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LES VISIONS DE DANIEL : L’APOCALYPSE D’ISRAEL 
 

Quelques réflexions préliminaires 
 

1) Le Livre de Daniel est une fresque révélée sur plusieurs années à un saint de Dieu 
exilé en terre païenne : 

a) Daniel (= “Dieu est mon Juge”), exilé à Babylone comme plus tard l’apôtre Jean (= “Dieu fait 
grâce”), le rédacteur de l’Apocalypse exilé à Patmos, appartenait à un peuple appelé par Dieu, 
mais un peuple en grande partie infidèle et vaincu honteusement, un peuple exilé chez ses 
vainqueurs idolâtres ou sous leur domination.  

 
b) Daniel et Jean étaient eux-mêmes des figures représentatives de la portion fidèle de leur 

peuple, comme l’avaient été autrefois Seth (rejeté par le peuple de Caïn), Noé (isolé pendant la 
construction de l’arche, puis isolé au milieu des eaux), Abraham (errant loin de son peuple vers une Cité 
invisible), Joseph (rejeté par ses frères et exilé au milieu d’un peuple ne parlant pas sa langue), Josué 
(condamné à errer dans le désert à cause de l’incrédulité de son peuple), etc. 

Daniel et Jean ont été tous les deux des visionnaires et des symboles choisis par Dieu pour 
avertir le peuple de Dieu des siècles futurs et lui dire : 

• que les vrais vainqueurs n’étaient pas toujours ceux qui en avaient l’apparence sur terre,  
• que le temps des pleurs serait encore long pour les élus,  
• que Dieu contrôlait parfaitement toute l’histoire des hommes,  
• que Dieu veillait en permanence sur le résidu fidèle, et que, au bout de la route, ce dernier connaîtrait à 
coup sûr une gloire éternelle. 

 
2) Tant par la forme que par le fond, le Livre de Daniel  était pour Israël ce que 

l’Apocalypse est pour le christianisme : 
a) Dès le début de l’Apocalypse, Jean déclare que c’est une bénédiction de s’attacher à 

comprendre l’Apocalypse (Ap. 1:3 “Heureux celui qui lit et ceux qui entendent les paroles de la prophétie, 
et qui gardent les choses qui y sont écrites !”).  

Le Livre de Daniel se termine pareillement sur une bénédiction comparable, promise à ceux 
qui s’attacheront à rester fidèles malgré la longueur de l’épreuve terrestre (Dan. 12:12 
“Heureux celui qui attendra (= qui persévèrera), et qui arrivera jusqu'aux mille trois cent trente-cinq jours !”). 

 
b) Plusieurs allégories du Livre de Daniel (par exemple la vision de la “Statue” en Dan. 2, la vision 

des “4 Animaux” en Dan. 7, la vision de la “petite corne” de Dan. 8:9, etc.) sont recombinées et 
réutilisées dans le Livre de l’Apocalypse à la fin du NT.  

Cela suffit pour rendre précieuse l’étude du Livre de Daniel par les chrétiens au bénéfice de 
l’Alliance en Jésus-Christ, car eux aussi sont dans “l’attente” ! 

Du fait de la présence dans l’Apocalypse de plusieurs traits du Livre de Daniel, toute interprétation de 
l’un de ces deux Livres éclaire, ou au contraire fausse, l’interprétation de l’autre Livre.  
 

Cette étude sur le Livre de Daniel (de même que notre étude sur l’Apocalypse ; cf. sur le même site) 
conduit à écarter toute tentative d’utilisation de ce Livre pour établir un calendrier des 
évènements encore à venir. 
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• Selon nous, l’hypothèse selon laquelle les chapitres de l’Apocalypse annoncent le futur dans un ordre 
chronologique (hypothèse adoptée par exemple dans la version Scofield de la Bible, et largement 
enseignée depuis un siècle dans le christianisme) a conduit à des interprétations forcées du texte de 
Daniel, en particulier quant à la nature du “4e Animal issu de la mer” (Dan. 7:7-8), quant à la nature de la 
“petite corne issue de l’une des 4 cornes du Bouc” (Dan. 8:9), quant à la portée de la vision dite des “70 
semaines” (Dan. 9:21-27), ou quant à la portée du discours de l’Ange sur le “conflit entre le roi du 
septentrion et le roi du midi” (Dan. 11:1à 12:4). Il en résulte des impasses : par exemple, si 
l’interprétation de la prophétie des “70 semaines” peut conduire (comme cela est souvent affirmé) à 
calculer la date de la crucifixion du Christ, pourquoi ni Jésus, ni les apôtres, n’ont utilisé cet argument 
pour confirmer leur message ? 
• Du fait de ces hypothèses, le Livre de Daniel, comme celui de l’Apocalypse, sont souvent utilisés au 
sein de l’Eglise comme des horoscopes, alors que ces deux Livres sont, dans leur totalité, des messages 
d’exhortation, d’avertissement angoissé, mais aussi d’espérance glorieuse. Ni le Livre de Daniel, ni 
l’Apocalypse, ne sont un écrit de Nostradamus, mais au contraire des exhortations à savoir attendre 
activement le Messie (comme l’ont fait Daniel et Jean) au milieu d’épreuves longues. 

Mt. 24:36 “Pour ce qui est du jour et de l'heure, personne ne le sait, ni les anges des cieux, ni le 
Fils, mais le Père seul.” 

 
 c) Non seulement le Livre de Daniel et celui de l’Apocalypse se caractérisent par 

l’abondance des images allégoriques, mais leur thème central est similaire :  
• Le Livre de Daniel n’est pas un horoscope, et les prophéties délivrées par Daniel à Nébucadnetsar ou à 
Israël n’indiquaient aucune date et ne permettaient pas aux croyants de dresser un calendrier. 
• Le thème central de Daniel est de rappeler combien le peuple de l’Alliance est comme un îlot, un phare 
incongru au milieu de l’immensité d’un océan d’empires hostiles, dont les vagues ténébreuses ont un 
objectif : infiltrer, hybrider ou submerger le petit peuple porteur de la Lumière de Dieu. 
• Le Livre de l’Apocalypse n’est pas lui non plus le livre d’horoscopes que plusieurs commentateurs en 
ont fait.  L’Apocalypse présente le peuple chrétien de tous les siècles sous l’image de 7 petites églises 
assiégées par les mers du paganisme, par l’abîme de peuples sous l’emprise des ténèbres, et d’où 
jaillissent les esprits du monde désireux de détruire l’Eglise de l’intérieur (souvent avec succès). 
•  Dans les deux Livres, malgré la disproportion apparente des forces en présence, malgré les désastres 
subis par le peuple se réclamant de Dieu, la victoire appartient finalement aux élus minoritaires. 
•  Dans les deux Livres, si l’ennemi visible est Babylone, l’Egypte, Rome, etc., l’ennemi le plus inattendu 
du message divin, et le plus dangereux, fait partie du peuple se réclamant de Dieu : l’antichrist (l’anti-
oint) dénoncé par Jean (et par Daniel) n’est pas un païen, mais appartient à l’Assemblée ! 
•  Les deux Livres demandent aux lecteurs des efforts intellectuels particuliers, et résistent à la rêvasserie 
théologique. Il a donc été reproché à Dieu de ne pas parler plus clairement et plus simplement, alors que 
Lui-même demande aux croyants d’être simples comme des enfants. D’autres en ont profité pour se 
lancer dans des spéculations divinatoires : l’homme naturel a toujours voulu connaître le calendrier du 
futur, mais la Bible a été donnée pour préparer des âmes à vivre l’éternité dans la gloire de la sphère de 
Dieu. Ce sont les idoles cachées en Israël qui ont entraîné la chute de Jérusalem. Selon l’Apocalypse, 
l’Eglise a chuté et chutera pour les mêmes raisons. 
•  Le Livre de Daniel annonce à Israël (du moins au petit reste fidèle) la venue certaine du Messie (= 
l’Oint) et de son Royaume. De même, l’Apocalypse annonce à l’Eglise issue des nations (du moins au 
petit reste fidèle) la venue du Messie et de son Royaume en plénitude : Dieu en connaît l’heure. 
•  Le Livre de Daniel proclame aussi que le difficile voyage des saints de Dieu en terre étrangère se fait 
en permanence sous le regard et le contrôle de Dieu, jusqu’à la victoire finale assurée. C’est le même 
message qui est proclamé aux chrétiens dans l’Apocalypse (et dans les Evangiles). 

Jn. 16:33 “Je vous ai dit ces choses, afin que vous ayez la paix en moi. Vous aurez des tribulations 
dans le monde ; mais prenez courage, j'ai vaincu le monde.” 
Jn. 17:15 “Je ne te prie pas de les ôter du monde, mais de les préserver du mal.” 
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d) Les conclusions de notre étude ne soutiennent donc pas les schémas eschatologiques qui 
transfèrent l’accomplissement d’une partie de la prophétie des “70 semaines” (Dan. 10) ou 
d’une partie de la prophétie sur le “conflit entre rois du Nord et rois du Midi” (Dan. 11), 
longtemps après les temps apostoliques (juste avant un hypothétique “millénium” ; cf. à ce sujet, sur le 
même site, notre étude sur l’Apocalypse).  

Ces schémas (soutenus parfois par de vrais enfants de Dieu) conduisent de nombreux chrétiens : 
• à considérer que plus de la moitié de l’Apocalypse s’applique aux Juifs : nous pensons plutôt que la 
totalité de l’Apocalypse interpelle le christianisme (et non les Juifs), et que la totalité du Livre de Daniel 
concernait en premier lieu la théocratie juive (même si on peut en faire une application, par analogie, au 
christianisme, puisque les mêmes lois spirituelles produisent les mêmes effets) ; 
• à instrumentaliser les données numériques des Livres de Daniel et de l’Apocalypse (nombres dont la 
portée est en fait symbolique, et non calendaire) pour échafauder des calendriers, puis à se servir des 
livres d’histoire pour y trouver des confirmations ad hoc (ce qui conduit à des remises en cause répétées, 
au fur et à mesure que les faits démentent les prévisions). 

 
3) Daniel : une existence douloureuse sous onction divine : 
a) Daniel, un homme qui ne cherchait pas sa propre gloire : 
La plupart des chapitres du Livre de Daniel sont introduits par une note chronologique 

précise qui semble avoir été rédigée par une autre main que celle de Daniel, sans doute celle 
d’un ami de confiance.  

Dans les 6 premiers chapitres, il n’est parlé de Daniel qu’à la 3e personne.  En Dan. 7:1-2, Daniel est 
présenté comme donnant son témoignage à un rédacteur : “La première année de Belschatsar, roi de 
Babylone, Daniel eut un songe et des visions de son esprit, pendant qu'il était sur sa couche. Ensuite il 
écrivit le songe, et raconta les principales choses. Daniel commença et dit : …” (cf. aussi Dan. 10:1 “La 
troisième année de Cyrus, roi de Perse, une parole fut révélée à Daniel …”).  
 

A l’exception d’une longue prière de repentance (Dan. 9:1-20) Daniel s’efface le plus possible 
pour laisser place aux œuvres et aux paroles divines dans sa vie ou dans celle des autres. 

 
b) Une existence qui mérite d’être méditée : 
Néanmoins, le peu qui est dit dans ce Livre sur la personne de Daniel, dessine le portrait 

d’un homme humble, aux grandes aptitudes intellectuelles, aimant plus l’Éternel que sa 
propre vie, soucieux des âmes l’entourant (même s’il s’agissait de païens), fidèle au service de 
l’État, droit dans l’exercice du pouvoir, et préoccupé par les voies du peuple de l’Alliance, 
son peuple. 

Daniel a constamment aimé Dieu, malgré une existence presque entièrement passée en 
exil, en terre étrangère païenne, privé d’accès au temple de Jérusalem. 

• Comme autrefois le jeune Joseph emporté loin des siens par des marchands d’esclaves vers l’Égypte,  
Daniel a été séparé de force de ses parents dès son adolescence.  
• Il a vu arriver à Babylone les vagues successives d’hommes et de femmes de son propre peuple, venant 
de son propre pays, humiliés et en pleurs.  
• Il a dû faire face à la jalousie, à la haine d’hommes puissants. Il a été témoin de la cruauté des hommes, 
de la chute de rois, de la chute de villes, de pillages, de coups d’État … mais aussi d’actions 
spectaculaires (mais rares) de son Dieu, un Dieu qui avait frappé son propre peuple. 
• Il a accepté d’être livré aux lions par attachement au Dieu révélé.  
• Même ses ennemis ont dû reconnaître qu’ils ne trouvaient aucune fraude en lui. 
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Ni la Bible, ni la tradition ne suggèrent que Daniel était marié et avait des enfants. Il est 
parfois avancé que Daniel, étant étranger et sélectionné pour accéder aux plus hautes 
fonctions de l’État, était sans doute “devenu eunuque par les hommes” (cf. Mt. 19:12). 

Il est mort (à l’âge d’environ 90 ans) en pays étranger, loin du temple rebâti à Jérusalem, mais en 
sachant qu’il était aimé de l’Éternel. Il avait vu de loin la Cité invisible. 

Ézéchiel, un contemporain de Daniel, a confirmé à la fois l’existence historique de Daniel (il 
n’est pas un héros de légende) et sa stature spirituelle exceptionnelle : 

Ez. 14:12-14,20 “(12) La parole de l'Éternel me fut adressée, en ces mots : (13) Fils de l'homme, 
lorsqu'un pays pécherait contre moi en se livrant à l'infidélité, et que j'étendrais ma main sur lui, -si je 
brisais pour lui le bâton du pain, si je lui envoyais la famine, si j'en exterminais les hommes et les bêtes, 
(14) et qu'il y eût au milieu de lui ces trois hommes, Noé (un homme isolé au milieu de la turpitude 
générale), Daniel et Job (des hommes fidèles malgré les souffrances), ils sauveraient leur âme par leur 
justice, dit le Seigneur, l'Éternel.” 
Ez. 28:3 (au prince de Tyr) “Voici, tu es plus sage que Daniel, rien de secret n'est caché pour toi …” 
 

Le Livre de Daniel expose que le peuple des enfants de Dieu (de l’Ancienne ou de la Nouvelle 
Alliance), qui sont donc, comme Job, déjà au bénéfice d’une révélation régénérative (Job 19:25-
27), doivent, comme Job, passer par un long processus d’épuration nécessaire (par des 
circonstances contrôles par Dieu) avant de participer à la gloire du Trône de Dieu). 

 
c) Un ministre d’État et un ministère prophétique original : 
Jésus a lui-même confirmé la nature prophétique du ministère de Daniel : 

Mt. 24:15 “C'est pourquoi, lorsque vous verrez l'abomination de la désolation, dont a parlé le prophète 
Daniel, établie en lieu saint, que celui qui lit fasse attention !” (De plus, Jésus fait allusion à Dan. 9:25 en 
Mc. 1:15 :“Le temps est accompli, et le Royaume de Dieu est proche”). 

 
L’onction prophétique ne poussait pas Daniel à prêcher publiquement et régulièrement à la 

manière de Jean-Baptiste. Il n’a pas, comme Ézéchiel ou Jérémie, rédigé un volumineux 
recueil de messages divins à l’adresse de son peuple. Il ne semble pas avoir été entraîné par 
l’Esprit dès son enfance à reconnaître la voix de Dieu, et il n’est pas non plus présenté dans la 
Bible comme  donnant des réponses inspirées et confirmées aux individus dans le besoin (cf. 1 
Sam. 9:6). Comme ce fut aussi le cas pour David, les fonctions profanes officielles assumées 
par Daniel lui prenaient beaucoup de son temps. C’est Dieu qui en avait décidé ainsi. 

Son ministère prophétique s’est manifesté, et a été en même temps confirmé, de façon 
soudaine, à la vue de tous, à la cour même du roi païen qu’il devait servir.  

Curieusement, dans les Bibles juives, le Livre de Daniel n’est pas classé dans la seconde portion, celle des 
Prophètes (les “Nebiyim”), mais dans la troisième et dernière portion : les Hagiographes (les 
“Ketouvim”). 

 
d) Un Livre qui relate des faits observés et entendus : 
Daniel ne prêche pas des vérités bibliques (sauf dans sa prière intime du chapitre 9), il n’expose pas 

une théologie :  
•  il relate des évènements miraculeux, observés par d’autres, et dont lui, ou le roi, ou ses amis, ont été 
des acteurs directs,  
•  ou bien il rapporte ce qu’il a vu dans des visions d’origine divine,  
•  ou bien il rapporte des discours transmis par des messagers célestes et qu’il a lui-même entendus. 
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La plus grande partie du Livre dégage ainsi une impression de sécheresse clinique, sans 
épanchements, à l’exception de la longue prière du chapitre 9 (v. 1 à 20), qui n’en est que plus 
saisissante. 

Le chapitre 9 est d’ailleurs un point culminant du Livre : c’est un cri d’amour adressé à l’Éternel, un cri 
en faveur de son peuple, et aussi un cri de repentance caractéristique du cœur des enfants de Dieu au 
terme d’une longue tribulation, et qui annonce, surtout en fin de cycle, une victoire imminente de la 
Lumière. 

 
e) La vie de Daniel : une clef (incarnée dans un homme)  du “Livre de Daniel” : 
Ce que l’on sait de la vie de Daniel n’a pas qu’un intérêt anecdotique : sa vie a par elle-

même une portée prophétique : ainsi que cela a déjà été dit plus haut, Daniel, en exil à 
Babylone, est l’image vivante d’un peuple (Israël ou l’Eglise) dressé  comme un phare par la 
sagesse divine au milieu d’un monde ignorant, au sein duquel il doit grandir et briller, mais 
qui doit traverser une très longue nuit, avant de resplendir à l’heure de l’avènement d’un 
Libérateur (le décret de Cyrus autorisant le retour des Juifs de Babylone ne sera qu’une pâle préfiguration de 
cette heure ultime). 

1 Jn. 3:2 “Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous serons n'a pas encore 
été manifesté ; mais nous savons que, lorsque cela sera manifesté, nous serons semblables à lui, parce 
que nous le verrons tel qu'il est.” 
 

4) La connaissance de l’histoire profane et la compréhension du Livre de Daniel : 
a) Plusieurs visions et récits anecdotiques du Livre de Daniel sont introduits par des notes 

chronologiques faisant référence à l’histoire profane du temps de Daniel :  
Dan. 1:1 “La troisième année du règne de Jojakim …”, Dan. 2:1 “La seconde année du règne de 
Nebucadnetsar, …”,  Dan. 7 :1 “La première année de Belschatsar, roi de Babylone …”, Dan. 8:1 “La 
troisième année du règne du roi Belschatsar …”, Dan. 9:1 “La première année de Darius, fils 
d'Assuérus, de la race des Mèdes, lequel était devenu roi du royaume des Chaldéens …”, Dan. 10:1 “La 
troisième année de Cyrus, roi de Perse …”,  Dan. 11:1 “Et moi, la première année de Darius, le Mède 
…”. 

Les lecteurs de tous les temps ont donc été conduits à s’informer sur les grands évènements 
historiques qui ont jalonné la vie de Daniel lui-même. L’étude du Livre peut donc demander 
au lecteur un travail d’investigation (les lecteurs des Evangiles font de même). 

 
b) Mais le lecteur du Livre de Daniel ne se heurte pas qu’aux versets d’introduction à 

caractère historique ! En effet, le contenu des visions et prophéties du Livre font allusion à 
des successions futures de royaumes réels, de dynasties réelles et même de souverains réels 
bien individualisés (même s’ils ne sont pas nommés). 

C’est en particulier le cas avec le discours de l’Ange annonçant un long conflit à venir, 
opposant plusieurs générations de rois, appartenant à deux dynasties différentes (les rois “du 
septentrion” et ceux “du midi”, Dan. 11).  

La prophétie mentionne même d’autres personnages : la fille d’un de ces rois, la fille d’un autre roi, un 
chef qui viendra, etc. Il ne s’agit pas dans ces cas d’allégories, mais de faits et d’individus que l’histoire 
a identifiés par la suite. 

Tout lecteur moderne du chapitre 11 du Livre de Daniel (comme le lecteur d’autrefois) est donc 
conduit à faire appel aux travaux des spécialistes de l’histoire de l’Antiquité.  

•  La qualité variable des sources dont le lecteur dispose, la complexité des faits du passé, les difficultés 
de datation, les nombreuses homonymies (plusieurs rois ont porté le nom de Cyrus, de Darius, de 
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Cambyse, de Ptolémée, d’Antiochus, etc.), rendent la tâche difficile. Il est même parfois difficile (mais 
non impossible) d’établir une concordance parfaite entre les faits rapportés en Daniel, avec ceux rapportés 
en Jérémie ou dans le Livre 2 des Chroniques, etc. 
•  Dans cette étude, les dates proposées sont donc parfois approximatives, et des erreurs ont pu être 
commises quant au déroulement des faits historiques. 
 

c) Puisque la compréhension du long chapitre 11 (une prophétie sur le “conflit entre les rois du 
septentrion et ceux du midi”) nécessite un réel effort de déchiffrage historique, il conviendra de 
répondre aux questions suivantes : 

•  Pourquoi l’Ange parle-t-il de façon si énigmatique et chaotique ? Pourquoi ne pas avoir révélé à 
l’avance les noms propres de certains protagonistes ? L’impact n’aurait-il pas été plus fort ? 
•  Quelle était l’utilité pour un croyant juif du temps de Daniel, ou pour un chrétien de nos jours, de 
méditer un tel texte ressemblant à un journal du futur mais sans date ? 
•  Le chapitre 11 aurait-il été rédigé pour que les croyants s’extasiassent après coup sur la précision de la 
prophétie ? L’ange en a-t-il trop dit (au point que des critiques ont affirmé que le texte avait été rédigé 
après coup), ou bien n’en a-t-il pas dit assez ? 
 

5) Les prophéties de Daniel éclairent progressivement un même thème : 
Le chapitre 1 est purement narratif et biographique : il décrit les circonstances qui ont 

conduit Daniel (et ses amis) à Babylone. C’est un chapitre introductif, mais sans tableau 
prophétique. Par contre, il est possible de distinguer, dans le reste du Livre, deux grandes 
parties, structurées par des effets de symétrie (le Livre de l’Apocalypse est de même structuré autour 
de nombreux effets de symétrie qui aident à comprendre le sens du Livre : voir, sur le même site, notre étude de 
l’Apocalypse). 

 
a) La première partie couvre les chapitres 2 à 6. Elle contient 2 fresques prophétiques (le 

songe de la “Statue”, et la vision des “4 Animaux sortant de la mer”) qui annoncent à grands traits 
qu’Israël et Jérusalem seront longtemps (à partir de -605) sous la domination humiliante de 
diverses nations païennes. Une victoire finale est cependant annoncée, mais en termes 
obscurs car allégoriques (cf. la Statue détruite par une pierre ; cf. un dernier Animal différent des autres).  

Ces deux fresques encadrent les récits de 4 évènements montrant que, malgré les 
apparences, le Dieu d’Israël contrôlait toutes choses et veillait toujours avec bienveillance sur 
le petit groupe de ses élus (Daniel en faisait partie). Dans ces 4 évènements : 

•  deux d’entre eux décrivent l’intervention spectaculaire de Dieu en faveur de bien-aimés de l’Alliance ; 
•  les deux autres décrivent des actions divines en jugement contre deux souverains païens 
(Nébucadnetsar en Dan. 4:1-37, et Belschatsar en Dan. 5:1-31). 
 

Les effets de symétrie (du type ABC-CBA) de cette première partie sont illustrés dans le 
schéma suivant :  

 
Dieu transmet et explique au souverain fondateur d’empire, une première prophétie au sujet 
de 4 royaumes, sous la forme de la vision d’une statue (ch. 2) 

Dieu protège les trois amis pieux de Daniel de la fournaise (ch. 3) 
Dieu abaisse et relève un roi orgueilleux et blasphémateur (ch. 4) 
Dieu fait périr un autre roi orgueilleux et blasphémateur (ch. 5) 

Dieu protège son prophète fidèle des dents des lions (chap. 6) 
Dieu donne et explique une prophétie panoramique (au sujet de 4 royaumes représentés par 
la vision de 4 Animaux) à un saint (chap. 7) 
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Daniel a été témoin des 4 évènements ainsi relatés, et a donc vu le début de 

l’accomplissement de ces deux fresques prophétiques. 
 
b) La deuxième partie du Livre couvre les chapitres 7 à 12 qui se focalisent sur les phases 

finales jusqu’alors seulement esquissées dans les deux fresques précédentes, et les éclaire par 
des détails complémentaires. 

Les visions présentées dans les chapitres 8 à 12 se projettent sur des temps lointains que 
Daniel ne connaîtra pas de son vivant. Les détails fournis sont de plus en plus précis. 

 
Il apparaît que cette seconde partie s’articule en 4 éléments illustrés par le schéma suivant : 
 

Prophétie : le conflit entre le Bélier et le Bouc (chap. 8) 
Une repentance de Daniel et une visitation angélique (chap. 9, v. 1-21) 

Prophétie des 70 septaines (chap. 9, v. 22-27) 
Un deuil de Daniel et une visitation angélique (chap. 10, v. 1-21) 

Prophétie : le conflit entre le roi du Nord et le roi du Sud (chap. 11:1-45 et 12:1-3) 
 
 c) Remarque : un texte, deux langues : 
• Les érudits soulignent qu’une portion du texte (celle que nous avons intitulée “première partie” au 

paragraphe précédent, chapitres 2 à 7) est rédigée en araméen, alors que les chapitres suivants (ceux 
qui forment  la “deuxième partie”, chapitres 8 à 12) sont rédigés en hébreu (de même que le chapitre 1 
introductif). 

• Il a été avancé que Daniel a utilisé l’araméen dans la “première partie” pour souligner la 
domination sur Israël des nations étrangères à l’Alliance. Il a par contre utilisé l’hébreu dans 
la “seconde partie”, car celle-ci révélait plus de détails (négatifs ou positifs) sur l’histoire finale 
et donc sur la rédemption du peuple de l’Alliance. 

- L’araméen était la langue administrative des dominateurs du temps de Daniel (l’araméen parlé du temps 
de Jésus aura entre temps beaucoup évolué, et sera très différent). 
- Le chapitre 1, à caractère biographique, serait quant à lui (de même que les 3 premiers versets du 
chapitre 2), rédigé en hébreu pour signifier le refus d’une assimilation spirituelle en milieu païen. 

• Toutefois, de nombreux commentateurs considèrent que cet emploi de deux langues ne 
résulte pas d’une volonté de l’Esprit, mais est le fruit de tribulations historiques (par exemple, 
une destruction partielle du manuscrit dans un incendie aurait nécessité une restauration à partir d’une 
traduction).  

Même dans ce cas, les effets de symétrie signalés plus haut restent validés. 
• Mais il y a plus important que ces effets de symétrie : l’étude révèle en effet que les 

prophéties du Livre forment un tout cohérent autour d’un même thème (le destin des élus de la 
théocratie juive), et que chaque prophétie éclaire les précédentes. Il en est ainsi jusqu’aux deux 
avant-derniers versets du Livre, où les nombres “1 290” et  “1 335” sont comme un résumé 
et la conclusion symbolique du Livre et de son thème central ! 

 
6) Le plan de l’étude : 
Cette étude ne commentera que de manière succincte les chapitres 3 à 6, bien qu’ils relatent 
des évènements glorieux survenus du vivant de Daniel, car : 
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•  cette étude se focalise sur le contenu des visions et des messages divins de nature explicitement 
prophétique rapportés par le Livre de Daniel, et à leurs relations avec le texte de l’Apocalypse (or les 
miracles rapportés dans les chapitres 3 à 6 n’ont pas un caractère de prophétie explicite et panoramique). 
•  les chapitres 3 à 6 écartés de cette étude ont déjà été abondamment commentés avec talent par de 
nombreux auteurs. 
 

En conséquence, l’étude suivra le plan résumé suivant (le plan détaillé est annexé à l’étude) : 
• Quelques réflexions préliminaires  
• PARTIE 1 - Trois visions apparentées : celle de la Statue (Dan. 2), celle des 4 Animaux 

(Dan. 7:1-28), et celle du Bélier et du Bouc (Dan. 8:1-27) 
1) Remarques préliminaires 
2) La vision de la Statue et son explication (Dan. 2:1-45) 

a) Circonstances et portée de la vision de la Statue 
b) Description de la Statue et commentaires 

b1) Le texte  
b2) La “tête” de la Statue (Dan. 2:31-32a, 37-38) 
b3) La “poitrine” et les “bras” de la Statue (Dan. 2:32b,39a)  
b4) Le “ventre” et les “cuisses” de la Statue (Dan. 2:32c,39b). Note historique : l’éclatement de 
l’empire d’Alexandre, et l’émergence des Séleucides et des Ptolémaïdes  
b5) Les “jambes” et les “pieds” de la Statue (Dan. 2:32d,40-43)  

3) La vision des 4 Animaux et son explication inspirée (Dan. 7:1-28) 
a) Circonstances et portée de la vision des 4 Animaux  
b) Description des 4 Animaux et commentaires 

b1) Le texte de la vision 
b2) Les traits généraux de la vision (Dan. 7:2-3 et 16-18) 
b3) Le premier Animal : un lion (Dan. 7:4) 
b4) Le deuxième Animal : un ours (Dan. 7:5) 
b5) Le troisième Animal : un léopard (Dan. 7:6) 
b6) Le quatrième Animal : un monstre inconnu (Dan. 7:7-8 et 19-26) 
b7) Mise en parallèle des 3 premières parties de la Statue et des 3 premiers Animaux sortis de la mer 
b8) Le rapport entre la dernière partie de la Statue (Dan. 2:33,40-43) et le dernier Animal sorti de la 
mer (Dan. 7:7-8,19-27) 
b9) Des  “saints” opprimés “pendant un temps, des temps et la moitié d’un temps” : 

4) La vision du Bélier et du Bouc, et son explication inspirée (Dan. 8:1-27) 
a) Circonstances et portée de la vision du Bélier et du Bouc 
b) Le cycle du Bélier (Dan. 8:2-4,20) :  

b1) Tableau comparatif : le “Bélier”, la “poitrine” de la Statue, et “l’Ours” sorti de la mer 
b2) Commentaires du tableau 

c) Le cycle du Bouc (Dan. 8:5-8, 21-22) :  
c1) Tableau comparatif : le “Bouc”, le “Ventre” de la Statue, et le “Léopard” sorti de la mer 
c2) Commentaires du tableau : la “grande corne” (Alexandre le Grand) 
c3) Commentaires du tableau : les “4 cornes” (les successeurs d’Alexandre le Grand) 

d) La fin : le cycle de la “petite corne” issue de l’une des 4 cornes du Bouc (Dan. 8:9-12, 15-26) 
d1) La “petite  corne” du Bouc, et les 3 premières visions de Daniel 
d2) Tableau comparatif de la “petite corne” du 4e Animal de Dan. 7 (Dan. 7:8;19-25) et de la “petite 
corne” du Bouc de Dan. 8 (Dan. 8:8-14,23-25)  
d3) Commentaire du tableau 
d4) Note historique : de la révolte des Maccabées à la fin du royaume juif hasmonéen 

e) Les jugements en condamnation ou en gloire dans les 3 premières visions  
e1) Tableau comparatif : la promesse de la ruine de  l’ennemi dans les 3 premières visions 
e2) Commentaire du tableau 
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f) Les Animaux et les cornes dans les visions de Daniel et dans les visions de l’Apocalypse  
f1) Une trinité diabolique : le Dragon, la Bête de la mer et la Bête de la terre 
f2) Le parallélisme de la “Bête de la mer” dans l’Apocalypse, et des visions de Daniel  

• PARTIE 2 - La prière de Daniel et la prophétie des 70 “semaines” (Dan. 9:1-27)  
1) Rappels préliminaires 
2) L’intercession de Daniel : un point culminant du Livre de Daniel (Dan. 9:1-21) 

a) Une note introductive historique (Dan. 9:1-2) 
b) Un fardeau d’intercession (Dan. 9:3)  
c) Une repentance solidaire (Dan. 9:4-14) 
d) La requête (Dan. 9:15-20) 
e) L’intervention de Gabriel (Dan. 9:21) 

3) La prophétie des 70 “semaines” (Dan. 9:22-27) 
a) Observations préalables 
b) Les paroles introductives de Gabriel (Dan. 9:22-23) 
c) Examen de la prophétie des “70 semaines” (Dan. 9:24-27) 

• PARTIE 3 - Deux messagers angéliques (Dan. 10:15-21) et la prophétie du conflit entre le roi 
du Nord et le roi du Sud (Dan. 11:1 à 12:14) 

1) Rappels préliminaires 
2) Des messagers angéliques (Dan. 10:1-21) 

a) Les circonstances de l’intervention divine (Dan. 10:1-5)  
b) Daniel reçoit la visite d’un Homme glorieux (Dan. 10:5-8)  
c) Un premier message oral de réconfort (Dan. 10:9-11)  
d) Un second message oral : une révélation de portée capitale (Dan. 10:12-14)  
e) Un troisième  message, gestuel et non oral : Daniel est ordonné messager (Dan. 10:15-17) 
f) Un quatrième message oral : une consolation (Dan. 10:18-19)  
g) Cinquième  message oral : la raison de la visitation (Dan. 10:20-21 et 11:1)  

3) La prophétie proprement dite du conflit entre les deux rois (Dan. 11:1 à 12:14) 
a) Rappels et remarques préliminaires 
b) Prélude : le roi de l’Est contre le roi de l’Ouest (Daniel 11:2-4) 
c) Le roi du Nord contre le roi du Sud : un conflit en sept phases  (Dan. 11:5 à 12:3) 

• PARTIE 4 - Dernières paroles additionnelles de l’Homme vêtu de lin (Dan. 12:5-13) 
1) Une première question et la réponse de l’Homme vêtu de lin (Dan. 12:5-7) 
2) Une seconde question et la réponse de l’Homme vêtu de lin (Dan. 12:8-13) 

a) La question (Dan. 12:8) 
b) La réponse (“1 290 jours et 1 335 jours”) et une promesse (Dan. 12:9-13) 

b1) C’est seulement à la fin que tout se dénouera (Dan. 12:9) 
b2) L’utilité de l’épreuve annoncée pour les saints (Dan. 12:10) 
b3) Un message numérique d’encouragement à persévérer (Dan. 12:11-12) 
b4) Un encouragement final individuel pour Daniel (Dan. 12:13) 
b5) L’antichrist dans le Livre de Daniel  
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PARTIE 1 
Trois visions apparentées : celle de la Statue (Dan. 2:31-45),  

celle des 4 Animaux (Dan. 7:1-28), et celle du Bélier et du Bouc (Dan. 8:1-27) 
 
         Sommaire 
1) Rappels préliminaires 
2) La vision de la Statue et son explication (Dan. 2:1-45). Tableau général et commentaires 
3) La vision des 4 Animaux et son explication inspirée (Dan. 7:1-28) 
4) La vision du Bélier et du Bouc et son explication inspirée (Dan. 8:1-27) 
5) La ruine de l’ennemi et la victoire des saints 
 

1) Rappels préliminaires 
 

a) Le chapitre 1 de Daniel ne sera pas examiné dans cette étude : ce texte d’introduction, à 
caractère biographique et non directement prophétique, rédigé en hébreu, rappelle dans quel 
cadre historique le livre de Daniel a été rédigé : celui de la captivité de Daniel et de ses amis, 
des saints de Dieu, à Babylone, une figure de l’exil loin de la Terre Promise. 

• Babylone, comme Babel avant elle, est décrite dans la Bible comme le symbole de l’un des systèmes 
religieux les plus élaborés par la pensée humaine déchue. Babel était construite de briques (de l’argile 
adamique autrefois souple entre les mains de Dieu, mais désormais cuite, morte, imperméable à l’Eau 
d’En-haut) et de bitume (une fausse Huile issue de la mort), et elle prétendait atteindre le Ciel par ses 
propres forces. 

Gen. 11:3-4 “(3) Ils se dirent l'un à l'autre : Allons! faisons des briques, et cuisons-les au feu. Et la 
brique leur servit de pierre, et le bitume leur servit de ciment. (4) Ils dirent encore : Allons ! 
Bâtissons-nous une ville et une tour (un système clérical pyramidal) dont le sommet touche au ciel 
(prétention d’aller par les forces naturelles de la terre jusqu’au Ciel), et faisons-nous un nom (un nom 
d’homme), afin que nous ne soyons pas dispersés (unité trompeuse) sur la face de toute la terre.” 
Eph. 2:8-9 “(8) Car c'est par la grâce que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne vient 
pas de vous, c'est le don de Dieu. (9) Ce n'est point par les œuvres, afin que personne ne se glorifie.” 
 

• Babylone est l’un des noms de honte donné par les prophètes à l’Israël infidèle, puis au christianisme 
déchu dans l’Apocalypse (cf. Ap. 11:8). 
• Dans l’Apocalypse, l’Eglise (un mélange de blé et d’ivraie) est représentée par “7 villes-églises” (reflets 
d’une Jérusalem céleste en devenir tout au long des siècles) émergeant au milieu de “l’Asie” (Ap. 1:4), 
comme des îles ou des phares au milieu d’un océan d’influences païennes. L’Apocalypse raconte en 
particulier comment cette Eglise a très vite laissé cet océan s’infiltrer en elle (à cause de l’abandon du 
premier amour, de la ferveur première, Ap. 2:4). Dès lors, le christianisme devient l’esclave de ce qui l’a 
vaincu, et, au lieu de devenir la Jérusalem céleste, il devient “Babylone”, ou encore “Sodome et Égypte” 
(Ap. 11:5). Cependant un petit reste (représenté ici par Daniel et ses amis) demeure fidèle malgré la 
défaite généralisée, malgré l’exil. L’Assemblée des vrais croyants de l’AT et du NT a toujours été 
composée de voyageurs et d’étrangers (Héb. 11:13) dans un monde encore soumis aux Ténèbres. Mais la 
Lumière encore vivante chez les quelques vainqueurs laisse présager la victoire future de la Jérusalem 
céleste. 

Héb. 11:10,13 “(10) Abraham attendait la Cité qui a de solides fondements, celle dont Dieu est 
l'architecte et le constructeur. - … (13) C'est dans la foi qu'ils sont tous morts, sans avoir obtenu les 
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choses promises ; mais ils les ont vues et saluées de loin, reconnaissant qu'ils étaient étrangers et 
voyageurs sur la terre.” 
2 P. 2:19 “ils leur promettent la liberté, quand ils sont eux-mêmes esclaves de la corruption, car 
chacun est esclave de ce qui a triomphé de lui.” 

• Noé a lui aussi dû quitter une terre (un territoire) qui avait entendu le message de Seth et d’Énoch, et il a 
longtemps erré sur les eaux mortes avant de retrouver une terre ferme. Abraham a dû faire de même. 
 

b) Comme déjà indiqué dans les réflexions préliminaires, le chapitre 2 (vision de la Statue) et 
le chapitre 7 (vision des 4 Animaux) appartiennent au texte rédigé en araméen. Ces deux 
visions sont des prophéties explicites relatives à des faits futurs, impliquant 4 royaumes (2:31-
35 et 7:2-14), et l’interprétation de chacune de ces visions est donnée par le texte biblique lui-
même (2:37-45 et 7:16-27). L’examen de ces deux prophéties est un sujet majeur de cette 1ère 
partie de l’étude. 

Rappelons que ces deux visions encadrent les chapitres 3 à 6 contenant les 4 récits ci-
dessous dont le caractère est, en apparence, moins prophétique que biographique : 

 
Dieu protège les trois amis pieux de Daniel de la fournaise (Dan. 3) 

Dieu abaisse et relève un roi orgueilleux et blasphémateur (Nébucadnetsar) (Dan. 4) 
Dieu fait périr un autre roi orgueilleux et blasphémateur (Belschatsar) (Dan. 5) 

Dieu protège son prophète fidèle des dents des lions (Dan. 6) 
 
Ces chapitres 3 à 6  (qui décrivent des épreuves subies par des saints de Dieu, et les expériences aux 

conséquences opposées vécues par deux rois païens), ne seront donc pas examinés en détail dans cette 
étude. Néanmoins, ils sont porteurs d’un enseignement prophétique implicite, à caractère 
universel et de grand prix : 

• Le comportement des amis de Daniel face aux flammes (Dan. 3) et de Daniel lui-même face aux lions 
(Dan. 6), menacés d’une mort cruelle, illustre ce qu’est la foi biblique. Leur confiance était alimentée par 
une passion pour un Dieu qu’ils connaissaient et auquel ils s’étaient livrés. Ils ne confondaient pas foi et 
présomption (ils n’ont jamais prétendu que la mort ne pourrait pas les atteindre). 
• Les deux manifestations miraculeuses dont ils ont bénéficié ont démontré que l’Eternel veille toujours 
sur ses saints, même si la majorité du peuple était sous le coup d’un jugement pour apostasie, et même en 
exil loin du temple, de son autel et de ses rituels mosaïques. 
• L’expérience vécue par Nébucadnetsar (Dan. 4) est elle aussi une prophétie cachée : même un roi païen, 
orgueilleux, violent, ennemi du peuple de Dieu, pouvait faire l’objet des attentions patientes de Dieu, et se 
tourner de manière vivifiante vers ce Dieu. Le général Syrien Naaman avait été pareillement au bénéfice 
de la miséricorde de Dieu (2 R. 5:1-19). 
• A contrario, si Nébucadnetsar a confessé comme Dieu unique le Dieu d’un peuple vaincu, combien plus 
gravement seront jugés les chefs d’Israël et de Juda qui ont méprisé la parole inspirée des prophètes ! 

Mt. 11 :21-23 “(21) Malheur à toi, Chorazin ! malheur à toi, Bethsaïda ! car, si les miracles qui ont 
été faits au milieu de vous avaient été faits dans Tyr et dans Sidon (deux grands foyers du culte de 
Baal et d’Astarté), il y a longtemps qu'elles se seraient repenties, en prenant le sac et la cendre. (22) 
C'est pourquoi je vous le dis : au jour du jugement, Tyr et Sidon seront traitées moins 
rigoureusement que vous. (23) Et toi, Capernaüm, seras-tu élevée jusqu'au ciel ? Non. Tu seras 
abaissée jusqu'au séjour des morts ; car, si les miracles qui ont été faits au milieu de toi avaient été 
faits dans Sodome (le symbole des pires souillures), elle subsisterait encore aujourd'hui.” 

• Si Belschatsar (Dan. 5) a payé soudainement le prix de ses blasphèmes ostentatoires, et de son mépris 
pour un saint de Dieu relégué dans un recoin de la ville, et alors que lui et sa cour connaissaient les 
expériences vécues par Nébucadnetsar, à combien plus forte raison, la colère divine frappera-t-elle 
l’impiété endurcie de ceux qui se réclament de leur Libérateur mais qui rejettent ses prophètes. 
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Rom. 8:32 “Lui, qui n'a point épargné son propre Fils, mais qui l'a livré pour nous tous, comment ne 
nous donnera-t-il pas aussi toutes choses avec lui ?” 

• Nébucadnetsar a accédé à la Lumière grâce à un vrai Juif, c’est-à-dire à un vrai témoin du Verbe. 
Belschatsar n’a pas su en profiter, et le porteur du Verbe est devenu un messager annonçant le jugement. 

Jn. 4:22 “… le salut vient des Juifs.” 
2 Cor. 2:15-16 “(15) Nous sommes, en effet, pour Dieu la bonne odeur de Christ, parmi ceux qui sont 
sauvés et parmi ceux qui périssent : (16) aux uns, une odeur de mort, donnant la mort ; aux autres, 
une odeur de Vie, donnant la Vie.” 

• Tous ces enseignements implicites (suggérés dans des évènements historiques) sont au service de la 
pensée centrale des prophéties explicites (des visions, des songes) du Livre de Daniel : ce Livre a en effet 
été écrit pour encourager un petit peuple de fidèles devant errer encore longtemps  sur une mer agitée, 
sans savoir à quelle distance se trouvait le port vers lequel le vent les entraînait ! 

 
c) Quelques repères chronologiques de l’histoire biblique : 

L’histoire profane impliquée par les prophéties de Daniel couvre plusieurs siècles.  
Il est donc utile de connaître l’histoire des temps troublés que le peuple d’Israël et les 

contemporains de Daniel  ont connu avant, pendant, et après l’exil. 
 
Les éléments suivants de chronologie peuvent éclairer les commentaires de cette étude. 

• A la mort de Salomon vers -931, la stupidité de son fils Roboam avait provoqué un schisme séparant le 
royaume de Juda au sud, et le royaume d’Israël au nord. La prise de Samarie (-721) par les Assyriens 
Salmanasar V et Sargon II (2 R. 18:9-12) avait marqué la fin du royaume du nord. 
• En -609, le roi égyptien Néko II envahit la Palestine pour aider ses alliés Assyriens (2 R. 23:29-35, 2 
Chr. 35:20), bat et tue au passage le pieux Josias à la bataille de Meguiddo (-608), avant de regagner 
l’Égypte. Il établit  comme roi de Juda, le fils de Josias, Eliakim, et change son nom en celui de Jojakim.  
• Il revient avec une armée plus puissante pour faire de nouvelles conquêtes. Mais le babylonien 
Nabopalassar envoie contre lui son fils aîné Nébucadnetsar II qui bat Néko et son vassal Jojakim (alors 
en sa 4e année) à Karkemish (-605), puis marche contre Jérusalem et s’avance jusqu’en Égypte. Mais il 
doit revenir à Babylone à la mort de son père la même année. Nébucadnetsar régnera jusqu’en -562. 
Jojakim doit lui payer tribut, et des otages (dont Daniel) sont conduits à Babylone, et le temple est en 
partie pillé.  

Dan. 1:1-2 “(1) La troisième année du règne de Jojakim, roi de Juda, Nébucadnetsar, roi de 
Babylone, marcha contre Jérusalem, et l'assiégea. (2) Le Seigneur livra entre ses mains Jojakim, roi 
de Juda, et une partie des ustensiles de la maison de Dieu. Nébucadnetsar emporta les ustensiles au 
pays de Schinear, dans la maison de son dieu, il les mit dans la maison du trésor de son dieu.”  

• Mais, 3 ans plus tard (-603), lors d’une nouvelle campagne de Nébucadnetsar, et malgré les 
avertissements de Jérémie, Jojakim refuse de payer tribut (2 R. 24:1) (or l’Eternel avait ordonné à Juda de 
se soumettre à Babylone, Jér. 27:9-11). Nébucadnetsar écrase la révolte, le temple est pillé, Jojakim est 
mis à mort (en -597), et son fils Jojakin, après seulement 3 mois de règne, est emmené captif, en même 
temps qu’Ézéchiel (8 ans après la déportation de Daniel). Son frère Sédécias est établi roi (2 Chr. 36:6-
10).  
• Daniel, otage à Babylone depuis -604 (il était alors adolescent), issu sans doute d’une famille de 
notables pieux (et sans doute favorables à Jérémie) observe ces évènements de loin et reste fidèle à 
l’Éternel. 
• La “seconde année du règne de Nébucadnetsar” (-603) était la 5e année du règne de Jojakim roi de 
Juda, l’année même où ce roi avait déchiré et brûlé le rouleau écrit par Jérémie (Jér. 36:9-30), et ainsi 
provoqué la malédiction divine sur lui-même et sa descendance. 
• Après une révolte de Sédécias qui espérait une aide égyptienne (Jér. 37:5), Nébucadnetsar assiègera à 
nouveau Jérusalem (-587). La ville sera prise une 3e fois après 2 ans de siège, et le temple sera incendié (-
586, la 19e ou 18e année de Nébucadnetsar). Sédécias, les yeux crevés, sera déporté avec une grande 
partie des notables et de la population (vers -587-586). Une dernière déportation aura lieu en -581. 
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• La prise de Babylone par Cyrus (-539) marquera la fin de l’empire babylonien, et le début de l’empire 
perse. En -536, les Juifs seront autorisés à revenir de captivité. Daniel, trop âgé, ne fera pas le voyage, 
mais sera informé quelques mois encore de ce qui se passe en Palestine, avant de mourir (cf. Dan. 1:21). 
La reconstruction du temple de Jérusalem débutera et s’interrompra en -535, mais reprendra 15 ans plus 
tard en -520 sous Darius Hystaspe. Le temple sera achevé au printemps de -515. 
• La victoire du Macédonien Alexandre III le Grand à Issos (-333) contre le Perse Darius III marquera 
le début de l’hégémonie grecque.  
• La mort d’Alexandre le Grand en -323 entraînera la dislocation rapide de son empire, puis l’émergence 
de deux dynasties dominant à tour de rôle la Judée : celle de Séleucus 1er Nicanor (régna de -305 à -281) 
qui fonde la dynastie des Séleucides au Nord, et celle de Ptolémée 1er Soter (régna de -305 à -283) qui 
fonde la dynastie des Ptolémée (ou dynastie lagide). 
• Durant la période trouble de la révolte des Maccabées (-173 à -140), en -168, le temple de Jérusalem  
sera profané au temps du Séleucide Antiochus Épiphane, puis reconsacré en -165.  
• Beaucoup plus tard, la transformation en -64 de la Syrie en province romaine marquera la fin des 
Séleucides. L’Égypte des Ptolémée deviendra à son tour province romaine en -27 (après les suicides de 
Cléopâtre VII et de Marc-Antoine). 
• En l’an -5, Jean-Baptiste, puis Jésus-Christ viendront au monde. L’an +30 sera l’année de la crucifixion, 
de la résurrection, de l’ascension de Jésus-Christ et de l’effusion de l’Esprit dans la Chambre Haute. 

Derrière les faits relatés dans les 12 chapitres du Livre de Daniel (une petite tranche très localisée 
de l’histoire de l’humanité), le lecteur doit avoir présente à l’esprit la masse d’angoisses, de 
souffrances, de tueries, de cruautés endurées par des hommes, des femmes et des enfants, 
païens ou non, ballotés par ces guerres de conquêtes, ces troubles civils, ces dévastations, ces 
exils … 

 
2) La vision de la Statue et son explication inspirée (Dan. 2:1-45) 

 

																														 	Document Wikipedia 
 
Cette première vision du Livre (vue d’abord en songe par le roi Nébucadnetsar) est, de même que la 

situation personnelle vécue par Daniel, fondatrice de tout le Livre de Daniel.  
Elle porte en effet en germe toute la leçon confirmée dans les visions suivantes, à savoir que 

le peuple au bénéfice de l’Alliance, mais, sauf de trop rares exceptions, en grande partie 
infidèle derrière une religiosité de façade, sera maintenu longtemps sous la domination 
d’autorités païennes.  

Ce sera un long jour terne :  
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Zac. 14:6-7 “(6) En ce jour-là (= durant tout le cycle de la théocratie juive), il n'y aura point de 
lumière ; il y aura du froid et de la glace. (7) Ce sera un jour unique, connu de l'Éternel, et qui ne 
sera ni jour ni nuit. Mais vers le soir la Lumière (celle du Messie) paraîtra.” 
 

• Cette situation douloureuse résulte d’une décision divine au service de deux objectifs :  
- d’une part livrer le peuple infidèle (devenu ou resté idolâtre) et hypocrite (le Dieu des prophètes est 
faussement mis en avant), aux passions qu’il a choisies (de préférence à la consécration à Dieu) ; 
- et surtout, d’autre part, émonder et faire croître son résidu fidèle par l’épreuve de l’adversité, en 
vue d’une gloire éternelle. 

• De même, dès le début de l’Apocalypse, la première fresque (celle des 7 Lettres adressées aux 7 Églises, 
Ap. 2 et 3) contient en germe tout ce qui sera révélé plus en détail dans les fresques suivantes (à savoir : 
les verdicts du tribunal de Dieu, les décrets de jugements en condamnation ou en glorification, les mises 
en œuvre de ces jugements, etc.). 
 

Sommaire de l’étude de cette vision : 
a) Circonstances et portée de la vision de la Statue 
b) Description de la Statue et commentaires 
 

a) Circonstances et portée de la vision de la Statue 
 

Seront examinés successivement : 
a1) La note chronologique d’introduction  
a2) Babylone, l’anti-Jérusalem  
a3) La domination d’un esprit séducteur impur  
a4) Un avertissement pour la théocratie juive et pour le christianisme  

 
a1) La note chronologique d’introduction : 
Le texte de la révélation est introduit par une note historique  (Dan. 2:1-30) : 

Dan. 2:1 “(1) La seconde année du règne de Nébucadnetsar, Nébucadnetsar eut des songes. Il avait 
l'esprit [héb. “ruach”] agité, et ne pouvait dormir. …” 

 
Le “songe” est daté de l’an -603, la “2e année” où Nébucadnetsar règne seul, et non plus 

comme co-régent de son père Nabopolassar (qui a régné de -626 à -605, et qui fut le fondateur du 
nouvel empire babylonien). 

• Cette “2e année” est aussi la 6e année du roi Jojakim en Juda.  
• Mais il y a déjà 3 ans que Daniel et ses amis ont été déportés) à Babylone (ils ont été déportés lors de la 
1ère déportation en l’an -605, lors de la 1ère prise de Jérusalem). La ville sera prise une 2e fois sous Jojakin 
(en -597) et une 3e fois sous Sédécias (la ville sera assiégée et prise en -587 ; le temple sera brûlé en -
586). 

 
Les versets 2 à 23 (non examinés dans cette étude), soulignent l’incapacité des chefs religieux 

babyloniens qui prétendent pouvoir entrer en relation avec un dieu illusoire (sans doute 
“Mardouk” ici), et pouvoir eux seuls connaître et transmettre la pensée de ce dieu.  

Les prêtres de pharaon au temps de l’Exode, les serviteurs du veau d’or dans le désert, les prêtres de Baal 
au temps d’Elie, avaient les mêmes prétentions, avec la même aptitude à fasciner et à égarer ceux qui les 
écoutaient.  
Ce même esprit, caractéristique du paganisme, s’est introduit ans le christianisme. 

Avant de révéler et d’interpréter la vision, Daniel proclamera au roi païen  “qu’il y a dans 
les Cieux un Dieu qui révèle les secrets, et qui fait connaître au roi Nébucadnetsar ce qui 
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arrivera dans la suite des temps” (Dan. 2:28). C’est ce que Dieu va faire durant tout le Livre de 
Daniel. 

Le chapitre 2 s’achève avec les conséquences de la vision sur la vie de Daniel (Dan. 2:46-49) : 
Le triomphe de Daniel, est un avant-goût du triomphe final de l’Eternel et de son vrai peuple 
apparemment vaincu et paralysé. 

  
a2) Babylone, l’anti-Jérusalem : 
 “Nébucadnetsar” (il a régné de -605 à -562), le conquérant qui a ordonné l’exil de Daniel, eut 

“des songes” (au pluriel, peut-être à cause des différentes parties de la Statue).  
Il a compris qu’il ne s’agissait pas d’un rêve ordinaire.  

• Le nom du roi “Nébucadnetsar” dériverait (comme celui de son père Nabopalassar) de “Nebo” (cf. 
Es. 46:1), le nom du scribe céleste babylonien (l’équivalent d’Anubis en Égypte), représenté par la 
planète Mercure. Mais le dieu central solaire de Babylone était Bel (Es. 46:1, cf. le dieu phénicien Baal = 
Seigneur), ou plus précisément Bel-Mardouk, identifié à la planète Jupiter (de même qu’Astarté, ou 
Astaroth, était identifiée à la planète Vénus). Mardouk était associé à un dragon-serpent couronné qu’il 
aurait vaincu. 
• En utilisant le symbole du “Dragon” dans l’Apocalypse, Jean savait quel esprit avait été dénoncé 
autrefois par Daniel ! 

Ap. 12:3-4,9 “(3) Un autre signe parut encore dans le ciel ; et voici, c'était un grand Dragon rouge 
(son identité est révélée au v.9), ayant sept têtes et dix cornes, et sur ses têtes sept diadèmes. (4) Sa 
queue (la fausse prophétie, Es. 9:14) entraînait le tiers des étoiles du ciel (ceux qui se réclament de 
Dieu), et les jetait sur la terre (déchéance spirituelle). Le Dragon se tint devant la femme qui allait 
enfanter, afin de dévorer son enfant, lorsqu'elle aurait enfanté. - … -  (9) Et il fut précipité, le grand 
Dragon, le Serpent ancien, appelé le Diable et Satan, celui qui séduit toute la terre, il fut précipité 
sur la terre, et ses anges (ses messagers) furent précipités avec lui.” 
 

Si Jérusalem était au temps de David la Cité visible de l’Éternel (la colline du temple n’était 
autre que la colline de Morija où Abraham avait failli sacrifier Isaac), Babylone était sans doute pour 
Daniel un rejeton de Babel, la ville du Dragon, l’anti-Jérusalem. Le roi de Babylone était de 
même l’image visible de l’anti-Roi, de l’anti-David, de l’anti-Oint dominant les peuples 
païens. 

Nébucadnetsar a dû être d’autant plus marqué par le découpage de la Statue en différentes portions que le 
dieu Mardouk était supposé avoir découpé la mère du Chaos, avant de créer les cieux avec la tête et le 
torse, et de créer la terre avec les jambes et les pieds. 
 

Ce songe fondamental de la “Statue” révèle toute la puissance du royaume du monde, un 
monde dominé par Satan, ennemi spirituel du Royaume de Dieu.  

Ce royaume du monde est souvent représenté, dans l’AT et dans l’Apocalypse, comme une 
“mer”, ou un “abîme” de peuples agités par des dynamiques impures (les convoitises, l’idolâtrie, 
etc.).  

 
Dans ce cadre, le peuple de Dieu (ou royaume de Dieu) est comme un îlot fragile pressé de 

toutes parts par les flots du monde.  
Mt. 4:8-9 “(8) Le diable le transporta encore sur une montagne très élevée, lui montra tous les 
royaumes du monde et leur gloire, (9) et lui dit : Je te donnerai toutes ces choses, si tu te prosternes et 
m'adores.” 
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Selon les explications données dans la suite du Livre, les “4 royaumes” de la vision 
désignent  successivement : 

•  L’empire babylonien (représenté par la “tête”, la partie du corps la plus élevée, celle qui voit, entend 
et parle au nom de tout le reste du corps) : c’est elle qui inspire toute la Statue et la dirige vers un 
objectif défini : dominer Israël (c’est d’Israël que doit venir la Semence promise), l’assimiler, l’effacer.  
Dans l’Apocalypse, les 7 têtes du Dragon rouge (un esprit dissimulé dans le monde) en Ap. 12:3, et les 7 
têtes de la Bête venue de la mer (le même esprit incarné) en Ap. 13:1, poursuivent le même objectif 
contre le christianisme : le chiffre “7” indique que cette action durera tout au long du cycle du 
christianisme, de même que la “Statue” concernait tout le cycle de la théocratie d’Israël jusqu’à la 
première venue du Messie. 
•  L’empire des Mèdes et des Perses (représenté par la “poitrine” et les deux “bras”). 
• L’empire d’Alexandre le Grand (représenté par le “ventre”) et de ses premiers successeurs (les deux 
“cuisses” qui descendent jusqu’aux genoux), en particulier avec Séleucus 1er Nicator et Ptolémée 1er 
Soter). 
• La suite des deux dynasties parallèles des Séleucides et des Ptolémaïdes (représentés par les deux 
“jambes” et les deux “pieds”). Le moment du  passage des jambes aux pieds sera précisé en Dan. 11). 

 
a3) La domination d’un esprit séducteur impur : 
Il y a diversité, mais en même temps unité et continuité dans cette “Statue” : ce sont des 

royaumes différents les uns des autres, mais leur présence dans une même “Statue” indique 
qu’ils sont les diverses manifestations d’un même esprit impie s’incarnant dans un même 
corps aux facettes diverses (une “statue” est, en elle-même, un symbole d’idolâtrie). 

C’est peut-être à cause de cette impureté foncière que le texte de Dan. 2 est rédigé en araméen, et non en 
hébreu. 

Tous ces royaumes ont exercé une domination et une influence délétère sur Israël qu’ils 
enveloppaient, or Israël est au centre des préoccupations de Dieu dans ce Livre qui, 
curieusement, ne nomme que rarement, et en termes voilés, le peuple de Moïse. 

 
a4) Un avertissement pour la théocratie juive et pour le christianisme : 
 Cette “Statue” est aussi un avertissement pour l’Eglise qui, à la différence d’Israël, n’est 

pas un royaume avec des frontières  physiques tangibles. Israël était environné de nations 
païennes, mais l’Eglise est un frêle lumignon plongé et semé par le message de Paul au sein 
même de l’océan des nations. 

De même, depuis l’avènement de l’Eglise issue des nations, il n’y a plus de Babylone 
localisée en un lieu précis, il n’y a plus pour les croyants de Montagne de Sion et de temple 
localisés et visibles  à l’œil naturel en Palestine. Pour les saints de Dieu encore sur terre, il 
n’y a plus qu’un Royaume qui n’est pas de ce monde, une Jérusalem céleste dont ils sont  déjà 
citoyens. 

Es. 54:5 “Car ton Créateur est ton Époux : l'Éternel des armées est son Nom ; et ton Rédempteur est le 
Saint d'Israël : Il se nomme Dieu de toute la terre.” 
Jér. 32:3è-40 ““(37) Voici, je les rassemblerai de tous les pays où je les ai chassés, dans ma colère, dans 
ma fureur, et dans ma grande irritation ; je les ramènerai dans ce lieu, et je les y ferai habiter en sûreté. 
(38) Ils seront mon peuple, et je serai leur Dieu. (39) Je leur donnerai un même cœur et une même voie, 
afin qu'ils me craignent toujours, pour leur bonheur et celui de leurs enfants après eux. (40) Je traiterai 
avec eux une Alliance éternelle, je ne me détournerai plus d'eux, je leur ferai du bien, et je mettrai ma 
crainte dans leur cœur, afin qu'ils ne s'éloignent pas de moi.” 
Eph. 2:6 “Dieu nous a ressuscités ensemble, et nous a fait asseoir ensemble dans les lieux célestes, en 
Jésus Christ.” 
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b) Description de la Statue et commentaires 

 
  Seront examinés successivement : 
b1) Le texte dans son entier 
b2) La “tête” de la Statue, explications (Dan. 2 :31-32a, 37-38) 
b3) La “poitrine” et les “bras” de la Statue, explications  (Dan. 2:32b,39a)  
b4) Le “ventre” et les “cuisses” de la Statue, explications  (Dan. 2:32c,39b) 
b5) Les “jambes” et les “pieds” de la Statue, explications  (Dan. 2:32d,40-43)  

 
b1) Le texte dans son entier :  
La description de la vision et l’interprétation qui en est donnée par Daniel sont mises en 

parallèle dans le tableau d’ensemble suivant (cf. les commentaires au § b2 à b5 ci-après) :  
 

 La vision (Dan. 2:31-33)  L’explication révélée (Dan. 2:37-43)  
 
 
 
 

Premier 
royaume 

1. (31) O roi, tu regardais, et tu 
voyais une grande statue ; cette 
statue était immense, et d'une 
splendeur extraordinaire ; elle 
était debout devant toi, et son 
aspect était terrible.  

2.  
3.  
4. (32) La tête de cette statue était 

d'or pur ; … 

(37) O roi, tu es le roi des rois, car le 
Dieu des cieux t'a donné l'empire, la 
puissance, la force et la gloire ;  
(38) il a remis entre tes mains, en 
quelque lieu qu'ils habitent, les 
enfants des hommes, les bêtes des 
champs et les oiseaux du ciel, et il t'a 
fait dominer sur eux tous :  
c'est toi qui es la tête d'or.  

Second 
royaume 

(32) … sa poitrine et ses bras 
étaient d'argent ; … 

1. (39) Après toi, il s'élèvera un autre 
royaume, moindre que le tien … 

 
Troisième 
royaume 

(32) … son ventre et ses cuisses 
étaient d'airain ; 

(39) … puis un troisième royaume, qui 
sera d'airain, et qui dominera sur 
toute la terre. 

 
 
 
 
 
 

Quatrième 
royaume 

1. (33) ses jambes, de fer ; ses pieds, 
en partie de fer et en partie 
d'argile.  

 

(40) Il y aura un quatrième royaume, 
fort comme du fer ; de même que le 
fer brise et rompt tout, il brisera et 
rompra tout, comme le fer qui met tout 
en pièces. (41) Et comme tu as vu les 
pieds et les orteils en partie d'argile de 
potier et en partie de fer, ce royaume 
sera divisé ; mais il y aura en lui 
quelque chose de la force du fer, 
parce que tu as vu le fer mêlé avec 
l'argile. (42) Et comme les doigts des 
pieds étaient en partie de fer et en 
partie d'argile, ce royaume sera en 
partie fort et en partie fragile. (43) Tu 
as vu le fer mêlé avec l'argile, parce 
qu'ils se mêleront par des alliances 
humaines ; mais ils ne seront point 
unis l'un à l'autre, de même que le fer 
ne s'allie point avec l'argile. 
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Les versets de cette vision consacrés à la victoire finale des élus, seront commentés plus loin, conjointement 
avec les versets correspondants de la vision des “4 Animaux”. Nous les citons néanmoins ici : 

 
 
 
 
 
 

Victoire 
finale 

des élus 

La vision (Dan. 2:34-36) 
(34) Tu regardais, lorsqu'une 
pierre se détacha sans le secours 
d'aucune main, frappa les pieds de 
fer et d'argile de la statue, et les mit 
en pièces. (35) Alors le fer, l'argile, 
l'airain, l'argent et l'or, furent 
brisés ensemble, et devinrent 
comme la balle qui s'échappe d'une 
aire en été ; le vent les emporta, et 
nulle trace n'en fut retrouvée. Mais 
la pierre qui avait frappé la statue 
devint une grande montagne, et 
remplit toute la terre. (36) Voilà le 
songe. Nous en donnerons 
l'explication devant le roi.  

1. L’explication révélée (Dan. 2:44-47) 
2. (44) Dans le temps de ces rois, le Dieu 

des cieux suscitera un royaume qui ne 
sera jamais détruit, et qui ne passera 
point sous la domination d'un autre 
peuple ; il brisera et anéantira tous ces 
royaumes-là, et lui-même subsistera 
éternellement.  

3. (45) C'est ce qu'indique la pierre que 
tu as vue se détacher de la montagne 
sans le secours d'aucune main, et qui a 
brisé le fer, l'airain, l'argile, l'argent et 
l'or. Le grand Dieu a fait connaître au 
roi ce qui doit arriver après cela. Le 
songe est véritable, et son explication 
est certaine.  

 
b2) La “tête” de la Statue, explications  (Dan. 2:31-32a, 37-38) :  
 

5. La vision (Dan. 2:31-32a) 
6. (31) O roi, tu regardais, et tu voyais une 

grande statue ; cette statue était immense, 
et d'une splendeur extraordinaire ; elle était 
debout devant toi, et son aspect était 
terrible.  

7.  
 
 

8. (32) La tête de cette statue était d'or pur ; … 

L’explication révélée (Dan. 2:37-38) 
(37) O roi, tu es le roi des rois, car le Dieu des 
cieux t'a donné l'empire, la puissance, la force 
et la gloire ;  
(38) il a remis entre tes mains, en quelque lieu 
qu'ils habitent, les enfants des hommes, les bêtes 
des champs et les oiseaux du ciel, et il t'a fait 
dominer sur eux tous :  
c'est toi qui es la tête d'or.  

 
 

 
(Image Wikipédia) 

 
• De même que Christ est la Tête de l’Eglise qui est son Corps, la “tête d’or” de la Statue 

représente l’esprit qui donne son impulsion aux autres parties de la “Statue”.  
C’est un esprit d’apparence brillante, mais c’est en fait une imitation séductrice et 

ténébreuse du Royaume de l’Esprit de Christ. 
 
C’est la Statue dans son ensemble qui est “grande”, et “immense”, et “d'une splendeur 

extraordinaire”, mais aussi d’un “aspect terrible” (Dan. 2:31,37), et la “tête” doit manifester 
ces mêmes attributs.  

Mais ce n’est qu’une “statue” et elle n’est donc qu’une idole mensongère. 
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- Dans les foyers de peuplement juifs en Palestine avant l’exil, les archéologues modernes ont eu la 
surprise de trouver un grand nombre d’idoles domestiques ! Dieu a soumis à des idolâtres ceux qui 
avaient hybridé à grande échelle le culte de l’Éternel avec celui des idoles (cf. le culte du veau d’or 
s’insinuant au milieu des 12 tribus lors de l’Exode). 
- Les idoles invisibles des passions dans les cœurs de l’église auront les mêmes conséquences. 
- Satan sait séduire par ce qui est “immense et splendide” (ce qui se mesure et ce qui s’impose au 
regard). 
 

Nébucadnetsar découvrira lui-même, après le songe prémonitoire d’un arbre abattu (Dan. 4) 
que cet esprit arrogant, blasphémateur, violent, était à l’œuvre en lui, mais il aura le courage 
de s’en repentir. 

Dan. 4:25 (paroles de Daniel expliquant le songe au roi) “C'est toi, ô roi, qui es devenu grand et fort, 
dont la grandeur s'est accrue et s'est élevée jusqu'aux cieux, et dont la domination s'étend jusqu'aux 
extrémités de la terre.” 
Gen. 11:4 “Ils dirent encore : Allons ! bâtissons-nous une ville et une tour dont le sommet touche au 
ciel, et faisons-nous un nom, afin que nous ne soyons pas dispersés sur la face de toute la terre.” 
 

• Si la “tête” de la Statue est impure, c’est que l’impureté est en action dès le début (et 
ennemie de l’Alliance dès le début). Si la “tête” est impure,  le reste de la Statue le sera aussi.  

 1 Cor. 6:16 “… Ne savez-vous pas que celui qui s'attache à la prostituée est un seul corps (et un même 
esprit dans ce corps) avec elle ? Car, est-il dit, les deux deviendront une seule chair. …” 

De même, l’impureté sera semée dans le christianisme dès ses débuts. Les “7 églises 
d’Asie” représentent divers aspects du christianisme conjointement présents du début à la 
fin du cycle, or presque toutes portent déjà en elles-mêmes des germes de corruption (la “perte 
de la ferveur première”, Ap. 2:4 ; de faux croyants formant une “synagogue de Satan”, Ap. 2:9 ; des ambitieux 
qui instrumentalisent les convoitises, Ap. 2:14 ; des adeptes du nicolaïsme, une domination cléricale usurpée, 
Ap. 1:15 ; un faux enseignement prétendument reçu de Dieu, Ap. 1:20 ; une apparence illusoire de vie, Ap. 2:1 : 
la tiédeur propice aux concessions et aux illusions, Ap. 2:15). 

Mt. 13:24-25 “(24) Le royaume des cieux est semblable à un homme qui a semé une bonne semence dans 
son champ. (25) Mais, pendant que les gens dormaient, son ennemi vint, sema de l'ivraie parmi le blé, et 
s'en alla.” 
1 Jn. 2:18 “Petits enfants, c'est la dernière heure, et comme vous avez appris qu'un antichrist vient, il y a 
maintenant plusieurs antichrists : par là nous connaissons que c'est la dernière heure.” 
2 Jn. 7 “Car plusieurs séducteurs sont entrés dans le monde, qui ne confessent point que Jésus Christ est 
venu en chair. Celui qui est tel, c'est le séducteur et l'antichrist.” (le “séducteur” utilise “des 
séducteurs”). 
Act. 20:29-30“(29) Je sais qu'il s'introduira parmi vous, après mon départ, des loups cruels qui 
n'épargneront pas le troupeau, (30) et qu'il s'élèvera du milieu de vous des hommes qui enseigneront des 
choses pernicieuses, pour entraîner les disciples après eux.” 
Ap. 2:4 (lettre à la première église, celle d’Éphèse) “Mais ce que j'ai contre toi, c'est que tu as 
abandonné ton premier amour.” (Toutes les 7 “églises” existent déjà du temps de Jean). 

 
• Il peut sembler étonnant  que “le Dieu des cieux” lui-même “DONNE l’empire, la 

puissance, la force et la gloire” (Dan. 2:37) à un tel roi, à un royaume qui va dominer le peuple 
de Dieu, et même détruire le temple érigé par Salomon !  

- C’est l’Éternel lui-même qui avait suscité un roi d’Égypte persécuteur des Hébreux. 
- De même, dans l’Apocalypse, lors du tableau d’ouverture des Sceaux, une “couronne” est “donnée” au 
premier cavalier démoniaque monté sur un “cheval blanc” (une puissance de séduction, Ap. 6:2). Au 
second cavalier couleur sang, une “épée” est pareillement “donnée” (Ap. 6:4). Au quatrième cavalier 
couleur de mort, c’est le pouvoir de faire mourir qui est “donné” (Ap. 6:2). De même la “clef de 
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l’abîme” est “donnée” à l’étoile vaincue et déchue par l’œuvre du Calvaire (Ap. 9:1). Un pouvoir de 
tourmenter est “donné” aux sauterelles jaillies de l’abîme (Ap. 9:3,5). Le parvis (mais non le Lieu saint) 
du Temple (l’Eglise) a été “donné”, livré aux nations, à leur esprit (Ap. 11:2). 

Ap. 13:2 “La Bête (la Bête polymorphe issue des mers) que je vis était semblable à un léopard ; ses 
pieds étaient comme ceux d'un ours, et sa gueule comme une gueule de lion. Le Dragon lui donna sa 
puissance, et son trône, et une grande autorité.” C’est Dieu qui permet au Dragon (Satan) de 
“donner” cette puissance à la “tête d’or”. Satan aime les structures hiérarchiques avec une “tête” 
humaine à son service (mais Dieu a un autre avis : cf. 1 Sam. 8:5-7). 

- A chaque fois, Dieu se sert de cette épreuve-jugement pour faire grandir et donc bénir son vrai peuple. 
Lév. 26:23-25 “(23) Si ces châtiments ne vous corrigent point et si vous me résistez, (24) je vous 
résisterai aussi et je vous frapperai sept fois plus pour vos péchés. (25) Je ferai venir contre vous 
l'épée, qui vengera mon Alliance (elle a été bafouée) ; quand vous vous rassemblerez dans vos villes, 
j'enverrai la peste au milieu de vous, et vous serez livrés aux mains de l'ennemi.” 
Ps. 81:11-12 “(11) Mais mon peuple n'a point écouté ma voix, Israël ne m'a point obéi. (12) Alors je 
les ai livrés aux penchants de leur cœur, et ils ont suivi leurs propres conseils.” 
 

• Selon Daniel lui-même, la “tête d’or” représente le royaume babylonien de 
Nébucadnetsar (et de son père), qui, avec l’aide des Mèdes, a détruit en peu de temps l’empire 
assyrien après la prise de sa capitale Ninive en -612. La carte ci-dessous montre l’étendue de 
cet empire fondé sur les ruines de l’Assyrie.  

La future Perse (le 2e empire selon le Livre de Daniel) n’est encore qu’une province de l’empire 
des Mèdes. 

Notons dès à présent, que la “Statue” n’est pas détruite à chaque fin d’empire : il y a seulement transfert 
d’un même esprit d’une dynastie à une autre, d’un vase de chair à un autre. 
 

 
L’empire néo-babylonien et ses voisins au 6e siècle avant JC (document Wikipédia) 

 
• Dans la Bible, “l’or” est souvent le symbole solide de l’Esprit de Dieu (de même que l’huile 

en est le symbole liquide). Mais ici, ce n’est qu’une apparence, “donnée” (Dan. 2:37) et permise par 
Dieu. Ce n’est qu’une image des fausses gloires terrestres. 
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• La Statue  à la “tête d’or” vue en songe par Nébucadnetsar (Dan. 2), ne doit pas être 
confondue avec la statue bien réelle et toute couverte d’or, érigée par Nébucadnetsar (Dan. 3) 
et devant laquelle tous devaient s’incliner :  

Dan. 3:1 “Le roi Nébucadnetsar fit une statue d'or, haute de soixante coudées et large de six 
coudées. Il la dressa dans la vallée de Dura, dans la province de Babylone.” 
 

Cet épisode de la statue réelle de 60 coudées, rapporté par Daniel (Dan. 3:8-30), et qui a failli 
coûter la vie à ses amis (Schadrac, Méschac, Abed Nego), confirme quel genre d’esprit se 
dissimulait au cœur de l’empire babylonien, et donc au cœur des autres empires qui vont lui 
succéder :  

- Cette “statue” à figure humaine voulait en imposer à tous, elle était le fruit d’un orgueil démoniaque 
conduisant l’homme à se prendre pour dieu. 
- C’était la “statue” d’un homme conçue par l’homme. 
- C’était une idole dévoreuse d’âmes : les amis de Daniel ont failli périr par son feu. 
- Ses dimensions (60 coudées, 6 coudées), signées du chiffre “6”, rappelaient qu’elle n’était qu’une 
conception d’homme déchu. L’homme a été créé le 6e jour, la 6e lettre de l’alphabet hébreu (“vaw”) 
représente un homme debout. Le nombre de la Bête de l’Apocalypse sera de même une dynamique 
infernale incarnée dans un homme (cf. le nombre “666” de la Bête en Ap. 13:18).  

Ap. 13:18 “C'est ici la sagesse. Que celui qui a de l'intelligence calcule le nombre de la Bête. Car 
c'est un nombre d'homme, et son nombre est six cent soixante-six.” 

La lance de Goliath pesait “600 sicles de fer” (1 Sam. 17:7). L’or dénonce ici une falsification, la marque 
d’un esprit usurpateur. Un tel “or” vient de la corruption, et il va à la destruction (Es. 21:9). 
- Dès le jardin d’Éden, le Serpent a cherché à séduire l’homme en lui proposant de se prendre pour l’égal 
de Dieu et d’être son propre législateur. 

Gen. 3:4-6 “(4) Alors le serpent dit à la femme : Vous ne mourrez point ; (5) mais Dieu sait que, le 
jour où vous en mangerez, vos yeux s'ouvriront, et que vous serez comme des dieux, connaissant le 
bien et le mal (l’homme deviendra sa propre norme). (6) La femme (figure de l’humanité) vit que 
l'arbre était bon à manger et agréable à la vue, et qu'il était précieux pour ouvrir l'intelligence ; elle 
prit de son fruit, et en mangea ; elle en donna aussi à son mari, qui était auprès d'elle, et il en 
mangea.” 
 

- Le culte de la statue d’or réelle imposé par Nébucadnetsar, était un culte imposé par la peur à la 
multitude, et non la marque d’un élan pur du cœur, que seuls les enfants de Dieu peuvent manifester. 
- L’amnésie spirituelle du roi oubliant la manifestation antérieure du Dieu d’Israël au travers du prophète 
de son heure, soulignait la faiblesse humaine (qui avait été aussi celle d’Adam et Ève). 
- La fureur de Nébucadnetsar (Dan. 3:13) et la fourberie de ses courtisans contre les amis de Daniel 
(Dan. 3:12) étaient celles du Serpent ennemi de Dieu, du Fils de Dieu et de ses disciples. 
- Nébucadnetsar avait fait dresser l’idole dans la “vallée de Dura” (Dan. 3:1), à l’emplacement présumé 
de la Tour de Babel bâtie autrefois par les descendants de Caïn. Daniel précise que cette vallée est dans 
la province de Babylone (Dan. 3:1), nom qui signifie “confusion”. Les “sages de Babylone” étaient sans 
doute fiers de leur titre, mais en fait ils n’étaient que des “sages de la confusion” !  Leur carte de visite 
masquait leur ignorance, et leurs titres résonnent comme une litanie moqueuse en Dan. 2 
(v.12,13,14,18,24,48).  L’Apocalypse les appellera “faux prophètes”. Cette “Statue” est un mirage 
mensonger, qui dissimule une pensée ténébreuse : “le prince de la puissance de l’air” (Eph. 2:2). 
- Il convient de noter qu’à cette occasion Dieu n’a pas éteint le feu allumé pour consumer les trois amis de 
Daniel, mais il les en a sauvés : le Rédempteur est lui-même descendu dans le feu, et il les a comme 
ressuscités (Dan. 3:25-26) ! Tout le récit est une prophétie indirecte des jugements messianiques. 
- Il apparaît que Nébucadnetsar, un roi païen, un conquérant intelligent, remarquable organisateur, 
présente, avant sa conversion, plusieurs traits caractéristiques de Satan (incarné dans la “statue” qu’il 
avait érigée) : il est violent, orgueilleux, idolâtre de lui-même, blasphémateur.  Et cependant ce monarque 
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sera au bénéfice de la miséricorde et de la pédagogie patiente de Dieu, et à cause de sa repentance (Dan. 
4) ! 
 

• Il a été souligné précédemment que les différents étages de la “Statue” du songe, ne 
forment qu’une seule et même sombre entité spirituelle.  

Une nouvelle preuve en sera donnée à la fin du chapitre par la révélation que la “tête” de la 
“Statue” se brisera au dernier jour, en même temps que les autres portions de la “Statue”, 
lorsque “la pierre se détachera de la Montagne” (Dan. 3:44-45), c’est-à-dire lors de l’effusion 
de l’Esprit de Christ dans la Chambre haute. 

- La chute de l’empire babylonien en -539 devant le Perse Cyrus (une image du Rédempteur futur) ne 
sera qu’une préfiguration de l’avènement du Messie. 
- De même, c’est l’effusion en plénitude de l’Esprit de Christ venu du Ciel qui fera disparaître les 
puissances spirituelles qui entravent encore intérieurement l’Eglise issue des Nations. 
 

• Dans l’Apocalypse, il sera ordonné aux saints de Dieu de s’affranchir de toute influence 
babylonienne en leur âme (Ap. 18:4).  

- Cette injonction a déjà été adressée au peuple de l’Alliance par Esaïe (Es. 48:20). Mais le chapitre 4 du 
Livre de Daniel décrit comment Nébucadnetsar s’est finalement repenti profondément et s’est converti. 
Ainsi, paradoxalement, Nébucadnetsar a su “sortir de sa Babylone” qu’il avait bâtie, tout en restant roi 
de cette ville !  

Ap. 18:4 “Et j'entendis du ciel une autre voix qui disait : Sortez du milieu d'elle (de Babylone), 
mon peuple, afin que vous ne participiez point à ses péchés, et que vous n'ayez point de part à ses 
fléaux.” 

- De façon similaire, lors de l’Exode, “sortir de l’Égypte” ne signifiait pas seulement quitter l’Égypte, 
mais aussi et surtout oublier les “oignons” et les “veaux d’or” d’Égypte ! 
 

b3) La “poitrine” et les “bras” de la Statue, explications (Dan. 2:32b,39a) :  
 

La vision (Dan. 2:32b) 
(32) … sa poitrine et ses bras étaient 
d'argent ; … 

2. L’explication révélée (Dan. 2:39a) 
3. (39) Après toi, il s'élèvera un autre royaume, 

moindre que le tien … 
 

 
 
• L’histoire biblique (cf. le dernier message de Daniel à Belschatsar, Dan. 5:28), l’histoire profane et le 

commentaire de Daniel lui-même dans la vision “du Bélier et du Bouc” (Dan. 8:20), montrent 
que cette portion de la “Statue” représente le royaume perse, avec la figure marquante de 
Cyrus II le Grand. 
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• Le royaume babylonien s’effondrera lors de la prise de Babylone par le roi perse Cyrus II 
en -539. Le royaume perse est ici représenté par la seconde partie de la “statue” : “la 
poitrine et les bras d’argent”.  

  
• Les “deux bras” suggèrent une dualité qui sera confirmée dans la vision des “4 

Animaux” (Dan.7) : c’est une allusion à la double origine, mède et perse, de ce nouvel 
empire. Il n’y a pas de main visible (ce qui suggère que les bras de la statue sont croisés). 

- Les Mèdes semblent avoir formé très anciennement un immense royaume, hétérogène et aux frontières 
mouvantes et incertaines, allant du sud de la Mer Noire jusqu’à l’Iran inclus : la Perse n’était qu’une 
province élamite au sud-est de ce royaume. 
- Le Mède Cyaxare II (-625 à -585) après avoir réorganisé son royaume, s’était allié à Nabopalassar, roi 
de Babylone, pour la prise et la destruction de Ninive (-612). Son fils Astyage (-585 à -553), dernier roi 
des Mèdes, deviendra gendre de Crésus. Il succède à son père, et lui-même donne sa fille en mariage à 
son vassal Cambyse Ier (fondateur de la dynastie des Achéménides) d’où naîtra Cyrus II le Grand (la 
deuxième “corne”, la plus haute, dans la vision du “Bélier et du Bouc”, Dan. 8).  
- Cyrus, simple roitelet en Élam oriental détrône le Mède Astyage (après s’être emparé de sa capitale 
Ecbatane), mais; sagement, lui laisse la vie sauve, et règne de -559 à -530. 
 

 
 

678-549 av. J.-C. Carte de l'empire Mède à son extension maximale sous le roi Astyage, selon Hérodote 
(Toutefois, cette extension est sujette à caution) – (Document Wikipédia) 

 
- Cyrus le Grand s’empare de la Lydie (et de sa capitale, Sardes) en -546. Après avoir triomphé de 
Babylone (prise par le général Gobryas en -539), il en démantèle une partie des murailles extérieures.  

“Darius le Mède” (cité en Dan. 5:31 et 11:1) ne serait autre qu’un général de Cyrus, Gobryas, 
devenu satrape (= gouverneur) de Babylone, et “Darius” serait dans ce cas un titre honorifique  
signifiant “celui qui maintient”), titre désignant Cyrus. 
 

Cyrus ordonne la restitution des idoles aux peuples vaincus. Dans ce même élan de tolérance, Cyrus 
autorise les Juifs à repartir en Palestine, et leur restitue les ustensiles sacrés en -538 (Esd. 1:1-8, 4:3-5, 
5:13-14, 6:3 ; 2 Chr. 36:22-23, Dan. 1:21, 6:28). Il meurt au combat en -530. 
 

• “L’argent”, un métal blanc, est souvent l’image, du fait de sa couleur, de la pureté (de même 
que la farine ou le lin). Mais ici il signifie seulement que la puissance de séduction est moins 
grande qu’avec “l’or” de la “tête”. 

C’est le début d’une décadence : toute œuvre de Satan ne peut que se corrompre. 
• Après Cyrus, ce royaume perse sera marqué par les règnes de : 

- Cambyse II (de -529 à -522), fils de Cyrus, s’empare de la Phénicie (la Perse devient alors une 
puissance navale), de Chypre, d’une partie de l’Égypte. Il aurait mis à mort son frère et rival Bardiya, 
mais serait mort peu après.  Des troubles éclatent dans tout l’empire (avec en particulier l’ascension de 
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l’imposteur Gaumatès). Des généraux conjurés, dont fait partie le futur Darius 1er, assassinent l’imposteur 
(-522). 
- Darius 1er Hystaspe (de -521 à -486), rattaché à la lignée de Cyrus par des mariages, est choisi comme 
roi par les conjurés : il doit combattre dans tout l’empire pour restaurer l’autorité impériale. A cette 
occasion, il fait abattre les murailles de Babylone (en -514 ; c’est le début de la ruine qu’avaient annoncée 
les prophètes). C’est lui qui ordonna l’enquête permettant la reprise des travaux de reconstruction du 
temple (Esd. 6:1-12, Agg. 1:15 et 2:18). Ses généraux furent vaincus par les Grecs à Marathon (-490). 
Darius 1er meurt à 73 ans après un règne de 36 ans. 
- Xerxès (= Assuérus, de -485 à -465), fils de Darius Hystaspe, petit-fils de Cyrus par sa mère, lance une 
grande campagne contre la Grèce après 4 ans de préparatifs. Mais il subit une grave défaite navale à 
Salamine (en -480), puis est vaincu sur terre à Platées (en -479). C’est au retour de ces défaites qu’il 
épouse Esther vers -472 (Est. 2:16). Il meurt assassiné (en -465) par un courtisan.  

En Esd. 4:6, Assuérus désignerait ce même Xerxès (et non pas Cambyse). 
 

- Artaxerxès 1er Longue-main (de -465 à -424), 3e fils de Xerxès, s’oppose d’abord à la reconstruction 
de Jérusalem (Esd. 4:7), puis l’autorise (Esd. 6:14).  
En -458, un fort contingent de Juifs est autorisé à revenir à Jérusalem avec Esdras (Esd. 7:1, 8:1).  
En -445, ce même roi envoie Néhémie  à Jérusalem comme gouverneur de Judée, et avec les pouvoirs 
permettant de rebâtir les murailles de la ville (Néh. 2:1). Néhémie collabore étroitement avec Esdras pour 
un renouveau spirituel de la Judée. 
- Xerxès II est assassiné après 2 mois de règne (en -424) par son demi-frère Sogdianos, lui-même 
assassiné par un autre fils d’Artaxerxès Longue-Main : Darius II Ochos ou Nothos (règne de -423 à -
404). Ce dernier cherche à intervenir dans les conflits entre cités grecques. Divers soulèvements agitent le 
royaume (en Égypte, en Médie, en Lydie). 
- Le règne d’Artaxerxès II Mnémon (de -404 à -358), fils aîné de Darius II, est le plus long pour un 
souverain de Perse. C’est durant son règne que l’armée de 10 000 mercenaires grecs recrutés par son frère 
Cyrus le Jeune pour le renverser est décimée. 
- Artaxerxès III Ochos (de -358 à -338) extermine sa famille pour assurer son pouvoir, et devra mener 
campagne en Égypte. 
- Arsès (= Artaxerxès IV) (de -338 à -336) monte sur le trône avec l’aide du puissant ministre Bargoas, 
puis projette de le tuer, mais ce dernier le devance et l’empoisonne et met sur le trône le cousin du roi : 
Darius III … qui s’empresse d’éliminer Bargoas. 
- Darius III Codoman (de -335 à -331) est le dernier roi perse. L’empire s’effondre avec la victoire (-
333) du macédonien Alexandre le Grand sur Darius III à Issos, puis en -331 à Arbèles. Il est tué par ses 
serviteurs quelques mois après. 

	
• A la fin de l’empire babylonien, Daniel a certainement fait le rapprochement, alors qu’il arrivait 

à la fin de sa vie, entre : 
- l’imminence de la fin, annoncée par Jérémie, des 70 ans de captivité (Jér. 25),  
- la chute de Babylone annoncée par Jérémie,  
- l’avènement de Cyrus (un titre, avant d’être un nom propre) annoncé par Esaïe dans des prophéties à 
caractère messianique (Es. 45). 

Pouvons-nous imaginer les sentiments qui l’ont alors envahi, et les questions qu’il s’est 
posées en scrutant ces évènements ? 

Dan. 9:1-2 “(1) La première année de Darius (une appellation semble-t-il de Cyrus le Grand), fils 
d'Assuérus, de la race des Mèdes, lequel était devenu roi du royaume des Chaldéens, (2) la première 
année de son règne, moi, Daniel, je vis par les livres qu'il devait s'écouler soixante-dix ans pour les 
ruines de Jérusalem, d'après le nombre des années dont l'Éternel avait parlé à Jérémie, le prophète.” 
Jér. 25:11-14 “(11) Tout ce pays (Israël) deviendra une ruine, un désert, et ces nations seront asservies 
au roi de Babylone pendant soixante-dix ans. (12) Mais lorsque ces soixante-dix ans seront accomplis, 
je châtierai le roi de Babylone et cette nation, dit l'Éternel, à cause de leurs iniquités ; je punirai le pays 
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des Chaldéens, et j'en ferai des ruines éternelles. (13) Je ferai venir sur ce pays toutes les choses que j'ai 
annoncées sur lui, tout ce qui est écrit dans ce livre, ce que Jérémie a prophétisé sur toutes les nations. 
(14) Car des nations puissantes et de grands rois les asserviront, eux aussi, et je leur rendrai selon leurs 
œuvres et selon l'ouvrage de leurs mains.” 
Jér. 29:10-11 “(10) Mais voici ce que dit l'Éternel : Dès que soixante-dix ans seront écoulés pour 
Babylone, je me souviendrai de vous, et j'accomplirai à votre égard ma bonne parole, en vous ramenant 
dans ce lieu. (11) Car je connais les projets que j'ai formés sur vous, dit l'Éternel, projets de paix et non 
de malheur, afin de vous donner un avenir et de l'espérance.” 
Es. 44:27-28 “(27) Je dis à l'abîme : Dessèche-toi, je tarirai tes fleuves. (28) Je dis de Cyrus : Il est mon 
berger, et il accomplira toute ma volonté. Il dira de Jérusalem : Qu'elle soit rebâtie ! Et du temple : 
Qu'il soit fondé !” 
Es. 45:1-4 “(1) Ainsi parle l'Éternel à son oint, à Cyrus, (2) qu'il tient par la main, pour terrasser les 
nations devant lui, et pour relâcher la ceinture des rois, pour lui ouvrir les portes, afin qu'elles ne soient 
plus fermées ; je marcherai devant toi, j'aplanirai les chemins montueux, je romprai les portes d'airain, 
et je briserai les verrous de fer. (3) Je te donnerai des trésors cachés, des richesses enfouies, afin que tu 
saches que je suis l'Éternel qui t'appelle par ton nom, le Dieu d'Israël. (4) Pour l'amour de mon serviteur 
Jacob, et d'Israël, mon élu, je t'ai appelé par ton nom, je t'ai parlé avec bienveillance, avant que tu me 
connusses.” 
Es. 45:7 “Je forme la lumière, et je crée les ténèbres, je donne la prospérité, et je crée l'adversité ; moi, 
l'Éternel, je fais toutes ces choses.”  
Es. 45:13 “C'est moi qui ai suscité Cyrus dans ma justice, et j'aplanirai toutes ses voies ; il rebâtira ma 
ville, et libérera mes captifs, sans rançon ni présents, dit l'Éternel des armées.” 

	
b4) Le “ventre” et les “cuisses” de la Statue, explications   (Dan. 2:32c,39b). Note historique : 

l’éclatement de l’empire d’Alexandre, et l’émergence des Séleucides et des Ptolémaïdes : 
 

La vision (Dan. 2:32c) 
(32) … son ventre et ses cuisses étaient 
d'airain ; 

L’explication révélée (Dan. 2:39b) 
(39) … puis un troisième royaume, qui sera 
d'airain, et qui dominera sur toute la terre. 

 
 

																					 	Image	Wikipedia 
 
• La 3e partie de la statue, avec “un ventre et des cuisses d’airain”, représente le royaume 

grec d’Alexandre le Grand (ce que confirmera l’examen du 3e Animal sorti de la mer, cf. ci-après §3).  
 
• L’emploi de “l’airain” indique, non pas, comme souvent dans la Bible, la justice inflexible 

de Dieu, mais la poursuite de la dégradation de la nature de la Statue (l’airain succède à l’argent 
qui succédait à l’or : la vraie nature de l’esprit invisible qui anime la Statue va être dévoilée de plus en plus). 

- Parmi les métaux, l’or et l’argent avaient leur place dans le lieu très saint et dans le lieu saint du temple. 
L’airain était par cotre confiné au parvis.  
- Quant au fer (cf. la composition des jambes et des pieds de la Statue), il était impropre au culte (et ne 
pouvait pas être présenté comme offrande). 
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• Le “ventre d’airain” (auquel il faut associer les reins : l’épée était attachée à la ceinture) désigne le 

règne d’Alexandre le Grand lui-même.  
- Alexandre le Grand (= Alexandre III) est le fils de Philippe II, roi de Macédoine, petit royaume mais non 

insignifiant (Philippe avait vaincu Athènes aux Thermopyles en -352. Il était un acteur essentiel de la ligue 
défensive de Corinthe).  

- A 16 ans, en l’absence de son père parti assiéger Byzance, Alexandre (il avait eu Aristote pour précepteur) 
était devenu régent de Macédoine (-340). A la mort de Philippe (assassiné en -336, peut-être sous 
l’instigation du Perse Darius III), Alexandre devient roi (il a 20 ans) et élimine ses rivaux potentiels. Il doit 
lutter pendant deux ans pour assurer son pouvoir, alors que Darius essaie de soulever les cités grecques 
contre lui.  

- Au printemps de -334, Alexandre débute sa campagne d’Asie (il ne reviendra plus jamais en Grèce). Il 
remporte la bataille du Granique contre des satrapes perses (mai, -334), s’empare de Sardes, puis de Millet 
(juillet, -334), puis de l’Asie Mineure lors d’une campagne audacieuse et parfois risquée. Il poursuit vers le 
Sud-Est. L’armée de Darius III est mise en déroute à Issos (novembre, -333). Le pouvoir d’Alexandre en est 
renforcé en Grèce. 

- Dans les satrapies conquises, Alexandre laisse le pouvoir civil à un Perse, mais le pouvoir militaire 
appartient à un Macédonien.  

- Pour contrer la menace navale perse bien réelle, Alexandre soumet Sidon et Tyr (Tyr est prise en -332 
après un siège terrestre et maritime et un assaut violent, et un massacre de 7 000 civils ; 20 000 sont vendus 
comme esclaves).  

- Il s’empare de la Judée et de la Samarie (les Samaritains obtiennent le droit de construire un temple sur le 
mont Garizim). Il prend Gaza (la population est mise en esclavage), atteint l’Egypte (décembre -332), se fait 
nommer pharaon en -331 à Memphis, sacrifie au taureau Apis et est reconnu comme descendant du dieu 
Amon. Puis il repart vers l’Euphrate, et le traverse. Darius III est écrasé à Gaugamèles/Arbèles (octobre -
331). Le satrape de Babylone se rend, et conserve ses fonctions civiles. Suse se rend aussi. Après une 
campagne foudroyante, il atteint Persépolis qui est pillée, puis incendiée (mai, -330). Darius III, en fuite, 
meurt assassiné par un satrape ambitieux. Alexandre rend hommage au mort et fait exécuter son meurtrier. La 
noblesse perse se rallie alors à Alexandre.  

- Pendant deux ans, Alexandre doit mener de nombreuses opérations de pacification contre des satrapes 
révoltés, contre le malaise des troupes macédoniennes et des complots. Il épouse Roxane, une fille de satrape 
(-327), ce qui ne plaît pas à tous les Grecs. 

- En -327/-326), Alexandre pénètre au Pendjab puis redescend la vallée de l’Indus (-326/-325). Le retour 
vers Suse (-325) par terre et par mer se fait avec de sérieuses pertes (du fait de la soif, de la faim, des 
combats). Alexandre doit même faire face à une mutinerie des troupes macédoniennes (-324). Il revient vers 
Babylone (-323). Il envisage déjà d’autres conquêtes quand il meurt, à l’âge de 32 ans, après une fièvre 
d’origine incertaine (juin -323). 
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Les campagnes et l’empire d’Alexandre (document Wikipédia) 

 
• En Alexandre, un homme intelligent, instruit, ambitieux, courageux, grand stratège, 

impétueux, manipulateur de foules, convaincu d’avoir une mission divine, s’incarnent 
plusieurs attributs de l’humanité déchue séduite par le pouvoir.  

Une fausse spiritualité et l’esprit de domination sont des traits démoniaques produisant des 
despotes des âmes. Une grande partie de l’Eglise souhaitera pareillement conquérir le monde 
ou une partie du monde (ne serait-ce qu’un diocèse, ou qu’une province) au nom de l’Evangile. 
“L’airain” de la Statue est celui d’un faux autel (“l’or” était celui d’un faux dieu, “l’argent” celui 
d’une fausse justice, “le fer mêlé à l’argile” celui … de la mort spirituelle, de la rouille et de la dissolution). 

Ap. 13:11 “Puis je vis monter de la terre (le domaine de l’Eglise) une autre Bête (elle est la forme 
cléricale de la Bête polymorphe issue de l’abîme du monde), qui avait deux cornes semblables à celles 
d'un agneau (un déguisement religieux), et qui parlait comme un dragon (la fausse prophétie tueuse).” 
Jn. 18:36 “Mon Royaume n'est pas de ce monde, répondit Jésus …” 

Alexandre  meurt  après avoir conquis, en une dizaine d’années, le plus grand empire de 
l’Antiquité (allant de la Grèce à l’Indus), en étant mû par la volonté d’helléniser le monde 
connu, et convaincu qu’il était envoyé du Ciel dans ce but.  

Il avait failli réaliser son rêve : les bâtisseurs de la Tour de Babel avaient cru eux aussi pouvoir toucher le 
ciel. Alexandre n’a même pas eu de vraie postérité : ses enfants sont tous morts jeunes (cf. Gen. 15:5). 

 
• Les deux “cuisses d’airain” suggèrent une dualité : du royaume d’Alexandre (mort en -323) 

émergeront deux dynasties hellénistiques : les Séleucides au Nord, et les Ptolémaïdes (ou 
Lagides), en Égypte.  

Leur influence se fera sentir sur la Palestine (la “terre” de Dan. 2:38, une allusion à la Terre promise 
dominée scandaleusement par les païens à cause de l’infidélité du peuple se réclamant d’Abraham) jusqu’à la 
veille de la venue du Messie (le royaume séleucide disparaîtra en -64, et le royaume lagide se disloquera 
vers -30).  L’Esprit attire l’attention sur ces deux dynasties à cause de leur action sur Israël. 
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• Les “cuisses” (elles vont jusqu’aux genoux) ne représentent que les débuts de ces deux 
dynasties. La suite de leur histoire sera le thème de la dernière portion de la Statue (les 
“jambes”, depuis les genoux, et les “pieds”). 

 
• Note historique (l’éclatement de l’empire d’Alexandre, et l’émergence des Séleucides et 

des Ptolémaïdes) : 
- La vision prophétique de la “Statue” ne prétendait pas donner  à l’avance les détails des évènements : ce 
n’était pas l’objectif de l’Esprit (l’Esprit voulait faire savoir aux enfants de Dieu que les tragédies 
traversées par le peuple de Dieu durant plusieurs générations étaient voulues et sous le contrôle de Dieu). 
La connaissance de ces détails historiques n’est donc pas indispensable, mais peut aider à imaginer dans 
quel environnement géopolitique vivait le peuple juif, exilé ou non. 
- A la mort d’Alexandre le Grand (-323), éclate aussitôt une guerre de succession, dite guerre des 
“Diadoques” (= “successeurs”) d’environ 40 ans, avec des périodes de trêve, entre les principaux 
satrapes (= gouverneurs) de l’empire, sur fond de dissidences périphériques). 
- Alexandre n’a pas laissé d’héritiers, il reste un frère déficient mental (Philippe III), et Roxane, l’épouse 
légitime, attend un enfant (ce sera Alexandre IV). Les généraux sont d’accord pour garder l’unité de 
l’empire en attendant la naissance de cet enfant et le moment où il sera majeur. Mais il y a déjà débat sur 
la forme que doit prendre le pouvoir collégial durant cette attente. 
- Très vite, quelques figures dominantes émergent. Dans un premier temps, l’orgueilleux Antipater 
conserve la régence de la Macédoine qui lui avait été confiée par Alexandre durant l’absence de ce 
dernier, mais il doit faire face à l’opposition ancienne de plusieurs cités grecques et écrase la révolte. 
Ptolémée 1er  est confirmé dans la riche Égypte où il progresse vers la Cyrénaïque (-322). Antigone le 
Borgne est confirmé en Asie Mineure occidentale. Lysimaque reçoit la Thrace. Séleucus affermit ses 
positions dans les territoires d’Orient. Perdiccas, à qui Alexandre avait remis son anneau avant de 
mourir, est nommé chiliarque (= gouverneur en chef).  
- Assez vite, des ambitions personnelles apparaissent, et avec elles des guerres, des analyses stratégiques 
déficientes, des alliances trompeuses, des meurtres, des trahisons, des retournements de situation. 
- L’ambitieux Perdiccas envisage d’accroître son pouvoir par un mariage bien calculé et prévoit 
d’accueillir la dépouille d’Alexandre. Mais Ptolémée la capture lors de son passage en Syrie et la ramène 
en Égypte. Perdiccas lance une campagne contre Ptolémée, mais il est vaincu puis assassiné (-321). 
Ptolémée devient le premier général d’Alexandre dont la suprématie de fait en Égypte est admise par les 
autres belligérants.  
- La Macédoine, patrie d’Alexandre, reste de ce fait un enjeu de légitimité impériale et donc de pouvoir. 
La mort d’Antipater à l’âge de 78 ans (-319) relance les conflits. 
- Antigone, maître d’une grande portion de l’Asie Mineure pense avoir la légitimité pour diriger l’ancien 
empire. En -317, il est le plus puissant des Diadoques. Séleucus doit fuir de Babylone, et trouve refuge 
auprès de Ptolémée.  
- Cassandre (fils aîné d’Antipater) et Lysimaque acceptent de se joindre à la coalition contre Antigone 
âgé de 68 ans (-316). Antigone réplique en s’attribuant, alors qu’il assiège Tyr, le titre de régent, alors 
qu’Alexandre IV (fils de Roxane), encore enfant, est encore entre les mains de Cassandre, et en accordant 
la liberté aux Grecs (-315) pour affaiblir Cassandre. Ptolémée en fait autant ! Cassandre réagit, mais, 
malgré quelques succès, perd la Grèce et accepte une paix en -312. 
- Dans un premier temps, Ptolémée ne résiste que mollement à Antigone qui s’empare de Tyr. Puis il 
réagit, s’empare de Chypre, repousse le fils d’Antigone à la bataille de Gaza, s’empare de Babylone (-
312). Mais Ptolémée doit à nouveau évacuer la Syrie et la Phénicie.  
- En -311, il n’y a encore aucun vainqueur décisif ! 
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La guerre des Diadoques vers -311 (Document Wikipedia) 

 
- En -311, Antigone, Cassandre, Lysimaque et Ptolémée concluent un accord : Séleucus, qui se renforce 
en orient, se retrouve dans la position d’un satrape rebelle contre Antigone qui vient d’être reconnu 
“grand chef d’Asie”, tandis que Cassandre est reconnu “grand chef d’Europe”.  
- En -310, le jeune Alexandre IV (âgé de 14 ans) et sa mère Roxane sont assassinés. Vers -309, Héraclès, 
fils d’Alexandre le Grand et d’une princesse et concubine perse, est lui aussi assassiné. Plus rien 
n’empêche un Diadoque de se proclamer roi. 

- Antigone, grâce à son fils Démétrius qui écrase la flotte de Ptolémée à Chypre (-306) gagne la maîtrise 
des mers. Encouragé, Antigone se proclame roi, s’affichant ainsi comme successeur d’Alexandre. 
Ptolémée se proclame roi à son tour, après avoir bloqué une attaque d’Antigone (-305), suivi par 
Cassandre, Lysimaque et Séleucus. C’est l’acte final du démembrement de l’empire. 

- Antigone envisage de s’emparer de la Macédoine, contre Cassandre, ce qui conforterait la stature 
impériale à laquelle il aspire. Une nouvelle coalition (Lysimaque, Cassandre, Ptolémée) se lève aussitôt 
mais vacille. Il faudra les 500 éléphants de Séleucus pour rétablir l’équilibre. Antigone est tué à la bataille 
d’Ipsos en Phrygie (-301). Lysimaque s’empare de l’Asie Mineure (jusqu’au Taurus), Ptolémée s’empare 
du sud de la Syrie et refuse de la rendre à Séleucus qui la réclame. La guerre entre le Roi du Nord et le roi 
du Midi, prophétisée par Dan. 11, se nourrira de ce désaccord. 

- Cassandre meurt vers -297. La défaite (-285) de Démétrius II, un descendant d’Antigone, marque la 
fin de la Macédoine. En -282, Lysimaque fait assassiner son fils qui, croyait-il, complotait contre lui. En 
-281 il est vaincu et tué devant Séleucus. Ce dernier est assassiné en -280 après avoir envisagé lui aussi 
de s’emparer de la Macédoine. 

 
• La vie d’Alexandre le Grand aura été une épopée relativement courte, mais elle a 

bouleversé pour longtemps l’histoire du monde méditerranéen et l’histoire de la théocratie 
juive (du fait de l’impact de la pensée grecque sur les élites de ces régions). 

 
• La dualité qui s’annonce, avec l’émergence des Ptolémaïdes et celle des Séleucides (les 

deux “jambes” venant après les deux “cuisses”, cf. § b4 ci-après), n’est pas celle des “bras” (les Mèdes et 
les Perses) de la même “Statue”.  

Si les “bras” étaient croisés (et donc unis), les “jambes” seront bien distinctes l’une de l’autre, et 
souvent en opposition ! 

 
b5) Les “jambes” et les “pieds” de la Statue, explications (Dan. 2:32d et 40-43) :  
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2. La vision (Dan. 2:32d)  
3. (33) ses jambes, de fer ; ses 

pieds, en partie de fer et en 
partie d'argile.  

 

L’explication révélée (Dan. 2:40-43) 
(40) Il y aura un quatrième royaume, fort comme du fer ; 
de même que le fer brise et rompt tout, il brisera et rompra 
tout, comme le fer qui met tout en pièces. (41) Et comme tu 
as vu les pieds et les orteils en partie d'argile de potier et en 
partie de fer, ce royaume sera divisé ; mais il y aura en lui 
quelque chose de la force du fer, parce que tu as vu le fer 
mêlé avec l'argile. (42) Et comme les doigts des pieds étaient 
en partie de fer et en partie d'argile, ce royaume sera en 
partie fort et en partie fragile. (43) Tu as vu le fer mêlé avec 
l'argile, parce qu'ils se mêleront par des alliances 
humaines ; mais ils ne seront point unis l'un à l'autre, de 
même que le fer ne s'allie point avec l'argile. 

 
C’est sur cette portion de la Statue (elle est aussi une horloge) que, depuis le début, l’Esprit divin 

veut attirer l’attention du peuple de Daniel. C’est en effet celle qui s’achève sur l’avènement 
des temps messianiques, avec des jugements et avec la délivrance finale des enfants d’Israël 
(dont Daniel fait partie). 

Les commentaires inspirés de Daniel s’attardent beaucoup plus sur cette dernière portion de la “Statue” 
que sur les trois précédentes. Le Livre de Daniel n’a en vue qu’Israël et la promesse messianique 
annoncée par les prophètes antérieurs. 

 

 
 
• Selon Daniel, “les jambes, de fer” (elles débutent aux genoux), ainsi que “les pieds (et les 

orteils)”, forment la 4e et dernière portion de la “Statue”. 
Les entités politiques représentées par les “jambes” (et par les “pieds”), sont en continuité 

historique avec celles que représentaient les deux “cuisses”. La période historique ainsi 
représentée débute donc semble-t-il peu après la mort d’Antigone (-301), mais le texte ne 
cherche pas à être très précis sur la datation. 

Il est encore moins possible, à ce stade de notre étude, de préciser la date du début des 
“pieds”. 

- Deux points de repères chronologiques sont cependant identifiables : la transformation en -64 de la 
Syrie en province romaine marquera la fin des Séleucides. L’Égypte des Ptolémée deviendra à son tour 
province romaine en -27 (après les suicides de Cléopâtre VII et de Marc-Antoine). 
- Cette imprécision relative importe peu : en effet, le moment annoncé où la “pierre frappera les pieds de 
la Statue” (Dan. 2:34) n’est lui-même pas donné avec précision : le texte dit seulement que cette 
commotion aura lieu “dans le temps de ces rois” (Dan. 2:44), de ces royaumes de la fin, c’est-à-dire une 
fois que la Statue sera complète. Le sens est donc : “à l’époque” de cette fin. La date de naissance (-5) de 
Jésus-Christ, ou la date de sa résurrection (+30), s’inscrivent dans un tel calendrier. En conséquence, les 
“pieds” correspondent à une assez courte période qui s’achèvera vers l’an +30 ou plutôt vers l’an +70 
(date de la chute de Jérusalem). 
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- Il faudra néanmoins vérifier si les informations complémentaires données par les autres révélations du 
Livre de Daniel confirment ou non cette première impression. 
- Quant au déroulement précis de l’histoire des deux dynasties (celle des Séleucides et celle des 
Ptolémaïdes), elle sera abordée lors de l’examen de la prophétie sur le “conflit entre le roi du Nord et le 
roi du Midi” (Dan. 11). 
 

• Cette portion inférieure de la “Statue” comprend en fait deux parties différentes : d’une 
part les “jambes”, d’autre part les “pieds”, mais l’Esprit n’a pas voulu les dissocier. De 
même, la vision parallèle des Animaux n’énumérera que 4 Animaux (et non pas 5). Les 
“jambes” et les “pieds” de la “Statue” ne forment bien qu’une même portion car ils ne sont 
constitués que d’un seul et même métal : le “fer” (“l’argile” n’est pas un métal, mais un corps 
étranger et incongru). 

- Toute cette portion de la “Statue” (les jambes et les pieds), est faite d’un même métal (le “fer”). 
- Ce qui distingue les “pieds” des “jambes”, c’est l’introduction en eux d’un élément non métallique (à 
la différence de l’or, de l’argent, de l’airain, du fer), et non apparent jusqu’alors. 
- Les “jambes” et les “pieds”, étant d’un même métal (le “fer”) représentent, comme les portions 
précédentes de la “Statue”, un même royaume (ou plutôt ici, une double lignée à identifier). 
- C’est surtout à la fin (la “statue” décrit une succession chronologique, bien que non datée) de cette 
même double lignée dynastique (les Séleucides et les Ptolémaïdes), que vont se produire des ententes 
contre nature. C’est l’annonce d’évènements d’une nature sans précédent, mais non encore précisée ici. 
- Les lecteurs juifs contemporains de Daniel ont aussitôt compris qu’il s’agissait d’une allusion aux 
temps messianiques, mais ils étaient maintenus dans l’ignorance de ce qui allait vraiment se produire. 
 

• Le “fer” est présenté ici avec deux attributs :  
- Par effet de contraste avec les autres métaux de la “Statue”, il est présenté en premier lieu comme le plus 
vil de tous les royaumes. A la différence de l’or, de l’argent, de l’airain, il se corrompt au contact de l’eau. 
Dans la symbolique mosaïque, le “fer” n’entrait pas dans la construction du sanctuaire, ni dans la 
fabrication des ustensiles sacrés (mais il était utilisé dans les actes de la vie profane : couteaux, clous, 
haches, etc.), ni dans la composition des offrandes. 

Deut. 27:4-5 “’(4) Lorsque vous aurez passé le Jourdain, vous dresserez sur le mont Ébal ces pierres 
que je vous ordonne aujourd'hui de dresser, et tu les enduiras de chaux. (5) Là, tu bâtiras un autel à 
l'Éternel, ton Dieu, un autel de pierres, sur lesquelles tu ne porteras point le fer.” (cf. 1 R. 6:7). 

Ce qui est dénoncé dans ce royaume, aux racines grecques et orientales, c’est sa capacité à polluer 
spirituellement la Palestine (en la paganisant sous couvert de la moderniser). 

Ap. 2:20 (lettre à l’église de Thyatire) “Mais ce que j'ai contre toi, c'est que tu laisses la femme 
Jézabel, qui se dit prophétesse, enseigner et séduire mes serviteurs, pour qu'ils se livrent à 
l'impudicité et qu'ils mangent des viandes sacrifiées aux idoles.” 

- En second lieu, selon les explications du texte lui-même (Dan. 2:41), le “fer” est ici explicitement le 
symbole la force brutale : il “brise et rompt tout”, il “met tout en pièces” (Dan. 2:40). 
Cette “force” coercitive est celle de l’esprit ténébreux qui anime toute la Statue. 

Ap. 9:9 (les sauterelles sorties de l’abîme) “Elles avaient des cuirasses comme des cuirasses de fer, et 
le bruit de leurs ailes était comme un bruit de chars à plusieurs chevaux qui courent au combat.” 

- Le “fer” est utilisé pour les jugements : 
2 Sam. 23:7 (Les méchants sont comme des épines) “Celui qui les touche s'arme d'un fer ou du bois 
d'une lance, et on les brûle au feu sur place.” 
 

• Les versets 41 à 43 apportent des précisions :  
Dan. 2:41-43 “(41) Comme tu as vu les pieds et les orteils en partie d'argile de potier et en partie de fer, 
ce royaume sera divisé. (42) Comme les doigts des pieds étaient en partie de fer et en partie d'argile, ce 
royaume sera en partie fort et en partie fragile. (43) Tu as vu le fer mêlé avec l'argile, parce qu'ils se 
mêleront par des alliances humaines ; mais ils ne seront point unis l'un à l'autre …” 
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Ces versets prophétiques mettent l’accent sur une hétérogénéité (fer/argile, force/fragilité) qui 

provoquera une grave division conflictuelle. 
Cette première vision ne précise pas comment se traduira cette hétérogénéité (et en particulier 

sur la signification de “l’argile”) dans les faits. A ce stade, la vision n’éclaire donc guère sur la 
nature du conflit qui en résultera. 

- Il y aura certes “division” du fait des origines historiques des deux “jambes” distinctes. Mais cette 
division était déjà observée avec les 2 “cuisses” alors qu’elles étaient d’un même métal (l’“airain). Cette 
division résultait de la guerre entre les généraux d’Alexandre. Ce n’est pas elle qui est en vue ici. 
- Un fait explicatif nouveau  est ici introduit dans la vision : il y aura hybridation, mélange du “fer” et 
l’“argile”. De plus, ce mélange débutera tardivement : à l’époque des talons, mais avant la date 
d’apparition 10 “orteils”. 
- En outre, la vision montre que ces faits toucheront pareillement chacun des deux “pieds” (les 
Séleucides et les Ptolémaïdes). Comment accorder ces images à l’histoire profane ? 
- A ce stade de la révélation, en l’absence de verbes d’action, de dates, de noms propres, il semble 
difficile de définir ce que représente “l’argile”, et donc ce que sont la nature et la raison du trouble 
annoncé. 

Un indice est cependant donné au lecteur : il y aura “division” parce que l’union résultera 
d’“alliances” trompeuses.  

Il ne peut s’agir là des mariages politiques tels que les deux mariages connus des historiens 
et mentionnés dans la prophétie du “conflit entre les rois du Nord et du Sud” (Dan. 11:6 et 17) : 
en effet, le premier de ces mariages  sera célébrés bien avant la période des “pieds” d’airain 
(alors qu’il n’y aura pas encore “d’argile mêlé au fer” : ces mariages seront des alliances “fer” avec “fer”). 

Dan. 11:6 “Au bout de quelques années (vers -253) ils s'allieront, et la fille du roi du midi (Bérénice 
Syra, fille de Ptolémée II Philadelphe) viendra vers le roi du septentrion (le Séleucide Antiochus II 
Theos) pour rétablir la concorde …” 
Dan. 11:17 “Il se proposera … de conclure la paix avec le roi du midi ; il (Antiochus III) lui donnera sa 
fille pour femme (vers -193, Cléopâtre 1ère épouse le jeune Ptolémée V Epiphane), dans l'intention 
d'amener sa ruine ; mais cela n'aura pas lieu, et ne lui réussira pas.” 

Ces deux mariages seront certes, lors de leur conclusion, des balises prophétiques, mais ils n’auront 
guère d’incidence sur la vie théocratique d’Israël, or, dans le songe de la Statue, c’est le destin d’Israël 
qui préoccupe l’Esprit divin. 
 

L’Esprit précise que ces “alliances” seront illusoires, car ce ne seront que des “alliances 
humaines” fondées en grande partie sur l’hypocrisie, les calculs ambitieux, etc., et donc 
étrangères au conseil de Dieu. 

 
• Les visions suivantes du Livre de Daniel, montreront ce que sont ces “alliances” et ce que 

signifie cette “argile” (plus précisément : “l’argile du potier”, Dan. 2:41). 
Indiquons dès à présent que cette “argile” alliée au “fer” désigne une nature humaine 

déchue. C’est une allusion à un limon autrefois humble, assoupli par l’Eau, et dont Adam, le 
premier fils de Dieu (Dieu est le “Potier” d’origine), a été formé, mais qui, depuis, a été 
remodelé et cuit par un “potier” usurpateur, ennemi des âmes et en particulier d’Israël. 

- Cette “argile” cuite est donc mensongère et morte, comme l’étaient les briques de la Tour de Babel. 
- Cette “argile” n’est plus malléable, elle n’est plus animée par le Souffle de Dieu, mais par le souffle du 
Serpent que l’homme a choisi pour “potier”. 
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• Il faudra attendre les visions ultérieures pour savoir quand apparaissent les “orteils” et ce 
qu’ils représentent historiquement. 

- Aux tentatives d’alliances par mariages politiciens entre dynasties, vont ainsi s’ajouter avant la fin du 
cycle, des alliances politico-religieuses en Judée. 
- Il y aura (à l’époque des “pieds”) alliance contre nature (des collusions) entre un pouvoir issu des 
nations (l’esprit du “fer”) et un peuple qui se réclamera d’Abraham en le trahissant. Le “sel de la terre” 
(une grande partie de la théocratie juive) aura alors de nouveau perdu sa saveur. 
- Ces “pieds” (comme toute la “Statue”) seront des hommes qui écraseront d’autres hommes. Le 
scandale viendra de ce que certains de ces hommes seront alliés de la Statue. 
- Dans ces visions, Rome n’est pas un acteur : Rome ne sera que la poussière anonyme dans laquelle 
sombrera la “Statue” lorsqu’elle sera frappée (Dan. 2:44-45) par une “pierre” animée par la puissance de 
Dieu (et non par celle des hommes, même religieux).  
- Selon Daniel (Dan. 2:44), tout cela se produira “dans le temps de ces rois” (dans le prolongement 
immédiat de ces “jambes”, bien après les genoux), et il en résultera “un Royaume qui ne sera jamais 
détruit”, comparable à “une grande Montagne  (le Corps de Christ) qui remplira toute la terre”. 
- La vision  de la Statue confirme, déjà du temps de Daniel, que l’avènement du Messie aura lieu, et avec 
lui la manifestation de la Montagne de Sion, deux promesses annoncées par les anciens prophètes. Cette 
“Montagne” dominera “la terre” que prétendait dominer la “Statue” (Dan. 2:38). 
- Ces derniers versets de la vision de la “Statue” seront examinés plus tard, avec les versets des visions 
ultérieures de Daniel annonçant cette même victoire. 
 

 
3) La vision des 4 Animaux 

et son explication inspirée (Dan. 7:1-28) 
  Sommaire : 
a) Circonstances et portée de la vision des 4 Animaux 
b) Description des 4 Animaux et commentaires 

 
a) Circonstances et portée de la vision des 4 Animaux 

Seront examinés successivement : 
    a1) Le cadre historique 
    a2) Deux visions apparentées  

 
a1) Le cadre historique : 
• Comme la “vision de la Statue”, la “vision des 4 Animaux” est introduite par une note 

historique relative aux circonstances ayant précédé la vision (Dan. 7:1) : 
Dan. 7:1 “La première année de Belschatsar (= “Bel, gardien du roi”), roi de Babylone, Daniel eut un 
songe et des visions de son esprit, pendant qu'il était sur sa couche. Ensuite il écrivit le songe, et raconta 
les principales choses.” 
 

• Daniel a été exilé à Babylone vers -604 alors qu’il était adolescent, sous le règne de 
Nébucadnetsar II (-605 à -562). En -603, il avait donné l’explication de la “vision de la Statue” 
à Nébucadnetsar (la 2e année de Nébucadnetsar, Dan. 2). Le roi, impressionné, l’avait alors nommé 
chef des mages et gouverneur de Babylone.  

Plus tard, Daniel avait décrypté un second songe du même roi (songe d’un arbre immense abattu 
sur ordre divin, et songe qui annonçait la perte de raison du roi pendant “sept temps”, Dan. 4). Au temps de 
Jésus, Hérode ne sera pas aussi intelligent que ce conquérant, malgré ses entretiens avec 
Jean-Baptiste et le témoignage du ministère de Jésus ! 
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Mc. 6:20 “… Hérode craignait Jean, le connaissant pour un homme juste et saint ; il le protégeait, et, 
après l'avoir entendu, il était souvent perplexe, et l'écoutait avec plaisir.” 
 

• Après les “7 temps” d’une folie humiliante infligée par Dieu, Nébucadnetsar a encore 
régné quelques années. Il meurt en -562. 

- Son fils Evil Merodak lui succède (-562 à -560), et fait sortir le roi Jojakim de prison, peut-être pour 
respecter un dernier souhait de son père (2 R. 27:27-30, Jér. 52:31-34). Son beau-frère Nériglissar, 
gendre de Nébucadnetsar, et chef des mages (cf. “Nergal Scharetser”, Jér. 39:3-13) complote contre lui, 
le tue (-560) et règne de -560 à -556. Le fils de celui-ci, Labashi-Mardoul ne lui succède que quelques 
mois avant d’être renversé et tué par une conjuration des prêtres menés par Nabonide. 

- Nabonide (-556 à -539) avait épousé une fille de Nébucadnetsar. Très attaché au dieu-lune Sin, il 
s’efforce de restaurer l’ancien culte, et s’absente plusieurs années en Arabie Saoudite, laissant son fils 
Belschatsar (Dan. 5:11,13 ; 7:1 ; 8:1 ; aussi appelé Balthazar) régner de fait à Babylone (dès -553) en tant 
que vice-roi (c’est pourquoi, en Dan. 5:16, Belschatsar ne pourra offrir à Daniel que la 3e place du 
royaume).  
- Le royaume s’achève sur une mort brutale, en une nuit de blasphème (Dan. 5:3) ! La “tête d’or” de la 
Statue n’était qu’une belle apparence trompeuse. 
 

• C’est vers -553, “la première année de Belschatsar”, que Daniel reçoit la vision des “4 
Animaux” : ni le roi, ni son fils n’en sont sans doute informés. La cour de Nabonide n’avait 
sans doute pas apprécié l’intérêt de Nébucadnetsar pour le Dieu d’Israël, et Daniel devait sans 
doute vivre retiré dans un coin retiré du palais. 

 
•  Désireux de s’emparer de Haran en Turquie (pour y rebâtir le temple de Sîn), Nabonide 

demande et obtient l’aide dangereuse du Perse Cyrus le Grand, ce qui entraînera la colère du 
Mède Astyage (à la fois suzerain et grand-père de Cyrus). Mais l’armée d’Astyage sera vaincue en -
550 par Cyrus. 

 
•  Cyrus s’empare de Babylone en -539, malgré le retour précipité de Nabonide parti 

inaugurer le nouveau temple de Haran. 
- La veille de la prise de Babylone (-539), Belschatsar croit que Babylone est indestructible à cause de 

ce qui se voit : la splendeur de la ville, l’épaisseur des murailles, le nombre des soldats. 
- Ce roi qui avait voulu humilier l’Éternel publiquement, a été humilié devant tous ses courtisans : il en 

ira de même pour le Serpent. La culpabilité de Belschatsar est beaucoup plus grave que ne l’avait été celle 
de Nébucadnetsar ! Belschatsar savait ce que le Dieu d’Israël avait fait pour Daniel et pour ses amis. 

- Ce roi de 40 ans, qui n’est même pas de lignée légitime, n’hésite pas à se moquer du Dieu d’Israël) et 
s’adresse avec un certain mépris à Daniel, âgé de près de 85 ans (Dan. 5:16) ! 

- Les règnes des derniers rois de Babylone illustrent ce qu’est la dissolution finale d’un royaume 
d’hommes déchus. 

 
a2) Deux visions apparentées : 
Il a déjà été souligné dans les “réflexions préliminaires” au début de cette étude, que les 

chapitres 2 à 7 du Livre de Daniel étaient disposés de façon à créer un effet de symétrie (un 
sceau témoignant d’une unité d’inspiration). 

 
Dieu transmet et explique au souverain fondateur d’empire, une première prophétie au sujet 
de 4 royaumes, sous la forme de la vision d’une Statue (ch. 2) 

Dieu protège les trois amis pieux de Daniel de la fournaise (ch. 3) 
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Dieu abaisse et relève un roi orgueilleux et blasphémateur (ch. 4) 
Dieu fait périr un autre roi orgueilleux et blasphémateur (ch. 5) 

Dieu protège son prophète fidèle des dents des lions (chap. 6) 
Dieu donne et explique une prophétie panoramique (au sujet de 4 royaumes représentés par 
la vision de 4 Animaux) à un saint (chap. 7) 

 
- Chronologiquement, les faits rapportés dans le  chapitre 5 (la dernière nuit de Belschatsar) se sont 
déroulés après la vision des 4 Animaux relatée au chapitre 7. 
- Ce décalage permet la présence de l’effet de symétrie mentionné dans les “réflexions préliminaires”, et 
cet effet n’est donc pas accidentel. 
 

Cet effet de symétrie n’est pas qu’un effet littéraire, mais souligne aussi la parenté des 
thèmes abordés par ces deux visions, celle de la “Statue” et celle des “4 Animaux” : 

- Les deux visions sont rédigées en araméen et encadrent la partie du Livre rédigée en cette langue. 
- Dans la partie araméenne du Livre de Daniel, la vision de la “Statue” est suivie du récit de l’épreuve 

subie par Daniel (Dan. 3:8-30), alors que la vision des “4 Animaux” est précédée par le récit de 
l’épreuve subie par les amis de Daniel (Dan. 6:5-28). Dans les deux épreuves,  il y a mention d’une 
menace (3:8-15 et 6:5-9), mention de la réaction du ou des saints (3:16-18 et 6:10), mention d’une 
condamnation à mort (3:19-23 et 6:11-15), mention d’une délivrance miraculeuse (3:24-27 et 6:16-24), 
mention de la réaction du souverain païen (3:28-29 et 6:25-27), et mention de la bénédiction finale des 
vainqueurs (3:30 et 6:28). 

- L’interprétation de chacune de ces deux visions est donnée dans le texte lui-même (Dan. 2:37-45 et 
Dan. 7:17-27). 

- Quant à ces deux visions (Dan. 2:31-35 et Dan. 7:2-14), elles concernent pareillement 4 royaumes. 
Dans les deux cas, la vision est plus prolixe sur le 4e royaume, celui qui débouche sur les temps 
messianiques. 

- Dans les deux cas, la vision s’inscrit durant le règne d’un monarque nommément désigné, chef d’un 
empire païen, celui de Babylone, qui domine Israël : Nébucadnetsar, qui a été le quasi-fondateur de cet 
empire, et Belschatsar qui en a été le dernier représentant. 

- Le texte de la vision des “4 Animaux” s’achève, comme le texte de la “Statue”, avec les 
conséquences de la vision sur la vie de Daniel (ces versets ne seront pas examinés dans cette étude) :  

Dan. 2:46-49 (vision de la Statue) “(46) Alors le roi Nebucadnetsar tomba sur sa face et se prosterna 
devant Daniel, et il ordonna qu'on lui offrît des sacrifices et des parfums. (47) Le roi adressa la 
parole à Daniel et dit : En vérité, votre Dieu est le Dieu des dieux et le Seigneur des rois, et il révèle 
les secrets, puisque tu as pu découvrir ce secret. (48) Ensuite le roi éleva Daniel, et lui fit de 
nombreux et riches présents ; il lui donna le commandement de toute la province de Babylone, et 
l'établit chef suprême de tous les sages de Babylone (des successeurs de ces sages, sans doute au 
bénéfice des enseignements de Daniel, viendront plus tard se prosterner à Bethléhem devant le 
Messie). (49) Daniel pria le roi de remettre l'intendance de la province de Babylone à Schadrac, 
Méschac et Abed Nego. Et Daniel était à la cour du roi.” 
Dan. 7:28 (vision des 4 Animaux) “Ici finirent les paroles. Moi, Daniel, je fus extrêmement troublé 
par mes pensées, je changeai de couleur ; et je conservai ces paroles dans mon cœur.” 
 

b) Description des 4 Animaux et commentaires 
                                       Seront examinés successivement : 

b1) Le texte de la vision 
b2) Les traits généraux de la vision (Dan. 7:2-3 et 16-18) 
b3) Le premier Animal : un lion (Dan. 7:4) 
b4) Le deuxième Animal : un ours (Dan. 7:5) 
b5) Le troisième Animal : un léopard (Dan. 7:6) 
b6) Le quatrième Animal : un monstre inconnu (Dan. 7:7-8 et 19-26) 
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b7) Mise en parallèles des 3 premières parties de la Statue et des 3 premiers Animaux sortis de la mer 
b8) Le rapport entre la dernière partie de la Statue (Dan. 2:33,40-43) et le dernier Animal sorti de la 
mer (Dan. 7:7-8,19-27) 
b9) Des  “saints” opprimés “pendant un temps, des temps et la moitié d’un temps”  

 
b1) Le texte de la vision : 
La description de la vision et l’interprétation qui en est donnée par Daniel sont mises en 

parallèle dans le tableau général suivant :  
 

 La vision  
(Dan. 7:2-14, 19-22 et 9-14)  

L’explication révélée  
(7:16-18 et 23-27)  

 
 
 
 
 

Traits 
généraux 

 (2) Daniel commença et dit : Je regardais 
pendant ma vision nocturne, et voici, les 
quatre vents des cieux firent irruption sur la 
grande mer. (3) Et quatre grands animaux 
sortirent de la mer, différents l'un de l'autre. 

(16) Je m'approchai de l'un 
de ceux qui étaient là, et je 
lui demandai ce qu'il y avait 
de vrai dans toutes ces 
choses. Il me le dit, et m'en 
donna l'explication : (17) 
Ces quatre grands animaux, 
ce sont quatre rois qui 
s'élèveront de la terre ; (18) 
mais les saints du Très 
Haut recevront le 
Royaume, et ils possèderont 
le Royaume éternellement, 
d'éternité en éternité. 

 
 

Premier 
animal 

1. (4) Le premier était semblable à un lion, et 
avait des ailes d'aigle ; je regardai, jusqu'au 
moment où ses ailes furent arrachées ; il fut 
enlevé de terre et mis debout sur ses pieds 
comme un homme, et un cœur d'homme lui 
fut donné.  

 

 
Second 
animal 

(5) Et voici, un second animal était 
semblable à un ours, et se tenait sur un côté 
; il avait trois côtes dans la gueule entre les 
dents, et on lui disait : Lève-toi, mange 
beaucoup de chair.  

 

 
Troisième 

animal 

(6) Après cela je regardai, et voici, un autre 
était semblable à un léopard, et avait sur le 
dos quatre ailes comme un oiseau ; cet animal 
avait quatre têtes, et la domination lui fut 
donnée. 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

Quatrième 
animal 

(7) Après cela, je regardai pendant mes 
visions nocturnes, et voici, il y avait un 
quatrième animal, terrible, épouvantable et 
extraordinairement fort ; il avait de grandes 
dents de fer, il mangeait, brisait, et il foulait 
aux pieds ce qui restait ; il était différent de 
tous les animaux précédents, et il avait dix 
cornes.  
(8) Je considérai les cornes, et voici, une 
autre petite corne sortit du milieu d'elles, et 
trois des premières cornes furent arrachées 
devant cette corne; et voici, elle avait des yeux 
comme des yeux d'homme, et une bouche, qui 

 (23) Il me parla ainsi : Le 
quatrième animal, c'est un 
quatrième royaume qui 
existera sur la terre, 
différent de tous les 
royaumes, et qui dévorera 
toute la terre, la foulera et 
la brisera. (24) Les dix 
cornes, ce sont dix rois qui 
s'élèveront de ce royaume. 
Un autre s'élèvera après 
eux, il sera différent des 
premiers, et il abaissera 
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parlait avec arrogance. 
 
(19) Ensuite je désirai savoir la vérité sur le 
quatrième animal, qui était différent de tous 
les autres, extrêmement terrible, qui avait des 
dents de fer et des ongles d'airain, qui 
mangeait, brisait, et foulait aux pieds ce qui 
restait ; (20) et sur les dix cornes qu'il avait à 
la tête, et sur l'autre qui était sortie et devant 
laquelle trois étaient tombées, sur cette corne 
qui avait des yeux, une bouche parlant avec 
arrogance, et une plus grande apparence que 
les autres. (21) Je vis cette corne faire la 
guerre aux saints, et l'emporter sur eux, (22) 
jusqu'au moment où l'Ancien des jours vint 
donner droit aux saints du Très Haut, et le 
temps arriva où les saints furent en possession 
du Royaume.  

trois rois. (25) Il prononcera 
des paroles contre le Très 
Haut, il opprimera les saints 
du Très Haut, et il espérera 
changer les temps et la loi ; 
et les saints seront livrés 
entre ses mains pendant un 
temps, des temps, et la 
moitié d'un temps. (26) Puis 
viendra le jugement, et on 
lui ôtera sa domination, qui 
sera détruite et anéantie 
pour jamais.  

 
Les versets consacrés dans cette vision des “4 Animaux” à la gloire finale des élus (Dan. 7:9-15 et 27) seront 

examinés en même temps que les versets correspondants de la vision de la “Statue” : 
 

 
 
 
 
 
 

Gloire 
finale 

des élus 

(9) Je regardai, pendant que l'on plaçait des 
trônes. Et l'Ancien des jours s'assit. Son 
vêtement était blanc comme la neige, et les 
cheveux de sa tête étaient comme de la laine 
pure ; son trône était comme des flammes de 
feu, et les roues comme un feu ardent. (10) 
Un fleuve de feu coulait et sortait de devant 
lui. Mille milliers le servaient, et dix mille 
millions se tenaient en sa présence. Les juges 
s'assirent, et les livres furent ouverts. (11) Je 
regardai alors, à cause des paroles 
arrogantes que prononçait la corne ; et tandis 
que je regardais, l'animal fut tué, et son 
corps fut anéanti, livré au feu pour être 
brûlé. (12) Les autres animaux furent 
dépouillés de leur puissance, mais une 
prolongation de vie leur fut accordée jusqu'à 
un certain temps. (13) Je regardai pendant 
mes visions nocturnes, et voici, sur les Nuées 
des cieux arriva quelqu'un de semblable à un 
fils de l'homme ; il s'avança vers l'Ancien des 
jours, et on le fit approcher de lui. (14) On lui 
donna la domination, la gloire et le règne ; et 
tous les peuples, les nations, et les hommes de 
toutes langues le servirent. Sa domination est 
une domination éternelle qui ne passera 
point, et son règne ne sera jamais détruit.  

(27) Le règne, la 
domination, et la grandeur 
de tous les royaumes qui 
sont sous les cieux, seront 
donnés au peuple des saints 
du Très Haut. Son règne est 
un règne éternel, et tous les 
dominateurs le serviront et 
lui obéiront. 

 
Remarque : La gloire finale des élus est aussi le thème majeur de l’Apocalypse, depuis les “vainqueurs” 
mentionnés dans la 1ère fresque des 7 Églises, jusqu’à la 7e fresque consacrée à l’avènement de la 
Jérusalem céleste. 

 
b2) Traits généraux de la vision (Dan. 7:2-3 et 16-18) : 
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La vision (Dan. 7:2-3) 
(2) Daniel commença et dit : Je 
regardais pendant ma vision 
nocturne, et voici, les quatre vents 
des cieux firent irruption sur la 
grande mer. (3) Et quatre grands 
animaux sortirent de la mer, 
différents l'un de l'autre. 

Les explications révélées (Dan. 7:16-18) 
(16) Je m'approchai de l'un de ceux qui 
étaient là, et je lui demandai ce qu'il y avait 
de vrai dans toutes ces choses. Il me le dit, et 
m'en donna l'explication : (17) Ces quatre 
grands animaux, ce sont quatre rois qui 
s'élèveront de la terre ; (18) mais les saints 
du Très Haut recevront le Royaume, et ils 
possèderont le royaume éternellement, 
d'éternité en éternité. 

 
• Dans le langage prophétique, le chiffre “4” représente un fondement, un substrat, le 

domaine de manifestation d’une réalité (par exemple un espace et les points cardinaux). 
Ici, “les 4 vents des cieux” ne désignent pas seulement les 4 points cardinaux (comme par 

exemple en Mt. 24:31) mais des Esprits (des vents, des souffles) exécuteurs de la volonté de Dieu, 
venant de toute part en jugement contre ses ennemis. Ces “4 vents” seront à nouveau 
mentionnés dans l’Apocalypse (Ap. 7:1). Cet Esprit va animer l’action des “4 Animaux” qui 
vont se succéder pour dominer Juda. 

Ez. 14:21-22 “(21) Oui, ainsi parle le Seigneur, l'Éternel : Quoique j'envoie contre Jérusalem mes 
quatre châtiments terribles, l'épée, la famine, les bêtes féroces et la peste, pour en exterminer les 
hommes et les bêtes, (22) il y aura néanmoins un reste qui échappera, qui en sortira, des fils et des filles. 
Voici, ils arriveront auprès de vous ; vous verrez leur conduite et leurs actions, et vous vous consolerez 
du malheur que je fais venir sur Jérusalem, de tout ce que je fais venir sur elle.” 
Jér. 51:11 “Aiguisez les flèches, saisissez les boucliers ! L'Éternel a excité l'esprit des rois de Médie, 
Parce qu'il veut détruire Babylone ; car c'est la vengeance de l'Éternel, la vengeance de son temple.” 
Ap. 7:1 “Après cela, je vis quatre anges debout aux quatre coins de la terre ; ils retenaient les quatre 
vents de la terre, afin qu'il ne soufflât point de vent sur la terre, ni sur la mer, ni sur aucun arbre.” 
Ap. 9:14-17 (vision de la 6e Trompette) “(14) Et disant au sixième ange qui avait la trompette : Délie les 
quatre anges qui sont liés sur le grand fleuve d'Euphrate (la barrière protégeant la Terre promise). (15) 
Et les quatre anges qui étaient prêts pour l'heure, le jour, le mois et l'année, furent déliés afin qu'ils 
tuassent le tiers des hommes. (16) Le nombre des cavaliers (des démons) de l'armée était de deux 
myriades de myriades : j'en entendis le nombre. (17) Et ainsi je vis les chevaux dans la vision, et ceux qui 
les montaient, ayant des cuirasses couleur de feu, d'hyacinthe, et de soufre. Les têtes des chevaux étaient 
comme des têtes de lions ; et de leurs bouches il sortait du feu, de la fumée, et du soufre.” 

Ces “4 vents” sont les exécuteurs du “grand jour de la colère de l’Agneau” (Ap. 6:17) contre 
l’apostasie du peuple se réclamant de Dieu. Ils jouent le même rôle que les “4 cavaliers” qui se succèdent au 
début de la fresque des 7 Sceaux où ils ouvrent les 4 premiers Sceaux (Ap. 6:1-8) celui de l’apostasie séductrice, 
celui de l’opposition violente, celui de la privation des paroles révélées de Dieu, celui de la mort spirituelle. 

Ces “vents” sont envoyés pour agiter “la grande mer” c’est-à-dire les peuples des nations, 
afin que ces eaux furieuses se lancent à l’assaut de la Terre promise.  Il est remarquable que 
ces 4 Animaux viennent tous de la “mer” (et non de la Terre promise). Dans l’Apocalypse, ces 
mêmes eaux seront envoyées contre les îles des 7 églises d’Asie, dressées comme des phares, 
mais qui donnent plus de fumée que de Lumière. Il y aura des vaincus et des vainqueurs 
(Daniel et Jean font partie de ces derniers). 

• Dans les allégories bibliques, un “animal” représente une puissance spirituelle (bonne ou 
mauvaise). Les “4 Animaux” sont “grands” : ce sont de “grandes puissances” qui en imposent 
aux hommes et parfois les émerveillent. Selon le verset 17, ce sont des “rois”, c’est-à-dire des 
dynasties et des royaumes humains. 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
39 
	

La vision des “4 Animaux” décrit et dénomme les 3 premiers “Animaux” mais ne donne 
pas d’explication complémentaire sur ces derniers. Ce silence s’explique par le fait que ces 3 
puissances sont celles qui ont déjà été clairement  identifiées comme des “royaumes” (les 3 
premiers) dans le songe de la “Statue”. 

 
b3) Le premier Animal : un lion (Dan. 7:4) : 
 

2. (4) Le premier était semblable à un lion, et avait des ailes d'aigles ; je regardai, 
jusqu'au moment où ses ailes furent arrachées ; il fut enlevé de terre et mis debout 
sur ses pieds comme un homme, et un cœur d'homme lui fut donné.  

 

                                         (document Wikipedia) 
 

• Le 1er Animal (Dan. 7:4) désigne le royaume de Babylone, la “tête d’or” de la “Statue”. 
Cet animal est “semblable” à un “lion”, image d’une puissance dominatrice et oppressive à 
laquelle rien ne résiste. Mais ce lion n’est rien face au Lion de Juda dont l’Esprit conseille 
Daniel.  

 
• Ce “lion” est doté de “deux ailes d’aigle”, symboles de domination sur une vaste étendue 

(cf. le “grand aigle” en Ez. 17:3) : la surface de ses ailes lui permet de contrôler toute l’étendue de 
ses conquêtes. L’ombre de ces ailes a couvert la Palestine. 

C’est peut-être à dessein que l’Esprit utilise l’image du “lion” qui ornait la célèbre porte d’Ishtar (déesse 
de l’amour et de la guerre) bâtie par Nébucadnetsar, ou l’image du “lion ailé” du palais de Darius à Suse. 
 

																							  
(documents Wikipedia : le lion de Babylone, le lion de Suse) 

 
• Derrière ce “lion” (qui a la même signification que la “tête” de la “Statue”), se dissimule 

le roi ténébreux et invisible : le Dragon (le Serpent ancien) dont parle l’Apocalypse.  
Ap. 12:3-4,9 “(3) Un autre signe parut encore dans le ciel ; et voici, c'était un grand Dragon rouge, 
ayant sept têtes et dix cornes, et sur ses têtes sept diadèmes. (4) Sa queue entraînait le tiers des étoiles du 
ciel, et les jetait sur la terre. Le Dragon se tint devant la femme qui allait enfanter, afin de dévorer son 
enfant, lorsqu'elle aurait enfanté. - … - (9) Et il fut précipité, le grand Dragon, le Serpent ancien, appelé 
le Diable et Satan, celui qui séduit toute la terre, il fut précipité sur la terre, et ses anges furent 
précipités avec lui.” 
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Les royaumes païens représentés par les différentes parties de la “Statue” et par les “4 
Animaux”, ne sont que des incarnations de cet esprit. C’est dans cet environnement que 
Daniel et ses amis sont plongés … mais ils ne s’y noient pas ! 

 
• En renversant Babylone, Cyrus, un roi païen, appelé “oint” par Esaïe (Es. 44:28 et 45:1), a 

écrasé prophétiquement  la tête du Serpent ancien.  
Es. 44:28, 45:1 “Je dis de Cyrus : Il est mon berger, et il accomplira toute ma volonté ; il dira de 
Jérusalem : Qu'elle soit rebâtie ! Et du temple : Qu'il soit fondé ! - Ainsi parle l'Éternel à son oint, à 
Cyrus, …” 
 

• La vision s’attarde un instant sur un étrange évènement passé, ce que n’avait pas fait la 
vision de la “tête d’or” de la “Statue”. La mention de “ses ailes arrachées” (ce qui empêche 
tout envol, et fait tomber à terre), puis d’un relèvement et d’une métamorphose spirituels (il fut 
enlevé de terre et mis debout sur ses pieds comme un homme, et un cœur d’homme lui fut donné.”) est une 
allusion à la chute de Nébucadnetsar, abattu par Dieu à cause de son orgueil blasphémateur, 
mais relevé à cause de sa repentance (Dan. 4:13-37).  

- Ce “cœur d’homme” n’est plus celui d’un démon idolâtre, dominateur et avide de conquêtes, mais celui 
d’Adam. Adam, avant la chute, était une “tête d’or” lui aussi, en Éden. 
- La repentance de Nébucadnetsar est un exemple extraordinaire d’un puissant roi païen 
s’humiliant publiquement devant le Dieu de ses ennemis vaincus. Il a même rédigé 
un témoignage que Dieu a incorporé dans la Bible (Dan. 4) ! 

2 Cor. 5:10 “Car il nous faut tous comparaître devant le tribunal de Christ, afin que chacun reçoive 
selon le bien ou le mal qu'il aura fait, étant dans son corps.” 
Rom. 14:10 “… nous comparaîtrons tous devant le tribunal de Dieu.” 

 
b4) Le deuxième Animal : un ours (Dan. 7:5) : 
 

(5) Et voici, un second animal était semblable à un ours, et se tenait sur un côté ; il 
avait trois côtes dans la gueule entre les dents, et on lui disait : Lève-toi, mange 
beaucoup de chair.  

 

                                             (document Wikipedia) 
 

• Ce 2e Animal (Dan. 7:5) désigne le royaume Médo-Perse (de -539 à -331), “la poitrine et les 
bras d’argent” de la vision de la “Statue”. Cet Animal est “semblable” à un “ours”, image 
d’une puissance vorace et belliqueuse.  

Cet Animal, comme tous ceux de cette vision, sort de la “mer” des passions humaines, il est 
carnivore (mangeur d’âmes), et de ce fait il est impur selon la Loi de Moïse. 
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• La dualité suggérée par les “deux bras” de la vision de la “Statue” est ici explicitée : cet 

Animal “se tenait sur un côté”, ou plutôt : “il se dressait d’un des côtés”. Cet “ours” se tient 
debout, une patte levée. Il peut se dresser comme une brute humaine. 

 Effectivement, très vite, le pouvoir des Perses a dominé la coalition médo-perse des débuts, 
avec les exploits déterminants de Cyrus le Perse (il sera aussi le “Bélier” de Dan. 8:3). Mais les 
Mèdes resteront associés aux Perses. 

- De même, la “Statue” avait  “deux bras” (l’un cachant l’autre en partie), mais une même “poitrine” ! 
- De même, dans la vision du “Bélier et du Bouc” (Dan. 8:3), le “Bélier” aura deux cornes dont l’une, la 
Perse, sera plus haute que l’autre (le Mède Astyage).  

Le message de malédiction divine adressé au roi Belschatsar (et décrypté par Daniel), quelques 
heures avant la chute de Babylone, sera très explicite : “Ton royaume sera divisé, et donné 
aux Mèdes et aux Perses” (Dan. 5:28).  

Sous le règne de Darius Ier, Dan. 6:8,12,15 citera “la loi des Mèdes et des Perses” (cf. aussi la prophétie 
de Dan. 11:1-2). 
  

• Cet Animal  tient “trois côtes dans sa gueule, entre les dents” : ces “3 côtes” représentent 
les nouvelles conquêtes  du royaume qui auront lieu vers l’ouest, le nord, et le sud. 

Ces conquêtes seront à nouveau annoncées en Dan. 8:3-4 dans la vision du “Bélier et du 
Bouc” : “Je vis le Bélier (la Perse) qui frappait de ses cornes à l’occident, au septentrion et au 
midi ; aucun animal ne pouvait lui résister, et il n’y avait personne pour délivrer ses victimes 
; il faisait ce qu’il voulait, et il devint puissant.” (à l’orient de l’Indus s’étendait le monde indien). 
 

• L’ordre donné à “l’ours” de “se lever” (ou plutôt, car il n’était pas couché : “d’aller de l’avant”) et 
de “manger beaucoup de chair” résulte de la colère divine.  

C’est en fait l’Esprit de Dieu qui incite “l’ours” à agir, et qui intervient dans la politique des 
hommes à leur insu.  

Parmi les “chairs” vivantes qui seront tuées et annihilées (“mangées”), il y aura des membres 
du peuple de Dieu en Terre promise. 

 
b5) Le troisième Animal : un léopard (Dan. 7:6) : 
 

(6) Après cela je regardai, et voici, un autre était semblable à un léopard, et avait 
sur le dos quatre ailes comme un oiseau ; cet animal avait quatre têtes, et la 
domination lui fut donnée. 

 

                                   (document Wikipedia) 
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• Le 3e Animal (Dan. 7:5) correspond “au ventre et aux cuisses d’airain” dans la vision de la 

“Statue”, et il désigne le royaume fondé par le macédonien Alexandre le Grand, après sa 
victoire en -333 sur le Perse Darius III à Issos. Ce roi parvint en une dizaine d’années à réunir 
l’orient et l’occident.  

Dans ce même Livre, dans la vision “du Bélier et du Bouc” avec une “grande corne”) ce royaume sera 
aussi appelé “royaume de Javan (mot désignant le monde grec)” (Dan. 8:21).  
 

• Cet Animal est “semblable” à un “léopard”, image d’une puissance aux attaques 
fulgurantes, et aussi de camouflage. Ses “4 ailes” (ce ne sont pas celles de l’aigle du premier Animal) 
suggèrent la rapidité, et annoncent, du fait de leur nombre symbolique “4”,  qu’il va 
conquérir toute la terre connue (loin, et dans ses 4 directions).  
A lui aussi “la domination fut donnée” par décret divin (comme ce fut déjà le cas pour 
Nébucadnetsar chef du 1er royaume, Dan. 2:38, et comme cela avait été ordonné à Cyrus, chef du 2e royaume, 
Dan.7:5). 
 
• La mention de “4 têtes” n’a pas pour but d’annoncer le nombre exact de chefs qui vont 
vouloir succéder à Alexandre après sa mort inattendue à l’âge de 32 ans (en -323), mais 
véhicule plutôt l’idée d’un éclatement de l’empire dans toutes les directions, sous l’action de 
souffles contrôlés par Dieu.  
Derrière cette pluralité de têtes, il y a unité de pensée (le corps unique du léopard est porteur des 
concepts de la même civilisation grecque). 
 
• C’est une prophétie annonçant une compétition pour le pouvoir qui va mobiliser près d’une 
dizaine de généraux-rois, ou satrapes, qui se disputeront et disloqueront l’empire. 

La vision du “Bélier” perse et du “Bouc” alexandrin (Dan. 8) répètera cette prophétie sous une autre 
forme, avec la vision de la grande corne du Bouc (l’empire d’Alexandre le Grand) qui se brise (Dan. 
8:5) et laisse place à “4 cornes” sur la tête du “Bouc” (Dan. 8:8). Les “4 têtes” du “léopard” ont la 
même signification que les “4 cornes” du “Bouc” et figurent les mêmes royaumes. 
 

• Parmi ces chefs, parfois éphémères, cinq ont finalement émergé après les guerres confuses 
des Diadoques (cf. la note historique clôturant l’étude de la 3e partie de la “Statue” : le Ventre et les Cuisses), 
et méritent effectivement d’être cités :  

- Lysimaque (en Thrace et en Bythinie), Cassandre (en Macédoine et en Grèce), Antigone (en Asie 
Mineure occidentale), et surtout : Séleucus 1er Nicator (en Syrie, en Babylonie, en Perse) et Ptolémée 1er 
Soter (Égypte, Palestine, Arabie, etc.).  
- Ces royaumes seront plus faibles que celui d’Alexandre (Dan. 8:22), et se dissoudront à leur tour. 

 
• En conclusion, la vision des “4 Animaux” confirme et enrichit la vision de la “Statue”.  
 
b6) Le quatrième Animal : un monstre inconnu (Dan. 7:7-8 et 19-26) : 
 

La vision (Dan. 7:7-8) 
(7) Après cela, je regardai 
pendant mes visions 
nocturnes, et voici, il y avait 
un quatrième animal, terrible, 

L’explication révélée (Dan. 7:19-26)) 
(19) Ensuite je désirai savoir la vérité sur le quatrième animal, 
qui était différent de tous les autres, extrêmement terrible, qui 
avait des dents de fer et des ongles d'airain, qui mangeait, 
brisait, et foulait aux pieds ce qui restait ; (20) et sur les dix 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
43 
	

épouvantable et 
extraordinairement fort ; il 
avait de grandes dents de fer, 
il mangeait, brisait, et il 
foulait aux pieds ce qui restait 
; il était différent de tous les 
animaux précédents, et il avait 
dix cornes.  
(8) Je considérai les cornes, et 
voici, une autre petite corne 
sortit du milieu d'elles, et trois 
des premières cornes furent 
arrachées devant cette corne ; 
et voici, elle avait des yeux 
comme des yeux d'homme, et 
une bouche, qui parlait avec 
arrogance. 

cornes qu'il avait à la tête, et sur l'autre qui était sortie et 
devant laquelle trois étaient tombées, sur cette corne qui avait 
des yeux, une bouche parlant avec arrogance, et une plus 
grande apparence que les autres. (21) Je vis cette corne faire la 
guerre aux saints, et l'emporter sur eux, (22) jusqu'au moment 
où l'ancien des jours vint donner droit aux saints du Très Haut, 
et le temps arriva où les saints furent en possession du 
royaume.  
(23) Il me parla ainsi: Le quatrième animal, c'est un 
quatrième royaume qui existera sur la terre, différent de 
tous les royaumes, et qui dévorera toute la terre, la foulera 
et la brisera. (24) Les dix cornes, ce sont dix rois qui 
s'élèveront de ce royaume. Un autre s'élèvera après eux, il 
sera différent des premiers, et il abaissera trois rois. (25) 
Il prononcera des paroles contre le Très Haut, il opprimera 
les saints du Très Haut, et il espérera changer les temps et 
la loi ; et les saints seront livrés entre ses mains pendant 
un temps, des temps, et la moitié d'un temps. (26) Puis 
viendra le jugement, et on lui ôtera sa domination, qui sera 
détruite et anéantie pour jamais. 

 
 

 
 
Ce 4e Animal (Dan. 7:7-8) est présenté avec 5 attributs : 

- il était “terrible, épouvantable et extraordinairement fort”  
- il avait de “grandes dents de fer”,  
- il “mangeait, brisait, et foulait aux pieds ce qui restait”,  
- il était “différent de tous les Animaux”, 
- il avait “dix cornes”. Curieusement, son corps n’est pas décrit (il est seulement précisé qu’il a des 
“pieds” de fer (ce qui suggère une posture verticale, cf. 2:42, 7:4) armés d’“ongles” (= de “griffes”) 
d’airain. 

Ce 4e Animal  sera examiné ci-après (§ b8), en parallèle avec la 4e et dernière partie de la 
“Statue” (ses jambes de fer et ses pieds à la fois de fer et d’argile). 

Chacun des 3 premiers “Animaux” doit s’effacer devant le suivant : mais en fait l’esprit qui 
les anime est transféré, mais non détruit (cf. Dan. 7:12 “Une prolongation de vie leur fut accordée 
jusqu'à un certain temps”). De même, dans a fresque des Sceaux de l’Apocalypse, c’est le même cavalier (le 
même esprit) qui chevauche successivement 4 chevaux de malédiction. 

“A un certain moment”, c’est-à-dire aux temps messianiques, tous ces “Animaux” (les esprits 
qui les animaient) seront récapitulés dans leur chef, dans le Dragon, pour un jugement (c’est lui en 
personne qui tentera le Messie dans le désert, et qui tentera de le décourager à Gethsémané, puis à Golgotha). 
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 - Tous ces royaumes éphémères, animés par des esprits impurs (par un même esprit ennemi de l’Esprit de 
Dieu), s’inclineront devant le Royaume lumineux et indestructible de l’Agneau (un Être de chair et de Sang 
pur, non carnivore, dont le Sang est accepté dans le Lieu Très Saint). 
- Le Lion, l’Ours, le Léopard et l’Animal monstrueux seront vaincus par un Agneau, de même que la Tête 
d’or, la Poitrine d’argent, le Ventre d’airain et les Jambes de fer sont pulvérisées par une pierre (Dan. 2:45). 

2 Cor. 4:17-18 “(17) Car nos légères afflictions du moment présent produisent pour nous, au delà de 
toute mesure, (18) un poids éternel de gloire, parce que nous regardons, non point aux choses visibles, 
mais à celles qui sont invisibles ; car les choses visibles sont passagères, et les invisibles sont 
éternelles.” 
1 P. 1:3-5 “(3) Béni soit Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus Christ, qui, selon sa grande miséricorde, 
nous a régénérés, pour une espérance vivante, par la résurrection de Jésus Christ d'entre les morts, (4) 
pour un Héritage qui ne se peut ni corrompre, ni souiller, ni flétrir, lequel vous est réservé dans les 
cieux, (5) à vous qui, par la puissance de Dieu, êtes gardés par la foi (l’adhésion aux paroles de Christ et 
de ses prophètes) pour le salut prêt à être révélé dans les derniers temps !” 
 

b7) Mise en parallèle des 3 premières parties de la Statue et des 3 premiers Animaux 
sortis de la mer : 

• Le tableau ci-dessous regroupe et met en parallèle les traits essentiels des 3 premières 
parties de la “Statue” et des 3 premiers “Animaux” sortis de la mer (cette portion de la 
prophétie couvre une seule et même portion de l’histoire politique et spirituelle du peuple de Dieu, depuis le 
temps de son exil à Babylone jusqu’à l’approche de la restauration et de la victoire des élus d’Israël aux temps 
messianiques). 

Es. 11:10-11 “(10) En ce jour (aux temps messianiques), le Rejeton d'Isaï sera là comme une bannière 
pour les peuples ; les nations se tourneront vers lui, et la gloire sera sa demeure. (11) Dans ce même 
temps, le Seigneur étendra une seconde fois sa main, pour racheter le reste de son peuple, dispersé en 
Assyrie et en Égypte, à Pathros et en Éthiopie, à Élam, à Schinear et à Hamath, et dans les îles de la 
mer.” 

 
Ce tableau se suffit à lui-même et n’a pas besoin de commentaires (cf. les notes précédentes) : 
 

Tableau récapitulatif des 3 premières parties de la “Statue” 
et des 3 premiers “Animaux” 

 
 Les 3 premières parties de la Statue des 

Nations (Dan. 2 :31-43) 
Les 3 premiers Animaux  

sortis de la mer (Dan. 7:3-8) 
 

Introduc
tion de la 

vision 

2:31 O roi, tu regardais, et tu voyais une 
grande statue ; cette statue était immense, 
et d'une splendeur extraordinaire ; elle 
était debout devant toi, et son aspect était 
terrible. 

7:2-3 (2) Daniel commença et dit : Je 
regardais pendant ma vision nocturne, et 
voici, les quatre vents des cieux firent 
irruption sur la grande mer. (3)  Et 
quatre grands animaux sortirent de la 
mer, différents l'un de l'autre.  

 
 

1er 
royaume 
(Babylone) 

La tête 
2:32a La tête de cette statue était d'or pur  
2:38 Il a remis entre tes mains, en quelque 
lieu qu'ils habitent, les enfants des hommes, 
les bêtes des champs et les oiseaux du ciel, 
et il t'a fait dominer sur eux tous : c'est toi 
qui es la tête d'or.  

Le lion ailé 
7:4 Le premier était semblable à un lion, 
et avait des ailes d'aigle ; je regardai, 
jusqu'au moment où ses ailes furent 
arrachées ; il fut enlevé de terre et mis 
debout sur ses pieds comme un homme, et 
un cœur d'homme lui fut donné. 

 
 

2e 
royaume 

La poitrine et les bras 
2:32b Sa poitrine et ses bras étaient 
d'argent 
2:39a Après toi, il s'élèvera un autre 

L’ours 
7:5 Et voici, un second animal était 
semblable à un ours, et se tenait sur un 
côté ; il avait trois côtes dans la gueule 
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(Perse) royaume, moindre que le tien … entre les dents, et on lui disait : Lève-toi, 
mange beaucoup de chair. 

 
 

3e 
royaume 
(Grèce) 

Le ventre et les cuisses 
2:32c Son ventre et ses cuisses étaient 
d'airain 
2:39b … puis un troisième royaume, qui 
sera d'airain, et qui dominera sur toute la 
terre. 

Le léopard ailé 
7:6  Après cela je regardai, et voici, un 
autre était semblable à un léopard, et 
avait sur le dos quatre ailes comme un 
oiseau ; cet animal avait quatre têtes, et 
la domination lui fut donnée.  

 
b8) Le rapport entre la dernière partie de la Statue (Dan. 2:33,40-43) et le dernier Animal 

sorti de la mer (Dan. 7:7-8,19-27) : 
• La vision de la “Statue” s’attarde plus sur la dernière partie que sur les 3 autres parties, en 

commentant la présence d’un mélange contre nature de fer et d’argile. 
De même la vision des “4 Animaux” sortis de la mer s’attarde beaucoup plus longuement 

sur le dernier Animal (l’Animal monstrueux et sans nom) que sur les précédents. 
Par ailleurs, si la vision de la “Statue” décrit plus l’aspect visible externe des Nations qui dominent 
Israël, la vision des “4 Animaux” s’attache plus à révéler la nature de leur dynamique intérieure cachée.  
 

• Les commentaires précédents ont montré que les trois premières parties de la “Statue” et 
que les 3 premiers “Animaux” désignaient 3 mêmes royaumes ou dynasties historiquement 
identifiables et qui se sont succédé sur un même espace géographique. De même, la 4e partie 
de la “Statue” et le “4e Animal” désignent une même entité politique et spirituelle. 
 

• Le tableau ci-dessous récapitule et met en parallèle, avant leur commentaire, les textes 
décrivant la dernière des 4 parties de la Statue, et le dernier des 4 Animaux sortis de la mer. 

Sont absents de ce tableau les versets (Dan. 7:9-12) qui décrivent le jugement du 4e Animal devant 
l’Ancien des jours et devant des juges (le 4e Animal est détruit, et les autres Animaux sont dépouillés, 
mais reçoivent une prolongation de vie). 
 

Le 4e Royaume : les jambes et les 
pieds de la Statue des Nations  

(Dan. 2:33,40-43) 

Le 4e Animal sortant de la mer : un Animal sans nom 
(Dan. 7:7-8,17,19-26) 

Les jambes 
2:33 …ses jambes (étaient) de fer ; 
ses pieds, en partie de fer et en 
partie d'argile.  
2:40 Il y aura un quatrième 
royaume, fort comme du fer ; de 
même que le fer brise et rompt tout, 
il brisera et rompra tout, comme le 
fer qui met tout en pièces.  

Les pieds 
2:41-43 (41) Et comme tu as vu les 
pieds et les orteils en partie d'argile 
de potier et en partie de fer, ce 
royaume sera divisé ; mais il y aura 
en lui quelque chose de la force du 
fer, parce que tu as vu le fer mêlé 
avec l'argile. (42) Et comme les 
doigts des pieds étaient en partie de 
fer et en partie d'argile, ce royaume 
sera en partie fort et en partie 

L’aspect 
7:7-8 (7) Après cela, je regardai pendant mes visions 
nocturnes, et voici, il y avait un quatrième animal, 
terrible, épouvantable et extraordinairement fort ; il 
avait de grandes dents de fer, il mangeait, brisait, et il 
foulait aux pieds ce qui restait ; il était différent de tous 
les animaux précédents, et il avait dix cornes. (8) Je 
considérai les cornes, et voici, une autre petite corne 
sortit du milieu d'elles, et trois des premières cornes 
furent arrachées devant cette corne ; et voici, elle avait 
des yeux comme des yeux d'homme, et une bouche, qui 
parlait avec arrogance. 

La question de Daniel 
7:17 Ces quatre grands animaux, ce sont quatre rois qui 
s'élèveront de la terre ; … 
7:19-26 (19) Ensuite je désirai savoir la vérité sur le 
quatrième animal, qui était différent de tous les autres, 
extrêmement terrible, qui avait des dents de fer et des 
ongles d'airain, qui mangeait, brisait, et foulait aux pieds 
ce qui restait ; (20) et sur les dix cornes qu'il avait à la 
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fragile. (43) Tu as vu le fer mêlé 
avec l'argile, parce qu'ils se 
mêleront par des alliances humaines 
(litt. : “mêlés de semence d’homme”) 
; mais ils ne seront point unis l'un à 
l'autre, de même que le fer ne s'allie 
point avec l'argile.  

tête, et sur l'autre qui était sortie et devant laquelle trois 
étaient tombées, sur cette corne qui avait des yeux, une 
bouche parlant avec arrogance, et une plus grande 
apparence que les autres. (21)  Je vis cette corne faire la 
guerre aux saints, et l'emporter sur eux, (22) jusqu'au 
moment où l'Ancien des jours vint donner droit aux saints 
du Très Haut, et le temps arriva où les saints furent en 
possession du Royaume.  
 

Une explication inspirée 
7:23-26 (23) Il me parla ainsi : Le quatrième animal, 
c'est un quatrième royaume qui existera sur la terre, 
différent de tous les royaumes, et qui dévorera toute la 
terre, la foulera et la brisera. (24) Les dix cornes, ce sont 
dix rois qui s'élèveront de ce royaume. Un autre s'élèvera 
après eux, il sera différent des premiers, et il abaissera 
trois rois.  
(25) Il prononcera des paroles contre le Très Haut, il 
opprimera les saints du Très Haut, et il espérera changer 
les temps et la loi ; et les saints seront livrés entre ses 
mains pendant un temps, des temps, et la moitié d'un 
temps. (26) Puis viendra le jugement, et on lui ôtera sa 
domination, qui sera détruite et anéantie pour jamais.  

 
Commentaires : 

• Les 4 Animaux (tous carnivores) correspondent aux 4 parties de la “Statue” : la splendeur de 
la Statue cache en fait une bête féroce mangeuse d’âmes : l’esprit du Dragon. 

 
• Selon les paroles de l’Esprit, les “deux jambes de fer” (elles vont des genoux jusqu’aux chevilles) 

et les “deux pieds” distincts (ils débutent aux chevilles) de la Statue, représentent un seul et 
même “4e royaume” (Dan. 2:40).  
Cependant, s’il y a continuité entre les “jambes” et les “pieds” (le “fer” est leur élément commun), 
il y a aussi une discontinuité (l’intrusion de “l’argile” dans les seuls “pieds”) que l’Esprit a voulu 
souligner, tant les enjeux sont importants en fin de cycle pour tous les acteurs, visibles et 
invisibles (la venue du Messie sera imminente). 

De même, dans l’Apocalypse, si dès la première fresque (celle des 7 Églises, Ap. 2 et 3) le jugement final 
est annoncé,  il est fait de plus en plus de place aux évènements des temps de la fin, au fur et à mesure que 
les autres fresques (l’ouverture des 7 Sceaux, les 7 Trompettes, le Grand conflit, les 7 Coupes, les 
Condamnations ultimes, les Gloires ultimes) se révèlent (et alors même que chacune des 7 fresques 
recouvre le temps entier du christianisme). 
 

• Les “deux jambes de fer ”de la Statue représentent une dualité : les Séleucides après 
Séleucus 1er (= un empire gréco-irano-syrien) et les Ptolémaïdes (ou Lagides) après Ptolémée 1er (= 
l’Egypte). Les “deux jambes de fer ” sont l’équivalent des “dents de fer” du 4e Animal, lequel 
prend Israël en étau entre ses deux mâchoires. 

 
• Tout lecteur fait immédiatement un rapprochement entre les  “dix doigts de pieds” 

composites (formés de fer et d’argile) et les “dix cornes” du dernier Animal.  
Mais ce serait dénaturer la portée symbolique des chiffres dans ces visions allégoriques que 

de vouloir attribuer à chaque “orteil” le nom d’une nation ou d’un peuple précis !  
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En effet, ici, comme ailleurs dans la Bible (en particulier dans l’Apocalypse), le nombre “dix” 
représente la totalité d’un ensemble dénombrable (ici des entités territoriales, sociales, politiques, et leurs 
chefs). Il faudra attendre des révélations complémentaires (en particulier celle du “conflit entre le roi du 
Nord et celui du Midi”, Dan. 11) pour décrypter avec plus de précision ces images. 

Selon la vision de la “Statue” et celle des “4 Animaux”, ces entités : 
- doivent s’inscrire dans le cadre géographique des “deux jambes” : celui du royaume gréco-irano-
syrien, celui du royaume égyptien, et donc inclure la Judée qui est le sujet essentiel (bien que caché) de 
la prophétie, 
- doivent inclure la période des temps messianiques.  
 

• Le Livre de Daniel s’adresse en premier lieu à Israël, et toutes ses visions et révélations 
ont pour même horizon prophétique la Résurrection de Jésus-Christ (même s’il faut attendre 
l’Avènement du Roi pour que son œuvre soit achevée en plénitude). La victoire totale de Jésus-Christ (la 
“pierre détachée de la Montagne”, Dan. 2:34,45) en l’an 30, et la chute de Jérusalem en l’an 70, 
marqueront les limites ultimes que l’on peut assigner aux “orteils” et aux “cornes” 
mentionnées dans le Livre de Daniel.  

A Golgotha “tout a été accompli” (Jn. 19:30), y compris les prophéties de Daniel ! 
- Les anciennes provinces des Ptolémaïdes et des Séleucides à leur déclin (avec en particulier la figure 
d’Antiochus IV Épiphane, de -175 à -164), les territoires conquis peu à peu au Moyen-Orient par la 
République de Rome (elle s’étendra dès -188, avec la figure de Pompée), les satrapies sécessionnistes, la 
Judée (appelée “le plus beau des pays”, Dan. 8:9), la Samarie, le royaume éphémère des Macchabées (de 
-172 à -140), etc., feront partie de la mosaïque des “orteils” que Daniel ne décrit pas avec précision.  
- Dans le Livre de Daniel, l’empire romain n’est donc qu’un acteur accessoire, même s’il a duré encore 
plusieurs siècles, et même s’il a été avant tout un instrument visible majeur pour le jugement de toute 
la “Statue”. 
 

• Daniel souligne que le “4e Animal” est “différent des autres” : cela est même répété 4 fois 
(v. 7,19,23,24) : cette insistance suggère que la nature de cet Animal appartient à une sphère 
différente de celle des Animaux précédents, : ce “4e Animal”, contrairement aux autres 
Animaux, ne peut être décrit avec les mots habituels de la géographie ou de l’histoire. 

Ce “4e Animal” ne désigne donc pas l’empire romain, car ce dernier n’est pas différent 
dans sa brutalité et son expansionnisme militaire, des “autres” empires mentionnés dans la 
vision, et de plus l’empire romain ne peut s’inscrire en totalité dans les “jambes” de la 
“Statue” !  

- Ce “4e Animal” désigne avant tout une puissance spirituelle jusqu’alors incarnée mais cachée dans 
l’ensemble de la “Statue”, mais qui se manifeste de plus en plus ouvertement dans des royaumes 
d’hommes en fin de cycle (en particulier celui de la théocratie d’Israël). Plus précisément, ce royaume 
désigne la puissance de l’idolâtrie du monde gréco-syrien qui va imposer l’esprit de Babylone à Israël 
(puis au christianisme par l’intermédiaire de l’empire romain). 
- La mise en parallèle du “fer et de l’argile” mélangés dans la partie inférieure de la Statue, avec  le “4e 
Animal” monstrueux final, invite à voir là un écho prophétique à “Og, roi de Basan”, issu des 
“Réphaïm” (Jos. 12:4), une lignée d’hommes monstrueux et impies (Goliath leur était apparenté). Og 
possédait 60 villes fortifiées (le facteur “6” est un symbole d’homme, et donc de “l’argile” dont il est 
fait) et son lit immense était en “fer” (Deut. 3:4,5,11). La guerre de Moïse contre Og a d’ailleurs été 
aussitôt suivie des tentatives du faux prophète Balaam pour séduire Israël et lui faire perdre le soutien de 
l’Éternel. 

Ap. 2:14 (Lettre à l’église de Pergame) “Mais j'ai quelque chose contre toi, c'est que tu as là des gens 
attachés à la doctrine de Balaam, qui enseignait à Balak à mettre une pierre d'achoppement devant 
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les fils d'Israël, pour qu'ils mangeassent des viandes sacrifiées aux idoles et qu'ils se livrassent à 
l'impudicité.” 

- C’est parce que ce “4e Animal” est un esprit émergeant en Judée, qu’il ne peut être défini 
zoologiquement et n’a pas de nom. Le polymorphisme de la Bête ennemie de l’Eglise décrite dans 
l’Apocalypse (elle réunit en un seul corps les attributs des Animaux vus par Daniel, Ap. 13:1-2) révèle 
que cet esprit impie, issu du Dragon, animait déjà les royaumes précédents. Cet esprit impur vient “de la 
grande mer” (Dan. 7:2-3), de “l’abîme”, de la “mer” des peuples païens (Ap. 9:1,2,11 ; 11:7). 
- C’est de même la séduction des fils de Dieu (la lignée issue de Seth) par les filles de la lignée idolâtre de 
Caïn (Gen. 6:2), qui a provoqué le jugement par le Déluge et le départ vers une terre nouvelle d’un petit 
groupe résiduel de saints de Dieu. 
- L’Apocalypse ne cesse de dénoncer pareillement l’œuvre de ce même esprit délétère issu du Dragon, en 
incubation bouillonnante dans la Bête polymorphe tapie dans la mer des peuples (Ap. 13:1-2), puis 
répandant de plus en plus ses œufs dans l’église, par les faux enseignements de la Bête aux deux cornes 
agissant “sur la terre” (c’est-à-dire sur le territoire même de l’Assemblée). 
- Ce “4e royaume différent des autres” est en définitive l’incarnation arrivée à maturité, de l’esprit du 
Dragon (Ap. 12:3) agissant en sous-main. Ce n’est pas l’empire romain, mais Satan, qui a eu la tête 
écrasée (Gen. 3:15) et qui a ainsi reçu une blessure mortelle (Ap. 13:3) à Golgotha (le “lieu du crâne”) !  

Jn. 8:44 (accusation de Jésus contre les chefs religieux) “Vous avez pour père le diable, et vous 
voulez accomplir les désirs de votre père. Il a été meurtrier dès le commencement, et il ne se tient pas 
dans la vérité, parce qu'il n'y a pas de vérité en lui. Lorsqu'il profère le mensonge, il parle de son 
propre fonds ; car il est menteur et le père du mensonge.” 
Ap. 3:16-17 (lettre de Christ à la 7e et dernière église) “(16) … tu es tiède, … tu n'es ni froid ni 
bouillant, je te vomirai de ma bouche. (17) … tu dis : Je suis riche, je me suis enrichi, et je n'ai besoin 
de rien, et … tu ne sais pas que tu es malheureux, misérable, pauvre, aveugle et nu …” 
 

• L’esprit qui anime la “Statue” vue par Daniel, et qui opprimait les saints d’Israël,  a été 
vaincu à Jérusalem par l’Esprit de Christ, par la “pierre détachée de la Montagne” (Dan. 2:34-
45). L’empire romain a, quant à lui, perduré encore longtemps.  

C’est ce même esprit impie, le Serpent, qui, par décision divine, a été autorisé (sa “blessure” 
fatale a été “guérie”, Ap. 13:3) à mettre l’Assemblée chrétienne à l’épreuve jusqu’à la 
manifestation en plénitude de la victoire de Christ et des fils et filles de Dieu glorifiés. 

1 Jn.  5:19 “Nous savons que nous sommes de Dieu, et que le monde entier est sous la puissance du 
malin.” (Ce verset a été écrit bien après la victoire totale et la résurrection de Jésus-Christ). 
 

• Le “fer” compose les “pieds” de la “Statue”, mais aussi les “grandes dents” (Dan. 7:7) du 
“4e Animal monstrueux”. Comme déjà indiqué, cela décrit, non pas tant la force physique 
sans précédent d’une entité politique (l’airain du ventre du 3e royaume était plus dur), mais un 
esprit vil, impropre au culte (Deut. 27:5), et destructeur (Dan. 2:40), démoniaque : ces “dents” 
sont dévoreuses d’âmes (cf. aussi les “dents comme celles d’un lion”, des sauterelles d’Ap. 9:8). 

1 P. 5:8 “Soyez sobres, veillez. Votre adversaire (il accuse devant Dieu pour avoir le droit de détruire), le 
diable, rôde comme un lion rugissant, cherchant qui il dévorera.” 
 

• Les “ongles d’airain” (Dan. 8:19) du monstre maintiennent au sol toute proie tombée sous le 
jugement de Dieu (aucun sacrifice sur l’autel d’airain n’a donc été agréé en faveur de cette victime). 
Quant aux “pieds” de la “Statue”, ils sont pareillement une puissance d’écrasement du 
peuple de Dieu, par et dans la souillure, dans la poussière de la mort (qui est la nourriture du 
Serpent ancien, Gen. 3:14) : cette puissance est envoyée en jugement. 
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• Il a été déjà indiqué que l’“argile” qualifie la nature humaine (Gen. 2:7) d’un peuple destiné 
à l’origine à œuvrer avec Dieu (en devenant à son image). Mais cette nature autrefois souple et 
humide, est désormais déchue et cuite au feu des convoitises.  

L’“alliance du fer et de l’argile” dans les “pieds” de la Statue est donc contre nature, et 
désigne l’apostasie, l’hybridation de la vérité et du mensonge, l’hybridation contre nature de 
la révélation avec des doctrines religieuses humaines et corrompues (cf. “l’homme de péché, 
l’impie”, 2 Thes. 2:8).  

Cet esprit d’apostasie dans cet Animal monstrueux est représenté par les “yeux” de la ruse 
et de la convoitise, et par la “bouche” mensongère (la fausse prophétie) de la “petite corne” de 
Dan. 7:8.  

Cette “corne” est “petite”, pernicieuse, ce qui la rend d’autant plus dangereuse : sa fausse 
humilité est une imposture qui masque le danger de ses paroles. 

Col. 2:18-19 “(18) Qu'aucun homme, sous une apparence d'humilité et par un culte des anges, ne vous 
ravisse à son gré le prix de la course, tandis qu'il s'abandonne à ses visions et qu'il est enflé d'un vain 
orgueil par ses pensées charnelles, (19) sans s'attacher au Chef, dont tout le Corps, assisté et solidement 
assemblé par des jointures et des liens, tire l'accroissement que Dieu donne.” 
 

• Dans l’imagerie biblique, une “corne” représente une force, une puissance agissante qui 
domine ou renverse. L’Animal sans nom est pourvu de “10 cornes” qui lui servent de 
couronne. 

A l’inverse, Jésus sera d’abord couronné d’épines sur terre. Mais l’Apocalypse le décrit dans sa gloire, 
entouré des 24 Anciens (les élus de l’Israël selon l’Esprit) jetant leurs couronnes à ses pieds. 

Ce “4e Animal” utilise toutes (chiffre “10”) les puissances identifiables dans l’humanité 
déchue, tout ce qui peut contribuer à dominer autrui. Elles font donc écho aux “10 orteils” des 
pieds dominateurs de la “Statue”. 

- C’est du contexte de ces “10 cornes” du 4e Animal (ou encore des 10 orteils des “deux pieds” de la 
Statue), que sortira la “petite corne” de Dan. 7:8 ! Elle sera l’enfant invisible des 10 cornes hétéroclites 
visibles, des “10 rois” (selon Dan. 7:24), des 10 royaumes qui ne forment en fait qu’un “roi”, qu’un 
royaume : celui du roi des Ténèbres. La “petite corne” sera la source unique de leurs attributs. 
- La “petite corne” sera active en particulier à la fin de la théocratie d’Israël, pour polluer la révélation 
des anciens prophètes, par exemple en imposant le culte de Zeus ou de Jupiter, ou de Baalshamin (dieu 
phénicien du ciel dont l’idole sera dressée dans le temple en -168), ou de César, ou en introduisant des 
superstitions, un syncrétisme séducteur, des spéculations métaphysiques et philosophiques hellénistes 
(brillantes, mais sans l’appui d’une révélation divine).  
- Le monde gréco-romain était très religieux ! Antiochus IV Épiphane (il régna de -175 à -164), Pompée 
(évincé par César en -49), César (mort en -44), Auguste (il régna de -27 à +14), Tibère (+14 à +37), mais 
surtout Jason (un Juif frère du prêtre Onias), son rival Ménélas, Jean Hyrcan, Hérode, Caïphe, les Juifs 
hellénisants, etc., seront mis en avant par cette “petite corne”, un esprit anti-christ incarné. 

Dan. 7:25 (à propos de la “petite corne”) “(Le 11e roi) prononcera des paroles contre le Très Haut, 
il opprimera les saints du Très Haut, et il espérera changer les temps (faire mentir les prophéties qui 
annoncent la venue du Messie) et la Loi (déformer les paroles révélées) ; et les saints seront livrés 
entre ses mains ….” 

- De même, à cause de leur orgueil, Dieu avait privé les bâtisseurs de la tour de Babel de toute révélation, 
et les avait livrés à leurs propres pensées ! La langue du Ciel avait été remplacée par la langue d’un 
dogme. Le désordre des pensées s’est alors traduit par la confusion des discours (Gen. 11:1-9, cf. Act. 
4:32) ! 
- Au lieu de refléter la Pensée de Dieu, “l’argile” va recevoir l’empreinte de la “petite corne”, le sceau de 
la Bête. 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
50 
	

 
• De même que les “10 cornes” ne représentent pas dix individus ou 10 nations identifiables, 

les “3 rois” (“abaissés” par la 11e corne), ne désignent pas eux non plus nécessairement trois 
personnages historiques identifiables.  

Dan. 7:24 “Les dix cornes, ce sont dix rois qui s'élèveront de ce royaume. Un autre s'élèvera APRES 
eux, il sera différent des premiers, et il abaissera trois rois (il leur sera donc contemporain).” 

C’est pendant toute la durée des “10 cornes/rois” que la “petite corne”  maléfique de l’apostasie les 
suit et “s’élève” en permanence “après eux” car elle a besoin d’eux. Elle les accompagne, de même 
que les sauterelles de la 5e Trompette d’Ap. 9 sont suivies d’un dard de scorpion.  

Les “3 rois abaissés” (le chiffre “3”, de même que la 3e lettre de l’alphabet hébreu, indique une 
dynamique) représentent les 3 puissances qui fondent la théocratie juive : l’onction royale, 
l’onction sacerdotale médiatrice, l’onction prophétique. C’est à l’époque messianique qu’il a 
été manifesté à la vue de tous combien ces 3 onctions avaient été avilies, “abaissées”. 

- L’onction royale n’était plus sur la tête d’un fils de David, mais sur des rois tels qu’Hérode le Grand ou 
Hérode Antipater faussement circoncis. L’onction sacerdotale était usurpée par des Souverains 
sacrificateurs illégitimes (Anne, Caïphe, etc.). L’onction prophétique était remplacée par les 
enseignements de scribes “ne connaissant pas Dieu” et “ayant pour père le diable” (Jn. 8:19,44) ! 
- Finalement, ces trois fausses onctions s’uniront pour faire mourir celui qui était à la fois Roi Fils de 
David, Sacrificateur selon l’ordre de Melchisédek, et l’Esprit de la Prophétie. 
 

• Le texte d’Ap. 13:1-2, où Jean décrit la Bête polymorphe sortant de la mer en utilisant des 
traits des 3 premiers Animaux vus par Daniel (le léopard, l’ours, le lion), révèle l’identité cachée 
du 4e Animal monstrueux (ou 4e royaume) : c’est une entité spirituelle, le Dragon lui-même, 
le Serpent ancien ! C’est cet Esprit qui anime les autres Animaux, qui anime la Statue : 

Ap. 13:1-3 “(1) Puis je vis monter de la mer une Bête qui avait dix cornes et sept têtes, et sur ses cornes 
dix diadèmes, et sur ses têtes des noms de blasphème. (2) La Bête que je vis était semblable à un léopard ; 
ses pieds étaient comme ceux d'un ours, et sa gueule comme une gueule de lion. Le Dragon lui donna sa 
puissance, et son trône, et une grande autorité.” 

 

  

    Deux représentations du 4e Animal sorti de la mer (documents Wikipedia) 
 

b9) Des  “saints” opprimés “pendant un temps, des temps et la moitié d’un temps” : 
Dan. 7:25 “Il (le 11e roi = la “petite corne”) prononcera des paroles contre le Très Haut, il opprimera 
les saints du Très Haut, et il espérera changer les temps et la loi ; et les saints seront livrés entre ses 
mains PENDANT UN TEMPS, DES TEMPS, ET LA MOITIE D’UN TEMPS.” 

• C’est au temps du “11e roi” (la “petite corne” qui observe et parle), que les vrais enfants 
d’Abraham (les “saints”) sont “livrés” aux puissances du monde visible et invisible. 
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Cette oppression existe depuis Abel. Cette oppression est exercée sur Israël (Daniel et ses amis 
en sont la preuve) par toute la Statue et par les 4 Animaux, mais plus particulièrement à 
l’époque des “pieds”, à l’époque du “4e Animal” et de la “11e et petite corne”. 

 
• Dans le Livre de Daniel, comme dans celui de l’Apocalypse, l’Esprit prophétique évite 

systématiquement d’annoncer des faits historiques trop précis (tels que des noms de personnages à 
venir, tels que des dates calendaires, etc.), et cependant l’Esprit utilise souvent des expressions de 
date et de durée. Citons par exemple dans le Livre de Daniel, outre Dan. 7:25 précité (“un 
temps, des temps, la moitié d’un temps) examiné ici, les versets suivants (ils seront commentés plus loin) : 

Dan. 8:14 (vision du conflit entre le Bélier et le Bouc) “Et il me dit : Deux mille trois cents (2 300) soirs 
et matins ; puis le sanctuaire sera purifié.” 
Dan. 12:7 “Et j'entendis l'homme vêtu de lin, qui se tenait au-dessus des eaux du fleuve ; il leva vers les 
cieux sa main droite et sa main gauche, et il jura par celui qui vit éternellement que ce sera dans un 
temps, des temps, et la moitié d'un temps, et que toutes ces choses finiront quand la force du peuple 
saint sera entièrement brisée.” 
Dan. 12:11 “Depuis le temps où cessera le sacrifice perpétuel, et où sera dressée l'abomination du 
dévastateur, il y aura mille deux cent quatre-vingt-dix jours (1 290 jours).” 
Dan. 12:12 “Heureux celui qui attendra, et qui arrivera jusqu'aux mille trois cent trente-cinq jours 
(1 335 jours) !” 

 
• Dans les deux Livres (Livre de Daniel et Apocalypse), les expressions calendaires 

prophétiques, de même que les nombres,  ont un sens symbolique. C’est le cas ici pour 
l’expression “pendant un temps, des temps et la moitié d’un temps”. 

- L’expression “un temps, des temps, et la moitié d’un temps” exprime la durée d’un demi-septénaire (7 
indique la durée d’un cycle complet : Nébucadnetsar a été châtié durant “7 temps”, Dan. 4:16), c’est un 
cycle réduit de moitié par une décision de miséricorde divine à cause des élus (les “saints”) (La 
sécheresse du temps d’Elie n’a ainsi duré que 3 ans ½).  

Ap. 17:10 (à propos de la Bête aux 7 têtes et aux 10 cornes) “Ce sont aussi sept rois : cinq sont 
tombés, un existe, l'autre n'est pas encore venu, et quand il sera venu, il doit rester peu de temps.” 
 

- Il s’agit en effet à chaque fois d’une période d’épreuves. La “grande tribulation” mentionnée dans 
l’Apocalypse est subie par les chrétiens depuis 2 000 ans déjà … mais, dans le langage prophétique, il est 
écrit qu’elle dure seulement “un temps, des temps, et la moitié d’un temps”, ou encore “42 mois” (Ap. 
11:2, 13:5), ou “1 260 jours” (Ap. 11:3, 12:6), ou “mille ans” (Ap. 20:3, etc.). 

Ap. 12:14 “Et les deux ailes du grand aigle furent données à la Femme (image des entrailles de chair 
capables de recevoir la Semence du Verbe), afin qu'elle s'envolât au désert, vers son lieu, où elle est 
nourrie un temps, des temps, et la moitié d'un temps, loin de la face du serpent.” 
Mt. 24:21-22 “(21) Car alors, la détresse sera si grande qu'il n'y en a point eu de pareille depuis le 
commencement du monde jusqu'à présent, et qu'il n'y en aura jamais. (22) Et, si ces jours n'étaient 
abrégés, personne ne serait sauvé ; mais, à cause des élus, ces jours seront abrégés.” 
 

- Une durée de “mille ans” indique que l’attente sera très longue. Une durée de “un temps, des temps, et 
la moitié d’un temps” ajoute que le Messie ne perdra pas une seconde, et qu’il connaît déjà la date finale. 
Le regard de Dieu est évidemment différent de celui des croyants qui se demandent pourquoi Satan et la 
maladie n’ont pas été anéantis dès le Jardin d’Éden ! 
- L’expression “un temps, des temps, et la moitié d’un temps” suggère que la tyrannie du péché 
comporte une phase de semailles (un temps), une phase d’installation (des temps), une phase 
d’épanouissement et de fructification (la moitié d’un temps) … s’achevant sur un effondrement soudain. 
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1 Jn. 3:2 “Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous serons n'a pas 
encore été manifesté ; mais nous savons que, lorsque cela sera manifesté, nous serons semblables à 
lui, parce que nous le verrons tel qu'il est.” 
2 P. 3:9 “Le Seigneur ne tarde pas dans l'accomplissement de la promesse, comme quelques-uns le 
croient; mais il use de patience envers vous …” 
Es. 10:12 “Mais, quand le Seigneur aura accompli toute son œuvre sur la montagne de Sion et à 
Jérusalem, je punirai le roi d'Assyrie pour le fruit de son cœur orgueilleux, et pour l'arrogance de ses 
regards hautains.” 
 

• L’expression “un temps, des temps et la moitié d’un temps” ne doit donc pas être utilisée 
pour tricoter des horoscopes comme aiment le faire les païens. Mais elle est employée par 
l’Esprit pour enseigner, consoler, fortifier chaque membre du peuple de Dieu. 

Sauf nécessité, l’Esprit évite de donner des informations calendaires qui pourraient être utilisées par les 
esprits impurs (cf. l’usage fait par Hérode des révélations reçues par les mages à l’époque de la naissance 
de Jésus-Christ). 

Mt. 24:36 “Pour ce qui est du jour et de l'heure, personne ne le sait, ni les anges des cieux, ni le 
Fils, mais le Père seul.” 

 
• Dieu permet au “4e Animal” (et à la “petite corne” impie) d’éprouver “les saints” comme 

il l’a fait avec Job, et cela “pendant un temps, des temps, et la moitié d’un temps”. C’est la 
première des mentions d’une durée dans le Livre de Daniel. 

 
4) La vision du Bélier et du Bouc,  

et son explication inspirée (Dan. 8:1-27) 
 

    Sommaire : 
a) Circonstances et portée de la vision du Bélier et du Bouc 
b) Le cycle du Bélier (Dan. 8:3-4,20)  
c) Le cycle du Bouc (Dan. 8:5-8, 21-22)  
d) La fin : le cycle de la “petite corne” issue de l’une des 4 cornes du Bouc (Dan. 8:9-12, 15-26) 
e) Les jugements en condamnation ou en gloire dans les 3 premières visions  
f) Les Animaux et les cornes dans les visions de Daniel et dans les visions de l’Apocalypse 

 
a) Circonstances et portée de la vision du Bélier et du Bouc 

          
    Seront examinés successivement : 
a1) Cadre historique et observations préliminaires 
a2) Une vision transcrite en hébreu  
a3) Une révélation progressive  
a4) Des visions qui se confirment et se complètent  
 

a1) Cadre historique et observations préliminaires : 
La date de la vision ressort d’une indication du texte lui-même : 

Dan. 8:1 “(1) La troisième année du règne du roi Beltschatsar, moi, Daniel, j'eus une vision (héb. 
“chazon”,  ָןוֹזח), outre celle que j'avais eue précédemment (la vision des “4 Animaux”).” 

“Belschatsar”, fils aîné de Nabonide (le dernier roi de l’empire babylonien), exerçait la fonction 
officielle de vice-roi, en particulier au début de -553 (lors d’une absence de Nabonide).  

En -539, face à l’avancée perse, Nabonide, revenu à la hâte d’Asie Mineure, conduit ses 
troupes à la rencontre de Cyrus, et laisse Belschatsar garder la capitale Babylone.  



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
53 
	

• En octobre -539, Nabonide, vaincu par Cyrus, doit s’enfuir (avant de se rendre plus tard et d’être exilé), 
et Babylone tombe presque sans combat le même mois (le 12 octobre).  
•  C’est la veille au soir que Belschatsar avait organisé le festin blasphémateur rapporté par Daniel (Dan. 
5), avec le récit d’une main écrivant sur le mur des mots mystérieux : “mene mene tekel upharsim”, que 
seul Daniel a su déchiffrer : “compté, compté pesé et divisé en deux”, ce qui annonçait, entre autres, que 
le royaume allait être “divisé” entre les Mèdes et les Perses. La nuit même, Belschatsar meurt, et Darius 
le Mède (autre nom de Cyrus, ou de son général Gobryas) s’empare Babylone. 
• La mention de la  “3e année” indique que cette vision a eu lieu vers l’an -550 (alors que la vision de la 
“Statue” par Nébucadnetsar avait eu lieu en -603).  
• La vision des “4 Animaux sortis de la mer” avait eu lieu vers -553 (“la première année de 
Belschatsar”, Dan. 7:1). 
 

a2) Une vision transcrite en hébreu : 
Cette vision inaugure la portion du Livre de Daniel rédigée en hébreu (et non plus en araméen 

comme l’étaient les chapitres 2 à 7).   
Cette portion rédigée en hébreu contient 3 révélations qui se focalisent, encore plus que la 

partie rédigée en araméen, sur les  temps messianiques prévus pour Israël.  
- Cette attention particulière (et compréhensible) portée à la fin du cycle d’Israël était déjà accentuée dans 
la vision des “4 Animaux” (Dan. 7:1-28), en particulier avec le 4e Animal monstrueux “différent des 
autres”.  
- Daniel déclare lui-même que la vision du conflit entre “le Bouc et le Bélier”, plus tardive que celle de la 
“Statue” et que celle des “4 Animaux”, concerne elle aussi “le temps de la fin” (Dan. 8.17 : “la vision 
concerne un temps qui sera la fin” ; Dan. 8.19 : “il y a un temps marqué pour la fin” ; Dan. 8:23 “A la 
fin de la domination des 4 royaumes, lorsque les pécheurs seront consumés (à l’époque des temps 
messianiques et apostoliques), il s'élèvera un roi impudent et artificieux”).  
 

Cet intérêt passionné et angoissé de Daniel pour les temps de la fin (qui sont aussi les temps 
messianiques pour son peuple), parcourt tout son Livre, et se manifestera à nouveau lors de la 
vision (examinée plus loin) du “conflit entre le roi du nord et le roi du midi” : 

Dan. 11:35  “Quelques-uns des hommes sages succomberont, afin qu'ils soient épurés, purifiés et 
blanchis, jusqu'au temps de la fin, car elle n'arrivera qu'au temps marqué.” 
Dan. 11:40 “Au temps de la fin, le roi du midi se heurtera contre lui. Et le roi du septentrion fondra sur 
lui comme une tempête, avec des chars et des cavaliers, et avec de nombreux navires ; il s'avancera dans 
les terres, se répandra comme un torrent et débordera.” 
Dan. 11 :45 “Il dressera les tentes de son palais entre les mers, vers la glorieuse et sainte montagne. 
Puis il arrivera à la fin, sans que personne lui soit en aide.” 
Dan. 12:4 “Toi, Daniel, tiens secrètes ces paroles, et scelle le livre jusqu'au temps de la fin. Plusieurs 
alors le liront, et la connaissance augmentera (les cœurs droits verront que tout avait été annoncé).” 
 

a3) Une révélation progressive : 
 Il y progression dans la nature des images utilisées dans les visions du Livre de Daniel : 

• La première vision (celle de la “Statue”) s’appuyait sur une image de l’inanimé.  
• La seconde vision (celle des “4 Animaux”) s’appuyait sur les images d’animaux carnivores 
et impurs, en partie chimériques, venus de l’abîme.  
• La troisième image (celle du “Bélier et du Bouc”, examinée ici) s’appuie sur les images de deux 
animaux herbivores et purs, pouvant être offerts dans les sacrifices, et ne venant pas de 
l’abîme.  
• La quatrième révélation (celle des 70 “septaines”) sans emploi d’images, parlera d’hommes. 
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• La dernière révélation (celle du conflit entre les rois du Nord et du Midi) décrira, sans imagerie, 
des faits identifiables. La préoccupation de l’Esprit est à chaque fois la Rédemption 
d’Israël. 

- Ici, le peuple de l’Alliance va être plus directement mentionné que dans les visions précédentes. Plus 
de détails seront révélées sur la gloire qui attend les élus, mais aussi sur les ravages spirituels causés 
dans l’Assemblée par l’ennemi des âmes. 
- Il y a un temps prévu pour le châtiment, mais aussi un temps de purification pour rétablir le peuple 
dans la Promesse.  
- Le “Bélier” annonce Cyrus : avec lui débute une longue action de relèvement : c’est lui qui a permis 
aux Juifs de retourner à Jérusalem, et son nom est même mentionné par Esaïe comme étant celui de 
l’Oint (Es. 44:28, 45:1,13).  
- Le “Bouc” annonce Alexandre le Grand, celui qui a abattu les ennemis ancestraux de Juda. 

 
a4) Des visions qui se confirment et se complètent : 
Dans le texte araméen, la vision de la “Statue” avait été confirmée et complétée par la 

vision des “4 Animaux sortis de la mer”.  
De même, dans le texte hébreu, la vision du “conflit entre le Bélier et le Bouc” sera 

confirmée et développée par les prophéties sur le “conflit entre le roi du Nord et celui du 
Midi”. 

- Les révélations du texte hébreu ne sont pas déconnectées des visions du texte araméen. C’est la même 
histoire, la même attente des saints de Dieu qui est sous-jacente.  
- Il y a unité de lieu : le Moyen-Orient. Le Bélier et le Bouc ne sont d’ailleurs qu’une autre représentation 
des royaumes perse et gréco-irano-syrien. 
 

b) Le cycle du Bélier (Dan. 8:2-4,20)  
      Seront abordés successivement : 
b1) Tableau comparatif : le “Bélier”, la “poitrine” de la Statue, et “l’Ours” sorti de la mer 
b2) Commentaires du tableau 

 
b1) Tableau comparatif : le «Bélier”, la “poitrine” de la Statue, et “l’Ours” sorti de la 

mer : 
Le tableau suivant met en parallèle les textes des trois premières visions de Daniel, relatives 

au second royaume (la Perse). 
 

La Poitrine et les Bras de 
la Statue (Dan. 2:32,39) 

L’Ours (ou 2e Animal 
venu de la mer) (Dan. 7:5) 

Le BELIER (Dan. 8:2-4,20) 

 
 
 
 
 
(32) … sa poitrine et ses 
bras étaient d'argent; … 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
(5) Et voici, un second 
animal était semblable à 
un Ours, et se tenait sur 
un côté ;  
 
 
avait trois côtes dans la 
gueule entre les dents, et 
on lui disait : Lève-toi, 

1. (2) Lorsque j'eus cette vision, il me 
sembla que j'étais à Suse, la 
capitale, dans la province d'Élam ; 
et pendant ma vision, je me trouvais 
près du fleuve d'Ulaï. 

2. (3) Je levai les yeux, je regardai, et 
voici, un Bélier se tenait devant le 
fleuve, et il avait des cornes ; ces 
cornes étaient hautes, mais l'une 
était plus haute que l'autre, et elle 
s'éleva la dernière.  

3. (4) Je vis le Bélier qui frappait de 
ses cornes à l'occident, au 
septentrion et au midi ; aucun 
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(39) Après toi (le roi de 
Babylone), il s'élèvera un 
autre royaume, moindre 
que le tien; … 

mange beaucoup de chair.  

 

animal ne pouvait lui résister, et il 
n'y avait personne pour délivrer ses 
victimes ; il faisait ce qu'il voulait, 
et il devint puissant.  

4. (20) Le Bélier que tu as vu, et qui 
avait des cornes, ce sont les rois des 
Mèdes et des Perses. 

 
b2) Commentaires du tableau : 
• Le songe du “Bélier et du Bouc” débute par une indication géographique qui fait partie de 

la vision (“Il me sembla que j’étais à …”). 
Dan. 8:2 “Lorsque j'eus cette vision, il me sembla que j'étais à Suse, la capitale, dans la province 
d'Élam ; et pendant ma vision, je me trouvais près du fleuve d'Ulaï.” 
La région d’“Élam” (avec ses deux principales provinces, celle de Suse et celle d'Anshan/Anzan 
gouvernée par le futur Cyrus le Grand) était située au sud de la Médie, à l’Est de la Babylonie, 
et constituait la partie ouest de la Perse proprement dite. 

 

  
Pays d’Élam (document Wikipedia) 

 
• Le “fleuve d'Ulaï (= “eau boueuse”)” (mentionné à nouveau en Dan. 8:16 ; appelé aujourd’hui le 

Karoum) coulait en Mésopotamie orientale, dans le “pays d’Élam” (devenu l’autre nom de la Perse).  
Ce fleuve passait près  de “Suse” (à 240 km du Golfe Persique), qui sera élevée au rang de “capitale” 
(avec Ecbatane et Babylone) par Cyrus. Elle sera embellie après lui par Darius 1er (de -521 environ  à -
486). Le fils de ce dernier, Assuérus (= Xerxès 1er, -485 à -465) y épousera Esther. Alexandre le Grand 
s’en emparera en -331. 

 
Bélier (Document Wikipedia) 

 
• Ces indications géographiques font partie de la vision, et informent Daniel que la vision 

concerne la Perse : le “Bélier” représente la Perse et son roi (en particulier Cyrus), ce que 
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confirme le v.8 (“le Bélier que tu as vu, et qui avait des cornes, ce sont les rois des Mèdes et des Perses”). 
Cette vision est donc à rapprocher de “la poitrine et des bras” de la “Statue”, et du 2e des “4 
Animaux” (“l’Ours”).  

En conséquence, le “Bouc” qui représente le royaume suivant, sera celui d’Alexandre le 
Grand (le “ventre et les cuisses” de la “Statue”, et le “léopard” qui succèdera à “l’ours” perse de Dan. 7:5). 

Ez. 1:1 “La trentième année, le cinquième jour du quatrième mois, comme j'étais parmi les captifs du 
fleuve du Kebar (un bras de l’Euphrate au SE de Babylone), les cieux s'ouvrirent, et j'eus des visions 
divines.” 
Ez. 32:24 “Là est Élam, avec toute sa multitude, autour est son sépulcre ; tous sont morts, sont 
tombés par l'épée ; ils sont descendus incirconcis dans les profondeurs de la terre, eux qui 
répandaient la terreur dans le pays des vivants, et ils ont porté leur ignominie vers ceux qui 
descendent dans la fosse.” 
 

• Daniel “lève les yeux” car, comme d’autres visionnaires bibliques, il voit le ciel s’ouvrir, 
et il est comme transporté dans une autre sphère d’existence (Ez. 8:5, Dan. 10:5, Act. 7:55).  

Daniel est au bénéfice d’une vision céleste, et non d’un simple songe comme l’avait été 
Nébucadnetsar : ce qui va être révélé est beaucoup plus glorieux (ou plus tragique) que ce qui 
avait été montré au souverain. 

Dan. 8:3“(3) Je levai les yeux, je regardai, et voici, un Bélier se tenait devant le fleuve, et il avait des 
cornes ; ces cornes étaient hautes, mais l'une était plus haute que l'autre, et elle s'éleva la dernière.”  
 

• Ce “fleuve” est ici le “fleuve d’Ulaï” mentionné au verset 2. Il représente une frontière 
dressée par Dieu comme une chaîne (comme l’Euphrate dans les visions de l’Apocalypse, Ap. 9:14, 
16:12). Si le “Bélier” est montré près de ce fleuve, c’est qu’un décret divin lui permet de partir 
en guerre, comme si Dieu tarissait ce fleuve (cf. Ap. 16:12). 

Ap. 16:12 “Le sixième (ange) versa sa coupe sur le grand fleuve, l'Euphrate. Et son eau tarit, afin 
que le chemin des rois venant de l'Orient fût préparé.” 
 

• Daniel est intrigué par les “cornes”. Dans la Bible, les “cornes” symbolisent des 
puissances. Ici, elles sont au nombre de deux. Daniel lui-même les voit surgir, car il peut dire 
que l’une d’elle “s’est élevée la dernière”.  

Cette dualité a déjà été manifestée avec les “deux bras” croisés de la “Statue”, et avec la posture 
particulière du 2e Animal : “l’Ours” se tenait sur un côté, ou avec une patte levée (Dan. 7:5). 
 

Ces deux “cornes” sont “hautes”, signe d’une puissance et d’une agressivité hors-normes. 
La corne la plus ancienne (celle qui a émergé la première) représente l’ancien royaume des 

Mèdes (cf. les notes historiques accompagnant les commentaires sur le torse d’argent de la “Statue”) qui a pu 
se libérer  du joug des souverains assyriens [d’anciens ennemis d’Israël et de Juda : Salmanazar III (-
859-824), Tiglath-Pilézer III (-745-727), Sargon II (-722-705), etc.]. 

 Avec le babylonien Nabopalassar, le Mède Cyaxare II avait réussi à détruire Ninive en -612). A Cyaxare 
II (-625 à -585), succéda son fils Astyage (-585-553). 

La seconde corne, la plus récente et “la plus haute”, désigne Cyrus II le Grand : petit 
vassal des Mèdes en Élam, il écartera la lignée mède légitime, sans disloquer le royaume (il 
règne de -559 à -530). 

 
• Le “Bélier” perse se lance dans des conquêtes (“il frappe de ses cornes”, Dan. 8:4) dans 3 

directions (“à l'occident, au septentrion et au midi ”, Dan. 8:4). C’est une dynamique d’expansion. 
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- L’image rappelle celle de l’Ours tenant “3 côtes” dans sa gueule : Cyrus s’étendit “à l’occident” (vers 
Babylone qui est à l’occident par rapport à Suse, puis vers la Mésopotamie, la Syrie, l’Asie Mineure), 
puis “au septentrion” (vers la Colchide, l’Ibérie, l’Arménie), puis “au midi” (vers la Judée, l’Égypte, 
l’Éthiopie, la Lybie).  
- Darius 1er Hystaspe (-521 à -486) poussera jusque vers l’Inde. C’est lui qui autorisera la reprise de la 
construction du temple de Jérusalem. 
- Il n’est pas fait mention de “l’orient” car, du point de vue de Daniel, les Perses sont eux-mêmes en 
Orient (cf. Es. 46:11 “C'est moi qui appelle de l'orient un oiseau de proie, d'une terre lointaine un 
homme pour accomplir mes desseins, je l'ai dit, et je le réaliserai ; je l'ai conçu, et je l'exécuterai.”. 

Cyrus sera, selon Esaïe, une préfiguration du Messie qui renverse l’apostasie idolâtre, et qui libère 
les captifs du peuple élu (Es. 44:28, 45:1-14, 46:11 précité). Petit-fils de Cambyse Ier, il monte sur 
le trône d’Élam en -559. Vainqueur de Nabonide en -639, il autorisera le retour des Juifs et la 
reconstruction du temple de Jérusalem (Esd. 1:1-8; 4:3-5, 5:13-14). Le retour des Juifs fut organisé 
en -538. S’il était encore vivant à cette date, le prophète Daniel était alors presque centenaire ! 

  
c) Le cycle du Bouc (Dan. 8:5-8, 21-22) 

      Seront abordés successivement : 
 c1) Tableau comparatif : le “Bouc”, le “Ventre” de la Statue, et le “Léopard” sorti 
de la mer 
c2) Commentaires du tableau : la “grande corne” (Alexandre le Grand) 
c3) Commentaires du tableau : les “4 cornes” (les successeurs d’Alexandre le 
Grand) 

 
c1) Tableau comparatif : le “Bouc”, la “Ventre” de la Statue, et le “Léopard” sorti de la 

mer : 
Le tableau suivant met en parallèle les textes des trois premières visions de Daniel, relatives 

au troisième royaume (le royaume d’Alexandre et de ses premiers successeurs). 
 

Le Ventre et les Cuisses 
de la Statue (Dan. 2:32,39) 

Le Léopard grec (ou 3e 
Animal) (Dan. 7:6) 

Le BOUC à la grande corne qui se 
brise (Dan. 8:5-8,21-22) 

(32) … son ventre et ses 
cuisses étaient d'airain … 
 
(39) Après toi, il s'élèvera 
(un autre royaume, 
moindre que le tien) ; puis 
un troisième royaume, qui 
sera d'airain, et qui 
dominera sur toute la 
terre.  
 

1. (6) Après cela je 
regardai, et voici, un 
autre était semblable à 
un Léopard, et avait sur 
le dos quatre ailes 
comme un oiseau ; cet 
animal avait quatre 
têtes, et la domination 
lui fut donnée. 

2. (5) Comme je regardais attentivement, 
voici, un Bouc venait de l'occident, et 
parcourait toute la terre à sa surface, 
sans la toucher ; ce Bouc avait une 
grande corne entre les yeux.  

3. (6) Il arriva jusqu'au Bélier qui avait 
des cornes, et que j'avais vu se tenant 
devant le fleuve, et il courut sur lui 
dans toute sa fureur.  

4. (7) Je le vis qui s'approchait du Bélier 
et s'irritait contre lui ; il frappa le 
Bélier et lui brisa les deux cornes, 
sans que le Bélier eût la force de lui 
résister ; il le jeta par terre et le 
foula, et il n'y eut personne pour 
délivrer le Bélier.  

5. (8) Le bouc devint très puissant; mais 
lorsqu'il fut puissant, sa grande corne 
se brisa. Quatre grandes cornes 
s'élevèrent pour la remplacer, aux 
quatre vents des cieux.  

6.  
7. (21) Le Bouc, c'est le roi de Javan, 
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La grande corne entre ses yeux, c'est 
le premier roi. (22) Les quatre cornes 
qui se sont élevées pour remplacer 
cette corne brisée, ce sont quatre 
royaumes qui s'élèveront de cette 
nation, mais qui n'auront pas autant 
de force. 

 

 
Bouc (Document Wikipedia) 

 
c2) Commentaires du tableau : la “grande corne” (Alexandre le Grand) : 
• Le “Bouc” représente le royaume, à l’origine gréco-macédonien (“Javan”), fondé par 

Alexandre le Grand (“le premier roi”).  
Il correspond au “ventre” de la “Statue” de Dan. 2, ou au “léopard” de Dan. 7:6 (le 3e Animal 

de la vision des “4 Animaux” sortis de la mer des peuples païens). 
• La “grande corne” de ce “Bouc” désigne Alexandre le Grand (ne pas confondre avec la “plus 

grande des 2 cornes” du “Bélier”, laquelle représentait le Perse Cyrus).  
Elle est curieusement placée “entre les deux yeux” : la puissance d’Alexandre est servie par 

son intelligence stratégique … et ses convoitises (les “yeux”). 
• La “fureur” du “Bouc” Alexandre peut s’expliquer par les brutales invasions perses dont 

la Grèce avait été victime dans le passé (cf. la bataille de Marathon en -490 face à Darius Ier). 
• Il vient “de l’occident” : du point de vue de Daniel, le monde helléniste était à l’Ouest. 
• Il “parcourait toute la terre à sa surface, sans la toucher” : cette image de rapidité 

confirme l’identification du bouc au “léopard” et à Alexandre (il a conquis son empire en 12 ans). 
L’expression “toute la terre” est une formule emphatique désignant la plus grande partie du 
monde alors connu : Jérusalem en est le point central du point de vue de l’Éternel. 

• Le “Bouc” (c’est-à-dire Alexandre) “frappe le Bélier” et “lui brise les deux cornes” (la totalité 
de la puissance médo-perse). Le “Bélier” est impuissant, il ne peut “résister” :  

- Alexandre débarque en Asie Mineure au printemps de -334, défait les satrapes perses sur les rives de la 
rivière Granique, puis il défait la grande armée de Darius III Codoman à la bataille d’Issos (en -333).  
- Après la conquête de la Phénicie et de l’Égypte, il bat à nouveau Darius III en -331.  
- En -330, Persépolis (immense complexe cultuel) est incendiée (le Bouc “foule” le Bélier).  
- Voir aussi la carte de l’empire d’Alexandre dans les commentaires sur le “ventre” de la “Statue”. 
 

• Cette victoire rapide d’Alexandre (avec une armée moins nombreuse) a un caractère messianique 
(Ps. 33:16-17 “(16) Ce n'est pas une grande armée qui sauve le roi, ce n'est pas une grande force qui délivre le 
héros ; (17) le cheval est impuissant pour assurer le salut, et toute sa vigueur ne donne pas la délivrance.”). 

 
c3) Commentaires du tableau : les “4 cornes” (les successeurs d’Alexandre le Grand) : 
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• Le texte suggère la soudaineté inattendue de la mort d’Alexandre à l’âge de 32 ans : “sa 
grande corne se brise” (en -323, Alexandre, après un retour difficile de l’Est, tombe malade à Babylone où 
il meurt), et cela alors même que l’Animal (le “Bouc”) est devenu “très puissant”. 

• La “grande corne brisée” (Alexandre) est remplacée par “quatre grandes cornes”.  
- Effectivement, les principaux satrapes (les généraux Cassandre, Lysimaque, Ptolémée, Séleucus et 
Antigone) du roi et une dizaine d’autres acteurs, vont convoiter l’héritage de la “grande corne brisée”, le 
tout sur fond de luttes en Grèce et en Macédoine (cf. la note historique insérée dans l’étude de la 
“poitrine” et des “cuisses ”de la “Statue”). 
- Les conflits ainsi générés, regroupés par les historiens sous le terme de “guerres des Diadoques” 
(“Diadoques” =  “successeurs”), dureront jusque vers -300 (au Sud et à l’Est) ou même -280 (à l’Ouest). 

 
• Il convient de souligner que ces “4 cornes” sont implantées sur la tête du “Bouc” : elles 

sont donc animées par le même esprit qui animait la “corne” unique qui les a précédés (ce 
sont 4 cornes de bouc !). 

• Ces “quatre grandes cornes” sont “quatre royaumes” (et donc des dynasties d’hommes) 
“qui s'élèveront de cette nation”.  

En conséquence, l’empire sera divisé “aux quatre vents des cieux”. Le nombre “quatre” ne 
prétend pas indiquer le nombre exact des belligérants (il variera et dépassera la dizaine !), mais il 
annonce un conflit qui embrasera toute la région. 

- Ces “vents” seront des manifestations des “quatre vents des cieux qui firent irruption sur la grande 
mer” et que Daniel avait autrefois déjà vus (Dan. 7:2). Ces “vents” sont des esprits. 
- Le “léopard”, figure de l’empire d’Alexandre dans la vision des “4 Animaux”, possédait “4 ailes” et “4 
têtes” (Dan. 7:6) (une confirmation que le “Bouc” représente Alexandre le Grand). 

• Le conflit (la guerre des Diadoques) est une illustration de ce que peut déchaîner la convoitise 
du pouvoir. Finalement, 4 ou 5 dynasties vont émerger : tout particulièrement (au regard de la 
prophétie biblique), celle fondée par Ptolémée 1er Soter (ou dynastie lagide) vers le Sud (l’Égypte, 
Chypre, etc.) et celle de Séleucus 1er Nicator vers l’Est (la Syrie, la Babylonie, la Médie, etc.).  

• Ces deux dynasties (celles de Séleucus et de Ptolémée) sont représentées, dans leur phase 
initiale, par les “cuisses” de la “Statue”, puis, dans la phase suivante, par les “jambes” et 
les “pieds” de cette même “Statue” (cette dernière phase correspond aussi au dernier des “4 Animaux” 
sortis de la mer) qui s’achèveront sur les temps messianiques promis par Daniel. 

 
Les royaumes issus de l’empire d’Alexandre en -301 (document Wikipedia) 
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d) La fin : le cycle de la “petite corne” issue 
de l’une des “4 cornes” du Bouc (Dan. 8:9-12, 15-26). 

         
          Seront abordés successivement : 

d1) La “petite  corne” du Bouc, et les 3 premières visions de Daniel 
d2) Comparaison de la “petite corne” du 4e Animal de Dan. 7 (Dan. 7:8;19-25) et 
de la “petite corne” du Bouc de Dan. 8 (Dan. 8:8-14,24-25)  
d3) Commentaire du tableau 
d4) Note historique : de la révolte des Maccabées à la fin du royaume juif 
hasmonéen 

 
d1) La “petite  corne” du Bouc, et les 3 premières visions de Daniel : 
• Il est apparu depuis le début de cette étude : 

- que les visions des 3 premières portions de “la Statue”, des 3 premiers “Animaux venus de la mer”, et 
du “Bélier et du Bouc” (avec la “grande corne brisée” de ce dernier et les “4 cornes” qui la remplacent) 
ont été rédigées de façon à ce que nous puissions les mettre historiquement et spirituellement en 
parallèle, 
- que toutes ces visions dirigent l’attention du lecteur sur une dernière phase capitale, décrite avec 
beaucoup plus d’informations, car elle correspond aux temps messianiques prévus pour Israël. 
 

C’est ce que résume le tableau récapitulatif suivant, dans lequel les versets qui n’ont pas 
encore été examinés sont surlignés : 
 

Royaumes 
impliqués 

Vision de la “Statue” 
(Dan. 2) 

Vision des “4 Animaux” 
(Dan. 7) 

Vision du “Bélier” et du 
“Bouc” (Dan. 8) 

Babylone La tête d’or Le lion ailé  
Perse La poitrine et les bras 

d’argent 
L’ours à la patte levée Le Bélier aux 2 cornes 

inégales 
Alexandre et 

les Diadoques 
Le ventre et les cuisses 
d’airain 

Le léopard aux 4 têtes Le Bouc à la grande 
corne se brisant en 4 
cornes 
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Temps  
de la fin 

Les jambes de fer et les 
pieds de fer et d’argile 
(Dan. 2:32d,40-43) 

Le monstre marin aux 
10 cornes suivi d’une 11e 
corne arrogante (Dan. 
7:7-8,19-25) 

Suite des 4 cornes : une 
petite corne sort de 
l’une d’elles (Dan. 8:9-
12,19-26) 

 
• Le passage surligné dans ce tableau (Dan. 8:9-12,19-26) a fait couler d’autant plus d’encre que 

son interprétation impacte celle de l’Apocalypse. 
• L’un des enjeux du débat est de savoir si la “petite corne” de Dan. 7:8, qui sortait “du 

milieu de 10 cornes” d’un monstre marin, qui avait des “yeux d’homme” et une “bouche 
arrogante”, peut, ou non, être assimilée à la “petite corne” très agressive de Dan. 8:9-26, 
portée par un “Bouc” grec, qui sort “de l’une” des 4 cornes de ce Bouc, ces dernières étant 
elles-mêmes nées du brisement d’une corne unique (le royaume d’Alexandre le Grand).  

Par ailleurs, ces “cornes” ont-elles été manifestées pleinement aux temps apostoliques, ou 
faut-il encore attendre qu’elles se manifestent, en partie ou en totalité, à la fin du cycle du 
christianisme ? 

• L’une des difficultés est la traduction des premiers mots de Dan. 8:9, que la version 
Segond rend ainsi : “(9) De l'une d’elles (c’est-à-dire de l’une des 4 cornes) sortit une petite corne 
...” La version du Rabbinat traduit pareillement : “D’une de ces cornes …” Mais  d’autres 
traduisent : “De l’un d’eux …”, c’est-à-dire : “de l’un des quatre vents”. 

- La première traduction fait sortir la “petite corne” de la lignée de l’un des généraux d’Alexandre (plus 
précisément du royaume Séleucide, l’une des deux “jambes” de la Statue), et la personne d’Antiochus 
IV Épiphane (il régna de -175 à -164) est alors montrée du doigt (mais il faut alors vérifier si ce roi est 
porteur de tous les attributs bibliques de la “petite corne”). 
- La seconde traduction permet à des commentateurs de faire sortir la “petite corne” de l’un des points 
cardinaux de l’empire d’Alexandre : ce qui est alors en vue, ce sont les débuts de l’empire romain (et 
non plus les Séleucides), avec ses premières interventions en Grèce. La dualité “Séleucides/Ptolémaïdes” 
est alors remplacée par la dualité “empire romain d’Orient/empire romain d’Occident”, et la “petite 
corne” sortirait de l’un de ces deux empires … et cela n’aurait peut-être pas encore eu lieu : c’est 
évidemment ouvrir la porte à tous les faiseurs d’horoscopes, et la lecture de l’Apocalypse s’en ressent !  
- Non seulement cette seconde  interprétation brise la cohérence et le parallélisme entre les trois 
premières visions de Daniel, mais en outre elle fait soudain disparaître Israël de la prophétie, alors que le 
peuple de l’Alliance, même déchu, est toujours la préoccupation centrale de l’Éternel. 
- Par contre, la première traduction, qui décrit ce que va faire la “petite corne” séleucide au sein d’Israël, 
peut nous enseigner, par analogie, sur ce que le christianisme doit et devra affronter en son sein. 

 
d2) Tableau comparatif de la “petite corne” du 4e Animal de Dan. 7 (Dan. 7:8,19-25) et de la 
“petite corne” du Bouc de Dan. 8 (Dan. 8:8-14,23-25) : 

• Le long texte consacré à la “petite corne” très agressive portée par le Bouc, comprend 5 
sections relatant successivement : les actions de la petite corne (v. 9-12), puis une double 
question posée par un saint (v.13-14), puis l’intervention de Gabriel (ce qui souligne l’importance 
que l’Esprit attache aux phases finales des visions de Daniel) (v.15-18), puis une explication générale, 
par Gabriel lui-même, de la vision (v.19-22) et enfin des explications sur les actions de la 
“petite corne” (v.23-26). 

• Le Tableau ci-dessous fait ressortir le parallélisme voulu entre la dernière corne du “4e 
Animal” monstrueux venu de la mer, et la dernière corne du “Bouc”. 

Certains versets ont été décalés pour faciliter les comparaisons. Ce tableau sera commenté au §.d3 
suivant. 
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La “petite corne” de Dan. 7:8,19-25 

(dans la vision du 4e Animal) 
La “petite corne” de Dan. 8:8-26 

(dans la vision du Bouc) 
(8a) Je considérai les (dix) cornes, 
et voici, … 
(19b) … le quatrième Animal, … 
qui était différent de tous les 
autres, extrêmement terrible, qui 
avait des dents de fer et des ongles 
d'airain, qui mangeait, brisait, et 
foulait aux pieds ce qui restait ; … 

 (8) Le Bouc devint très puissant ; mais lorsqu'il fut puissant, sa 
grande corne se brisa. Quatre grandes cornes s'élevèrent pour 
la remplacer, aux quatre vents des cieux.  

 
(8b) … une autre petite corne sortit 
du milieu d'elles (des 10 cornes),  
et trois des premières cornes furent 
arrachées devant cette corne ;… 
 
(21) Je vis cette corne faire la 
guerre aux saints, et l'emporter sur 
eux, … 
(25a) Il prononcera des paroles 
contre le Très Haut, il opprimera 
les saints du Très Haut, et il 
espérera changer les temps et la 
loi. 

 Les actions de la “petite corne” 
(9) De l'une d'elles (l’une des 4 cornes) sortit une petite corne,  
 
qui s'agrandit beaucoup vers le midi, vers l'orient, et vers le 
plus beau des pays (ou : “vers le joyau”).  
 
(10)Elle s'éleva jusqu'à l'armée des cieux, elle fit tomber à 
terre une partie de cette armée et des étoiles, et elle les foula. 
 
(11) Elle s'éleva jusqu'au chef de l'armée, lui enleva le sacrifice 
perpétuel, et renversa le lieu de son sanctuaire. 
(12) L'armée fut livrée avec le sacrifice perpétuel, à cause du 
péché ; la corne jeta la vérité par terre, et réussit dans ses 
entreprises.  

 
(19a) Ensuite je désirai savoir la 
vérité sur le quatrième Animal, … 
(20) et sur les dix cornes qu'il avait 
à la tête,  
et sur l'autre qui était sortie et 
devant laquelle trois étaient 
tombées, sur cette corne qui avait 
des yeux, une bouche parlant avec 
arrogance, et une plus grande 
apparence que les autres.  
(25b) … et les saints seront livrés 
entre ses mains pendant un temps, 
des temps, et la moitié d'un temps. 
(22) …jusqu'au moment où 
l'Ancien des jours vint donner droit 
aux saints du Très Haut, et le temps 
arriva où les saints furent en 
possession du Royaume.  
 

La double question d’un saint 
(13)J'entendis parler un saint ; et un autre saint dit à celui qui 
parlait : Pendant combien de temps s'accomplira la vision sur 
le sacrifice perpétuel et sur le péché dévastateur ? Jusques à 
quand le sanctuaire et l'armée seront-ils foulés ?  
 
 
 
 
 
 
 
(14) Et il me dit : Deux mille trois cents soirs et matins (2 300) 
; puis le sanctuaire sera purifié.  
 
 
 
 
 

L’intervention de Gabriel 
(15) Tandis que moi, Daniel, j'avais cette vision et que je 
cherchais à la comprendre, voici, quelqu'un qui avait 
l'apparence d'un homme se tenait devant moi. (16) Et j'entendis 
la voix d'un Homme au milieu de l'Ulaï ; il cria et dit : Gabriel, 
explique-lui la vision. (17) Il vint alors près du lieu où j'étais ; 
et à son approche, je fus effrayé, et je tombai sur ma face. Il me 
dit : Sois attentif, fils de l'homme, car la vision concerne un 
temps qui sera la fin. (18) Comme il me parlait, je restai frappé 
d'étourdissement, la face contre terre. Il me toucha, et me fit 
tenir debout à la place où je me trouvais. 
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(23) Il me parla ainsi : Le 
quatrième Animal, c'est un 
quatrième royaume qui existera 
sur la terre, différent de tous les 
royaumes, et qui dévorera toute la 
terre, la foulera et la brisera.  
(24b)… Il me parla ainsi : Le 
quatrième Animal, c'est un 
quatrième royaume qui existera sur 
la terre, différent de tous les 
royaumes, et qui dévorera toute la 
terre, la foulera et la brisera. 
(24a) Les dix cornes, ce sont dix 
rois qui s'élèveront de ce royaume. 
… 

L’explication générale de la vision par Gabriel 
(19) Puis il me dit : Je vais t'apprendre, ce qui arrivera au 

terme de la colère, car il y a un temps marqué pour la fin. (20) 
Le Bélier que tu as vu, et qui avait des cornes, ce sont les rois 
des Mèdes et des Perses. (21) Le Bouc, c'est le roi de Javan, la 
grande corne entre ses yeux, c'est le premier roi.  

 
 
 
 
 
 
(22) Les quatre cornes qui se sont élevées pour remplacer 

cette corne brisée, ce sont quatre royaumes qui s'élèveront de 
cette nation, mais qui n'auront pas autant de force. 

 
 
 
 
 
 
 
(8c) … et voici, elle avait des yeux 
comme des yeux d'homme, et une 
bouche, qui parlait avec 
arrogance.  

Les actions de la “petite corne” expliquées par Gabriel 
(23) A la fin de leur domination, lorsque les pécheurs seront 
consumés (ou plutôt : “quand les impies auront comblé la 
mesure”, Rabbinat, KJV), il s'élèvera un roi impudent et 
artificieux. (24) Sa puissance s'accroîtra, mais non par sa 
propre force ; il fera d'incroyables ravages, il réussira dans ses 
entreprises, il détruira les puissants et le peuple des saints.  
(25) A cause de sa prospérité et du succès de ses ruses, il aura 
de l'arrogance dans le cœur, il fera périr beaucoup d'hommes 
qui vivaient paisiblement, et il s'élèvera contre le chef des 
chefs : mais il sera brisé, sans l'effort d'aucune main. (26) Et la 
vision des soirs et des matins, dont il s'agit, est véritable. Pour 
toi, tiens secrète cette vision, car elle se rapporte à des temps 
éloignés. 

 
d3) Commentaire du tableau : 
Rappelons que le “4e Animal” issu de la mer et que le “Bouc” font écho aux “jambes” et 

surtout aux “pieds” de la “Statue” : 
 

Vision de la Statue 
Les jambes de fer et les pieds 
de fer et d’argile 
(Dan. 2:32d,40-43) 

Vision des 4 Animaux 
Le monstre marin aux 10 
cornes suivi d’une 11e corne 
arrogante (Dan. 7:7-8,19-25) 

Vision du Bélier et du Bouc 
A la suite des 4 cornes une 
petite corne sort de l’une 
d’elles (Dan. 8:9-12,19-26) 

 
Cette cohérence interne du Livre de Daniel n’empêche pas l’Esprit de décrire une même 

période historique (la période pré-messianique) sous des éclairages divers : 
• La présence de “pieds” avec dix orteils de la “Statue” souligne l’émiettement politique des royaumes 
séleucides et ptolémaïdes. La prophétie du “conflit entre les rois du Nord et du Sud” montrera que ces 
alliances contre nature entre “le fer” et “l’argile” ont un caractère certes politique, mais surtout spirituel. 
• Le “4e Animal” que Daniel n’arrive pas à identifier est avant tout une puissance spirituelle ténébreuse 
et dévoreuse d’âmes, un condensé final du poison qui animait les “3 autres Animaux”. Ses “dix cornes” 
en sont les multiples manifestations de puissance. La “11e corne” est celle qui s’attaquera plus 
particulièrement, de l’extérieur et de l’intérieur, au cœur d’Israël, à la Torah, à la relation avec 
l’Eternel. 
• La “petite corne” issue des 4 cornes du “Bouc” sera elle aussi la même incarnation du même esprit, non 
pas tant en Antiochus IV Épiphane (un roi comme les autres) que dans le cœur des élites juives apostates 
du royaume hasmonéen, et que dans les élites juives du temps d’Hérode et de Caïphe. 
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Jn. 8:44 “Vous avez pour père le diable, et vous voulez accomplir les désirs de votre père. Il a été 
meurtrier dès le commencement, et il ne se tient pas dans la vérité, parce qu'il n'y a pas de vérité en 
lui. Lorsqu'il profère le mensonge, il parle de son propre fonds ; car il est menteur et le père du 
mensonge.” 
Col. 2:8 “Prenez garde que personne ne fasse de vous sa proie par la philosophie et par une vaine 
tromperie, s'appuyant sur la tradition des hommes, sur les rudiments du monde, et non sur Christ.” 
2 Tim. 3:1-5 “(1) Sache que, dans les derniers jours, il y aura des temps difficiles. (2) Car les 
hommes seront égoïstes, amis de l'argent, fanfarons, hautains, blasphémateurs, rebelles à leurs 
parents, ingrats, irréligieux, (3) insensibles, déloyaux, calomniateurs, intempérants, cruels, ennemis 
des gens de bien, (4) traîtres, emportés, enflés d'orgueil, aimant le plaisir plus que Dieu, (5) ayant 
l'apparence de la piété (ils se réclament de Dieu), mais reniant ce qui en fait la force (la présence de 
l’Esprit). Éloigne-toi de ces hommes-là.” 

Daniel écrivait pour avertir les Juifs de ce danger redoutable. L’Apocalypse adressera le même 
message au christianisme : son pire ennemi ne sera pas le monde extérieur romain, mais l’esprit de 
Babylone et de l’Égypte infiltré dans l’Eglise. 

 
Seront commentés successivement (d’où des redites) :  

- Dan. 7:8,19-25 (décrivant l’aspect et l’activité de la “petite corne” sortie des 10 cornes du “4e Animal”, 
- Dan. 8:8-14,23-25 (décrivant le caractère et l’activité de la “petite corne” sortie de l’une des 4 cornes  
du “Bouc” représentant une branche de l’ancien empire d’Alexandre). 
 

Commentaires de Dan. 7:8,19-25  
(la “petite corne” du 4e Animal monstrueux) 

 
• “Les dix cornes” (Dan. 7:8) sont celles du “4e Animal” si  différent des autres. La nature 

de ces “cornes” (images de puissances) est donc différente de la nature des 3 premiers 
“Animaux” (le Lion, l’Ours, le Léopard) : ces “10 cornes” sont des puissances spirituelles aux 
faces multiples, incarnées dans des entités politiques diverses (en feront par exemple partie à 
l’époque messianique : la Syrie, la Samarie, la Galilée, la Judée, la Phénicie, etc.). 

 Le nombre “dix” symbolise la totalité d’un ensemble dénombrable (et non le résultat d’un 
dénombrement d’historien), ici celui d’autorités qui vont jouer un rôle juste avant les temps messianiques. 
 

• Ces “dix cornes” du “4e Animal” ne seront manifestées qu’au  temps de ce “4e Animal” 
terrifiant, dont elles seront les mains apparentes : c’est en effet à cette époque seulement 
que cet esprit redoutable entrera en scène aussi ouvertement en Terre promise (allant même 
finalement jusqu’à affronter Jésus dans le désert). Ces cornes ont un maître : le Serpent. 

Les “dix” orteils (un nombre indéterminé d’entités et de chefs politiques) de la “Statue” se manifesteront 
durant la même période vers la fin du cycle de la théocratie d’Israël. 
 

• La “petite corne” (7:8), la 11e, est “petite” (mais dangereuse comme peut l’être un petit Serpent 
venimeux) : elle “sort du milieu des 10” (7:8) et sera la manifestation, à l’heure voulue par 
Dieu (cf. Dan. 7:12,22 ; 8:17,19,26 ; 10:14 ; 11:27,35,40 ; 12:4) et en jugement, de cet esprit mauvais. 
Elle voudra détruire spirituellement la théocratie d’Israël, et non pas seulement piller 
physiquement le pays. Répétons-le : Israël est l’enjeu de toute la prophétie du Livre de 
Daniel. 

 
• Cette “petite corne” “sort du milieu des 10” (7:8) : elle fera donc partie des “dix” par 

l’esprit qui l’animera et qui se manifestera en cette heure-là dans divers hommes se réclamant 
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ou non de Dieu (le Syrien Antiochus IV, mais surtout les Juifs Jason, Ménélas, Caïphe, l’Iduméen Hérode, en 
feront partie, cf. plus loin la note historique §.d4). 

Cette “petite corne” restera “petite”, ce qui annonce qu’elle sera peu voyante et sournoise. 
• Les “3 cornes arrachées” (7:8) seront 3 puissances qui seront écartées brutalement par la 

“petite corne” (elle hait les onctions saintes d’Israël : la sacrificature, la royauté et la prophétie). 
- Les morts violentes (au combat ou par meurtre) de Judas (-166 à -160), Jonathan (-153 à -143), Simon 
(-142 à -134) sont significatives (même si aucun de ces 3 rois-prêtres n’est de lignée davidique, et si leur 
appartenance à la lignée aaronique légitime est discutable). Cf. note historique §.d4. 
- Mais il y aura d’autres victimes (le nombre “trois” indique qu’une dynamique sera en action, ici une 
dynamique de meurtre spirituel). Dans ce “4e Animal”, comme dans les autres visions allégoriques de 
Daniel, les chiffres ont eux aussi valeur symbolique. 
- Israël est ici encore au centre de ces visions, même si son nom n’est pas expressément mentionné. 
 

• Les “yeux d’homme” et la “bouche” (7:20) de cette “petite corne” seront ceux d’une 
sagesse avide et dévoyée, et d’un discours trompeur et blasphématoire (cf. 2 Thes. 2:1-10). 
Ces “yeux” et cette “bouche” seront ceux d’un homme ou d’un groupe d’hommes, en qui 
l’esprit du “4e Animal” (l’esprit du Serpent ancien) s’incarnera. 

- Antiochus IV Épiphane sera malgré lui un bras de l’esprit des nations : par sa politique maladroite 
d’hellénisation du royaume, il provoquera la révolte des Maccabées, et beaucoup de saints périront. 
- Mais surtout, c’est à son époque que “3 cornes” (3 puissances spirituelles, 3 onctions saintes ; Dan. 7:8) 
seront balayées : cela commencera avec la mise à mort du sacrificateur Onias et la fin de la lignée 
sacerdotale légitime. La lignée davidique royale légitime sera écartée, et c’est finalement Hérode le 
Grand qui occupera le trône (il fera massacrer les enfants de Bethlehem). L’esprit de prophétie sera 
bafoué (Jean-Baptiste sera mis à mort par Hérode Antipas, un Iduméen) et un clergé menteur s’emparera 
de la chaire de Moïse (cf. la note historique §.d4). 
 

• Il importe de se souvenir que le “4e Animal” sera “différent des (3) autres”, au point que 
cela est même répété 3 fois (Dan. 7:19,23,27) : ce sera un esprit (celui de tout antichrist) : cet 
Animal ne représente ni un homme, ni une dynastie, ni un royaume en particulier (l’empire 
romain ou un autre), mais une puissance masquée (c’est pourquoi Daniel ne peut lui donner un nom 
zoologique), qui voudra détruire ce qui fait la force de la piété (le culte en Esprit et en Vérité). 

- Les tragédies de la guerre des Maccabées seront aggravées par les convoitises politiques et l’avidité de 
plusieurs chefs juifs hellénisés (par exemple : Jason, Alexandre Jannée, etc. ; cf. la note historique §.d4) ! 
- De même, depuis les débuts du christianisme, ce même esprit voudra détruire l’Eglise issue des Nations. 
Cet esprit s’introduira dans l’Assemblée pour la pervertir. C’est cet esprit que l’Apocalypse dénoncera et 
débusquera en permanence : l’Apocalypse donnera à cette fausse Jérusalem 3 noms propres honteux : 
“Sodome, Égypte, Babylone” (cf. Ap. 1:8, 14:8). Aucune dénomination n’échappera à cette rouille 
spirituelle parfois dorée. 

• Le petit groupe de Noé a vaincu l’esprit de Babel. Abraham et les siens ont vaincu l’esprit de 
Sodome. Moïse et quelques Hébreux ont vaincu les oignons d’Égypte. Elie et Élisée ont 
vaincu Achab et Jézabel. Les disciples de Jésus ont vaincu l’hellénisme. Seule une petite 
Eglise scellée de l’Esprit ira à la rencontre de Jésus dans les airs (1 Thes. 4:17). 

Mt. 18:14 “Car il y a beaucoup d'appelés, mais peu d'élus.” 
Lc. 18:8 “… quand le Fils de l'homme viendra, trouvera-t-il la foi sur la terre ?” 
 

• Les brillantes écoles de la pensée grecque, l’humanisme généreux, les sciences et les arts, 
les oignons d’Égypte n’ont rien de mauvais en soi : mais si l’Esprit de révélation est écarté, 
alors ces dons deviennent les armes de l’antichrist. L’antichrist est un système religieux assis 
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sur des vérités dévoyées, et il s’incarne non dans un homme, mais dans un groupe d’hommes 
(2 Thes. 2:8, 1 Jn. 2:18). 

Eph. 5:6 “Que personne ne vous séduise par de vains discours ; car c'est à cause de ces choses que la 
colère de Dieu vient sur les fils de la rébellion.” 

 
Commentaires de Dan. 8:8-14,23-25  

(la “petite corne” sortie de l’une des 4 cornes  du “Bouc”) 
 

• Comme dit précédemment, le “Bouc” (8:8) désigne l’empire d’Alexandre (lequel est la 
“grande corne” du “Bouc” qui a vaincu le “Bélier” perse). Cette “grande corne” a été brisée (8:8) en -
323. 

 
• Ni les “4 grandes cornes” du “Bouc” (celles qui remplacent la “grande corne” brisée), ni les 

“deux jambes” de la “Statue” ne désignent Rome : pour Israël, les successeurs d’Alexandre 
ne sont pas Rome, mais les dynasties des Séleucides (au Nord) et des Ptolémaïdes (en Égypte).  

- Rome participera comme les autres nations à l’œuvre de séduction spirituelle du judaïsme. Mais Rome 
sera surtout l’instrument de la colère divine contre toute la “Statue” et contre la Judée. 
- Pour Israël, le danger représenté par Rome (ou par d’autres composants des “pieds”) sera, non ses 
légions, mais son esprit babylonien (alors même que Rome n’aura jamais eu de visées sur le trône de 
Babylone, contrairement aux autres royaumes). 
- L’empire romain ne sera d’ailleurs détruit que beaucoup plus tard (en 476 pour l’empire d’Occident). 
 

• Les “4 grandes cornes” qui “remplaceront la grande corne (= Alexandre)” (8:8) désignent 
les dynasties hellénistes (en particulier celles de Lysimaque, Cassandre, Séleucus et Ptolémée) qui 
émergeront de la dislocation de l’ensemble (d’où l’emploi du chiffre “4”) de l’empire 
d’Alexandre (cf. la note historique précédente “Partie 1, chap.2, §.b3”). 

 
• “L’une d’elles”  (l’une des “4 cornes”) (8:9) désigne plus particulièrement la dynastie séleucide 

(l’une des “jambes” de la “Statue”) durant sa phase finale (celle des “pieds” de la “Statue”), avec la 
personne du roi Antiochus IV Épiphane (il régnera de -175 à -164), mais aussi avec ses 
successeurs et surtout avec les élites juives de la même période (une dynastie juive, celle des 
Hasmonéens, “régnera” même de - 157 à - 40). 

Ce ou ces personnages, représentés par la “petite corne” qui surgit de la sphère séleucide, 
seront manipulés par un même esprit invisible, avec la volonté de souiller le culte mosaïque 
en Israël (par hybridation spirituelle). 

 
• Antiochus IV Epiphane émettra des pièces de monnaie à son effigie et ornées de titres 

divins. Souverain non légitime (au détriment de son neveu Démétrius), ambitieux, il conduira (ses 
successeurs en feront autant) des expéditions “vers l’orient” (vers la Syrie, la Médie, la Bactriane, la 
Perse), “vers le midi” (contre l’Égypte des Ptolémées), et surtout vers “le plus beau des pays” 
(l’enjeu de l’histoire : la Terre Promise).  

- L’action d’Antiochus lui-même, se déroulera bien avant l’époque messianique, mais ses effets se feront 
sentir en Israël bien après sa mort.  
- N’étant pas circoncis, ce roi n’est pas l’image d’un antichrist, mais une image du Dragon. 
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• “Le plus beau des pays” (ou : “le joyau” ; 8:9) désigne la Terre promise à Israël (Dan. 11:16,41). 
Ce pays n’est précieux que si l’Éternel y trouve la foi.  

Ici, Israël devient un trône de la “petite corne” et plusieurs vont s’y assoir ! 
La révolte des Maccabées sera certes un des signaux visibles majeurs annoncés par ces 

versets prophétiques de Daniel : mais elle ne sera que l’une des manifestations de l’esprit du 
“4e Animal” qui ravagera, en les séduisant, plusieurs chefs spirituels et politiques du judaïsme 
(citons Jason, Ménélas, etc., cf. la note historique §.d4 ci-après).  

- Pendant un temps, le temple de Jérusalem sera même géré conjointement par les Juifs hellénisants et des 
Grecs. Ces Juifs y adoreront l’Éternel alors même qu’Antiochus aura consacré le temple à Baalshamim. 
- En -167, Antiochus imposera d’offrir des porcs en holocauste. Il interdira en Judée (mais non en 
Samarie) la circoncision et la lecture de la Torah. 

Finalement, ce seront des dissensions entre chefs juifs qui ouvriront Jérusalem au général 
romain Pompée.  

 
• “L’armée des cieux, les étoiles” (8:10)  désignent les saints d’Israël. Dans l’AT, les 

étoiles, la lune et le soleil représentent souvent le peuple de Dieu comparé à une Lumière 
éclairant le monde enténébré d’en-bas (surtout la nuit).  

C’est “une partie” (8:10)  de ce peuple du “Ciel” que l’esprit du monde des nations (ici 
l’esprit hellénistique) fera chuter jusqu’à terre, dans la poussière où se vautre le Serpent. C’est 
presque tout le peuple hébreu qui autrefois était tombé ainsi dans le désert à cause de l’esprit 
d’Égypte non éradiqué. C’est aussi “une partie” du christianisme qui va tomber à cause de 
l’esprit du monde introduit en lui. 

Ap. 6:13 (6e Sceau) “… et les étoiles du ciel tombèrent sur la terre, comme lorsqu'un figuier secoué par 
un vent violent jette ses figues vertes.” 
Ap. 8:12 (4e Trompette) “Le quatrième ange sonna de la trompette. Et le tiers du soleil fut frappé, et le 
tiers de la lune, et le tiers des étoiles, afin que le tiers en fût obscurci, et que le jour perdît un tiers de sa 
clarté, et la nuit de même.” 
Ap. 12:1 “Un grand signe parut dans le ciel : une femme (les entrailles capables de recevoir la semence 
du Verbe) enveloppée du soleil, la lune sous ses pieds, et une couronne de douze étoiles sur sa tête.” 
Ap. 12:4 “La queue (du grand Dragon rouge) entraînait le tiers des étoiles du ciel (la position offerte 
par Dieu aux hommes appelés), et les jetait sur la terre. Le Dragon se tint devant la femme qui allait 
enfanter, afin de dévorer son enfant, lorsqu'elle aurait enfanté.” 
 

• Le “chef de l’armée” (8:11) désigne  le souverain sacrificateur du culte mosaïque : c’est 
Israël qui est en vue dans ces visions de Daniel. 

Par analogie, dans le christianisme, sont avertis ici tous ceux (homme ou femme) qui auront une 
responsabilité spirituelle et qui se réclameront de Christ.  

Il n’est pas fait ici allusion au meurtre en -171 du grand prêtre Onias III (un homme pieux), 
mais surtout à l’apostasie d’un clergé corrompu (cf. de Jason à Caïphe). La corne “s’élèvera” 
(v.10) jusqu’à corrompre et dominer le clergé, ou à favoriser l’ascension d’usurpateurs 
religieux. 

 
• Le “sacrifice perpétuel”  (8:11) désigne les 2 holocaustes quotidiens et tout le rituel du 

culte mosaïque. Il est “enlevé” (8:11) par la “petite corne” qui le réduit de l’intérieur à l’état 
de rituel mort : c’est plus grave que le décret d’interdiction qui sera émis par Antiochus IV.  
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Le “lieu du sanctuaire” (8:11) est le lieu choisi par Dieu pour y rencontrer son peuple et lui 
parler. C’est le lieu où se manifeste le Verbe. Le “sanctuaire” désigne à la fois le temple, la 
ville du temple, le pays du temple et les cœurs de son peuple. Le “renverser”, ce n’est pas 
nécessairement détruire les murs d’un temple, mais c’est le profaner par des enseignements 
mensongers. 

 
• Par décision divine, cette “armée” et ce “sacrifice perpétuel” seront “livrés” (8:12) à 

l’ennemi, puis “foulés” (8:10) sur une terre devenue impure, et cela “à cause du péché” (8:12), 
c’est-à-dire  à cause de l’apostasie généralisée des cœurs. L’action de “fouler” sous les pieds 
implique le mépris, la violence, l’oppression. 

 
• La corne “jettera la vérité par terre”  (8:12) en méprisant la révélation des prophètes et en 

la remplaçant par le mensonge. Ce sera le triomphe de la tradition idolâtre et des constructions 
humaines érigées sur les ruines de la révélation des prophètes. La corne “réussira dans ses 
entreprises”  (8:12) car Dieu lui en donnera le droit. 

Tous les attributs de la “petite corne” de la vision du “Bouc” (de même que ceux de la “petite corne” 
de la vision du “4e Animal”)  caractérisent à l’origine l’humanité déchue et sont de nature diabolique. 
 

• Mais la prophétie promet, par une voix céleste, que le “sanctuaire sera purifié” (8:14). Il le 
sera par le Sacrifice de Jésus, plus que par le rituel (sincère) mis en œuvre en décembre -164 
par Judas Maccabée (jour célébré depuis lors par la fête de la Hanoucca, ou fête de la Lumière).  

C’est la confirmation que ce temple aura été souillé intérieurement. Seul le Messie attendu 
par Daniel et tout Israël, sera capable d’effectuer cette purification dont les rituels mosaïques 
n’offraient que l’ombre.  

 
• La victoire du Serpent ne sera donc ni totale ni définitive malgré les apparences. La même 

voix céleste précise : “2 300 soirs et matins ; puis le sanctuaire fut purifié” (8:14).  Cette 
précision chiffrée est connectée à la notion de “purification du sanctuaire”, et donc de 
purification du peuple (c’est lui, et non un bâtiment, qui est la seule et véritable préoccupation de Dieu), et 
donc les “soirs et matins” désignent les deux sacrifices quotidiens prévus par la Loi (Ex. 
29:39).  

 
• Ces “2 300 soirs et matins” (8:14) désignent, non pas des jours (à la différence des 1 290 “jours” 

et des 1 335 “jours” en Dan. 12:11-12), mais 2 300 x 2 = 4 600 sacrifices. Le coefficient “2” 
symbolise le “témoignage” qui sépare le vrai du faux, et garantit la véracité de la promesse. 
Ici, l’Éternel promet aussi que l’épreuve de purification en milieu hostile ne durera pas plus 
que nécessaire, et que Dieu contrôle tout : c’est aussi le rappel d’un texte de Jérémie (texte 
connu de Daniel) qui indiquait le nombre de Juifs déportés à Babylone : 4 600 !  L’épreuve aura 
une fin ! 

Le verset 12 mettait d’ailleurs déjà en relation “le sacrifice perpétuel”,  l’épreuve endurée 
par “l’armée des cieux” livrée à l’exil, et tout cela “à cause du péché”. 

Jér. 52:28-30 “(28) Voici le peuple que Nebucadnetsar emmena en captivité : la septième année, trois mille 
vingt-trois Juifs ; (29) la dix-huitième année de Nebucadnetsar, il emmena de Jérusalem huit cent trente-
deux personnes ; (30) la vingt-troisième année de Nebucadnetsar, Nebuzaradan, chef des gardes, emmena 
sept cent quarante-cinq Juifs ; en tout quatre mille six cents personnes.” 
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Osée 3:4-5 “(4) Car les enfants d'Israël resteront longtemps sans roi, sans chef, sans sacrifice, sans statue, 
sans éphod, et sans théraphim. (5) Après cela, les enfants d'Israël reviendront ; ils chercheront l'Éternel, leur 
Dieu, et David, leur roi ; et ils tressailliront à la vue de l'Éternel et de sa bonté, dans la suite des temps.” 
Lév. 26:27-35 “(27) Si, malgré cela, vous ne m'écoutez point et si vous me résistez, (28) je vous résisterai 
aussi avec fureur et je vous châtierai sept fois plus pour vos péchés. (29) Vous mangerez la chair de vos fils, 
et vous mangerez la chair de vos filles. (30) Je détruirai vos hauts lieux, j'abattrai vos statues consacrées au 
soleil, je mettrai vos cadavres sur les cadavres de vos idoles, et mon âme vous aura en horreur. (31) Je 
réduirai vos villes en déserts, je ravagerai vos sanctuaires, et je ne respirerai plus l'odeur agréable de vos 
parfums. (32) Je dévasterai le pays, et vos ennemis qui l'habiteront en seront stupéfaits. (33) Je vous 
disperserai parmi les nations et je tirerai l'épée après vous. Votre pays sera dévasté, et vos villes seront 
désertes. (34) Alors le pays jouira de ses sabbats, tout le temps qu'il sera dévasté et que vous serez dans le 
pays de vos ennemis ; alors le pays se reposera, et jouira de ses sabbats. (35) Tout le temps qu'il sera 
dévasté, il aura le repos qu'il n'avait pas eu dans vos sabbats, tandis que vous l'habitiez.” 
Jér. 25:8-11 “(8) C'est pourquoi ainsi parle l'Éternel des armées : Parce que vous n'avez point écouté mes 
paroles, (9) j'enverrai chercher tous les peuples du septentrion, dit l'Éternel, et j'enverrai auprès de 
Nebucadnetsar, roi de Babylone, mon serviteur (pour châtier) ; je le ferai venir contre ce pays et contre ses 
habitants, et contre toutes ces nations à l'entour, afin de les dévouer par interdit, et d'en faire un objet de 
désolation et de moquerie, des ruines éternelles. (10) Je ferai cesser parmi eux les cris de réjouissance et les 
cris d'allégresse, les chants du fiancé et les chants de la fiancée, le bruit de la meule et la lumière de la 
lampe. (11) Tout ce pays deviendra une ruine, un désert, et ces nations seront asservies au roi de Babylone 
pendant soixante-dix ans.” 
 

Il va donc falloir attendre (persévérer) : le peuple de l’Alliance est un peuple qui regarde à 
l’invisible, qui dialogue avec l’invisible, même s’il doit parfois attendre en souffrant et en ne 
comprenant pas tout (cf. Abraham, Job, les prophètes, etc.). 

2 Cor. 4:17-18 “(17) Car nos légères afflictions du moment présent produisent pour nous, au delà de toute 
mesure, (18) un poids éternel de gloire, parce que nous regardons, non point aux choses visibles, mais à 
celles qui sont invisibles ; car les choses visibles sont passagères, et les invisibles sont éternelles.” 
Héb. 11:27 “C'est par la foi que Moïse quitta l'Égypte, sans être effrayé de la colère du roi ; car il se montra 
ferme, comme voyant Celui qui est invisible.” 
 

• “La fin de leur domination” (8:23), c’est-à-dire celle des “4 Animaux”, et en particulier 
celle du “4e Animal différent des autres”, souligne que les faits relatés dans les versets 23 à 
25 se rapportent une fois de plus aux temps messianiques, à l’heure vers laquelle conduisent 
inévitablement les “2 300 soirs et matins”.  

Il est aussi confirmé que le cycle des 4 parties de la “Statue” et des “4 Animaux”, sera une 
longue période de jugement qui frappera le peuple de l’Alliance.  Ce long cycle s’achèvera 
sur un constat tragique, constat qui sera aussi celui de l’Apocalypse sur l’état de l’Assemblée 
chrétienne avant la manifestation de Jésus-Christ glorifié : sous les vagues répétées de la mer 
des peuples païens contre le peuple se réclamant de Dieu, “les impies” du peuple appelé 
auront “comblé la mesure”, celle de l’iniquité.  

Les jeux de pouvoir (annoncés par la prophétie) qui auront gangréné les élites religieuses et 
sociales en Palestine aux temps messianiques, seront pareillement à l’œuvre dans l’Eglise. 

Ap. 3:15-17 (Lettre à l’église de Laodicée) “(15) Je connais tes œuvres. Je sais que tu n'es ni froid ni 
bouillant. Puisses-tu être froid ou bouillant ! (16) Ainsi, parce que tu es tiède, et que tu n'es ni froid ni 
bouillant, je te vomirai de ma bouche. (17) Parce que tu dis : Je suis riche, je me suis enrichi, et je n'ai 
besoin de rien, et parce que tu ne sais pas que tu es malheureux, misérable, pauvre, aveugle et nu, …” 
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• Rappelons que le “4e Animal” est “différent des autres” : il représente, non plus seulement 
une violence physique visible, mais plutôt un esprit religieux mensonger, imitateur, 
hypocrite, séducteur, etc.  

Cette même “impiété” sera inoculée dans le christianisme par la seconde Bête de 
l’Apocalypse, qui se présentera avec les cornes d’un agneau, mais qui parlera comme le 
Dragon (Ap. 13:11) tapis dans l’obscurité.  

 
• Pour Israël, le “roi impudent (d’un cynisme effronté) et artificieux” (8:23) qui s’élèvera “à la 

fin”, désigne des hommes se réclamant d’Abraham, mais  plus aveugles que Pharaon, 
méprisant  l’Éternel, ses serviteurs, ses paroles : ils auront “l’arrogance” du Dragon, ils 
seront “artificieux, experts en astuces” (8:23) pour tendre des pièges, assujettir et dévorer les 
âmes des croyants. 

Cette puissance d’impudence  sera irrésistible par la fascination et la crainte qu’elle 
inspirera en Israël (et plus tard dans l’église). Elle n’agira “pas par sa propre force” (8:24) mais 
par l’esprit ténébreux qui l’accompagnera.   

De même, dans l’Apocalypse, la 2e Bête (les faux docteurs dominateurs) venue de “la terre” de 
l’élection, de l’église (et non de “la mer” des nations ou niche la 1ère Bête polymorphe), tirera sa 
puissance en imitant les méthodes de la 1ère Bête (et donc avec la complicité du Serpent). 

Ap. 13:11 “(11) Puis je vis monter de la terre une autre Bête, qui avait deux cornes semblables à 
celles d'un agneau, et qui parlait comme un Dragon (cf. le Serpent ancien invisible). (12) Elle 
exerçait toute l'autorité de la première Bête (la Bête polymorphe, les autorités du monde) en sa 
présence (sa puissance vient de là), et elle faisait que la terre et ses habitants (le peuple se réclamant 
de la révélation) adoraient la première Bête (la Bête polymorphe)  … (13) Elle opérait de grands 
prodiges, même jusqu'à faire descendre du feu du ciel sur la terre, à la vue des hommes (elle s’arroge 
le pouvoir de maudire). (14) Et elle séduisait les habitants de la terre par les prodiges (cf. les 
traditions et les rituels porte-bonheur)  qu'il lui était donné d'opérer en présence de la Bête, disant aux 
habitants de la terre de faire une image à la Bête (le Dieu à trois têtes, la vénération de la déesse 
mère, les théories de la réincarnation, etc. sont des idoles, des “images” apportées par les peuples 
venues de la mer) …” 

 
• Les “ravages” de la “petite corne” (8:24) seront causés dans les âmes condamnées à ne 

pouvoir entrer dans le Royaume. 
Le sacrificateur Onias, Jean-Baptiste, Etienne, Jacques, etc., feront (comme autrefois Elie, 

Michée, Jérémie, etc.), partie des “puissants” (par l’Onction divine reposant sur eux) et du “peuple des 
saints” (les consacrés) (8:24) qui seront abattus, “détruits” (en apparence) par cet esprit ennemi de 
Christ. 

“L’arrogance dans le cœur” (8:25) ne sera autre que celle de Satan. 
Cet esprit “fera périr beaucoup d’hommes” qui se seront éloignés des bons pâturages (ils y 

“vivaient paisiblement”, 8:25). 
Cet esprit ira jusqu’à s’élever contre “le Chef des chefs” (8:25), le Roi des rois, le Souverain 

des souverains : le Messie lui-même ! 
 
• Daniel entend un premier “saint” anonyme qui “parle” (8:13), et cependant Daniel ne 

rapporte pas ses paroles, car il ne les comprend pas !  
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Ce “saint” représente les prophètes qui ont déjà parlé de ces temps de la fin, et que Daniel et 
d’autres ont cherché à comprendre. Le second “saint” représente Daniel et ceux qui sondent 
les écrits des prophètes et qui interrogent Dieu. 

 
d4) Note historique : de la révolte des Maccabées à la fin du royaume juif hasmonéen. 
Cette note est à rapprocher des notes historiques ultérieures consacrées aux évènements 

annoncés par la révélation du conflit opposant le “roi du Nord” et le “roi du Sud” (Dan. 11). 
Ici, l’examen des faits rapportés par les historiens : 

- confirme la véracité des prophéties de Daniel ; 
- illustre à quel point de déchéance spirituelle, et même simplement morale, les élites religieuses d’un 
peuple au bénéfice de l’appel divin, peuvent descendre malgré leurs titres, leur intelligence, leurs 
vêtements sacerdotaux ; 
- éclaire sur les raisons de l’état spirituel d’Israël à l’époque précédent la venue de Jésus-Christ, et cela 
malgré l’intensité de la religiosité ; 
- alerte tout chrétien qui sait que l’histoire de la théocratie juive préfigurait l’histoire du christianisme. 

 
• Après la mort d’Alexandre le Grand (-323), la Judée tombe sous le contrôle des Ptolémaïdes. Elle passe 

sous le contrôle du Séleucide Antiochus III vers -201. A chaque fois, elle entre en contact avec la culture 
grecque. 

• En -188, Antiochus III est vaincu à Magnésie par Rome et meurt peu après : Antiochus IV Épiphane, 
pour payer les indemnités imposées par Rome, écrase la Judée sous l’impôt. Le grand prêtre Onias III 
refuse (-175) un prélèvement sur le trésor du temple. Mais son frère Jason intrigue auprès du païen 
Antiochus IV : Jason obtient ainsi la fonction sacerdotale de son frère, mais, en échange, accepte les 
prélèvements sur le trésor du temple. Jérusalem, sous la pression des Juifs hellénisés, accède au statut de 
“ville grecque” ! Un gymnase est fondé au pied du Mont du temple. Il en résulte des entorses à la Loi 
mosaïque et aux traditions juives. C’est aussi le début d’une grave lutte opposant les orthodoxes et les 
modernistes, tous se réclamant de Moïse. 

• En -172, un certain Ménélas, intrigue à son tour pour être le souverain pontife ! Il prend la place de Jason 
et fait tuer Onias ! Le grand prêtre est un meurtrier ! En -168, Ménélas est écarté à la suite d’un scandale de 
corruption, et Jason retrouve ses fonctions. Mais Antiochus IV Épiphane, soutien de Ménélas, réagit en 
pillant le temple. C’est le début d’une longue lutte entre ces deux factions hellénisantes (entre Jason et 
Ménélas). Ménélas l’emporte, Jason s’enfuit, mais le peuple s’agite sous le poids des impôts. En -170 l’armée 
d’Antiochus IV doit intervenir pour rétablir la paix sociale et empêcher une rébellion (alors que la Syrie 
envisage une campagne contre l’Égypte). 

• En -168, Antiochus IV décide donc d’abolir la Loi qui cause, selon lui, ces troubles. Les sacrifices 
mosaïques, la circoncision, le sabbat sont interdits en Judée. Le temple est consacré à Zeus … et l’Éternel 
laisse faire. Mais Antiochus IV est peut-être moins coupable que les élites religieuses juives qui, par leurs 
convoitises, ont conduit à cette situation. 

• En -168, Mattathias, prêtre issu de l’antique lignée de Phinées, prend la tête d’une guérilla. Âgé, il meurt 
en -166. Un de ses fils, Judas Maccabée, poursuit la lutte, et les Syriens doivent se replier. En décembre -
164, le temple est purifié (d’où la fête de la Dédicace, ou Hanoucca). Judas, prêtre et général, décide de 
s’allier avec Rome contre la Syrie et entreprend plusieurs conquêtes. Il meurt au combat contre Démétrius 1er 
(-160). La Judée retombe sous contrôle syrien, et le prêtre Alcime commence même à détruire l’enceinte du 
temple ! Mais Jonathan, frère de Judas, reprend le combat (-160 à -143). La Judée est peu à peu libérée. 
Jonathan profite des troubles éclatant en Syrie et qui opposent Démétrius 1er et son fils Démétrius II à 
l’aventurier Alexandre Balas. Jonathan est capturé par ruse par le général syrien Tryphon au service 
d’Antiochus VI, puis tué (-143). 

• En -143, son frère Simon, âgé, est choisi comme grand prêtre, chef militaire et ethnarque héréditaire 
(dans l’attente de la venue d’un “prophète digne de foi”). Il évite ainsi de prendre le titre de roi. En -141, 
Démétrius II Nicator reconnaît l’indépendance de la Judée. Mais ce n’est qu’un faux réveil ! En -134, 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
72 
	

Simon est assassiné par un Juif ambitieux. Antiochus VII en profite pour soumettre le pays. Il faudra attendre 
-129 pour que le sacrificateur Jean Hyrcan 1er redonne son indépendance à la Judée. 

• Jean Hyrcan 1er, fils de Simon, devient le souverain sacrificateur et en outre se déclare roi, conduit 
plusieurs conquêtes (la Syrie a du mal à contrôler certaines de ses provinces). Il détruit le temple samaritain 
du Garizim (–108), contraint les Iduméens à la circoncision (-106), détruit Samarie, et s’appuie sur les 
sadducéens (représentant la riche élite sacerdotale moderniste). Assiégé par le Syrien Antiochus VIII, il doit 
lui verser tribut. Mais Rome, jusqu’à Pompée, soutiendra toujours son royaume (en vue d’affaiblir les 
Séleucides). 

• Lui succède son fils Aristobule 1er (-104 à -103) : il soumet l’Iturée, fait tuer son frère Antigone, 
emprisonne sa mère et la fait mourir de faim. A sa mort, sa veuve Salomé Alexandra libère ses frères 
rescapés et épouse l’un d’eux : Alexandre Jannée (-103 à -76) (cf. la loi du lévirat). 

 

 

  
La Judée en -142 

Le royaume hasmonéen à ses 
débuts (en rose) 

Le royaume hasmonéen sous 
Jean Hyrcan 1er, en -134 et 

ses conquêtes (en rose) 

Le royaume hasmonéen sous 
Alexandre Jannée (-106/-76).  

En rose, ses acquisitions 
(Documents Wikipedia) 

 
• Soutenu par les sadducéens, Alexandre Jannée se proclame roi à son tour. Il fait massacrer des milliers 

de pharisiens (traditionnalistes) qui mettent en doute sa légitimité (-96). En -88, ces derniers ayant fait appel 
au Syrien Démétrius III, Alexandre Jannée organise un banquet et en fait crucifier 800 devant lui, et fait 
égorger leurs femmes et leurs enfants sous leurs yeux (la “petite corne” du “4e Animal” monstrueux ne 
désigne donc pas que le Syrien Antiochus IV !). Il conduit plusieurs guerres de conquête peu couronnées de 
succès; Il meurt de maladie lors d’un siège (-76). 

• Salomé Alexandra (reine consort) règne jusqu’en -67 : elle transmet le pontificat à son fils aîné : Jean-
Hyrcan II, et fait participer les pharisiens au pouvoir. Ses deux fils : le faible Jean-Hyrcan II qui a les titres 
de pontife et de roi (-67 à -30) et le fougueux cadet Aristobule II, se disputent le pouvoir.  

Bien évidemment, durant toutes ces décennies, aucune voix prophétique ne cautionne ces manœuvres. 
Tout n’est que calcul d’hommes corrompus, hypocrites, sans scrupules. Quelques pharisiens et des inconnus  
font exception et le paient de leur vie. 

• Aristobule II s’appuie sur les sadducéens victimes des persécutions des pharisiens, et prend la tête d’une 
coalition avant la mort de sa mère (-67). S’ensuit une guerre civile, et Aristobule, chef des armées, s’empare 
de Jérusalem. Jean-Hyrcan II, grand sacrificateur, est acculé dans le temple. Un accord est conclu : à Hyrcan 
la prêtrise, à Aristobule la royauté. En -66, la fille de Jean-Hyrcan épouse le fils d’Aristobule II (Jonathan 
Alexandre II). Ces alliances politiciennes sont de même nature que celles qui émailleront les relations entre 
les Séleucides et les Ptolémaïdes : ce sont des alliances illusoires du “fer” et de “l’argile”, alliances 
illustrées par les “pieds” de la “Statue”. 

• C’est à cette période que commence à intervenir Antipater, un Iduméen fils d’un gouverneur militaire. 
Avec ses troupes, il choisit d’aider le faible Jean-Hyrcan II, devient son conseiller et place ses propres fils 
(dont Hérode le Grand) à des postes-clefs. Hyrcan et Antipater obtiennent à Petra l’aide du Nabatéen Arétas 
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III. Aristobule II  (auquel les sadducéens restent fidèles) se retrouve assiégé dans le temple par cette coalition 
(-64) conduite par Jean-Hyrcan II (auquel les pharisiens et le peuple sont favorables) et par Antipater.  

Aristobule II et Hyrcan II sollicitent chacun de leur côté l’aide de Pompée de passage à Damas. Rome 
choisit de soutenir Aristobule II (il contrôle de fait le trésor du temple !). L’entente avec Rome ne va pas 
durer. 

• Sur ordre de Pompée, Arétas et Antipater doivent se retirer. Mais Antipater convainc Pompée de 
s’engager davantage. Pompée convoque les deux frères, puis fait avancer ses troupes et ordonne à Aristobule 
II, déjà entre ses mains, de livrer ses places fortes de Judée. Aristobule accepte et ordonne même à Jérusalem 
de se rendre à Pompée. Les sadducéens dans la  ville refusent, mais les partisans de Jean-Hyrcan ouvrent les 
portes et Pompée s’empare de la ville, et Aristobule est exilé à Rome (-63). Il pénètre dans le saint des saints. 
Il nomme Jean-Hyrcan grand prêtre et gardien du trésor, et ordonne la purification du temple et la reprise du 
culte.  

La Judée, en partie dépecée, n’est pas encore province romaine, mais est désormais tributaire de Rome : 
c’est, de fait, la fin de l’indépendance ! Aristobule et ses fils sont conduits à Rome. Le pouvoir en Judée 
appartient de fait à Antipater. 

• Jonathan Alexandre II (un fils d’Aristobule II) parvient à s’enfuir de Rome, rejoint des partisans et se 
proclame roi (-58). Hyrcan doit s’enfuir. Le gouverneur romain de la Syrie écrase la révolte, capture 
Alexandre et rétablit Hyrcan. Une nouvelle révolte des partisans d’Aristobule éclate à l’occasion de la défaite 
retentissante du proconsul Marcus Licinius Crassus devant les Parthes (-53). La révolte est écrasée par Caius 
Cassius Longinus. 

• L’arrivée au pouvoir de Jules César (ennemi de Pompée) donne une chance à Aristobule II contre Hyrcan 
(fidèle à Pompée). César lui confie le commandement de deux légions en Syrie, mais, sur ordre de Pompée, il 
est empoisonné et son fils Alexandre est égorgé. Jules César poursuit Pompée jusqu’en Égypte et le bat (-48).  

Antipater affiche son soutien à Jules César, et devient administrateur de la Judée, Jean-Hyrcan est 
confirmé comme pontife, nommé ethnarque des Juifs, et il relève les murailles de la ville rasées par 
Pompée. 

• Antipater et son fils, le futur Hérode le Grand (nommé gouverneur de Galilée par son père, puis 
gouverneur de Cœlée-Syrie par Rome), parviennent à conserver leurs acquis, même après la mort de César (-
44), par une habile politique de pots-de-vin. Phasaël (gouverneur de Jérusalem et fils aîné d’Antipater) et 
Hérode le Grand deviendront même tétrarques (-41). Antipater meurt empoisonné (-43).  

• Les Romains sont en difficulté face aux Parthes et à leurs alliés qui envahissent la Syrie romaine (-40). 
Antigone II Mattathiah (dernier fils d’Aristobule II), réfugié chez Ptolémée Mennaus, s’allie aux Parthes, 
prend le contrôle de Jérusalem et se proclame roi. Phasaël et Hyrcan II sont faits prisonniers par les Parthes, 
et Phasaël se suicide (-40 ; la petite-fille de son fils Phasaël III sera l’épouse du roi Agrippa 1er). Hyrcan II a 
une oreille coupée (ce qui l’empêche donc d’être sacrificateur) et est exilé à Babylone. Hérode le Grand 
parvient à fuir la ville avec ses partisans et à rejoindre Rome où le Sénat le proclame roi de Judée (-40). Lui-
même se proclame roi des Juifs. 

Les Parthes sont enfin vaincus par les troupes envoyées par Marc Antoine (-39). Antigone II Mattathiah, 
dernier hasmonéen, résistera jusque vers -37. 

• Aidé par les troupes de Marc Antoine, Hérode  le Grand doit reconquérir la Judée, et assiège Jérusalem 
(qui tombe après 5 mois en -37). Il fait revenir Jean-Hyrcan II de Babylone (-36). Hyrcan II, du fait de ses 
fonctions, et par son rôle dans l’accession d’Hérode le Grand au trône (-37), est parfois tenu pour responsable 
de la décadence spirituelle d’Israël, mais il n’est pas le seul coupable ! 

• Hérode le Grand nomme grand-prêtre Aristobule III, âgé de 17 ans et petit-fils d’Hyrcan II, mais, jaloux 
de sa popularité, il le fait noyer (-35). C’était le dernier pontife hasmonéen. Puis il fait tuer Hyrcan II (-30). 
Puis il fait tuer sa propre femme et sa belle-mère hostiles à ces meurtres (-29).  

• Hérode le Grand mourra en -4. Mais, en -5, seront nés Jean-Baptiste et Jésus de Nazareth. 
 
Le Livre de Daniel ne s’en prend pas tant à la méchanceté et à l’impureté du monde (cf. les 

actions des Nations formant la “Statue”, ou celles d’Antiochus IV Épiphane, etc.), qu’à la déchéance du 
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peuple se réclamant du Dieu d’Abraham, de Moïse (de même, le Livre de l’Apocalypse  s’en prendra 
à ceux qui se réclameront à tort des Évangiles).  

Les “étoiles” (Dan. 8:10) que l’ennemi fait tomber du ciel n’y ont jamais été scellées malgré leur 
apparence religieuse, pas plus que les vierges folles (Mt. 25:1-12). 

Ap. 6:12-13 “(12) Je regardai, quand il ouvrit le sixième sceau ; et il y eut un grand tremblement de 
terre, le soleil devint noir comme un sac de crin, la lune entière devint comme du sang, (13) et les 
étoiles du ciel tombèrent sur la terre, comme lorsqu'un figuier secoué par un vent violent jette ses 
figues vertes.” 
Ap. 12:4 “La queue (du grand dragon rouge) entraînait le tiers des étoiles du ciel, et les jetait sur la 
terre. Le dragon se tint devant la femme qui allait enfanter, afin de dévorer son enfant, lorsqu'elle 
aurait enfanté.” 
 

Le “lion”, l’“ours”, le “léopard” et le “4e Animal” monstrueux ne peuvent nuire à Israël 
que parce que la porte des cœurs leur a été ouverte : c’est même à cause de la déchéance 
des chefs de Juda que le juste Daniel est en exil ! 

De même, la “Bête polymorphe” venue de la mer (Ap. 13:1), et la “Bête venue de la terre et 
ayant l’apparence d’un agneau” (Ap. 13:1) n’ont pu envahir le christianisme que parce qu’il y 
a eu perte initiale du “premier amour” (Ap. 2:4). 

• Les “modernistes” d’alors voulaient hybrider Moïse et Platon, car ils croyaient plus à la philosophie des 
hommes qu’à l’onction prophétique dont ils ne connaissaient rien. Ces mêmes sadducéens se moqueront 
de l’idée de résurrection devant Jésus (Mt. 22:28). 
• Les “traditionnalistes” donneront leur vie par fidélité au credo mosaïque.  Mais la sécheresse de 
beaucoup de ces mêmes pharisiens les empêchera de voir qui était Jésus. 
• L’Esprit ne pourra dire aux uns et aux autres que : “Je ne vous connais pas !” 
 

C’est parce qu’Israël sera profondément impur,  que la promesse de l’Esprit faite à Daniel a 
sa pertinence : Israël aura besoin d’être “purifié” et l’Israël selon l’Esprit le sera lors de la 
venue du Messie. 

Dan. 8:14 “Et il me dit : 2 300 soirs et matins ; puis le sanctuaire sera purifié.” 
Jn. 13:10 (à l’occasion du lavage des pieds) “Jésus dit (à Pierre) : Celui qui est lavé n'a besoin que 
de se laver les pieds pour être entièrement pur ; et vous êtes purs, mais non pas tous.” 
Jn. 15:3 “Déjà vous êtes purs, à cause de la parole que je vous ai annoncée (et qui a été acceptée).” 

 
e) Les jugements en condamnation ou en gloire dans les 3 premières visions : 
• La destruction définitive des ennemis de Dieu et la gloire éternelle des saints sont 

promises par chacune des 3 premières visions du Livre :  
- celle de la “Statue” (Dan. 2:34-35,44-45),  
- celle des “4 Animaux” (en particulier celle de la “petite corne” qui émerge des 10 cornes du “4e 
Animal”, Dan. 7:9-14,18,21-22,26-27), 
- celle du “Bouc” (en particulier celle de la “petite corne” qui émane de l’une des 4 cornes  de Dan. 8:13-
14,19,23-26).  
 

Ces visions (celle du“4e Animal”) révèlent en outre que ces promesses s’accompliront lors de 
l’avènement d’un Juge agissant devant le Trône divin. 

 
• Il a été établi précédemment que les trois premières visions du Livre de Daniel (celle de la 

“Statue”, celle des “4 Animaux”, celle du “Bélier et du Bouc”) sont apparentées.  
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Toutes ces visions annoncent que, derrière l’assujettissement de la Terre promise à de 
grands empires successifs du Moyen Orient, une puissance spirituelle impie agit sans 
relâche pour détruire un peuple appelé par Dieu, mais dont une grande partie a trahi sa 
vocation. 

 
• Cet ennemi invisible est un chef d’orchestre qui se dévoile surtout vers la fin du cycle (à 

l’approche des temps messianiques), et qui est dépeint : 
- sous la forme d’une hybridation des “pieds” de la “Statue”, par des hommes (l’argile) reniant 
l’Onction pour composer avec l’impiété (le fer), trahissant ainsi l’Alliance offerte par l’Éternel ; 
- sous la forme d’un “4e  Animal” monstrueux multi-cornes, d’où émerge en particulier une redoutable 
“petite corne”, celle d’un esprit ténébreux cherchant à contaminer Israël par une sagesse apostate, et à 
s’y incarner ;  
- sous la forme d’une “petite corne” impie politico-religieuse qui commence à se manifester plus 
ouvertement sur le même territoire, à partir du temps d’Antiochus IV (un rejeton des Nations païennes), 
une “petite corne” qui n’est pas Antiochus IV en personne, mais qui s’incarne surtout dans une fausse 
royauté et une fausse prêtrise  et un faux enseignement gangrénant Israël de l’intérieur. 
 

Les versets concernés sont mis en parallèle dans le tableau suivant, puis commentés. 
 
e1) Tableau comparatif : la promesse de la ruine de l’ennemi dans les 3 premières 

visions : 
 

La défaite finale de l’ennemi. Tableau récapitulatif 
(Note : pour permettre les comparaisons, l’ordre des versets est parfois modifié)  

La ruine de  la “Statue”  
(Dan. 2:34-35,44-45) 

La destruction de la “petite 
corne” du “4e Animal” 

(Dan. 7:9-14,18,21-22,26-27) 

Le destin de la “petite corne” 
issue de l’une des 4 cornes 

du “Bouc”  
(Dan. 8:13-14 ; 19,25-26) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Un châtiment final 

 
 
 
 
 
(34) Tu regardais, lorsqu'une 
pierre se détacha sans le 

Le Juge éternel et le Trône 
(9) Je regardai, pendant que 
l'on plaçait des trônes. Et 
l'Ancien des jours s'assit. Son 
vêtement était blanc comme la 
neige, et les cheveux de sa tête 
étaient comme de la laine pure 
; son Trône était comme des 
flammes de feu, et les roues 
comme un feu ardent. (10) Un 
fleuve de feu coulait et sortait 
de devant lui. Mille milliers le 
servaient, et dix mille millions 
se tenaient en sa présence. Les 
juges s'assirent, et les livres 
furent ouverts.  

Un châtiment final 
(26) Puis viendra le jugement, 
et on lui ôtera sa domination, 
qui sera détruite et anéantie 
pour jamais.  
 
(11) Je regardai alors, à cause 
des paroles arrogantes que 

La patience des saints 
(13)  J'entendis parler un 
saint ; et un autre saint dit à 
celui qui parlait : Pendant 
combien de temps 
s'accomplira la vision sur le 
sacrifice perpétuel et sur le 
péché dévastateur ? Jusques à 
quand le sanctuaire et l'armée 
seront-ils foulés ? 
(14) Et il me dit : Deux mille 
trois cents soirs et matins ; 
puis le sanctuaire sera 
purifié.  
 
 
 

Un châtiment final 
(19) Puis il me dit : Je vais 
t'apprendre, ce qui arrivera au 
terme de la colère, car il y a 
un temps marqué pour la fin.  
 
(25) … mais (le roi impudent, 
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secours d'aucune main, 
frappa les pieds de fer et 
d'argile de la statue, et les mit 
en pièces.   
(35) Alors le fer, l'argile, 
l'airain, l'argent et l'or, furent 
brisés ensemble, et devinrent 
comme la balle qui s'échappe 
d'une aire en été ; le vent les 
emporta, et nulle trace n'en 
fut retrouvée. Mais la pierre 
qui avait frappé la statue 
devint une grande Montagne, 
et remplit toute la terre.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Un nouveau Royaume 
(44) Dans le temps de ces 
rois, le Dieu des cieux 
suscitera un Royaume qui ne 
sera jamais détruit, et qui ne 
passera point sous la 
domination d'un autre peuple ; 
il brisera et anéantira tous ces 
royaumes-là, et lui-même 
subsistera éternellement. 
(45) C'est ce qu'indique la 
pierre que tu as vue se 
détacher de la Montagne sans 
le secours d'aucune main, et 
qui a brisé le fer, l'airain, 
l'argile, l'argent et l'or.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 

prononçait la corne ; et tandis 
que je regardais, l'Animal fut 
tué, et son corps fut anéanti, 
livré au feu pour être brûlé.  
(12) Les autres animaux 
furent dépouillés de leur 
puissance, mais une 
prolongation de vie leur fut 
accordée jusqu'à un certain 
temps.  

 
 
 
 
 

Le Juge fils de l’homme 
(13) Je regardai pendant mes 
visions nocturnes, et voici, sur 
les Nuées des cieux arriva 
quelqu'un de semblable à un 
fils de l'homme ; il s'avança 
vers l'Ancien des jours, et on 
le fit approcher de lui. (14) On 
lui donna la domination, la 
gloire et le règne ; et tous les 
peuples, les nations, et les 
hommes de toutes langues le 
servirent. Sa domination est 
une domination éternelle qui 
ne passera point, et son règne 
ne sera jamais détruit.  
 

La gloire des saints 
(18) … mais les saints du Très 
Haut recevront le Royaume, 
et ils possèderont le Royaume 
éternellement, d'éternité en 
éternité.  
 
(21) Je vis cette corne faire la 
guerre aux saints, et 
l'emporter sur eux, (22) 
jusqu'au moment où l'Ancien 
des jours vint donner droit 
aux saints du Très Haut, et le 
temps arriva où les saints 
furent en possession du 
Royaume.  
 
(27) Le règne, la domination, 
et la grandeur de tous les 
royaumes qui sont sous les 
cieux, seront donnés au 
peuple des saints du Très 
Haut. Son règne est un règne 
éternel, et tous les 

artificieux, puissant mais non 
par sa propre force et 
arrogant) sera brisé, sans 
l'effort d'aucune main.  
(26) Et la vision des soirs et 
des matins, dont il s'agit, est 
véritable. Pour toi, tiens 
secrète cette vision, car elle se 
rapporte à des temps éloignés. 
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Le grand Dieu a fait connaître 
au roi ce qui doit arriver 
après cela. Le songe est 
véritable, et son explication 
est certaine.  

dominateurs le serviront et lui 
obéiront. 

 
e2) Commentaire du tableau :   
• La ruine finale des ennemis de l’Éternel et de son vrai peuple (en particulier les ennemis de 

l’intérieur), trouvera un écho dans l’Apocalypse avec la ruine finale de Babylone (le nom 
honteux donné au christianisme infidèle), du Dragon (le diable) et de ses alliés religieux. 

Ap. 20:10,14-15 “(10) Et le diable, qui les séduisait, fut jeté dans l'étang de feu et de soufre, où sont la 
Bête et le faux prophète. Et ils seront tourmentés jour et nuit, aux siècles des siècles. - … - (14) Et la 
mort et le séjour des morts furent jetés dans l'étang de feu. C'est la seconde mort, l'étang de feu. (15) 
Quiconque ne fut pas trouvé écrit dans le livre de vie fut jeté dans l'étang de feu.” 
 

• La “pierre” (2:34,45) est de peu d’apparence (Es. 53:2 “Il n'avait ni beauté, ni éclat pour attirer nos 
regards, et son aspect n'avait rien pour nous plaire.”), mais elle est de même Nature que la 
“Montagne” dont elle “se détache” (2:34,45). Cette “Montagne” est infiniment plus élevée et 
noble que les orgueilleuses statues conçues par l’homme, ou que n’importe quelle Tour de 
Babel.  

Du fait de son origine, la petite “pierre” est le Fils de cette “Montagne” qui n’est autre que 
le “Dieu des cieux” (2:44). 

La manifestation de la “pierre” est contemporaine du bas de la “Statue”, mais la “Montagne” d’où elle 
est issue est au delà de notre temps et de notre espace qui sont de sa création. 
 

• La “pierre” se détache de la Montagne “sans le secours d’aucune main” (2:34,45), mais 
par la seule volonté de cette Montagne.  La volonté humaine n’y est pour rien. 

Cette “pierre” ne roule pas à l’aventure, mais elle se dirige vers une cible précise, et à 
l’heure voulue par la Montagne, c’est-à-dire aux temps des “pieds” de la “Statue”, c’est-à-
dire “dans le temps de ces rois” (2:44).  

Ce “temps” est celui du dernier “Animal” (7:11) : le temps du “dernier Animal” et des “pieds” de la 
“Statue” est le temps de la venue du Messie, le temps attendu par les “saints” (8:14), le temps où “le 
sanctuaire” (fait des âmes vivantes des saints) sera purifié” (8:14). 
 

• Cette “pierre” de faible apparence est en fait animée par toute la Puissance vitale de la 
Montagne d’où elle est issue, et elle devient à son tour une “grande montagne” (2:35), la 
Jérusalem céleste pyramidale dont la Nature est l’Esprit de Vie, de Sagesse, de Sainteté, et 
dont le sommet, la Tête, est Jésus-Christ.  

Dieu a voulu faire participer un peuple d’hommes à sa gloire, un peuple parvenu “à son 
image” (Gen. 1:26). C’est aussi cette “pierre” qui descend “sur les Nuées des cieux” (les Nuées 
angéliques du Saint-Esprit) et qui est “semblable à un fils de l'homme” (7:13) : cela inclut non 
seulement le Fils de l’homme, mais aussi tous les saints de tous les siècles unis 
organiquement à lui par la foi (par une adhésion totale du cœur). 

- C’est pourquoi “des” trônes sont mis en place (7:9). C’est pourquoi les saints “possèderont le 
Royaume” (7:18,22), et c’est pourquoi “tous les royaumes” leurs seront donnés (7:27). 
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- L’effusion de l’Esprit le jour de la Pentecôte sur 120 disciples juifs, était un pré-accomplissement de 
cette prophétie : les Nuées des cieux sont descendues comme des flammes de Feu (Act. 2:1-4), se sont 
emparé des disciples, et ceux-ci ont parlé les langues de “tous les royaumes”. 

Cette “grande montagne” nouvelle a pour Tête la “pierre”, la Semence-Verbe envoyée par 
le Père. La “Montagne” qui est “le Dieu des cieux” (2:44) aura ainsi accouché d’une “grande 
montagne” sur la terre de l’Alliance, la montagne de Sion spirituelle annoncée par les 
prophètes. 

Jn. 17:22-23 “(22) Je leur ai donné la gloire que tu m'as donnée, afin qu'ils soient un comme nous 
sommes un, (23) moi en eux, et toi en moi, afin qu'ils soient parfaitement un, et que le monde connaisse 
que tu m'as envoyé et que tu les as aimés comme tu m'as aimé.” 
Ap. 21:2 “Et je vis descendre du ciel, d'auprès de Dieu, la Ville sainte, la nouvelle Jérusalem, préparée 
comme une Épouse qui s'est parée pour son Époux.” 
Es. 1:27 “Sion sera sauvée par la droiture, et ceux qui s'y convertiront seront sauvés par la justice.” 
Ap. 5:10 (à l’Agneau) “Tu as fait d'eux un royaume et des sacrificateurs pour notre Dieu, et ils 
régneront sur la terre.” 
1 P. 2:9 “Vous, au contraire, vous êtes une race élue, un sacerdoce royal, une nation sainte, un peuple 
acquis, afin que vous annonciez les vertus de Celui qui vous a appelés des ténèbres à son admirable 
Lumière.” 
 

• En Dan. 7:13, Celui qui est “comme un fils d’homme” s’avance vers l’Ancien des jours 
(l’Esprit Eternel de Lumière), mais l’union du Fils et du Père sera telle qu’en Dan. 7:22, il est dit 
que c’est “l’Ancien des jours” lui-même qui “vient” vers les saints pour leur donner droit (ils 
forment “un peuple”, un Corps). C’est l’Evangile éternel (Ap. 14:6) qui est ainsi exposé par Daniel ! 

Jn. 10:30 “Moi et le Père nous sommes un.” 
Jn. 8:58 “Jésus leur dit : En vérité, en vérité, je vous le dis, avant qu'Abraham fût, je suis.” 
 

• Ce sont les “pieds” de la “Statue” qui sont les premiers fracassés, car c’est en leur temps 
qu’apparaît le Rédempteur Homme. Il est rappelé avec insistance (2:34) que les “pieds” sont 
un mélange de “fer” (la nature vile qui se corrompt) et d’“argile” (celle des fils d’Adam se réclamant de 
l’Alliance, mais elle est cuite et privée de l’Onction de l’Esprit). 

 
• Au cours de l’histoire (en descendant de la “tête” jusqu’aux “pieds”), la nature de la “Statue” se 

dégrade de plus en plus : les “pieds” sont frappés les premiers (la génération de Jésus sera jugée 
plus sévèrement que celle de Sodome) : la responsabilité s’accroît au fur et à mesure que Dieu se 
manifeste. Cela est suggéré par le fait que les matériaux dont la Statue est faite sont cités (2:35) 
dans l’ordre inverse de la formation historique de la “Statue”, mais ils sont “brisés 
ensemble”. 

 Tous les matériaux, et donc toute la Statue, sont “brisés ensemble” (2:35) : c’est la fin de la 
domination de l’esprit du Dragon. C’est ce qui permet “après cela” à la “pierre” de devenir 
une “grande montagne” (la Jérusalem céleste, un peuple saint et immortel imprégné de l’Esprit de Dieu) et 
de “remplir toute la terre” (2:35).  

La “Statue” des royaumes humains, vue par Nébucadnetsar et par Daniel, n’était qu’une fausse 
montagne. Mais l’humble “pierre” était une semence qui a donné un épi de disciples qui à leur tour ont 
commencé à remplir le monde de blé non hybridé. 
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• La montagne nouvelle “remplira la terre” quand la “mer” des peuples déchus et agités 
aura adhéré au Verbe. C’est alors qu’il n’y aura plus de “mer” (plus de peuple ennemi de Dieu, plus 
“d’abîme” servant de repaire pour le Dragon, car le Dragon ne sera plus). 

Ap. 20:13 “La mer rendit les morts qui étaient en elle, la mort et le séjour des morts rendirent les morts 
qui étaient en eux ; et chacun fut jugé selon ses œuvres.” 
Ap. 21:1 “Puis je vis un Nouveau ciel et une Nouvelle terre ; car le premier ciel et la première terre 
avaient disparu, et la mer n'était plus.” 

Cette “montagne” nouvelle est un “royaume” nouveau pour un peuple nouveau. 
La petite “pierre” a abattu Goliath à Gethsémané et à Golgotha ! 
 
• La même humble “pierre” s’était déjà manifestée sous la forme d’un Homme pour mettre 

fin à l’épreuve des amis de Daniel :   
Dan. 3:23-25 “(23) Et ces trois hommes, Schadrac, Méschac et Abed Nego, tombèrent liés au milieu de 
la fournaise ardente. (24) Alors le roi Nebucadnetsar fut effrayé, et se leva précipitamment. Il prit la 
parole, et dit à ses conseillers : N'avons-nous pas jeté au milieu du feu trois hommes liés ? Ils 
répondirent au roi : Certainement, ô roi ! (25) Il reprit et dit : Eh bien, je vois quatre hommes sans liens, 
qui marchent au milieu du feu, et qui n'ont point de mal ; et la figure du quatrième ressemble à celle 
d'un Fils des dieux. - … - (27) Les satrapes, les intendants, les gouverneurs, et les conseillers du roi 
s'assemblèrent ; ils virent que le feu (image de la persécution) n'avait eu aucun pouvoir sur le corps de 
ces hommes, que les cheveux de leur tête n'avaient pas été brûlés, que leurs caleçons n'étaient point 
endommagés, et que l'odeur du feu (image de la souillure spirituelle)  ne les avait pas atteints.” 

Les amis de Daniel ne se sont inclinés ni devant l’esprit qui animait la Statue, ni devant aucun des 4 
Animaux, ni devant le Serpent ancien, ni devant la Bête ou son image. 
 

• Ce sont tous les composants de la Statue (tout le système ténébreux du monde et son esprit), qui 
sont “mis en pièces” (2:34), qui sont “brisés ensemble” (2:35), qui deviennent comme de “la 
balle” emportée loin de “l‘aire” (2:35) et que le “vent” de la colère de Dieu “emporte” vers 
l’anéantissement, si bien que “nulle trace n'en sera retrouvée” (2:35). 

A l’inverse, on ne voit plus que la montagne sainte, la Sion qui n’est pas un mélange de fer et d’argile, 
mais une union de l’Esprit et de l’argile consacrée.  

A la fin du cycle de la théocratie juive, Jean-Baptiste a réutilisé cette image de la “balle” 
condamnée : 

Mt. 3:11-12 “(11) Moi, je vous baptise d'eau, pour vous amener à la repentance ; mais celui qui vient 
après moi est plus puissant que moi, et je ne suis pas digne de porter ses souliers. Lui, il vous baptisera 
du Saint Esprit et de feu. (12) Il a son van à la main ; il nettoiera son aire, et il amassera son blé dans le 
grenier, mais il brûlera la paille dans un feu qui ne s'éteint point.” 
 

• C’est à cause de l’œuvre du Fils de l’homme à la Croix, que non seulement  le 4e Animal  
est dépouillé “de toute domination”, mais de plus que celle-ci est “détruite et anéantie pour 
toujours” (2:26).  

Dan. 3:22 “Comme l'ordre du roi (Nébucadnetsar) était sévère, et que la fournaise était 
extraordinairement chauffée, la flamme tua les hommes qui y avaient jeté Schadrac, Méschac et Abed 
Nego.” 
Dan. 6:23-24 (Daniel délivré des lions) “(23) Alors le roi fut très joyeux, et il ordonna qu'on fît sortir 
Daniel de la fosse. Daniel fut retiré de la fosse, et on ne trouva sur lui aucune blessure, parce qu'il avait 
eu confiance en son Dieu. (24) Le roi ordonna que ces hommes qui avaient accusé Daniel fussent 
amenés et jetés dans la fosse aux lions, eux, leurs enfants et leurs femmes ; et avant qu'ils fussent 
parvenus au fond de la fosse, les lions les saisirent et brisèrent tous leur os.” 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
80 
	

Seront détruits à la fois une puissance mauvaise et les complices de cette dernière (cf. Ap. 
20:10,14-15 précités).  

La même vision du “4e Animal” précise que ce dernier est “tué”, que le “corps” dans lequel cet esprit 
s’incarne est “anéanti” en étant “livré au feu pour être brûlé” (2:11).  L’effet d’accumulation des mots 
est voulu pour confirmer le caractère définitif et violent de la disparition du Serpent et de la Méchanceté : 
le verbe “anéantir” est utilisé en 2:44, 7:11, 7:26), le verbe “briser” est utilisé en 2:35, 2:44, 2:45, 8:25. 
 

• Comme exposé précédemment, la “corne aux paroles arrogantes” issue du milieu des 10 
cornes du “4e Animal” (7:8,11 ; cf. aussi le “roi impudent” de Dan. 8:23-25, dans la vision du “Bouc”), 
désigne une puissance spirituelle, un esprit impur, ennemi des saints de l’Éternel, armé 
d’une pensée hellénistique brillante mais sans révélation. 

Cet esprit se manifestera plus ouvertement en Judée (là où sont le temple et le sacerdoce) sous la 
dynastie des Séleucides : cet esprit (qui est celui du Serpent ancien, du Dragon) veut toujours souiller 
les âmes du peuple de l’Alliance, au sein même de la Terre promise. Il réussira souvent. 

- Cette “corne” désigne plus des élites circoncises (par ex. : Jason, Ménélas, Alexandre Jannée, Hérode le 
Grand, Caïphe) que le syrien Antiochus IV. 
- Comme du temps de Noé, peu de rescapés sauront se réfugier dans l’embarcation des prophètes et de 
Jésus-Christ. 
- Dès -520, sous Darius 1er Hystaspe, alors que le nouveau temple va être bientôt achevé au retour de 
l’Exil babylonien, le prophète Zacharie (Zac. 1) proclamera que l’esprit qui a provoqué l’Exil n’est pas 
encore éradiqué d’Israël ! Cet esprit anime toute la “Statue”, tous les “4 Animaux”, toutes les cornes du 
“Bouc”. 
 

• C’est parce que son propre peuple est mis en cause, et “à cause” (7:11) de ce scandale de 
l’apostasie rampante, que Daniel devient encore plus attentif et angoissé. C’est pourquoi il 
reçoit une nouvelle confirmation de la destruction finale du Serpent ancien ennemi des saints. 

 
• Chacun des trois “autres Animaux”, ne représentaient pas uniquement des dynasties, mais 

aussi des peuples, et ces derniers n’ont pas été détruits lors de la chute des dynasties qui les 
contrôlaient : “une prolongation de vie leur fut accordée” (7:12). Mais, sauf conversion au 
Dieu d’Israël, ce prolongement éphémère de vie terrestre n’était qu’un sursis, “jusqu'à un 
certain temps” (7:12), celui du jugement final des âmes. 

Même l’avènement du christianisme n’atténuera guère l’influence des nations païennes sur les âmes. 
L’Évangile n’a encore arraché que quelques âmes aux ténèbres (Mt. 22:14). 
 

• L’Apocalypse, qui s’intéresse avant tout à l’état du christianisme, reprendra les images du 
Livre de Daniel pour décrire la situation aux temps ultimes de ce long combat (celui-ci a en fait 
débuté au Jardin d’Éden).  

* Ap. 19:19-21 “(19) Et je vis la Bête (une Bête polymorphe : l’esprit des Nations envahissant les 
fondements de l’Eglise), et les rois de la terre, et leurs armées rassemblés pour faire la guerre à Celui 
qui était assis sur le cheval et à son armée. (20) Et la Bête fut prise, et avec elle le faux prophète (un 
ensemble de bouches arrogantes et mensongères), qui avait fait devant elle les prodiges par lesquels il 
avait séduit ceux qui avaient pris la marque de la Bête et adoré son image. Ils furent tous les deux jetés 
vivants dans l'étang ardent de feu et de soufre. (21) Et les autres furent tués (devant le trône du 
jugement) par l'épée qui sortait de la bouche de Celui qui était assis sur le cheval ; et tous les oiseaux 
(des esprits charognards ténébreux) se rassasièrent de leur chair.” 
* Ap. 20:7-10 “(7) Quand les mille ans (symboles de la durée totale du christianisme) seront accomplis 
(c’est aussi vers la fin que la “petite corne” se manifeste ouvertement en Terre promise), Satan sera 
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relâché de sa prison. (8) Et il sortira pour séduire les nations qui sont aux quatre coins de la terre (cf. les 
4 cornes du Bouc), Gog et Magog, afin de les rassembler pour la guerre ; leur nombre est comme le sable 
de la mer. (9) Et ils montèrent sur la surface de la terre, et ils investirent le camp des saints et la Ville 
bien-aimée (la Jérusalem des élus). Mais un feu descendit du ciel (l’Esprit de Christ-Juge, de la “pierre 
détachée de la Montagne”, à son retour), et les dévora. (10) Et le diable, qui les séduisait, fut jeté dans 
l'étang de feu et de soufre, où sont la Bête et le faux prophète. Et ils seront tourmentés jour et nuit, aux 
siècles des siècles (Dan. 2:26 montre qu’il s’agit, non pas d’une torture sans fin, mais d’une fin 
irrévocable et définitive, un anéantissement).” 
 

• Dans le Livre de Daniel, seule la vision des “4 Animaux”  décrit le Trône du jugement 
ultime (Dan. 7:9-10) et le Juge (Dan. 7:13-14).  
Ces deux scènes du Livre de Daniel présentent des similitudes avec  des scènes du Livre de 

l’Apocalypse : les deux Livres s’éclairent ainsi l’un l’autre (cf. sur le même site, notre étude, verset 
par verset, de l’Apocalypse). 

* Ap. 1:12-16 “(12) Je me retournai pour connaître quelle était la Voix qui me parlait. Et, après m'être 
retourné, je vis sept chandeliers d'or, (13) et, au milieu des sept chandeliers, quelqu'un qui ressemblait à 
un Fils d'homme (cf. Dan. 7:13 “Sur les nuées des cieux arriva quelqu'un de semblable à un Fils de 
l'homme ; il s'avança vers l'Ancien des jours, et on le fit approcher de lui.”), vêtu d'une longue robe, et 
ayant une ceinture d'or sur la poitrine (ce n’est pas la “ceinture” d’un Sacrificateur, mais celle d’un Roi-
Juge). (14) Sa tête et ses cheveux étaient blancs comme de la laine blanche (cf. “l’Ancien des jours” en 
Dan. 7:9 “Son vêtement était blanc comme la neige, et les cheveux de sa tête étaient comme de la laine 
pure”), comme de la neige ; ses yeux étaient comme une flamme de feu ; (15) ses pieds étaient 
semblables à de l'airain ardent, comme s'il eût été embrasé dans une fournaise ; et sa voix était comme le 
bruit de grandes eaux. (16) Il avait dans sa main droite sept étoiles. De sa bouche sortait une épée aiguë, 
à deux tranchants ; et son visage était comme le soleil lorsqu'il brille dans sa force.” 
* Ap. 4:2-6,9-11  “(2) Aussitôt je fus ravi en esprit. Et voici, il y avait un Trône dans le ciel, et sur ce 
Trône Quelqu'un était assis. (3) Celui qui était assis avait l'aspect d'une pierre de jaspe et de sardoine ; 
et le Trône était environné d'un arc-en-ciel semblable à de l'émeraude. (4) Autour du Trône je vis vingt-
quatre trônes, et sur ces trônes vingt-quatre anciens assis (cf. Dan. 7:9 “Je regardai, pendant que l'on 
plaçait des trônes.” et Dan. 7:10 “Les juges s'assirent, et les livres furent ouverts.”), revêtus de 
vêtements blancs, et sur leurs têtes des couronnes d'or. (5) Du Trône sortent des éclairs, des voix et des 
tonnerres. Devant le trône brûlent sept lampes ardentes, qui sont les sept esprits de Dieu (cf. Dan. 7:9 à 
propos de “l’Ancien des jours” : “son Trône était comme des flammes de feu, et les roues comme un feu 
ardent” ; cf. aussi les “roues” en Ez. 1 et 10). (6) Il y a encore devant le Trône comme une mer de verre, 
semblable à du cristal. Au milieu du Trône et autour du Trône, il y a quatre Êtres vivants remplis d'yeux 
devant et derrière. - … - (9) Quand les Êtres vivants rendent gloire et honneur et actions de grâces à 
Celui qui est assis sur le Trône, à Celui qui vit aux siècles des siècles, (10) les vingt-quatre anciens se 
prosternent devant Celui qui est assis sur le trône et ils adorent Celui qui vit aux siècles des siècles, et ils 
jettent leurs couronnes devant le trône, en disant : (11) Tu es digne, notre Seigneur et notre Dieu, de 
recevoir la gloire et l'honneur et la puissance ; car tu as créé toutes choses, et c'est par ta volonté 
qu'elles existent et qu'elles ont été créées.” 
* Ap. 5:10 (à l’Agneau) “Tu as fait d'eux un Royaume (cf. Dan. 2:44 “Dans le temps de ces rois, le 
Dieu des cieux suscitera un Royaume qui ne sera jamais détruit, et qui ne passera point sous la 
domination d'un autre peuple ; il brisera et anéantira” (c’est ce que voulait faire le 4e Animal) tous ces 
royaumes-là, et lui-même subsistera éternellement.”) et des sacrificateurs pour notre Dieu, et ils 
régneront sur la terre.” 
* Ap. 5:11-12 “(11) Je regardai, et j'entendis la voix de beaucoup d'anges autour du Trône et des Êtres 
vivants et des Anciens, et leur nombre était des myriades de myriades et des milliers de milliers (cf. Dan. 
7:10 “Mille milliers le servaient, et dix mille millions se tenaient en sa présence.”). (12) Ils disaient 
d'une voix forte : L'Agneau qui a été immolé est digne de recevoir la puissance, la richesse, la sagesse, la 
force, l'honneur, la gloire, et la louange (cf. Dan. 7:14 “On lui donna la domination, la gloire et le 
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règne ; et tous les peuples, les nations, et les hommes de toutes langues le servirent. Sa domination est 
une domination éternelle qui ne passera point, et son règne ne sera jamais détruit.”).” 
* Ap.20:12 “Et je vis les morts, les grands et les petits, qui se tenaient devant le Trône. Des livres furent 
ouverts (cf. Dan. 7:10 “Les juges s'assirent, et les livres furent ouverts.”). Et un autre Livre fut 
ouvert, celui qui est le Livre de vie. Et les morts furent jugés selon leurs œuvres, d'après ce qui était écrit 
dans ces livres.” 
 

Si la vision de Daniel  et celle de Jean s’attardent sur les réalités célestes du Trône et de 
Celui qui y est assis, et abondent en images étrangères à l’entendement de l’homme naturel 
déchu, c’est que méditer sur ces réalités est réservé aux fils d’Abraham selon l’Esprit. Eux 
seuls s’attacheront à décrypter ces images, à les méditer et à en tirer profit. 

Parmi ces images, citons : “Son Trône comme des flammes de feu” (7:9), “les roues comme un feu 
ardent” (7:9), “un fleuve de feu coulait et sortait de devant lui” (7:10), “mille milliers le servaient, et dix 
mille millions se tenaient en sa présence” (7:10), “les juges s'assirent, et les livres furent ouverts” (7:10), 
etc. 
 

• La vision de la “Statue” se terminait par une affirmation solennelle valant serment : “Le 
songe est véritable, et son explication est certaine” (2:45), et le songe du “Bouc” se termine 
pareillement : “ Et la vision des soirs et des matins, dont il s'agit, est véritable” (8:26). 
 
f) Les “Animaux” et les “cornes” dans les visions de Daniel et dans les visions de 

l’Apocalypse : 
L’Apocalypse met en garde le christianisme contre une trinité diabolique dont Israël a déjà 

été victime. Une mise en parallèle des Livres de l’Apocalypse et de Daniel  souligne l’unité 
du message transmis par ces deux prophètes (tous deux Juifs, tous deux exilés). 

 
Sommaire : 

f1) Une trinité diabolique : le “Dragon”, la “Bête de la mer” et la “Bête de la terre” 
f2) Le parallélisme entre la “Bête de la mer” dans l’Apocalypse, et les visions de Daniel 

 
f1) Une trinité diabolique : le “Dragon”, la “Bête de la mer” et la “Bête de la terre” : 
• Au travers de 7 fresques qui couvrent 7 fois en parallèle l’histoire spirituelle du 

christianisme (appelé les “7 Églises d’Asie”), l’Apocalypse dénonce la même tragédie annoncée 
autrefois par Daniel pour son propre peuple : l’apostasie croissante du peuple se réclamant de 
Dieu.  

Mais, aux vrais croyants vainqueurs (appelés “les saints”, ou “les 144000 de toutes tribus”), les 
gloires éternelles sont promises, alors qu’une destruction honteuse est promise aux complices 
des ténèbres. 

 
• Le Livre de Daniel dénonce deux ennemis du peuple de Dieu :  

- un ennemi extérieur : l’esprit des royaumes païens qui encerclent Israël, un esprit qui cherche à le 
submerger, un esprit représenté allégoriquement par les différentes parties de la “Statue”, par les “4 
Animaux” issus de la mer des peuples (en particulier le “4e Animal” différent des autres) ; 
- un ennemi intérieur se réclamant de Dieu, mais qui en fait ouvre la porte à l’ennemi (en particulier à 
l’hellénisme), représenté allégoriquement par la “petite corne” (la 11e) du “4e Animal” et par la “petite 
corne” issue d’un “Bouc” hellénisant. 
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• L’Apocalypse dénonce les mêmes ennemis : 
- Un ennemi extérieur envahisseur représenté allégoriquement par une “Bête” polymorphe issue “de la 
mer” ; elle est nommée pour la première fois en Ap. 11:7, mais elle n’est décrite qu’en Ap. 13:11-10. 

* Ap. 11:7 “Quand (les deux témoins) (une image de l’Eglise humble qui témoigne depuis 2 000 ans) 
auront achevé leur témoignage, la Bête qui monte de l'abîme (les peuples païens) leur fera la guerre, 
les vaincra, et les tuera.” 
* Ap. 13:1-3 “(1) Puis je vis monter de la mer une Bête qui avait dix cornes et sept têtes, et sur ses 
cornes dix diadèmes, et sur ses têtes des noms de blasphème. (2) La Bête que je vis était semblable à 
un léopard ; ses pieds étaient comme ceux d'un ours, et sa gueule comme une gueule de lion. Le 
Dragon lui donna sa puissance, et son trône, et une grande autorité. (3) Et je vis l'une de ses têtes 
comme blessée à mort ; mais sa blessure mortelle fut guérie …” (ce texte est commenté ci-après, 
§f.2). 
 

- Un ennemi intérieur complice, représenté allégoriquement par une seconde “Bête” venue “de la terre” 
(c’est-à-dire du peuple de Dieu, par opposition à la mer qui représente les peuples païens). 
Cet ennemi intérieur a l’apparence d’un agneau (un clergé se disant chrétien), mais ses paroles sont 
celles des Ténèbres (cette seconde “Bête” est aussi appelée “le faux prophète” ou “la grande 
prostituée”) ; cette seconde “Bête” religieuse (décrite en Ap. 13:11-18), un système hiérarchisé mais sans 
Onction, usurpateur, arrogant, dominateur, idolâtre, meurtrier des âmes, est l’esclave de la première Bête. 
Cette seconde Bête est un hybride “d’argile” (elle est formée de la terre d’où elle a été tirée, mais a rejeté 
le Souffle vivifiant de Dieu) et de “fer” (elle tire sa force du mode de pensée animal de la Bête issue des 
nations) ; 
- Derrière tous ces ennemis c’est “le Dragon”, lequel est aussi le “roi de l’abîme” (les royaumes du 
monde), qui mène le combat contre les élus. Il est le Serpent ancien, Satan. 
 

  
Deux représentations de la “Bête” polymorphe venant de la mer  

dans l’Apocalypse (Ap. 13) (Images Wikipedia) 
 

f2) Le parallélisme de la “Bête de la mer” dans l’Apocalypse, et les visions de Daniel : 
Rappelons que les visions de Daniel s’articulent autour de l’histoire visible d’Israël, depuis 

l’époque de Daniel, jusqu’à la première venue du Messie.  
Les visions de Jean s’attachent quant à elles à décrire l’histoire des forces spirituelles en 

action tout au long du christianisme jusqu’à la seconde “venue” du Messie. 
Le texte d’Ap. 13:1-8 et 11-18 de Jean (adressé aux chrétiens), est ici rapproché, verset par 

verset, des premières visions de Daniel (adressées à Israël). 
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• Ap. 13.1 “… Puis je vis monter de la mer une Bête qui avait dix cornes et sept têtes, et 
sur ses cornes dix diadèmes, et sur ses têtes des noms de blasphème.” 

La “Bête” allégorique vue par Jean est, dans sa forme, une synthèse des “4 grands Animaux” vus par 
Daniel (Dan. 7).  Eux aussi “sortaient de la mer” (Dan. 7:3), c’est-à-dire de “l’abîme” des peuples agités 
par des convoitises idolâtres. Mais ils étaient distincts les uns des autres, alors que, devant Jean, ils sont 
combinés en un seul monstre. C’est un même esprit de souillure, venu du Dragon rouge (le Serpent 
ancien), qui anime ces puissances lancées contre le peuple se réclamant de Dieu afin de l’envahir et de le 
souiller. Ce monstre va inoculer dans l’Eglise les systèmes d’autorité pyramidale caractéristiques du 
monde déchu, des royautés illégitimes qui usurpent la gloire de Dieu (ce monstre est un reflet de Satan). 

Les évêques vont devenir de nouveaux satrapes. 
La “Bête” vue par Jean a “dix cornes” comme le “4e Animal” vu par Daniel (Dan. 7:7) : le nombre 

“10” indique une totalité, ici celle de l’ensemble des puissances déléguées par Satan (cf. v. suivant) aux 
hommes.  

Les “7 têtes” représentent une même intelligence exerçant une autorité durant tout le cycle du 
christianisme (le chiffre “7” représente toujours  la durée d’un cycle) pour atteindre progressivement un 
objectif. Elles  correspondent aux “4 têtes” distinctes vues par Daniel (le chiffre “4” indiquant que leur 
influence agit de toutes parts). 

Les “diadèmes” et les “noms de blasphème”, vus par Jean seul, sont les attributs manifestés d’un 
pouvoir politico-religieux usurpé, et d’une impiété active contre le Verbe. Daniel n’a pas vu ces 
éléments, mais les “4 grands Animaux” représentaient des royaumes, des “rois” (Dan. 7:17) ennemis du 
peuple de Dieu. Il  a vu que la “petite corne” du “4e Animal” avait une “bouche parlant avec 
arrogance” contre Dieu (Dan. 7:8). Ces “noms de blasphème” gravés sur les têtes sont un défi contre 
Dieu, et une caricature de la formule “Sainteté à l’Éternel” qui ornait le front des Souverains 
sacrificateurs juifs (Ex. 28:36). 

La “Bête” vue par Jean, comme les “Animaux” vus par Daniel, vient de la “mer”, mais elle se dirige 
vers la terre, vers le domaine imparti (la terre des promesses) à un peuple appelé. Pour le christianisme, 
ce domaine est plus qu’un territoire géographiquement délimité : c’est une atmosphère. 

 
• Ap. 13.2 “La Bête que je vis était semblable à un léopard ; ses pieds étaient comme ceux 
d’un ours, et sa gueule comme une gueule de lion. Le Dragon lui donna sa puissance, et 
son trône, et une grande autorité.” 

La “Bête” vue par Jean est une chimère polymorphe, regroupant expressément des traits des 3 premiers 
“Animaux” vus par Daniel, tous des carnivores mangeurs d’âmes : le “lion” (Dan. 7:4), l’“ours” (Dan. 
7:5), le “léopard” (Dan. 7:6). Le même Esprit divin inspire Daniel et Jean, et il réutilise, en les 
recombinant, les mêmes images, car ce qui est advenu à la théocratie juive préfigurait ce qu’il advient du 
christianisme.  

L’aspect de cette “Bête”  monstrueuse ressemble au “4e Animal” vu par Daniel, différent des autres 
(car c’est une puissance spirituelle, longtemps camouflée), un “Animal” impossible à étiqueter, 
épouvantable, fort, destructeur (Dan. 7:7), un chef-d’œuvre du Dragon. 

“La puissance, le trône, l’autorité” sont 3 attributs (“3” est le chiffre d’une dynamique, ici de nature 
ténébreuse) de la domination exercée par le Dragon dans les “mers” d’où il émerge. Le Dragon, par 
l’intermédiaire de la “Bête”, va distribuer ces dons trompeurs en dot à l’Assemblée chrétienne si elle 
accepte de l’embrasser par agents humains interposés (commettant ainsi un adultère spirituel). 

 
• Ap. 13.3 “Et je vis l’une de ses têtes comme blessée à mort ; mais sa blessure mortelle 
fut guérie. Et toute la terre était dans l’admiration derrière la Bête.” 

La “Bête” vue par Jean est en action depuis le Jardin d’Eden (où elle a fait miroiter devant Eve “la 
puissance, le trône, l’autorité”). Elle a depuis lors utilisé la même tactique, toujours avec succès (cf. 1 
Sam. 8:5-8). Jésus a été le premier homme à vaincre la tentation, et la “Bête” a reçu un coup décisif et 
mortel à Gethsémané et à Golgotha (le “lieu du crâne”, là où la Postérité de la femme a écrasé la tête du 
Serpent, Gen. 3:15). Le coup a été donné à “l’une de ses 7 têtes” (celle des temps apostoliques). Mais 
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Dieu a permis qu’elle soit “guérie” en l’autorisant à poursuivre son activité, en donnant à l’Etoile déchue 
la clef du puits de l’abîme (Ap. 9:1). De même, quand le “4e Animal” vu par Daniel a été “tué”, et que 
“son corps (et non pas son esprit) a été brûlé”, Daniel a vu “une prolongation de vie” accordée aux 
“autres Animaux” “jusqu’à un certain temps” (Dan.7:11-12). 

La “7e et dernière tête” sera finalement abattue (et toute la Bête anéantie) lors de la seconde venue de 
Christ. 

La séduction a opéré dès le début : la “terre” (le christianisme) s’est laissé fasciner par les attraits 
mensongers de la “Bête” (cf. Act. 20:29-30, Mt. 7:15, 1 Jn. 2:18). 

Lc. 4:5-6 “(5) Le diable, l'ayant élevé, lui montra en un instant tous les royaumes de la terre, (6) et 
lui dit : Je te donnerai toute cette puissance, et la gloire de ces royaumes ; car elle m'a été donnée, et 
je la donne à qui je veux.” 
 

• Ap. 13.4 “Et ils adorèrent le Dragon, parce qu'il (le Dragon) avait donné l'autorité à la 
Bête ; ils adorèrent la Bête, en disant : Qui est semblable à la Bête, et qui peut combattre 
contre elle ?” 

L’église chrétienne commettra la même infidélité usurpatrice que la théocratie juive : elle convoitera le 
pouvoir que lui offre le Dragon au travers des formes humaines de domination politique et religieuse des 
âmes. 

Les “nicolaïtes” (de “niko” =  “vaincre”, et “laos” = les “laïcs”) dont Dieu “hait les œuvres” (Ap. 2:3) 
sont une ivraie semée dès le début dans l’église par la Bête. 

Une telle église (ou une telle synagogue) devient alors de fait “adoratrice du Dragon” ! 
Mt. 23:2-3 “(2) Les scribes et les pharisiens sont assis dans la chaire de Moïse. (3) Faites donc et 
observez tout ce qu'ils vous disent ; mais n'agissez pas selon leurs œuvres. Car ils disent, et ne font 
pas.” 
Jn. 8:44 “Vous avez pour père le diable (ils sont “fils du Dragon” et non pas fils de Dieu), et vous 
voulez accomplir les désirs de votre père. Il a été meurtrier dès le commencement, et il ne se tient pas 
dans la vérité, parce qu'il n'y a pas de vérité en lui. Lorsqu'il profère le mensonge, il parle de son 
propre fonds ; car il est menteur et le père du mensonge.” 
Jn. 18:36 “Mon Royaume n’est pas de ce monde. …” 
 

• Ap. 13.5 “Et il lui fut donné une bouche qui proférait des paroles arrogantes et des 
blasphèmes ; et il lui fut donné le pouvoir d'agir pendant quarante-deux mois.” 

Daniel a de même vu une “petite corne” émerger des 10 cornes du 4e Animal, ayant “comme des yeux 
d’hommes” (ceux de la convoitise) et pareillement “une bouche parlant avec arrogance” (Dan. 7:8). 

Une telle Assemblée ne pense qu’à sa propre gloire, à ses intérêts terrestres. Ses motivations profondes 
sont une insulte à Dieu et à ses prophètes. Sa prédication (elle “parle”) caricature le Verbe. 

Les “42 mois” (7 x 6 mois = 1260 jours = 3 ans ½) ont, comme toutes les données numériques de 
l’Apocalypse, une valeur symbolique. Cette durée mentionnée par Jean, a la même signification que la 
durée des “2 300 soirs et matins” mentionnés par Daniel et nécessaires pour qu’Israël puisse enfin être 
purifié (Dan. 8:14). Ces durées ne doivent pas alimenter des spéculations divinatoires : elles symbolisent 
la durée totale de la domination de la Statue d’une humanité déchue jusqu’à ce qu’elle s’écroule. 

 
• Ap. 13.6 “Et elle ouvrit sa bouche pour proférer des blasphèmes contre Dieu, pour 
blasphémer son Nom, et son tabernacle, et ceux qui habitent dans le ciel.” 

Jean attribue aux dirigeants de l’église, le même comportement que celui de l’esprit de la “petite corne” 
qui procède des 10 cornes du “4e Animal” : “Il prononcera des paroles contre le Très Haut, il opprimera les 
saints du Très Haut, et il espérera changer les temps et la loi ; …” (Dan. 7:25). Daniel et Jean ont la même 
vision de la tragédie qui atteint pareillement l’assemblée juive et l’assemblée chrétienne. 

Es.42:8 “Je suis l'Éternel, c'est là mon Nom ; et je ne donnerai pas ma gloire à un autre, ni mon 
honneur aux idoles.” 
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• Ap. 13.7 “Et il lui fut donné de faire la guerre aux saints, et de les vaincre. Et il lui fut 
donné autorité sur toute tribu, tout peuple, toute langue, et toute nation.” 

Jean paraphrase manifestement Dan. 7:21 et 25 “Je vis cette corne (la “petite corne” issue des 10 cornes 
du 4e Animal) faire la guerre aux saints, et l'emporter sur eux, … et les saints seront livrés entre ses mains 
pendant un temps, des temps, et la moitié d'un temps.”  

 
De même que Daniel a prévenu Israël qu’un long cycle d’épreuves les attendait, Jean avertit l’Eglise que 

l’esprit qui contrôle l’église, agira contre les fidèles comme le faisait la “petite corne” contre les vrais Juifs. 
L’expression “un temps, des temps et la moitié d’un temps” proclame que Dieu contrôle tout, que l’épreuve 

ne durera que le strict nécessaire, et qu’elle ne durera en fait que la moitié d’un cycle complet de “7 temps”. 
Cette durée a la même valeur symbolique que “1 260 jours” ou “42 mois” mentionnés par l’Apocalypse. 
 

• Ap. 13.8 “Et tous les habitants de la terre l'adoreront, ceux dont le nom n'a pas été écrit 
dès la fondation du monde dans le Livre de Vie de l'Agneau qui a été immolé.” 

Dans la scène du jugement final de toutes choses, Daniel relate que, devant le Trône de l’Ancien des jours, 
et aussi devant “des juges”, “les livres furent ouverts” (Dan. 7:10).  

Ces “livres” sont des mémoires célestes de recensement de tout ou partie d’une population. Ils sont rédigés 
par l’omniscience et la prescience du Dieu-Juge.  

Daniel a peut-être perçu, comme Jean, que l’un de ces Livres recensait les noms de tous ceux qui auront 
été greffés sur le Cep, sur les veines où coule le Sang impérissable d’Emmanuel. Daniel a peut-être lu son 
propre nom ! 

Mais il y a aussi le(s) livre(s) de ceux qui, bien qu’étant “habitants de la terre” (ils se réclament 
d’Abraham, Mt. 3:9), auront méprisé le chemin suivi par les amis de Daniel et par Daniel lui-même. De ce 
fait, ils auront choisi d’adorer le Dragon par un système religieux interposé. 

Mt. 23:37 “Jérusalem, Jérusalem, qui tues les prophètes et qui lapides ceux qui te sont envoyés, 
combien de fois ai-je voulu rassembler tes enfants, comme une poule rassemble ses poussins sous ses 
ailes, et vous ne l'avez pas voulu !” 
Jn. 3:19 “Et ce jugement c'est que, la Lumière étant venue dans le monde, les hommes ont préféré les 
ténèbres à la Lumière, parce que leurs oeuvres étaient mauvaises.” 
 

• Ap. 13.11 “Puis je vis monter de la terre une autre Bête, qui avait deux cornes 
semblables à celles d'un agneau, et qui parlait comme un dragon.” 

La seconde “Bête” vue par Jean est l’aboutissement de l’œuvre de souillure entreprise par le Serpent (le 
Dragon) dans l’église. Si la “Bête” polymorphe (issue de la mer) représente l’intrusion d’un système 
mondain de gouvernement dans l’Assemblée, la seconde “Bête” désigne un enseignement hybride et 
trompeur (le Dragon porte le masque de l’Agneau et se tient en chaire), dispensé par un clergé usurpateur. 
Les visions de Daniel ne distinguent pas ces deux “Bêtes” l’une de l’autre : elles sont réunies dans la “petite 
corne” arrogante. 

Avec cette 2e Bête, la victoire du Dragon est complète dans l’Assemblée (cf. les versets suivants 12 à 18 
d’Ap. 13). 

 
A la trinité biblique du Père, du Fils et des Elus, Satan oppose la trinité du Dragon, de la 

Bête monstrueuse dominatrice et de la Bête mensongère (avec les deux cornes d’une puissance 
de faux témoignage). 

Le parallèle entre la vision du “4e Animal” de Daniel et l’Apocalypse de Jean peut être poursuivi en 
Ap. 17 : la 1ère Bête y est encore présentée en action, mais la 2e Bête y prend la forme d’une 
Prostituée religieuse, d’une Jézabel inoculant effrontément l’idolâtrie (la voix du Dragon) en 
l’hybridant avec la révélation apostolique (les cornes de l’Agneau), ayant l’apparence de la piété mais 
reniant l’Onction qui en fait la force (Voir sur le même site notre étude sur l’Apocalypse, les 
commentaires d’Ap. 17:3-4 et 17-18). 
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PARTIE 2 - La prière de Daniel et la prophétie des 70 “semaines” (Dan. 9:1-27)  
     Sommaire 
1) Rappels préliminaires 
2) L’intercession de Daniel : un point culminant du Livre de Daniel (Dan. 9:1-21) 
3) La prophétie des 70 “semaines” (Dan. 9:22-27) 

 
1) Rappels préliminaires 

a) La place de la prière de Daniel et de la prophétie des “70 semaines” dans le Livre 
de Daniel   
b) La portée de la prière de Daniel 

 
a) La place de la prière de Daniel et de la prophétie des “70 semaines” dans le Livre de 

Daniel : 
a1) Le Livre de Daniel relate 4 évènements historiques dramatiques durant lesquels le 

Dieu d’Israël intervient spectaculairement et publiquement en terre païenne ennemie d’Israël : 
• Deux interventions divines pour secourir des fils d’Abraham selon l’Esprit, alors 
qu’ils sont en exil du fait de l’apostasie de la majorité de leur peuple : 

- les 3 amis pieux de Daniel sont sauvés des flammes d’une fournaise (Daniel 3) 
- Daniel lui-même est sauvé de la fosse aux lions (Dan. 6) 

•Deux interventions qui impactent directement des rois païens dominateurs : 
- Dieu humilie Nébucadnetsar, un conquérant orgueilleux et blasphémateur (Daniel 4) 
- Dieu proclame (une nuit de -539) la mort imminente de Belschatsar, un roi orgueilleux et 
blasphémateur (Daniel 5). 
 

Chacune de ces 4 interventions a une portée prophétique, mais elles ne sont examinées 
qu’incidemment dans cette étude. 

 
a2) Outre ces 4 évènements spectaculaires, le Livre de Daniel rapporte 5 fresques 

prophétiques adressées en premier lieu au peuple d’Israël, mais dont le contenu s’adresse 
aussi, par analogie, au christianisme. Ces 5 fresques sont les suivantes : 
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• La première fresque (reçue en - 603 sous Nébucadnetsar), celle de la “Statue” aux 4 parties 
distinctes : la dernière partie (un mélange contre nature de fer et d’argile) est lourde de menaces 
(Daniel 2). 
• La deuxième fresque (reçue vers - 553 sous Belschatsar), celle des “4 grands Animaux” 
jaillis de la mer, et dont le dernier, sans précédent, est particulièrement effrayant (Dan. 7). 
• La troisième fresque (reçue vers - 551 sous Belschatsar), celle du conflit entre un “Bélier” 
(la Perse) et un “Bouc” (l’empire d’Alexandre), qui annonce la manifestation finale d’une 
“petite corne”  dont les attributs diaboliques sont énumérés en détail (Dan. 8). 

Ces trois premières fresques ont déjà été examinées en parallèle. Il a été établi que le thème central de 
ces prophéties était l’avenir des fils d’Abraham, destinés, comme l’illustrait le destin de Daniel, à 
traverser une longue période d’épreuves, marquée par l’apostasie croissante de l’élite d’Israël, mais 
avec une victoire céleste finale assurée pour les vainqueurs. 

• La prise de conscience aiguë de la gravité de l’état de son peuple écrase Daniel et le 
conduit à une intercession ointe qui va permettre le déroulement d’une quatrième 
fresque : la prophétie des “70 semaines” (reçue en - 537, sous Cyrus le Grand) examinée 
maintenant dans ce chapitre.  

- Cette intercession victorieuse de Daniel est particulièrement précieuse pour les chrétiens, car ils 
peuvent faire eux aussi le constat, comme les y invite l’Apocalypse, que depuis deux mille ans, 
l’église est “pauvre, misérable, aveugle et nue, et ne le sait pas” (Ap. 3:17), alors qu’en fin de cycle 
sa situation empire (malgré quelques sursauts localisés et éphémères). 
- L’intercession de Daniel est un des sommets du Livre, car elle est la prière normative d’un 
sacrificateur en fin de cycle de son peuple. 

• La cinquième fresque (reçue vers - 539 ; Dan. 11:1-45 et 12:1-4) sera une prophétie focalisée 
sur les deux derniers siècles de la théocratie juive. Elle dénoncera, derrière les faits 
historiques d’une guerre entre “le roi du septentrion” et “le roi du midi”, l’apostasie 
du peuple se réclamant de Dieu (rappelant ainsi la tragédie que les premières fresques avaient 
annoncée (mais avec peu de succès !). Le christianisme, malgré les connaissances dispensées 
par le NT, fera-t-il mieux ? 
 

b) La portée de la prière de Daniel : 
Daniel avait été déporté en - 604. Sa prière rapportée en Dan. 9 est montée vers l’Éternel 

vers - 537, environ un an après la chute de Babylone devant les Perses (- 539). Daniel est donc 
déporté depuis presque 70 ans, et il est plus qu’octogénaire. 

L’Esprit de l’Éternel, qui est aussi l’Esprit de Christ, va crier au travers de son prophète : 
• La raison (annoncée depuis longtemps)  de l’exil du peuple de l’Alliance va être rappelée. 
• La domination interminable des pays païens (ceux de la “Statue”, ceux des “4 Animaux”, ceux issus du 
“Bélier” et du “Bouc”) va être justifiée. 
• Les mêmes raisons justifieront la prolongation des malheurs annoncée par la prophétie des “70 
semaines”. La vision du “conflit entre le roi du Nord et celui du Sud” la confirmera pareillement. 

 
La fin prochaine des 70 ans d’exil annoncés autrefois par Jérémie, sera un évènement à la 

fois joyeux et troublant pour Daniel et pour ses contemporains :  
• Lors de l’édit de Cyrus (un an plus tard) autorisant le retour des Juifs exilés  vers 
Jérusalem, beaucoup d’entre eux ont pu penser que l’heure de la théocratie libre et de la 
venue du Messie était imminente. Mais la vision des 70 semaines aura prophétisé qu’il 
n’en serait pas ainsi. 
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• Daniel lui-même, en lisant dans Jérémie que la fin de la captivité était imminente, a dû 
se demander ce que signifiaient les visions précédentes ! Elles annonçaient en effet déjà 
que la domination des nations serait longue, et cela semblait contraire à ce que laissait 
supposer l’imminence du retour en Terre promise ! 
• En outre, les informations venues de la diaspora ou de Juda, et qui parvenaient à 
Daniel (ses fonctions lui permettaient d’être bien informé), n’étaient guère optimistes quant à 
l’état spirituel du peuple resté en Judée. 

- A la naissance de Seth, intervenue après la mort d’Abel, Adam et Ève avaient peut-être cru eux aussi 
que la semence promise à la femme venait de naître.  
- En débarquant de l’arche après le Déluge, Noé a peut-être cru que le Messie allait bientôt naître de sa 
postérité sur une terre qui avait été purifiée.  
- Abraham n’a compris que tardivement qu’il ne verrait pas de son vivant sa postérité “aussi 
nombreuse que les étoiles”.  
- Moïse franchissant la Mer Rouge à quelques semaines de marche de la terre de Canaan, Josué 
franchissant le Jourdain et renversant les murailles de Jéricho, ont cru que l’heure tant attendue était 
proche ! 
- Durant l’histoire du christianisme, les grands réveils spirituels, surtout quand ils étaient 
accompagnés de prodiges, ont suscité les mêmes espérances à court terme. 
- Et cependant, à quelques exceptions près, la plupart les Juifs ont été pris par surprise par la première 
venue du Messie. Il en ira de même pour la seconde venue. 
 

2) L’’intercession de Daniel : un point culminant du Livre de Daniel (Dan. 9:1-21) 
   Sommaire 

a) Une note introductive historique (Dan. 9:1-2) 
b) Un fardeau d’intercession (Dan. 9:3)  
c) Une repentance solidaire (Dan. 9:4-14) 
d) La requête (Dan. 9:15-20) 
e) L’intervention de Gabriel (Dan. 9:21) 

 
a) Une note introductive historique (Dan. 9:1-2) : 
 
  Le texte : 
Dan. 9:1-2 “(1) La première année de Darius, fils d’Assuérus (appelé Astyage par Xénophon), de 
la race des Mèdes, lequel était devenu roi du royaume des Chaldéens, (2) la première année 
de son règne, moi, Daniel, je vis par les livres qu’il devait s’écouler soixante-dix ans pour les 
ruines de Jérusalem, d’après le nombre des années dont l’Éternel avait parlé à Jérémie, le 
prophète.” 

 
• Ici, “Darius” semble pouvoir être confondu avec  “Darius le Mède”, déjà mentionné à 

l’occasion de la nuit tragique (- 539) où, lors d’un banquet impie, une écriture mystérieuse 
apparue sur le mur, annonçait la ruine imminente du roi blasphémateur Belschatsar (fils de 
Nabonide et régent) et de l’empire babylonien (id. 6:28 et 11:1) : 

Dan. 5:30-31 “(30) Cette même nuit, Belschatsar, roi des Chaldéens, fut tué. (31) Et Darius, le Mède, 
s'empara du royaume, étant âgé de soixante-deux ans.” 
Dan. 6:28 “Daniel prospéra sous le règne de Darius, et sous le règne de Cyrus, le Perse.” 

- En Dan. 5:31, “Darius le Mède” ne serait autre qu’un général de Cyrus : Gobryas (= Ugbaru), 
devenu satrape de Babylone, et “Darius” ne serait dans ce cas qu’un titre signifiant “celui qui 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
90 
	

maintient”). Selon certains, ce pourrait être une appellation de Cyrus lui-même (même s’il n’était pas 
présent). 
- En Dan. 6:28, “Darius” désignerait Astyage, ancien suzerain de Cyrus. 
- Ici (Dan. 9:1), “Darius” serait un titre attribué à Cyrus le Grand (jusqu’alors roi de la province 
d’Anshan au Sud-Ouest de l’Iran actuel), et “Assuérus” désignerait  Astyage. Cyrus est “devenu roi 
du royaume des Chaldéens” en - 539. 
 

Aujourd’hui encore, les historiens éprouvent des difficultés pour définir  de façon certaine 
certains maillons des dynasties de la mosaïque médique et perse depuis ses origines jusqu’à 
Cyrus le Grand (neveu et gendre du Mède Cyaxare II).  

- La difficulté est accrue du fait que les appellations des souverains antiques ne sont pas toujours des 
noms propres, mais des titres.  
- Ainsi, plusieurs souverains ont porté le nom de Darius, ou de Cyrus, ou d’Assuérus, etc. (il en allait de 
même avec le nom “Pharaon” en Égypte).  
 

• C’est en - 537, “la première année du règne” de Cyrus, que Daniel se plonge dans “les 
livres” (ils avaient suivi les captifs en exil), et en particulier dans le rouleau de Jérémie : 

Jér. 25:11-12 “(11) Tout ce pays deviendra une ruine, un désert, et ces nations seront asservies au roi de 
Babylone pendant soixante-dix ans. (12) Mais lorsque ces soixante-dix ans seront accomplis, je 
châtierai le roi de Babylone et cette nation, dit l'Éternel, à cause de leurs iniquités ; je punirai le pays 
des Chaldéens, et j'en ferai des ruines éternelles.” 
Jér. 29:10-13 “Mais voici ce que dit l'Éternel : Dès que soixante-dix ans seront écoulés pour Babylone, 
je me souviendrai de vous, et j'accomplirai à votre égard ma bonne parole, en vous ramenant dans ce 
lieu.  
(11) Car je connais les projets que j'ai formés sur vous, dit l'Éternel, projets de paix et non de malheur, 
afin de vous donner un avenir et de l'espérance. (12) Vous m'invoquerez, et vous partirez ; vous me 
prierez, et je vous exaucerai. (13) Vous me chercherez, et vous me trouverez, si vous me cherchez de 
tout votre cœur. …” 
Jér. 30:18 “Ainsi parle l'Éternel : Voici, je ramène les captifs des tentes de Jacob, j'ai compassion de ses 
demeures ; la ville sera rebâtie sur ses ruines, le palais sera rétabli comme il était.” 
Jér. 31:28 “Et comme j'ai veillé sur eux pour arracher, abattre, détruire, ruiner et faire du mal, ainsi je 
veillerai sur eux pour bâtir et pour planter, Dit l'Éternel.” 
2 Chr. 36:20-21 “(20) Nebucadnetsar emmena captifs à Babylone ceux qui échappèrent à l'épée ; et ils 
lui furent assujettis, à lui et à ses fils, jusqu'à la domination du royaume de Perse, (21) afin que 
s'accomplît la parole de l'Éternel prononcée par la bouche de Jérémie ; jusqu'à ce que le pays eût joui 
de ses sabbats, il se reposa tout le temps qu'il fut dévasté, jusqu'à l'accomplissement de soixante-dix 
ans.” 
 

Ce n’était sans doute pas la première fois que Daniel lisait ces passages avec ses amis. Mais 
cette fois-ci, l’Esprit s’empare du cœur de Daniel et le bouleverse. 

On peut imaginer qu’il a été particulièrement touché par une promesse conditionnelle telle 
que : “Vous me chercherez, et vous me trouverez, SI vous me cherchez de tout votre cœur” 
(Jér. 29:13), ou par d’anciennes mises en garde non écoutées par Israël, telles que : “Je 
châtierai le roi de Babylone et cette nation, dit l'Éternel, à cause de leurs iniquités.” (Jér. 
29:13). 

 
• Daniel a dû lire attentivement le passage suivant du Livre des Rois et sa promesse 

conditionnelle : 
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1 R. 8:46-49 (prière de Salomon lors de la consécration du temple) “(46) Quand ils pêcheront contre toi, 
car il n'y a point d'homme qui ne pèche, quand tu seras irrité contre eux et que tu les livreras à l'ennemi, 
qui les emmènera captifs dans un pays ennemi, lointain ou rapproché ; (47) s'ils rentrent en eux-
mêmes dans le pays où ils seront captifs, s'ils reviennent à toi et t'adressent des supplications dans le 
pays de ceux qui les ont emmenés, et qu'ils disent : Nous avons péché, nous avons commis des iniquités, 
nous avons fait le mal ! (48) s'ils reviennent à toi de tout leur cœur et de toute leur âme, dans le pays de 
leurs ennemis qui les ont emmenés captifs, s'ils t'adressent des prières, les regards tournés vers leur pays 
que tu as donné à leurs pères, vers la ville que tu as choisie et vers la maison que j'ai bâtie à ton Nom, - 
(49) exauce des cieux, du lieu de ta Demeure, leurs prières et leurs supplications, et fais-leur droit.” 
 

• L’histoire du christianisme montre que celui-ci est devenu, dès les premiers siècles, une 
construction cléricale autoritaire, une coquille brillante mais vide et souillée, privée des 
manifestations de la puissance de l’Esprit (cf. celles rapportées par le Livre des Actes, cf. 2 Tim. 3:5). 
Depuis près de 2 000 ans, le christianisme est sous le coup de la colère de Dieu et en exil loin 
de sa face.  

- Épisodiquement, des “réveils” vite marginalisés et vite dévoyés (cf. le réveil cévenol, les réveils du 
Pays de Galles, d’Azusa Street, etc.), suscités par l’esprit de la prière de Daniel, ont démontré, de façon 
éphémère, que le Seigneur des prophètes et des apôtres est toujours le même. 
- Aujourd’hui, l’église, dans ses diverses composantes, est devenue “Babylone” (la confusion). Le 
“Temple” (1 R. 8:48 précité) vers lequel les chrétiens sont invités à se tourner (cf. Deut. 12:5), est la 
Personne de Jésus-Christ, le Fils de Dieu ressuscité, le seul Nom de Rédemption. 

Ap. 18:4-5 “(4) Et j'entendis du ciel une autre voix qui disait : Sortez du milieu d'elle, Mon peuple, 
afin que vous ne participiez point à ses péchés, et que vous n'ayez point de part à ses fléaux. (5) Car 
ses péchés se sont accumulés jusqu'au ciel, et Dieu s'est souvenu de ses iniquités.” 

 
b) Un fardeau d’intercession (Dan. 9:3) : 
  Le texte :  
Dan. 9:3 “Je tournai ma face vers le Seigneur Dieu, afin de recourir à la prière et aux 
supplications, en jeûnant et en prenant le sac et la cendre.” 

• La réaction de Daniel est celle d’un croyant qui ne lit pas les Ecritures pour devenir un 
érudit, mais qui les considère comme venant d’une Source réelle et sainte. 

Daniel réagit à la lecture de la Bible comme il réagissait après ses onctions prophétiques : 
Dan. 7:15 (A l’ occasion de la vision des “4 Animaux” et de la glorification d’un fils de l’homme) “Moi, 
Daniel, j'eus l'esprit troublé au dedans de moi, et les visions de ma tête m'effrayèrent.” 
(Cela avait incité Daniel à interroger l’Esprit). 
Dan. 7:28 (à l’occasion des révélations relatives au 4e Animal) “Ici finirent les paroles. Moi, Daniel, je 
fus extrêmement troublé par mes pensées, je changeai de couleur, et je conservai ces paroles dans mon 
cœur.” 
Dan. 8:18 (après les visions des actions de la “petite corne”) “Comme il me parlait, je restai frappé 
d'étourdissement, la face contre terre. Il me toucha, et me fit tenir debout à la place où je me trouvais.” 
Dan. 8:27 (après les explications des visions relatives à la “petite corne”) “Moi, Daniel, je fus plusieurs 
jours languissant et malade ; puis je me levai, et je m'occupai des affaires du roi. J'étais étonné de la 
vision (ou plutôt : de l’apparence), et personne n'en eut connaissance.” 
 

• Poussé par une puissante dynamique intérieure prophétique, Daniel va se livrer à cette 
action de l’Esprit, et mettre en application les exhortations de Moïse.  

C’est ainsi que l’Éternel avait déjà secouru Adam et Ève (Gen. 3:9 “L'Éternel Dieu appela 
l'homme, et lui dit : Où es-tu ?”).  

Tout fils ou fille de Dieu est conduit tôt ou tard à participer à cette expérience de Daniel. 
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Lév. 26:39-42 “(39) Ceux d'entre vous qui survivront seront frappés de langueur pour leurs iniquités, 
dans les pays de leurs ennemis ; ils seront aussi frappés de langueur pour les iniquités de leurs pères. 
(40) Ils confesseront leurs iniquités et les iniquités de leurs pères, les transgressions qu'ils ont commises 
envers moi, et la résistance qu'ils m'ont opposée, (41) péchés à cause desquels moi aussi je leur résisterai 
et les mènerai dans le pays de leurs ennemis (loin de Dieu). Et alors leur cœur incirconcis s'humiliera, 
et ils paieront la dette de leurs iniquités. (42) Je me souviendrai de mon Alliance avec Jacob, je me 
souviendrai de mon Alliance avec Isaac et de mon Alliance avec Abraham, et je me souviendrai du pays.” 
Deut. 30:1-5 “(1) Lorsque toutes ces choses t'arriveront, la bénédiction et la malédiction que je mets 
devant toi, si tu les prends à cœur au milieu de toutes les nations chez lesquelles l'Éternel, ton Dieu, 
t'aura chassé, (2) si tu reviens à l'Éternel, ton Dieu, et si tu obéis à sa voix de tout ton cœur et de toute 
ton âme, toi et tes enfants, selon tout ce que je te prescris aujourd'hui, (3) alors l'Éternel, ton Dieu, 
ramènera tes captifs et aura compassion de toi, il te rassemblera encore du milieu de tous les peuples 
chez lesquels l'Éternel, ton Dieu, t'aura dispersé. (4) Quand tu serais exilé à l'autre extrémité du ciel, 
l'Éternel, ton Dieu, te rassemblera de là, et c'est là qu'il t'ira chercher. (5) L'Éternel, ton Dieu, te 
ramènera dans le pays que possédaient tes pères, et tu le posséderas ; il te fera du bien, et te rendra plus 
nombreux que tes pères.” 
Jac. 4:10 “Humiliez-vous devant le Seigneur, et il vous élèvera.” 

 
Avant la venue en gloire de Jésus-Christ et la manifestation des fils de Dieu, cet élan 

s’emparera pareillement du petit peuple des élus (le Yom Kippour précède le 8e jour de Succoth). 
Jér. 31:31 “Voici, les jours viennent, dit l'Éternel, où je ferai avec la maison d'Israël et la maison de 
Juda une Alliance nouvelle, …” 
Ps. 102:17 “L'Éternel rebâtira Sion, il se montrera dans sa gloire. (17) Il est attentif à la prière du 
misérable, il ne dédaigne pas sa prière.” 
 

Tout commentaire de la prière inspirée de Daniel est inévitablement une vaine tentative 
d’enserrer un torrent dans le creux d’une main : les réflexions ci-après ne sont dans le 
meilleur des cas que quelques gouttes des réalités vécues par Daniel. 

 
• La “prière” et les “supplications” de Daniel sont un élan de son âme, motivées : 

- par la compassion pour son peuple et ses souffrances passées et futures, 
- par la conscience (beaucoup plus rare) du dégoût ressenti par l’Esprit de Dieu et les êtres célestes 
devant l’apostasie d’un peuple appelé à de si glorieuses promesses. 
 

Daniel connaît Celui à qui il s’adresse. Il sait comment “tourner sa face” vers Celui qui est 
invisible mais dont il voit partout la Main. Il se tourne vers le Dieu d’Israël, et non vers un 
vague “Tout” nombriliste. Sa pensée ne cherche pas à faire le vide, mais au contraire est 
tendue vers la Présence de Celui qui a parlé par les prophètes des Écritures. 

 
Sa prière n’est pas une litanie superstitieuse. 
Elle n’est pas une posture religieuse, mais traduit un chagrin qui tourmente son âme. 

Jér. 27:18 “S'ils sont prophètes et si la parole de l'Éternel est avec eux, qu'ils intercèdent auprès de 
l'Éternel des armées pour que les ustensiles qui restent dans la maison de l'Éternel, dans la maison du 
roi de Juda, et dans Jérusalem, ne s'en aillent point à Babylone.” 
Es. 1:12 “Quand vous venez vous présenter devant moi, qui vous demande de souiller mes parvis ?” 
Es. 1:15 “Quand vous étendez vos mains, Je détourne de vous Mes yeux ; quand vous multipliez les 
prières, Je n'écoute pas : vos mains sont pleines de sang (à cause du refus de pardonner, etc.).” 
Es. 1:21-23 “(21) Quoi donc ! la cité fidèle est devenue une prostituée ! Elle était remplie d'équité, la 
justice y habitait, et maintenant il y a des assassins ! (22) Ton argent s'est changé en scories, ton vin a été 
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coupé d'eau. (23) Tes chefs sont rebelles et complices des voleurs, tous aiment les présents et courent 
après les récompenses ; ils ne font pas droit à l'orphelin, et la cause de la veuve ne vient pas jusqu'à 
eux.” 
Es. 58:5-8 “(5) Est-ce là le jeûne auquel je prends plaisir, un jour où l'homme humilie son âme ? 
Courber la tête comme un jonc, et se coucher sur le sac et la cendre, est-ce là ce que tu appelleras un 
jeûne, un jour agréable à l'Éternel ? (6) Voici le jeûne auquel je prends plaisir : Détache les chaînes de 
la méchanceté, dénoue les liens de la servitude, renvoie libres les opprimés, et que l'on rompe toute 
espèce de joug ; (7) partage ton pain avec celui qui a faim, et fais entrer dans ta maison les malheureux 
sans asile ; si tu vois un homme nu, couvre-le, et ne te détourne pas de ton semblable. (8) Alors ta 
lumière poindra comme l'aurore, et ta guérison germera promptement ; ta justice marchera devant toi, et 
la gloire de l'Éternel t'accompagnera (comme la Nuée accompagnait les Hébreux).” 
 

• Le “jeûne”, le “sac” et la “cendre” sont ici des manifestations extérieures (mais non 
ostentatoires, cf. Mt. 6:5) d’une désolation intérieure. Daniel “jeûne” parce qu’il n’a plus faim ! 
Il “jeûne” à cause de son amour pour Dieu, pour son peuple, pour ses proches. 

Sa prière est celle de tous les vrais enfants d’Abraham exilés dans une sphère religieuse 
apostate.  

C’est celle des saints égorgés sous l’autel et vus par Jean dans le 5e Sceau de l’Apocalypse 
(Ap. 6:9-11).  

C’est en particulier la prière  du résidu des enfants de Dieu avant le retour de Jésus-Christ. 
 
c) Une repentance solidaire (Dan. 9:4-14) : 
Daniel agit en véritable médiateur en faveur de son peuple auquel il s’identifie : il utilise le 

pronom “nous” une quinzaine de fois dans ces quelques versets, endossant ainsi une part de 
responsabilité dans la tragédie qui frappe et frappera encore Israël. 

2 Cor. 5:21 “Celui qui n'a point connu le péché, il l'a fait devenir péché pour nous, afin que nous 
devenions en lui justice de Dieu.” 
 

Il intercède comme l’avait fait Moïse autrefois pour le peuple hébreu en révolte contre 
l’Éternel (l’attribut divin du Rédempteur s’était emparé de Moïse, pour intercéder devant l’Attribut de Justice). 

Ex. 32:9-14 (à l’occasion du veau d’or) “(9) L'Éternel dit à Moïse : Je vois que ce peuple est un peuple 
au cou roide. (10) Maintenant laisse-moi ; ma colère va s'enflammer contre eux, et je les consumerai ; 
mais je ferai de toi une grande nation. (11) Moïse implora l'Éternel, son Dieu, et dit : Pourquoi, ô 
Éternel ! Ta colère s'enflammerait-elle contre ton peuple, que tu as fait sortir du pays d'Égypte par une 
grande puissance et par une main forte ? (12) Pourquoi les Égyptiens diraient-ils : C'est pour leur 
malheur qu'il les a fait sortir, c'est pour les tuer dans les montagnes, et pour les exterminer de dessus la 
terre ? Reviens de l'ardeur de ta colère, et repens-toi du mal que tu veux faire à ton peuple. (13) 
Souviens-toi d'Abraham, d'Isaac et d'Israël, tes serviteurs, auxquels tu as dit, en jurant par toi-même : 
Je multiplierai votre postérité comme les étoiles du ciel, je donnerai à vos descendants tout ce pays dont 
j'ai parlé, et ils le posséderont à jamais. (14) Et l'Éternel se repentit du mal qu'il avait déclaré vouloir 
faire à son peuple.” 
Ex. 32:31-32 “(31) Moïse retourna vers l'Éternel et dit : Ah ! ce peuple a commis un grand péché. Ils se 
sont fait un dieu d'or. (32) Pardonne maintenant leur péché ! Sinon, efface-moi de ton Livre que tu as 
écrit.” 
Rom. 9:2-5 “(2) J'éprouve une grande tristesse, et j'ai dans le cœur un chagrin continuel. (3) Car je 
voudrais moi-même être anathème et séparé de Christ pour mes frères, mes parents selon la chair, (4) 
qui sont Israélites, à qui appartiennent l'adoption, et la gloire, et les Alliances, et la Loi, et le culte, (5) et 
les promesses, et les patriarches, et de qui est issu, selon la chair, le Christ, qui est au-dessus de toutes 
choses, Dieu béni éternellement. Amen !” 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
94 
	

 
La prière de repentance de Daniel se déploie en trois segments s’achevant chacun par le 

même triste constat de déroute collective : “nous n’avons pas écouté” : 
c1) La voix d’enseignement des prophètes n’a pas été écoutée (Dan. 9:4-6)  
c2) La voix de miséricorde des prophètes n’a pas été écoutée (Dan. 9:7-10)  
c3) La voix des prophètes de jugement n’a pas été écoutée (Dan. 9:11-14)  
 

c1) La voix d’enseignement des prophètes n’a pas été écoutée (Dan. 9:4-6) : 
  Le texte : 
Dan. 9:4-6 “(4) Je priai l'Éternel, mon Dieu, et je lui fis cette confession : Seigneur, Dieu 

grand et redoutable, toi qui gardes ton Alliance et qui fais miséricorde à ceux qui t'aiment et 
qui observent tes commandements !  
(5) Nous avons péché, nous avons commis l'iniquité, nous avons été méchants et rebelles, 
nous nous sommes détournés de tes commandements et de tes ordonnances. (6) Nous 
n'avons pas écouté tes serviteurs, les prophètes, qui ont parlé en ton Nom à nos rois, à nos 
chefs, à nos pères, et à tout le peuple du pays.   

• Chaque mot de cette prière est pesé : il n’y a pas place ici pour le bavardage liturgique. En 
proclamant que l’Eternel est “son Dieu”, Daniel se réclame de son appartenance assumée au 
peuple de l’Alliance : il n’est ni un païen ignorant, ni un Juif en rébellion contre l’Eternel. 

La prière, dite modèle, de Mt. 6:9-13 est pareillement une requête solidaire parsemée des pronoms 
“nous”, “notre”), et elle ne peut être prononcée que par ceux qui peuvent légitimement appeler Dieu par 
le Titre “notre Père”. 
 

• Daniel est conscient de s’adresser au Créateur de toutes choses (il est “grand”), à la Source 
absolue de toute norme morale (il est “redoutable”, il est le Roi Saint d’un Royaume Saint, la Source d’un 
Fleuve de Vie sainte). 

 
• En soulignant que l’Eternel “garde son Alliance”, Daniel confesse qu’inversement, depuis 

Adam, l’homme a toujours trahi ou profané l’Alliance offerte par le Dieu Saint. Mais Daniel 
rappelle que Dieu ne s’est  pas présenté aux hommes seulement comme un Juge Saint, mais 
aussi comme un Cœur qui “fait miséricorde” à tout cœur droit qui accepte sa Main longtemps 
tendue. 

Eph. 2:8-10 “(8) Car c'est par la grâce (l’offre de Dieu) que vous êtes sauvés, par le moyen de la foi (la 
réponse attendue de l’homme). Et cela ne vient pas de vous, c'est le don de Dieu. (9) Ce n'est point par 
les œuvres, afin que personne ne se glorifie. (10) Car nous sommes son ouvrage, ayant été créés en Jésus 
Christ pour de bonnes œuvres, que Dieu a préparées d'avance, afin que nous les pratiquions.” 
 

• “Ceux qui aiment Dieu” sont ceux qui sont attirés sans réserve par les révélations que 
Dieu donne sur lui-même, et qui désirent donc “observer ses commandements”, même s’ils 
se rendent de plus en plus compte combien ils sont ignorants, faibles, méchants, lents à 
comprendre, etc. 

Jn. 8:51 “En vérité, en vérité, je vous le dis, si quelqu'un garde ma parole, il ne verra jamais la mort.” 
Jn. 14:15,21,23-24 “(15) Si vous m'aimez, gardez mes commandements. - … - (21) En vérité, en vérité, 
je vous le dis, si quelqu'un garde ma parole, il ne verra jamais la mort. - … - (23) Jésus lui répondit (à 
Jude) : Si quelqu'un m'aime, il gardera ma parole, et mon Père l'aimera ; nous viendrons à lui, et nous 
ferons notre demeure chez lui. (24) Celui qui ne m'aime pas ne garde point mes paroles. Et la parole que 
vous entendez n'est pas de moi, mais du Père qui m'a envoyé.” 
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Jn. 15:10 “Si vous gardez mes commandements, vous demeurerez dans mon amour, de même que j'ai 
gardé les commandements de mon Père, et que je demeure dans son amour.” 
 

• Daniel énumère 5 offenses mises à la charge de “nous”. Cet effet d’accumulation souligne 
la gravité de l’endurcissement. Le sens très général et imprécis des termes employés suggère 
que ces offenses sont  innombrables et variées. 

“Pécher” (héb. “chata”,  ָאטָח), c’est s’écarter de la volonté de Dieu, et donc s’égarer dans le territoire de 
la Nuit honteuse et du Néant. “Commettre l’iniquité” (héb. “avah”,  ָהוָע) c’est faire ce qui est contraire à 
la Nature juste de Dieu. “Etre méchant” (héb. “rasha”,  ַׁרָ עש), c’est porter atteinte sans raison au corps 
ou à l’âme d’autrui. “Etre rebelle” (héb. “marad”,  ָדרַמ), c’est remettre en cause l’autorité absolue de 
Dieu. “Se détourner” (héb. “sur”, ּסרו) de Dieu, c’est devenir sciemment son ennemi et le mépriser ! 
 

• Daniel ne se juge pas selon le niveau moyen de moralité de son peuple (il ne se rassure pas en 
pensant qu’il y a pire que lui), mais il se juge selon ce qu’il a perçu de la sainteté du Trône. 

Eph. 5:1-2 “(1) Devenez donc les imitateurs de Dieu, comme des enfants bien-aimés ; (2) et marchez 
dans l’amour, à l'exemple de Christ, qui nous a aimés, et qui s'est livré lui-même à Dieu pour nous 
comme une offrande et un sacrifice de bonne odeur.” 
 

• Néhémie (établi à Suse au temps d’Artaxerxès, roi de - 404 à - 358), fera monter (vers - 445, environ 90 
ans après celle de Daniel) une prière animée par un même chagrin, en employant presque les 
mêmes termes, en apprenant l’état d’opprobre des Juifs restés dans les ruines de Jérusalem, 
alors que le temple a déjà été reconstruit (cf. aussi la longue contrition des Lévites en Néh. 9). 

Néh. 1:4-11 (début de la prière) “(4) Lorsque j'entendis ces choses, je m'assis, je pleurai, et je fus 
plusieurs jours dans la désolation. Je jeûnai et je priai devant le Dieu des cieux, (5) et je dis : O Éternel, 
Dieu des cieux, Dieu grand et redoutable, toi qui gardes ton Alliance et qui fais miséricorde à ceux qui 
t'aiment et qui observent tes commandements ! (6) Que ton oreille soit attentive et que tes yeux soient 
ouverts : écoute la prière que ton serviteur t'adresse en ce moment, jour et nuit, pour tes serviteurs les 
enfants d'Israël, en confessant les péchés des enfants d'Israël, nos péchés contre toi ; car moi et la 
maison de mon père, nous avons péché. (7) Nous t'avons offensé, et nous n'avons point observé les 
commandements, les lois et les ordonnances que tu prescrivis à Moïse, ton serviteur …” 
 

• C’est la totalité du peuple se réclamant de l’Alliance qui a offensé, et depuis longtemps, le 
Dieu de la Miséricorde : “nos rois” (depuis Salomon), “nos chefs” (les sacrificateurs), “nos pères” 
(les anciens), “tout le peuple”. 

Mt. 15:14 “Laissez-les : ce sont des aveugles qui conduisent des aveugles ; si un aveugle conduit un 
aveugle, ils tomberont tous deux dans une fosse.” 
Ps. 14:3 (cf. Rom. 3:12) “Tous sont égarés, tous sont pervertis ; il n'en est aucun qui fasse le bien, pas 
même un seul.” 
Ex. 20:5-6 “(5) Tu ne te prosterneras point devant elles, et tu ne les serviras point ; car moi, l'Éternel, 
ton Dieu, je suis un Dieu jaloux, qui punis l'iniquité des pères sur les enfants jusqu'à la troisième et la 
quatrième génération de ceux qui me haïssent, (6) et qui fais miséricorde jusqu'en mille générations à 
ceux qui m'aiment et qui gardent mes commandements.” 

Mépriser les prophètes et leurs avertissements, c’est ne pas vouloir reconnaître la Voix de 
Dieu, c’est cracher sur le Baume de Galaad et sur le Médecin, c’est avoir une piètre idée de la 
Nature du Royaume et du Roi. Les contemporains des apôtres feront pire que ceux de Daniel, 
et l’église fera pire que le judaïsme (car elle possède le NT, et parce que le baptême de l’Esprit lui a été 
proposé, mais en vain).  

Jn. 6:29 “Jésus leur répondit : L'œuvre de Dieu, c'est que vous croyiez en celui qu'il a envoyé.” 
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Jn. 13:20 “En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui reçoit celui que j'aurai envoyé me reçoit, et celui 
qui me reçoit, reçoit Celui qui m'a envoyé.” 

Il est facile de prétendre croire aux prophètes d’autrefois dont on orne les tombeaux, mais la pierre de 
touche, c’est de croire aux messagers divins de l’heure. Ne pas recevoir la Voix de Dieu de l’heure, 
est la matrice de toutes les offenses contre Dieu (cf. les mises en garde de Jésus aux docteurs). 

 
c2) La voix de miséricorde des prophètes n’a pas été écoutée (Dan. 9:7-10) : 
Le peuple se réclamant de Dieu, bien que religieux, a rejeté les prophètes (les anges-messagers 

oints) envoyés pour l’avertir. En outre, ils rejettent les prophètes venus offrir la miséricorde 
aux offenseurs sous réserve de repentance. 

  Le texte : 
Dan. 9:7-10 “(7) A toi, Seigneur, est la justice, et à nous la confusion de face (la honte), en 

ce jour, aux hommes de Juda, aux habitants de Jérusalem, et à tout Israël, à ceux qui sont 
près et à ceux qui sont loin, dans tous les pays où tu les as chassés à cause des infidélités 
dont ils se sont rendus coupables envers toi. (8) Seigneur, à nous la confusion de face, à nos 
rois, à nos chefs, et à nos pères, parce que nous avons péché contre toi. (9) Auprès du 
Seigneur, notre Dieu, la miséricorde et le pardon, car nous avons été rebelles envers lui. (10) 
Nous n'avons pas écouté la voix de l'Éternel, notre Dieu, pour suivre ses lois qu'il avait 
mises devant nous par ses serviteurs, les prophètes.” 

• La “confusion de face”  désigne la honte que ressentent les coupables devant un Tribunal 
saint. Peu importe que les exilés soient “près” ou “loin” de Jérusalem : ce n’est pas un 
problème de kilométrage.  

- Une belle cheminée sans flammes ne réchauffe ni ceux qui sont proches, ni ceux qui sont au loin. 
- Daniel et ses amis à Babylone étaient plus proches de l’Eternel que la plupart des circoncis restés à 
Jérusalem. 
 

• Etre “infidèle” au Dieu de l’Alliance, c’est commettre adultère avec les esprits de 
convoitise qui dominent le monde. 

• Les coupables ne peuvent pas invoquer l’ignorance, car la Vérité a été exposée “devant 
eux” par des messagers confirmés. 

Jn. 12:47-48 “(47) Si quelqu'un entend mes paroles et ne les garde point, ce n'est pas moi qui le juge ; 
car je suis venu non pour juger le monde, mais pour sauver le monde. (48) Celui qui me rejette et qui ne 
reçoit pas mes paroles a son juge ; la parole que j'ai annoncée, c'est elle qui le jugera au dernier jour.” 
 

•  “Ne pas avoir écouté les prophètes” confirmés d’Israël qui sont “la Voix de Dieu” est 
d’autant plus scandaleux que ces prophètes ont annoncé la “miséricorde et le pardon” offert 
par Celui qui a attendu vainement le retour de fils en rébellion. 

Ps. 25:11 (de David) “C'est à cause de ton Nom, ô Éternel ! que tu pardonneras mon iniquité, car elle est 
grande.” 
Jn. 1:11 “La Lumière est venue chez les siens, et les siens ne l'ont point reçue.” 
 

c3) La voix des prophètes de jugement n’a pas été écoutée (Dan. 9:11-14) : 
  Le texte : 
Dan. 9:11-14 “(11) Tout Israël a transgressé ta Loi, et s'est détourné pour ne pas écouter ta voix. Alors se 

sont répandues sur nous les malédictions et les imprécations qui sont écrites dans la Loi de Moïse, serviteur de 
Dieu, parce que nous avons péché contre Dieu. (12) Il a accompli les paroles qu'il avait prononcées contre nous 
et contre nos chefs qui nous ont gouvernés, il a fait venir sur nous une grande calamité, et il n'en est jamais 
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arrivé sous le ciel entier une semblable à celle qui est arrivée à Jérusalem. (13) Comme cela est écrit dans la 
Loi de Moïse, toute cette calamité est venue sur nous ; et nous n'avons pas imploré l'Éternel, notre Dieu, nous 
ne nous sommes pas détournés de nos iniquités, nous n'avons pas été attentifs à ta vérité. (14) L'Éternel a veillé 
sur cette calamité, et l'a fait venir sur nous ; car l'Éternel, notre Dieu, est juste dans toutes les choses qu'il a 
faites, mais nous n'avons pas écouté sa voix.” 

•  Dans l’AT, l’esclave qui refusait la liberté offerte, voyait son oreille percée par un 
poinçon sur un poteau de bois. Il restait alors esclave à vie. C’était comme s’il devenait 
définitivement sourd à toute Voix des Jubilés à venir (Ex 21:5-6, Deut. 15:16-17). Il était 
marqué du sceau du maître de son choix. C’est ce qui arrive à ceux qui ne veulent pas 
entendre la Voix les exhortant à “sortir de Babylone”. 

 
• Même le châtiment n’a servi à rien ! Les malades ont rejeté le Baume : “Ils n’ont pas 

imploré l’Éternel” (litt. : “caressé son visage”), ils se sont encore moins “détournés de leurs 
iniquités”, et, pire encore, ils “n’ont pas été attentifs à la Vérité”, à la Pensée révélée de Dieu 
: ils étaient occupés ailleurs. 

Jér. 5:3 “Éternel, tes yeux n'aperçoivent-ils pas la vérité ? Tu les frappes, et ils ne sentent rien ; tu les 
consumes, et ils ne veulent pas recevoir instruction ; ils prennent un visage plus dur que le roc, ils 
refusent de se convertir.” 
Os. 7:10 “L'orgueil d'Israël témoigne contre lui ; ils ne reviennent pas à l'Éternel, leur Dieu, et ils ne le 
cherchent pas, malgré tout cela.” 

S’il n’y a pas le désir réel de revenir en l’Éternel, la prière n’est que superstition intéressée. 
 

•  Si l’Eternel veille soigneusement à exécuter ses jugements contre les traîtres, il veillera 
pareillement sur ceux qui sont attentifs. 

Jér. 31:28 “Et comme j'ai veillé sur eux pour arracher, abattre, détruire, ruiner et faire du mal, ainsi je 
veillerai sur eux pour bâtir et pour planter, dit l'Éternel.” 
Jér. 44:27 “Voici, je veillerai sur eux pour faire du mal et non du bien ; et tous les hommes de Juda qui 
sont dans le pays d'Égypte seront consumés par l'épée et par la famine, jusqu'à ce qu'ils soient anéantis.” 
 

•  Daniel reconnaît qu’en tous ces jugements, “Dieu est juste”. 
Les infidèles considèrent que Dieu est trop dur, mais les saints reconnaissent qu’il est juste. 

Néh. 9:33 “Tu as été juste dans tout ce qui nous est arrivé, car tu t'es montré fidèle, et nous avons fait le 
mal.” 
Ps. 51:4 “J'ai péché contre toi seul, et j'ai fait ce qui est mal à tes yeux, en sorte que tu seras juste dans 
ta sentence, sans reproche dans ton jugement.” 
Lam. 3:39-42 “(39) Pourquoi l'homme vivant se plaindrait-il ? Que chacun se plaigne de ses propres 
péchés. (40) Recherchons nos voies et sondons, et retournons à l'Éternel ; (41) élevons nos cœurs et nos 
mains vers Dieu qui est au ciel : (42) nous avons péché, nous avons été rebelles ! Tu n'as point 
pardonné!” 
 

•  Le réquisitoire de Daniel contre son propre peuple est implacable. “Les malédictions et 
les imprécations qui sont écrites dans la Loi de Moïse” avaient averti, mais, le temps 
passant, cette Voix avait été méprisée ou prise à la légère. 

Il faut lire les textes redoutables de Lév. 26:14-39, Deut. 27:15-26, etc. L’Éternel “ a accompli” ce qu’il 
avait annoncé. 

Il n’est pas étonnant que Jésus ait pleuré devant Jérusalem qui allait à nouveau s’enfoncer 
dans des ténèbres encore plus épaisses.  
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Lam. 1:12 (paroles de Jérusalem personnifiée) “Je m'adresse à vous, à vous tous qui passez ici ! 
Regardez et voyez s'il est une douleur pareille à ma douleur, à celle dont j'ai été frappée ! L'Éternel m'a 
affligée au jour de son ardente colère.” 
 

•  Daniel a pu dire : “Il a fait venir sur nous une grande calamité, et il n'en est jamais arrivé 
sous le ciel entier une semblable à celle qui est arrivée à Jérusalem.” C’était pire que le 
jugement qui avait frappé Sodome. 

Mt. 11:20-22 “(21) Alors Jésus se mit à faire des reproches aux villes dans lesquelles avaient eu lieu la 
plupart de ses miracles, parce qu'elles ne s'étaient pas repenties. (21) Malheur à toi, Chorazin ! Malheur 
à toi, Bethsaïda ! car, si les miracles qui ont été faits au milieu de vous avaient été faits dans Tyr et dans 
Sidon, il y a longtemps qu'elles se seraient repenties, en prenant le sac et la cendre. (22) C'est pourquoi 
je vous le dis : au jour du jugement, Tyr et Sidon seront traitées moins rigoureusement que vous.” 

Jésus prophétisera à ses contemporains la même calamité à court terme que celle annoncée 
par Daniel :  

Mt. 24:21-22 “(21) Car alors, la détresse sera si grande qu'il n'y en a point eu de pareille depuis le 
commencement du monde jusqu'à présent, et qu'il n'y en aura jamais. (22) Et, si ces jours n'étaient 
abrégés, personne ne serait sauvé ; mais, à cause des élus, ces jours seront abrégés.” 

Le christianisme sera jugé selon les mêmes critères : mais alors l’exil ne sera pas localisé sur 
la terre, loin de Jérusalem, mais dans une séparation définitive d’avec la Vie. 

 
d) La requête (Dan. 9:15-20) : 
Deux requêtes aux termes similaires vont se succéder. 

 d1) Première formulation de la supplication (Dan. 9:15-17) : 
d2) Seconde formulation de la supplication (Dan. 9:18-19)  
d3) Un épilogue (Dan. 9:20) 

 
d1) Première formulation de la supplication (Dan. 9:15-17) : 
  Le texte : 
Dan. 9:15-27“(15) Et maintenant, Seigneur, notre Dieu, toi qui as fait sortir ton peuple du 

pays d'Égypte par ta main puissante, et qui t'es fait un Nom comme il l'est aujourd'hui, nous 
avons péché, nous avons commis l'iniquité. (16) Seigneur, selon ta grande miséricorde, que 
ta colère et ta fureur se détournent de ta ville de Jérusalem, de ta montagne sainte ; car, à 
cause de nos péchés et des iniquités de nos pères, Jérusalem et ton peuple sont en opprobre à 
tous ceux qui nous entourent. (17)Maintenant donc, ô notre Dieu, écoute la prière et les 
supplications de ton serviteur, et, pour l'amour du Seigneur, fais briller ta face sur ton 
sanctuaire dévasté !” 

• Daniel n’invoque aucune circonstance atténuante : “nous avons péché et commis 
l’iniquité” (Dan. 9:15). 
 
•   Ce Dieu est “notre Dieu”, le Dieu tout-puissant  d’un peuple qu’il a déjà délivré de la 
fosse en Égypte (Dan. 9:15) ; Daniel fait allusion à une Alliance inconditionnelle offerte à 
Abraham. 

Jér.32:21 “Tu as fait sortir du pays d'Égypte ton peuple d'Israël, avec des miracles et des prodiges, à 
main forte et à bras étendu, et avec une grande terreur.” 
Jér. 23:7-8 “(7) C'est pourquoi voici, les jours viennent, dit l'Éternel, où l'on ne dira plus : L'Éternel est 
vivant, lui qui a fait monter du pays d'Égypte les enfants d'Israël ! (8) Mais on dira : L'Éternel est vivant, 
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lui qui a fait monter et qui a ramené la postérité de la maison d'Israël du pays du septentrion et de tous 
les pays où je les avais chassés ! Et ils habiteront dans leur pays.” 
 

•  Ce Dieu s’est fait connaître par “sa grande miséricorde”, or ce Dieu est toujours le 
même (Dan. 9:16). 
•  Jérusalem et le peuple sont “en opprobre” devant tous, certes à juste titre, mais cette 
ville est “la montagne sainte de Dieu” (Dan. 9:16). Daniel suggère ainsi que la gloire de 
Dieu risque d’être ternie aux yeux des ennemis de Dieu, s’il ne peut conduire un peuple 
sain et sauf jusqu’au but promis, alors que c’est lui qui a choisi ce peuple. 
•  C’est un vrai “serviteur” qui intercède (Dan. 9:17) ; or Dieu a déjà écouté Moïse. 
•  C’est le sanctuaire de Dieu qui est dévasté, d’où une première requête : “Pour l’amour 
d’Adonaï, fais briller ta face” sur un tel lieu, et donc sur le peuple qui l’entourera (Dan. 
9:17). 

Nb. 6:23-25 “(23) Parle à Aaron et à ses fils, et dis : Vous bénirez ainsi les enfants d'Israël, vous leur 
direz : (24) Que l'Éternel te bénisse, et qu'il te garde !  (25) Que l'Éternel tourne sa face vers toi, et qu'il 
te donne la paix !” 
Mal. 4:2-3’“(2) Mais pour vous qui craignez mon Nom, se lèvera le soleil de la justice, et la guérison 
sera sous ses ailes ; vous sortirez, et vous sauterez comme les veaux d'une étable, (3) et vous foulerez les 
méchants, car ils seront comme de la cendre sous la plante de vos pieds, au jour que je prépare, dit 
l'Éternel des armées.” 

 
d2) Seconde formulation de la supplication (Dan. 9:18-19) : 
  Le texte : 
Dan. 9:18-19“(18) Mon Dieu, prête l'oreille et écoute ! Ouvre les yeux et regarde nos 

ruines, regarde la ville sur laquelle ton Nom est invoqué ! Car ce n'est pas à cause de notre 
justice que nous te présentons nos supplications, c'est à cause de tes grandes compassions. 
(19) Seigneur, écoute ! Seigneur, pardonne ! Seigneur, sois attentif ! Agis et ne tarde pas, 
par amour pour toi, ô mon Dieu ! Car ton Nom est invoqué sur ta ville et sur ton peuple.” 

 • Daniel n’invoque aucune vertu propre au peuple, aucune  “justice” propre, pas même la 
sienne propre (Dan. 9:18, id. v. 15). 

Ps. 32:5 “Je t'ai fait connaître mon péché, je n'ai pas caché mon iniquité ; j'ai dit : J'avouerai mes 
transgressions à l'Éternel ! Et tu as effacé la peine de mon péché.”  

• Daniel met à nouveau en avant les “grandes compassions” de Dieu : elles sont un 
Attribut de Dieu, au même titre que sa Justice sans concession (Dan. 9:18, id. v. 16). 
• C’est “la ville où le Nom est invoqué” qui préoccupe Daniel : il n’y a pas d’autre point 
de contact entre Dieu et l’humanité créée par Dieu, or cette ville “en ruine” ne peut plus 
assurer sa fonction de Temple (Dan. 9:18, id. la “montagne sainte” évoquée au v. 16). 
• D’où une seconde requête (“pardonne” et “sois attentif” et “agis” et “ne tarde pas”), 
avec reprise d’un argument déjà utilisé dans la première requête : c’est l’honneur de Dieu 
qui est en cause, car le Sceau de “son Nom” a été gravé sur cette ville (“ta” ville) et sur ce 
peuple (“ton” peuple) (Dan. 9:19). 
• L’accumulation de 4 verbes illustre la ferveur et l’intensité des sentiments de Daniel. 

Es. 48:9-11 “(8) Tu n'en as rien appris, tu n'en as rien su, et jadis ton oreille n'en a point été frappée : 
car je savais que tu serais infidèle, et que dès ta naissance tu fus appelé rebelle. (9) A cause de mon 
Nom, je suspends ma colère ; à cause de ma gloire, je me contiens envers toi, pour ne pas t'exterminer. 
(10) Je t'ai mis au creuset, mais non pour retirer de l'argent ; je t'ai éprouvé dans la fournaise de 
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l'adversité. (11) C'est pour l'amour de moi, pour l'amour de moi, que je veux agir ; car comment mon 
Nom serait-il profané ? Je ne donnerai pas ma gloire à un autre.” 
Ez. 36:22-23 “(22) C'est pourquoi dis à la maison d'Israël : Ainsi parle le Seigneur, l'Éternel : Ce n'est 
pas à cause de vous que j'agis de la sorte, maison d'Israël ; c'est à cause de mon saint Nom, que vous 
avez profané parmi les nations où vous êtes allés. (23) Je sanctifierai mon grand Nom, qui a été profané 
parmi les nations, que vous avez profané au milieu d'elles. Et les nations sauront que je suis l'Éternel, dit 
le Seigneur, l'Éternel, quand je serai sanctifié par vous sous leurs yeux.” 
Jér. 14:21 “A cause de ton Nom, ne méprise pas, ne déshonore pas le trône de ta gloire ! N'oublie pas, 
ne romps pas ton alliance avec nous !” 

La prière de Daniel n’est pas un stratagème pour flatter la vanité d’une divinité païenne, 
mais la proclamation que l’ensemble de l’univers doit son existence aux perfections du Trône 
et des lois du Royaume, et que ces perfections s’imposent à Celui dont elles sont l’Essence. 

Ps. 80:8-14 “(8) Tu avais arraché de l'Égypte une vigne ; tu as chassé des nations, et tu l'as plantée. (9) 
Tu as fait place devant elle : elle a jeté des racines et rempli la terre ; (10) les montagnes étaient 
couvertes de son ombre, et ses rameaux étaient comme des cèdres de Dieu ; (11) elle étendait ses 
branches jusqu'à la mer, et ses rejetons jusqu'au fleuve. (12) Pourquoi as-tu rompu ses clôtures, en sorte 
que tous les passants la dépouillent ? (13) Le sanglier de la forêt la ronge, et les bêtes des champs en font 
leur pâture. (14) Dieu des armées, reviens donc ! Regarde du haut des cieux, et vois ! Considère cette 
vigne !” 
Ps. 143:1 “Psaume de David. Éternel, écoute ma prière, prête l'oreille à mes supplications ! Exauce-moi 
dans ta fidélité, dans ta justice !” 

 
d3) Un épilogue (Dan. 9:20) : 
  Le texte : 
Dan. 9:20 “(20) Je parlais encore, je priais, je confessais mon péché et le péché de mon 

peuple d'Israël, et je présentais mes supplications à l'Éternel, mon Dieu, en faveur de la 
sainte montagne de mon Dieu …” 

• Ce verset 20 n’est qu’un épilogue qui marque la fin d’un enfantement douloureux de 
l’âme de Daniel. C’est un condensé de sa démarche caractérisée par deux éléments : une 
repentance personnelle et corporative, et une requête en faveur de “la sainte Montagne 
du Dieu” qu’il sert et dont il fait partie. 
• Daniel est plus préoccupé par le rétablissement de la sainteté devant l’Eternel, que par  un 
simple retour physique d’exil, ou que par toute autre bénédiction temporelle. 

Jér. 36:7 (Tentative d’intervention de Jérémie, la 4e année de Jojakim) “Peut-être l'Éternel écoutera-t-il 
leurs supplications, et reviendront- ils chacun de leur mauvaise voie ; car grande est la colère, la fureur 
dont l'Éternel a menacé ce peuple.” 

Dieu a écouté cette prière et a voulu qu’elle soit rapportée ! 
La requête de Daniel est exemplaire ! C’est celle d’un sacrificateur qui approuve 
les décisions d’un Dieu qu’il reconnaît comme étant juste, qui ne considère pas ses 
propres qualités pour se considérer moins mauvais que les autres, mais qui aime le 
Corps de Christ comme le Dieu Rédempteur aime les hommes. 

Il n’est pas étonnant que Gabriel lui dise après cela : “Tu es un bien aimé” (Dan. 9:23). 
 

e) L’intervention de Gabriel (Dan. 9:21)  
Le Texte 
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Dan. 9:21“Je parlais encore dans ma prière, quand l'homme, Gabriel, que j'avais vu 
précédemment dans une vision, s'approcha de moi d'un vol rapide, au moment de l'offrande 
du soir.” 

• La prière de Daniel a peut-être été plus longue que celle rapportée après coup dans ce 
chapitre. Quoi qu’il en soit, l’énergie de Daniel était encore entièrement mobilisée par l’Esprit 
d’intercession (“Je parlais encore”). 

 
• C’est au “moment de l'offrande du soir” (cf. 2 R. 16:15, Esd. 9:4-5, Ps. 141:2), à la 9e heure 

(entre 15 h et 16 h) que Daniel est au bénéfice d’une seconde expérience spectaculaire, 
exceptionnelle. 

C’était l’heure des sacrifices de fin de journée dans le temple de Jérusalem, du temps où il 
était encore en fonction. C’est de même en début et en fin de cycle que les manifestations 
sensibles célestes sont les plus puissantes.  

1 R. 18:36 (lors du jugement des prêtres de Baal sur le Mont Carmel) “Au moment de la présentation 
de l'offrande, Élie, le prophète, s'avança et dit : Éternel, Dieu d'Abraham, d'Isaac et d'Israël ! que l'on 
sache aujourd'hui que tu es Dieu en Israël, que je suis ton serviteur, et que j'ai fait toutes ces choses par 
ta parole !” 

 
• Daniel a reconnu cet ange qu’il avait déjà vu, et qui lui avait expliqué la vision “du Bélier 

et du Bouc” (Dan. 8:16-17). C’est un ange réel qui se manifeste, ce n’est pas une vision (et encore 
moins un songe). Cette fois-ci, Daniel n’est pas terrassé par la crainte.  

Dan. 8:16-17 “(16) Et j'entendis la voix d'un Homme au milieu de l'Ulaï ; il cria et dit : Gabriel, 
explique-lui la vision. (17) Il vint alors près du lieu où j'étais ; et à son approche, je fus effrayé, et je 
tombai sur ma face. Il me dit : Sois attentif, fils de l'homme, car la vision concerne un temps qui sera la 
fin.” 
Héb. 1:14 “(Les anges) ne sont-ils pas tous des esprits au service de Dieu, envoyés pour exercer un 
ministère en faveur de ceux qui doivent hériter du salut ?” 
Ps. 104:4 “L’Eternel fait des vents (ou : “esprits”) ses messagers, des flammes de feu ses serviteurs.” 

La Bible ne décrit guère l’apparence des anges : ce qui importe c’est le contenu du message 
et l’identité de Celui qui l’envoie. 

La mention d’un “vol rapide” ne signifie pas que les anges ont des ailes (ils n’en ont aucun besoin). 
Quand des “ailes” sont mentionnées (cf. Es. 6:2, Ez. 1:6, Ap. 14:6) les êtres qui en sont pourvus sont des 
images allégoriques (c’est pourquoi le nombre d’ailes peut varier selon la pensée à transmettre au 
lecteur). 

 
• Il est donné à Daniel de voir les instants de “l’arrivée” de cet Être. Cela lui permet de voir 

et de ressentir la rapidité et l’empressement de ce messager à venir vers lui. 
Es. 30:19 “Oui, peuple de Sion, habitant de Jérusalem, tu ne pleureras plus ! Il te fera grâce, quand tu 
crieras ; dès qu'il aura entendu, il t'exaucera.” 
Es. 65:23-24 “(23) Ils ne travailleront pas en vain, et ils n'auront pas des enfants pour les voir périr ; car 
ils formeront une race bénie de l'Éternel, et leurs enfants seront avec eux. (24) Avant qu'ils 
m'invoquent, je répondrai ; avant qu'ils aient cessé de parler, j'exaucerai.” 

Si le messager ne perd pas une seconde pour annoncer des évènements futurs, à plus forte 
raison Dieu ne perdra-t-il pas une seconde pour accomplir ce qui est ainsi annoncé. 

Cet ange partage les sentiments de l’Éternel pour le peuple de l’Éternel. 
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• “Gabriel” (héb.  ְגַּ  לאֵירִב) est un “ange” (= messager) de Dieu, dont le nom (= “Dieu est ma force”) 
est en rapport avec sa mission auprès du peuple de Dieu. Le titre “archange” ne lui est jamais 
attribué dans les Écritures. 

Dans le NT, “Gabriel” apparaîtra soudainement à la fin du cycle de la théocratie juive pour 
annoncer la venue de l’Esprit d’Elie incarné en Jean-Baptiste, et pour annoncer la venue de 
l’Esprit de Dieu dans le Messie Jésus de Nazareth : 

Lc. 1:19 “L'ange répondit à Zacharie : Je suis Gabriel, je me tiens devant Dieu ; j'ai été envoyé pour te 
parler, et pour t'annoncer cette bonne nouvelle.” 
Lc. 1:26-27 “(26) Au sixième mois, l'ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de Galilée, 
appelée Nazareth, (27) auprès d'une vierge fiancée à un homme de la maison de David, nommé Joseph. 
Le nom de la vierge était Marie.” 
 

• Les premiers commentaires de “Gabriel” seront examinés ci-après avec l’examen de la 
prophétie des “70 semaines”. 

Daniel va apprendre qu’outre les 70 ans sur le point de s’achever, les enfants d’Abraham, le 
peuple de Daniel, vont devoir encore attendre “70 semaines” (ou “septaines”, ou “heptades”) 
avant l’accomplissement de la Promesse messianique. 

 
3) La prophétie des 70 semaines (Dan. 9:22-27) 

 
          Sommaire 
a) Observations préalables 
b) Les paroles introductives de Gabriel (Dan. 9:22-23) 
c) Examen de la prophétie des 70 semaines (Dan. 9:24-27) 

 
a) Observations préalables : 

a1) Circonstances de la prophétie 
a2) Jugement collectif et jugement individuel  
a3) Dates et durées dans la prophétie des “70 semaines”  
a4) Des repères chronologiques  
 

a1) Circonstances de la prophétie : 
C’est la lecture des Écritures, plus précisément les passages annonçant que l’exil devait 

durer 70 ans (et approchait donc de sa fin), qui a provoqué un tumulte dans l’âme de Daniel et l’a 
poussé à intercéder dans une prière de repentance en faveur de son peuple et de lui-même. 

C’est l’intercession de Daniel qui déclenche l’intervention de Gabriel et son message 
prophétique. 

  
a2) Jugement collectif et jugement individuel : 
La prophétie concerne Israël uniquement, plus précisément la théocratie juive considérée 

collectivement.  
Mais, au delà du constat d’une déchéance généralisée et croissante, et d’un jugement 

collectif du peuple se réclamant d’Abraham, le Livre de Daniel (comme toute la Bible) montre 
que le regard de Dieu se pose toujours avec bienveillance sur ceux qu’il appelle ses bien-
aimés.  

• L’exemple même de Daniel montre qu’il n’y a pas que de l’ivraie dans le champ, ni que des vierges 
folles dans l’assemblée : il y a aussi du blé et des vierges sages.  
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• L’Apocalypse montre de même que si l’église issue des Nations prend dans son ensemble la marque de 
la Bête, il y a aussi des vainqueurs individuels. 

Ez. 18:20 “L'âme qui pèche, c'est celle qui mourra. Le fils ne portera pas l'iniquité de son père, et le 
père ne portera pas l'iniquité de son fils. La justice du juste sera sur lui, et la méchanceté du méchant 
sera sur lui.” 
 

a3) Dates et durées dans la prophétie des “70 semaines” : 
Rappelons que ni Jean-Baptiste, ni Jésus, ni les apôtres, ni les anges n’ont utilisé les 

durées mentionnées dans cette prophétie de Daniel, pour démontrer la messianité de Jésus à 
leurs contemporains.  

C’est après-coup (en particulier à partir du 19e siècle) que des commentateurs chrétiens ont cru 
déceler un calendrier précis dans les 4  versets de Dan. 9:24 à 27. 

• Quand Jésus dit (Mc. 1:15) : “Le temps est accompli, et le royaume de Dieu est proche. Repentez-
vous, et croyez à la bonne nouvelle.”, et même si la formule est une (vague) allusion aux temps 
messianiques annoncés par Daniel (et par d’autres), il n’y a là aucune datation précise résultant d’un 
calcul chronologique. Jésus-Christ avait-il fait le bon calcul, et aurait-il gardé pour lui sa démonstration, 
même après sa résurrection, sans la communiquer aux apôtres ? 

• En Mt. 24:15, dans son long discours final sur les temps du jugement, Jésus fait certes allusion à 
“l’abomination de la désolation” annoncée par Daniel (Dan. 9:26), mais ce n’est pas le résultat d’un 
calcul. Ce sont les évènements (et non des calculs humains) qui seront le commentaire a posteriori de la 
prophétie. Les docteurs de la Loi savaient où devait naître le Messie (Mt. 2:5), mais ils ne savaient pas 
quand. Et les disciples ont demandé, à l’annonce de la ruine de Jérusalem : “quand cela arrivera-t-il ?” 
(Mt. 24:3). 

• Paul utilise lui aussi la formule “les temps accomplis” (Gal. 4:4, “Lorsque les temps ont été 
accomplis, Dieu a envoyé son Fils, né d'une femme, né sous la Loi …”). Mais cette allusion après coup 
n’invite pas à une vérification arithmétique (contrairement à ce que Daniel a pu faire en lisant en Jérémie 
que l’exil de 70 ans allait s’achever). 

 
a4) Des repères chronologiques : 
Les dates ci-après sont celles d’évènements qui peuvent éclairer les commentaires de la 

prophétie des “70 semaines”.  
Ces dates sont présentées de façon à faire apparaître les 4 parties du songe de la “Statue” 

(Dan. 2) : 
• La “tête de la Statue” : 

- 604 > Au temps du Babylonien Nébucadnetsar (la tête d’or, le lion ailé), Daniel, encore jeune, est 
déporté à Babylone. 
- 603 > Le songe de la Statue des Nations est décrypté par Daniel pour Nébucadnetsar 
- 556 > Vision des 4 grands Animaux sous Belschatsar. 
- 551 > Vision du Bélier et du Bouc sous Belschatsar. 
- 539 > Chute de Babylone devant les Mèdes et les Perses de Cyrus II le Grand (le torse d’agent, l’ours, 
le Bélier). 
 

• La “poitrine et les bras de la Statue” : 
-537 > Au temps du Perse Cyrus le Grand, Daniel, après avoir lu que la fin de l’exil était proche, et après 
une intense supplication, reçoit de la bouche de Gabriel la prophétie des “70 semaines”. 
- 536 > Cyrus autorise le retour des Juifs en Judée avec Zorobabel et la reconstruction du temple (Esd. 
1:1-11). Mais, du fait d’une forte opposition locale, les travaux cesseront (Esd. 4). Ils ne reprendront que 
15 ans plus tard, sous l’impulsion d’Aggée et de Zacharie, et avec la bienveillance de Darius 1er (- 520, 
Esd. 4:24). 
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- 535 > Prophétie du “conflit entre le roi du Nord et le roi du Sud”. 
- 516 > Le temple est achevé la 6e année de Darius 1er  Hystaspe (Esd. 6:15). 
- 457 > Artaxerxès 1er Longuemain accorde un début d’autonomie à la théocratie de Jérusalem (Esd. 7).  
- 445 > Artaxerxès 1er Longuemain  autorise Néhémie à aller reconstruire la ville (Néh. 2:5). Malgré une 
forte opposition, les murailles sont rapidement relevées (Néh. 6:15).  
 

• Le “ventre et les cuisses de la Statue” : 
- 333 > Victoire d’Alexandre le Grand (le ventre d’airain, le léopard ailé, le Bouc) sur le Perse Darius 
III. 
- 323 > Mort d’Alexandre le Grand. 
- 301 > Les deux “cuisses” : Ptolémée Soter 1er au Sud, et Séleucus Nicator 1er au Nord. 
 

• Les “jambes de fer et les pieds de fer et d’argile de la Statue” : 
- 175 à - 164 > Règne d’Antiochus IV Épiphane. En Judée, l’esprit qui anime toute la Statue et les 4 
Animaux arrive à maturité et la “petite corne” de l’apostasie grandit en plénitude  au sein de la 
théocratie juive, avec des chefs impies tels que Jason, Ménélas, Jean Hyrcan (qui judaïse l’Idumée en -
106), Aristobule 1er, Alexandre Jannée (-103 à -76), etc. (ce sont les “pieds de fer et d’argile” de la 
Statue, la “petite corne” issue du 4e Animal terrifiant et la “petite corne” issue du Bouc). 
- 164 > Re-consécration du temple (célébrée depuis par la fête de Hanoucca) par Judas Macchabée. 
- 104 à - 76 > Rivalité entre Aristobule 1er et Alexandre Jannée. 
- à partir de - 67 > Guerre civile entre sadducéens et pharisiens, interventions de Rome, ascension de 
l’Iduméen Antipater, le père d’Hérode le Grand.  
- 6 et - 5 > Les messages de Gabriel. Naissances de Jean-Baptiste et de Jésus. 
+ 27 > Jésus est baptisé d’eau et oint. 
+ 30 > Mise à mort de l’Agneau, résurrection. Effusion de l’Esprit de Christ sur 120 disciples. 
+ 56 > Paul proclame la fin de l’offre du Royaume à la théocratie juive (Act. 13:46).  
+ 70  > Chute de Jérusalem et destruction du temple. La “petite corne” condamnée à Golgotha sombre 
dans la poussière de l’empire romain. De même, la Grande Prostituée babylonienne de l’Apocalypse 
(l’église apostate du christianisme) sera finalement piétinée par la Bête qu’elle aura longtemps 
chevauchée. 
 

b) Les paroles introductives de Gabriel (Dan. 9:22-23) : 
Le texte : 
Dan. 9:22-23 “(22) (Gabriel)  m'instruisit, et s'entretint avec moi. Il me dit : Daniel, je suis 

venu maintenant pour ouvrir ton intelligence. (23) Lorsque tu as commencé à prier, la parole 
est sortie, et je viens pour te l'annoncer ; car tu es un bien-aimé. Sois  attentif à la parole, et 
comprends la vision !” 

• La prière inspirée par l’Esprit de Christ en Daniel est tellement en harmonie avec le cœur 
de l’Éternel, et d’une telle importance, qu’un messager céleste se manifeste immédiatement 
devant Daniel !  

 
• Cette manifestation est accompagnée d’un message, qui, du fait de sa Source, mérite une 

attention respectueuse. Daniel ne perd pas de temps à décrire ce qu’il voit, ni ses états d’âme 
face à une telle manifestation céleste. Ce qui importe, c’est le message qui accompagne la 
vision. Daniel reconnaît le messager et sait donc Qui l’a envoyé vers lui. 

Considérer ce message (et les messages précédents) avec légèreté, serait donc offenser Dieu.  
Ce message est en continuité avec les messages précédents, il les met en perspective et les 

éclaire à la lumière du dessein éternel de Dieu en faveur des hommes : 
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Eph. 1:9-10 “(9) Dieu nous fait connaître le mystère de sa volonté, (selon le bienveillant dessein qu'il 
avait formé en lui-même, (10) pour le mettre à exécution lorsque les temps seraient accomplis), de réunir 
toutes choses en Christ, celles qui sont dans les cieux (la sphère de l’Esprit) et celles qui sont sur la terre 
(la sphère de l’homme naturel).” 
 

• “Ouvrir l‘intelligence”, c’est permettre aux facultés de l’âme de Daniel de mieux 
comprendre l’histoire qui se déroule devant ses yeux et devant les yeux du monde. Mais si ce 
messager n’était pas venu, “l’intelligence” de Daniel (et la nôtre) serait restée “fermée”.  

Daniel a certes déjà reçu une connaissance des grands traits de l’histoire à venir de son 
peuple, mais il en ignore le sens. L’homme naturel comprend beaucoup de choses dès lors 
qu’il peut répéter des expériences, observer avec ses sens, mesurer, raisonner, mais il est 
profondément aveugle aux réalités bien plus fondamentales du monde spirituel et du monde 
divin.  

 
• La “parole est sortie” d’une bouche, celle de l’Intelligence absolue, à laquelle rien n’est 

impossible. Cette “parole” est un trésor. 
 
• Daniel, qui vient de s’identifier à Israël dans sa prière de repentance, se voit adresser, dès 

l’introduction du discours, les mots les plus précieux qu’un homme puisse entendre de son 
vivant : “Tu es un bien-aimé de Dieu”. C’est l’assurance qu’aucun nuage ne se dresse entre 
lui et Dieu. L’apôtre Jean a su lui aussi qu’il était un “bien-aimé de Jésus” (Jn. 13:23, 20:2, 
21:7,20) et il aimait se désigner par cet attribut. Tout vrai fils ou fille de Dieu sait qu’il est “un 
bien-aimé” : c’est le baptême de l’Esprit et l’onction de l’Esprit qui le leur font savoir (sinon il 
y aurait un risque d’autosuggestion). 

1 Jn. 3:2 “Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous serons n'a pas encore 
été manifesté ; mais nous savons que, lorsque cela sera manifesté, nous serons semblables à lui, parce 
que nous le verrons tel qu'il est.” 

C’est parce que Daniel a été attentif aux Ecritures et aux révélations précédemment reçues, 
qu’il a eu “l’intelligence ouverte”, qu’il a prié selon le cœur de Dieu, et que le Saint-Esprit 
(sous la forme de Gabriel) est venu l’enseigner. 

Jn. 16:13 “Quand le Consolateur (ou : le Soutien) sera venu, l'Esprit de Vérité, il vous conduira dans 
toute la Vérité ; car il ne parlera pas de lui-même, mais il dira tout ce qu'il aura entendu, et il vous 
annoncera les choses à venir.” 

L’injonction : “sois attentif, comprends !” s’adresse à Daniel, mais aussi à tout lecteur de 
ce message. Une bénédiction est donc promise à ceux qui sondent cette révélation. 

• Si le Père n’a pas voulu donner à Jésus la date du rétablissement de toutes choses, il a 
encore moins communiqué à Daniel et à Israël la date de son premier avènement. 

Par contre, il a toujours donné des signes précurseurs, et il le fait encore. 
Les prophéties de Daniel énumèrent des signes qui jalonneront les siècles de l’histoire 

d’Israël. 
La prophétie de Jérémie sur un exil de 70 ans n’annonçait qu’un signe (combien bouleversant 

pour les croyants qui l’ont vu de leurs yeux), mais ne donnait pas la date de la venue du Messie ! 
 
c) Examen de la prophétie des 70 semaines (Dan. 9:24-27) : 
Le texte peut être subdivisé en trois fragments : 

c1) L’objectif divin (Dan. 9:24) 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
106 
	

c2) Deux premières phases (7 septaines et 62 septaines) (Dan. 9:25) 
c3) Troisième et dernière phase (la 70e et dernière septaine) (Dan. 9:26-27) 

 
c1) L’objectif divin (Dan. 9:24) : 
Dan. 9:24 “(24) Soixante-dix semaines ont été fixées sur ton peuple et sur ta ville sainte, 

pour faire cesser les transgressions et mettre fin aux péchés, pour expier l'iniquité et 
amener la justice éternelle, pour sceller la vision et le prophète, et pour oindre le Saint des 
saints.  

Le cycle de la Rédemption d’Israël est symboliquement délimité (“fixé”) et subdivisé en 
“70” fragments, appelés “70 semaines” (ou mieux : “septaines”  ou “heptades”, héb. “sabu-im”, 
בֻשָׁ   .(םיעִ֨

• Quelques mois après que Daniel ait reçu la prophétie des “70 semaines”, Cyrus le Grand 
autorisera (en - 536) le retour des Juifs en Judée et la reconstruction du temple (Esd. 1:1-11). 

Esd. 1:1-7 “(1) La première année de Cyrus, roi de Perse, afin que s'accomplît la parole de l'Éternel 
prononcée par la bouche de Jérémie, l'Éternel réveilla l'esprit de Cyrus, roi de Perse, qui fit faire de vive 
voix et par écrit cette publication dans tout son royaume : (2) Ainsi parle Cyrus, roi des Perses : 
L'Éternel, le Dieu des cieux, m'a donné tous les royaumes de la terre, et il m'a commandé de lui bâtir une 
maison à Jérusalem en Juda. (3) Qui d'entre vous est de son peuple ? Que son Dieu soit avec lui, et qu'il 
monte à Jérusalem en Juda et bâtisse la maison de l'Éternel, le Dieu d'Israël ! C'est le Dieu qui est à 
Jérusalem. (4) Dans tout lieu où séjournent des restes du peuple de l'Éternel, les gens du lieu leur 
donneront de l'argent, de l'or, des effets, et du bétail, avec des offrandes volontaires pour la maison de 
Dieu qui est à Jérusalem. (5) Les chefs de famille de Juda et de Benjamin, les sacrificateurs et les Lévites, 
tous ceux dont Dieu réveilla l'esprit, se levèrent pour aller bâtir la maison de l'Éternel à Jérusalem. (6) 
Tous leurs alentours leur donnèrent des objets d'argent, de l'or, des effets, du bétail, et des choses 
précieuses, outre toutes les offrandes volontaires. (4) Le roi Cyrus rendit les ustensiles de la maison de 
l'Éternel, que Nebucadnetsar avait emportés de Jérusalem et placés dans la maison de son dieu.” 
 

• Dans la symbolique biblique, le nombre “7” représente toujours la durée d’un cycle (avec 
progression vers un but) concernant une collectivité ou un individu. Ce cycle peut couvrir 
plusieurs jours (par exemple une semaine) ou plusieurs siècles (par exemple : le cycle de Noé, le cycle 
d’Abraham, le cycle d’Israël au désert, le cycle de la théocratie juive, le cycle du christianisme). 

Les “70 ans” annoncés en -605 (la 1ère année de Nébucadnetsar) par Jérémie pour la durée de 
l’exil (Jér. 25:11), auront été la durée réelle d’un mini-cycle d’épreuves et de jugement, un 
cycle vécu dans sa totalité par Daniel, et s’achevant prophétiquement par une délivrance (avec 
l’édit de Cyrus en - 536). 

 
• Ici, les “70 semaines” représentent la durée totale encore assignée au jugement non achevé 

de la théocratie juive, jugement qui ne s’achèvera qu’aux temps messianiques. 
Depuis la chute de Jérusalem (la 4e année de Jojakim, la 1ère année de Nébucadnetsar,  en - 605), Israël 
n’a plus jamais recouvré sa pleine fonction théocratique. Elle n’a été restaurée, avec gloire, que dans la 
Chambre haute. L’édit de Cyrus en était une frêle préfiguration. 

En ce sens, les “70 ans” dont avait parlé Jérémie préfiguraient les “70 semaines” 
annoncées par Gabriel. 

 
• La durée réelle de ces “70 semaines” n’est pas divulguée ici par Gabriel. Celui-ci évite de 

préciser s’il s’agit de “septaines” de jours, ou de mois, ou d’années (cette dernière hypothèse 
semblant la plus probable à l’homme naturel), ou de semaines non calendaires.  
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- Ce serait un maquillage simpliste que celui consistant à traduire 7 ans par le mot “semaine”. Si l’Esprit 
emploie le mot “semaine” (ou plutôt “septaine”), c’est précisément parce que l’unité de temps, 
éventuellement sous-entendue, doit elle-même être considérée comme symbolique ! Dans tous les cas, 
l’information révélée ne peut donc être utilisée pour dresser un calendrier. Les prophètes bibliques ne 
reçoivent pas des horoscopes-devinettes. Jésus-Christ, le Prophète des prophètes, ne l’a jamais fait. 
- Les partisans de la théorie des “semaines d’années”, conduisent cependant leurs calculs divinatoires 
avec pour hypothèse que 1 septaine =360 jours x 7 ans = 2 520 jours. 

A ce stade de notre étude, ces “70 semaines” représentent donc une durée connue de Dieu, 
mais que Dieu ne révèle pas aux hommes (sauf à supposer que Dieu aurait permis aux Juifs de calculer 
la date de la venue du Messie, théorie que nous rejetons pour des raisons déjà exposées). 

 
• Six promesses sont énoncées par Gabriel : elles résument la portée des temps messianiques 

auxquels Daniel et ses compagnons de foi aspirent depuis toujours : 
- “faire cesser” (ou : “empêcher, faire obstacle”, héb. “kala”, לָכָּ א)	les transgressions (le terme 
est porteur d’une nuance de “rébellion offensante”, héb. “pesa”,  ֶּ֜עשַׁפ) ;  
- “mettre fin” (héb. “tamam”, מַתָּ ם)  aux péchés (à tout ce qui s’écarte des exigences de Dieu, héb. 
“chatta’th”,  ַת֙אטָּח) ;   
- “faire l’expiation, recouvrir” (héb. “kaphar”,	 כַ   l'iniquité (ou : “le forfait, la malice” : le  (רפֵּ֣
terme est porteur d’une nuance de perversité, héb. “awon”,  ָןוֹ֔ע) ; 

La racine du verbe traduit “couvrir”, est la même que pour le mot traduit “propitiatoire” qui désigne 
le couvercle d’or sur lequel était faite l’aspersion du sang dans le Saint des saints. 
1 Jn. 2:2 “Il est lui-même une victime expiatoire pour nos péchés, non seulement pour les nôtres, 
mais aussi pour ceux du monde entier.” 

- “amener, faire entrer, introduire” (héb. “bow”,  ִ֖איב) la justice (héb. “tsedeq”,  ֶ֣קדֶצ) 
laquelle est la conformité à la Nature du Royaume de Dieu et de son Roi. 

Ps. 78:35-37 “(35) Ils se souvenaient que Dieu était leur Rocher, que le Dieu Très Haut était leur 
libérateur. (36) Mais ils le trompaient de la bouche, et ils lui mentaient de la langue ; (37) leur cœur 
n'était pas ferme envers lui, et ils n'étaient pas fidèles à son Alliance.” 
Ps. 79:9 “Secours-nous, Dieu de notre salut, pour la gloire de ton Nom ! Délivre-nous, et pardonne 
nos péchés, à cause de ton Nom !” 
Es. 27:6-8 “(6) Dans les temps à venir, Jacob prendra racine, Israël poussera des fleurs et des 
rejetons, et il remplira le monde de ses fruits. (7) L'Éternel l'a-t-il frappé comme il a frappé ceux qui 
le frappaient ? L'a-t-il tué comme il a tué ceux qui le tuaient ? (8) C'est avec mesure que tu l'as 
châtié par l'exil, en l'emportant par le souffle impétueux du vent d'orient (les invasions).” 

Les 70 ans d’exil ont été un châtiment, mais non une rédemption : il faudra le sacrifice de 
l’Agneau pour que la souillure adamique disparaisse. 

- “sceller (ou : “mener à bonne fin, accomplir”, héb. “chatham”,  ָםתַח) la vision (héb. “chazovn”, 
נָ  ,”et le prophète (héb. “nabi (ןוֹז֣חָ   c’est-à-dire accomplir toutes les paroles des ,(איבִ֔
prophètes d’Israël.  
- “oindre” (héb. “mashach”,  ַׁמָ  חש) le “saint (héb. “qodesh”,  ֹ  des saints” : ce sera (שׁדֶק
l’apothéose, avec, dans la Chambre haute, la Dédicace d’un Nouveau Temple fait de 
pierres vivantes juives greffées en Jésus-Christ !  

Ex. 40:9 “Tu prendras l'Huile d'onction, tu en oindras le tabernacle et tout ce qu'il renferme, et tu 
le sanctifieras, avec tous ses ustensiles ; et il sera saint.” 
Ex. 40:34-35 “(34) Alors la Nuée couvrit la tente d'assignation, et la Gloire de l'Éternel remplit le 
tabernacle. (35) Moïse ne pouvait pas entrer dans la tente d'assignation, parce que la Nuée restait 
dessus, et que la Gloire de l'Éternel remplissait le tabernacle.” 
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1 R. 8:10-11 (lors de la consécration du temple de Salomon) “Au moment où les sacrificateurs 
sortirent du lieu saint, la Nuée remplit la maison de l'Éternel. (11) Les sacrificateurs ne purent pas y 
rester pour faire le service, à cause de la Nuée ; car la gloire de l'Éternel remplissait la maison de 
l'Éternel.” 
Mal. 2:1 “Voici, j'enverrai mon messager ; il préparera le chemin devant moi. Et soudain entrera 
dans son temple le Seigneur que vous cherchez ; et le messager de l'Alliance que vous désirez, voici, 
il vient, dit l'Éternel des armées.” 
Jn. 2:19,21 “(19) Jésus leur répondit : Détruisez ce temple, et en trois jours je le relèverai. - … - (21) 
… il parlait du temple de son corps.” 
Eph. 2:20-22 “(20) Vous avez été édifiés sur le fondement des apôtres et des prophètes, Jésus Christ 
lui-même étant la pierre angulaire. (21) En lui tout l'édifice, bien coordonné, s'élève pour être un 
temple saint dans le Seigneur. (22) En lui vous êtes aussi édifiés pour être une habitation de Dieu en 
Esprit.” 

Toutes ces promesses de l’ange sont des réponses à la prière brûlante que Daniel venait de 
faire monter vers l’Éternel (Dan. 9:1-23).  

 
c2) Deux premières phases (7 septaines et 62 septaines) (Dan. 9:25) : 
    Le texte : 
Dan. 9:25 “Sache-le donc, et comprends ! Depuis le moment où la parole a annoncé que 

Jérusalem sera rebâtie jusqu'à l'Oint, au Conducteur, il y a sept septaines et soixante-deux 
septaines, les places et les fossés seront rétablis, mais en des temps fâcheux.” 

 
• Gabriel invite Daniel (et tout lecteur) à “savoir” puis  à “comprendre”, à assimiler jusqu’à en 

imprégner son âme, le message qui lui est transmis par un messager céleste. 
 
• Gabriel informe Daniel que le cycle des “70 semaines” qu’il vient de mentionner au verset 

précédent se subdivise en 3 sous-cycles de durées inégales : 7 “semaines”, 62 “semaines”, 1 
“semaine”. Ces données numériques ne véhiculent pas des durées se mesurant précisément 
en années ou en mois, mais véhiculent par elles-mêmes un message spirituel : 

- Par la prééminence du chiffre “7”, l’ensemble de la période pointe vers un sabbat final. Par sa position 
et son caractère unique, la dernière semaine suggère d’emblée son caractère de Sabbat final : c’est celui 
qui accompagnera la venue du Messie, des temps apostoliques, du jugement d’Israël. 
- Les 7 premières semaines (ou “septaines”), du fait de leur nombre (celui d’un cycle), sont une 
miniature des “70 semaines” et constituent à elles seules “une semaine” dont le dernier “jour” aura lui 
aussi un caractère sabbatique : il sera marqué par l’édit de Cyrus, et par l’œuvre de Zorobabel, d’Esdras, 
de Néhémie (avec la reconstruction du temple puis des murailles, et avec un réveil spirituel du peuple, 
éphémère mais réel). Il est possible aujourd’hui (a postériori) de dater cette période (cf. ci-après). 
- Les “62 semaines” suivantes ne représentent qu’une longue période d’insignifiance spirituelle : ce 
sera la triste couleur dominante de tout le cycle, celui d’une apostasie presque généralisée (curieusement, 
le nombre “62” n’apparaît dans la Bible que dans ce seul verset). 
Les “70 semaines” peuvent être considérées comme ne formant qu’une journée unique, et les “62 
semaines” en constituent la plus grande portion, la longue période glauque, “ni jour ni nuit”, annoncée 
par Zacharie : 

Zac. 14:7 “Ce sera un jour unique, connu de l'Éternel, et qui ne sera ni jour ni nuit ; mais vers le 
soir (aux temps messianiques) la Lumière (Christ) paraîtra.” 

 
• L’évènement initial qui marquera le début du grand cycle des “70 semaines”, sera une 

“parole” (héb. “dabar”,  ָדָּ  רב), et “elle annoncera, elle sera émise”, avec un but précis : 
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“relever, restaurer, ramener” Jérusalem, c’est-à-dire non seulement une ville de pierres, mais 
surtout un peuple qui s’était éloigné de son Dieu et de sa mission. 

Trois évènements, connus des historiens et bibliquement datés, sont en concurrence pour 
identifier la “parole” annoncée par Gabriel : un édit de Cyrus (en - 536) et deux édits 
d’Artaxerxès 1er Longuemain (en - 457 et en - 445). 

α – La première date est celle du décret émis par le Perse Cyrus en - 536 (cf. Esd. 1). Il 
autorisait le retour des Juifs vers Jérusalem, ainsi que la reconstruction du temple. Mais 
il n’autorisait pas expressément celle de la ville et de ses murailles, et, de ce fait, cette 
date est souvent écartée pour définir le début des “70 semaines”. Cependant : 

- la volonté de relever politiquement la ville était implicite dans le décret de Cyrus, car il n’y a pas de 
temple sans un peuple pour le servir et le fréquenter, et un statut d’autonomie (les édits ultérieurs ne 
feront que confirmer, face à des opposants vindicatifs, quelle était la volonté des rois perses) ; 
- ce décret ouvrait la voie aux décrets émancipateurs des rois suivants ; 
- il semble légitime que Daniel, image d’un peuple exilé, et porteur du message inspiré, puisse être 
témoin, de son vivant, de la promulgation de ce décret  voulu par la miséricorde de Dieu envers son 
peuple. Daniel, comme Moïse avant lui, a ainsi vu de loin la Promesse ! 

Cette date est donc un choix possible pour fixer le point de départ des “70 
semaines”. 
β – La date la plus tardive est celle du printemps de l’an -445 (soit un peu plus de 90 ans 

après la prophétie des “70 semaines”). Il a fallu attendre cette date pour que soit émis le seul 
décret, celui du Perse Artaxerxés 1er  Longue main (en sa 20e année : il régna de - 465 à - 
424) qui soit expressément en faveur de la reconstruction de la ville (et donc de ses 
murailles, Néh. 1:1 ; 2:5). Le roi avait promulgué le décret après une requête audacieuse de 
Néhémie (à la suite d’un rapport affligeant d’Hanani sur l’état physique et spirituel de la ville).  

Mais cette date est beaucoup trop tardive pour pouvoir marquer le début des “70 
semaines” : 

- Les murailles ont été relevées en quelques mois seulement, et une telle restauration correspond plus 
à un aboutissement qu’à un début de période (or c’est ce début que nous cherchons à dater). 
- Durant 12 ans, jusqu’à la 32e année du roi Artaxerxès (Néh. 5:14), donc au moins jusque vers -433 
(date à laquelle il fut nommé gouverneur de la ville), Néhémie s’est en outre consacré à relever la 
spiritualité du peuple de Judée. Cela aussi participait d’un aboutissement (la restauration des âmes). 
- En Dan. 9:24, Gabriel avait d’ailleurs précisé que l’objectif du relèvement concernait à la fois “le 
peuple” (les âmes invisibles) et “la ville” (les murailles visibles). 
γ – La date intermédiaire de - 457, est celle d’un décret émis par le même Artaxerxès 

en sa 7e année (cf. Esd. 7:7). Ce roi était  fils de Xerxès 1er  (aussi nommé Assuérus 1er en Est. 
1:1, et qui régna de - 486  à - 465), lui-même successeur de Darius 1er (qui fut favorable aux 
prophètes Aggée et Zacharie pour la reconstruction du temple). 

Ce décret accordait des privilèges fiscaux et juridiques considérables à tous les acteurs 
religieux d’Israël, et donc une certaine autonomie politique, mais lui non plus 
n’autorise pas la reconstruction de la ville. 

Cette date pourrait être écartée, mais elle est choisie par plusieurs commentateurs. En 
effet, en choisissant ce 1er décret d’Artaxerxès (en - 457) comme date de début des “70 
semaines”, la théorie des semaines “d’années” conduit à fixer la date du début de la 
“dernière semaine” à 69 semaines x 7 ans = 483 ans plus tard, c’est-à-dire à l’an +27.  

C’est précisément l’année où a débuté le ministère public de Jésus-Christ, de 
l’Oint ! 
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Mt. 3:16-17 “(16) Dès que Jésus eut été baptisé, il sortit de l'eau. Et voici, les cieux s'ouvrirent, et il 
vit l'Esprit de Dieu descendre comme une colombe et venir sur lui. (17) Et voici, une voix fit 
entendre des cieux ces paroles : Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui je trouve plaisir à demeurer.” 

 Néanmoins, ce calcul ne nous convainc pas (mais nous pouvons nous tromper). En effet : 
- Les datations des évènements de l’Antiquité sont parfois encore discutées (comment était fixée la 
première année d’un règne ? parle-t-on de calendrier rituel ou de calendrier commercial, etc.). Les 
sources historiques disponibles sont-elles de bonne qualité et disponibles ? L’incertitude des dates 
peut être de plusieurs mois. 
- Et surtout, si ce calcul avait été pertinent, pourquoi Jésus ne l’a-t-il pas employé pour authentifier 
son ministère ? Il est suggéré que, par sa connaissance parfaite des Écritures, il connaissait ce calcul, 
mais qu’il se serait contenté de son vivant de dire que “le temps était accompli” (Mc. 1:15). Mais  
aurait-il caché ce calcul à ses disciples après sa résurrection ? Or aucune épître du NT ne fait mention 
d’un calcul aussi important par sa conclusion. 
- Si un tel calcul, reposant sur une lecture quasi littéraliste du mot “semaine” était légitime, alors il 
serait possible de dire à quel fait historique marquant correspond la fin de chacune des 69 premières 
semaines ! La prophétie deviendrait un chapelet de Nostradamus ! 
 

En conclusion, pour déterminer le début des “70 semaines”, la date la plus convaincante, du 
fait de la dynamique qu’elle enclenche, nous semble être celle de l’édit de Cyrus, en -536.  

De plus, cette date fait débuter les 70 septaines immédiatement après les 70 ans d’exil 
prédits par Jérémie (l’Eternel n’a pas perdu de temps) ! 

 
• Quant à la fin des “7 premières semaines”, elle peut être fixée entre - 445 (1er édit 

d’Artaxerxès, soit 91 ans plus tard) et - 433 (2e édit d’Artaxerxès, soit 103 ans plus tard, date marquée par le 
relèvement des murailles). Peu importe que cette durée ne soit pas les 7 x 7 = 49 ans calculés 
selon la théorie littéraliste des “semaines d’années” !  

L’important est que cette période représente un cycle (chiffre “7”) marqué par une 
progression vers un but (une restauration) : c’est le cas avec l’édit de Cyrus qui déclenche une 
dynamique qui va connaître son apogée avec Esdras et Néhémie. 

De même, dans l’Apocalypse, la durée du christianisme sera symbolisée par diverses données 
numériques : “mille ans”, ou par “3 jours ½” ou par “42 mois”. 
 

• Pour leur part, les “62 semaines” débutent, en conséquence, après l’an - 445 (ou après l’an -
433). 

Remarques : 
- Si les “7 septaines” étaient des “semaines d’années”, elles auraient duré 49 ans. En comptant à partir 
de - 536 (décret de Cyrus), les “7 semaines” se seraient achevées en - 487 … ce qui ne correspond à 
aucun évènement marquant de l’histoire d’Israël … 
La dernière et “70e semaine” débuterait 69 “semaines” x 7 ans = 483 ans après le décret, soit en -53. 
- En comptant à partir de - 445 (2e décret d’Artaxerxès 1er), les “7 semaines” se seraient achevées en - 
396 ou - 395 … ce qui ne correspond également à aucun évènement marquant de l’histoire d’Israël. Quant 
à la “70e semaine”, elle débuterait 69 x 7 = 483 ans après le décret, soit en +38 ! 
- Peut-on faire confiance à des calculs (fondés sur l’hypothèse qu’une “semaine” = 7 ans) qui affirment 
pouvoir déterminer, histoire à l’appui, la date du début de la “dernière semaine”, mais qui ne peuvent 
dire à quel évènement connu correspond la fin des “7 premières semaines” ? 
- La théorie des “semaines d’années”, a conduit divers chercheurs (cf. les travaux de Larkin et Scofield) à 
placer l’accomplissement de la dernière demi-semaine de la prophétie de Daniel à la fin du 
christianisme. Ils croient trouver des confirmations à leurs calculs dans les données chiffrées de 
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l’Apocalypse (ce qui a conduit à la théorie du Millénium que nous rejetons ; cf. sur ce même site, notre 
étude de l’Apocalypse). 
 

• Le texte biblique et l’histoire nous ont permis de proposer le point de départ des “70 
semaines” : il était identifié par une action (une “annonce”, celle d’un décret royal).  

Par contre, le verset examiné ici n’identifie pas la borne de clôture des “70 semaines” par 
un verbe d’action, mais par la mention de deux Titres caractérisant le plus souvent un 
homme. 

Premier Titre : il sera “l’Oint, le Messie, le Christ” (héb. “mashiyach”,  ָחַישִׁמ) : c’était pour les 
Juifs la confirmation, répétée par tous les prophètes, et reçue ici par Daniel, de la venue 
certaine de Celui qui aura reçu la triple Onction de Roi, Sacrificateur et Prophète.  

Es. 55:3-4 “(3) Prêtez l'oreille, et venez à moi, écoutez, et votre âme vivra : je traiterai avec vous une 
Alliance éternelle, pour rendre durables mes faveurs envers David. (4) Voici, je l'ai établi comme témoin 
auprès des peuples, comme chef et dominateur des peuples.” 

Second Titre : il se manifestera aussi comme  “Conducteur” (ou “Prince”, héb. “nagid”,  ִָדיגנ).  
Lc. 2:34 “Siméon les bénit, et dit à Marie, sa mère : Voici, cet enfant est destiné à amener la chute et le 
relèvement de plusieurs en Israël, et à devenir un signe qui provoquera la contradiction.” 
Jn. 12:12-13 “(12) Le lendemain, une foule nombreuse de gens venus à la fête ayant entendu dire que 
Jésus se rendait à Jérusalem, (13) prirent des branches de palmiers, et allèrent au-devant de lui, en 
criant : Hosanna ! Béni soit celui qui vient au Nom du Seigneur, le Roi d'Israël !” 

Ces Titres annoncent une position de prééminence, celle de Celui qui aura autorité sur toute 
autre puissance : il dirigera Son peuple, et assujettira les Nations et les forces hostiles à Son 
peuple. 

- Le verset précédent annonçait, mais en termes encore voilés, qu’il serait un Rédempteur des âmes. Le 
verset suivant annoncera qu’il sera “retranché”. 
- Les chrétiens voient là une allusion au sacrifice de l’Agneau de Dieu à Golgotha en + 30, des rabbins y 
voient toujours une allusion au meurtre du sacrificateur Onias III en -172 (mais Onias n’est pas l’Oint, car 
ce n’est pas lui qui a réduit en poussière la Statue). 
 

• La fin de la première phase (les “7 premières semaines”) est caractérisée par le “rétablissement 
des places et des fossés”. 

Les “fossés” (le mot a un sens incertain) sont ceux creusés pour protéger les murailles : ils 
annoncent un relèvement politique. Les “places” désignent des espaces larges et ouverts à une 
population : elles représentent des âmes pouvant croître spirituellement dans cette Ville 
pourvue d’un Temple agréé.  

C’est parce que ce relèvement est d’une importance spirituelle majeure qu’il mérite d’être 
considéré comme l’aboutissement (un sabbat) des “7 premières semaines”. 

Dès lors, après le dernier message de Malachie, et jusqu’à l’avènement de la dernière et “70e semaine”, 
c’est-à-dire pendant les “62 semaines”, il ne s’élèvera aucun prophète de dimension nationale ! 

 
• L’époque “fâcheuse” (ou “angoissante”) désigne en premier lieu celle qui servira de 

cadre au relèvement annoncé de Jérusalem au temps d’Esdras et de Néhémie.  
Le Livre de Néhémie décrit effectivement les graves obstacles rencontrés : les moqueries menaçantes et 
déstabilisantes (Néh. 4:1-9), le découragement (Néh. 4:10-23), les convoitises des chefs (Néh. 5:1-13), les 
desseins meurtriers de l’ennemi (Néh. 6:1-14), une fausse prêtrise sans légitimité céleste (Néh. 7:63-67), 
la décadence spirituelle générale, l’ignorance, etc. 
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Ces temps seront si “fâcheux” que l’embellie sera de courte durée, et la venue du Messie 
(dans la dernière et 70e semaine) se produira elle aussi en “des temps fâcheux” (cf. la note historique 
sur la révolte des Maccabées et sur le royaume juif hasmonéen, accompagnant l’examen du cycle de la “petite 
corne”, Partie 1, chap. 4, §.d4). 

 
c3) Troisième et dernière phase (la dernière septaine) (Dan. 9:26-27) : 
       Ces deux versets seront examinés successivement. 
Dan. 9:26 “(26) Après les soixante-deux semaines, un Oint sera retranché, et il n’aura pas 

de successeur (litt. : “mais rien pour”). Le peuple d’un chef qui viendra détruira la ville et le 
sanctuaire, et sa fin arrivera comme par une inondation ; il est arrêté que les dévastations 
dureront jusqu’au terme de la guerre.” 

• Avec ce verset, la prophétie se focalise davantage sur la dernière des “70 semaines (ou 
septaines)” (“après les 62 semaines”, et donc après les 7 +62 = 69 premières semaines). Elle 
représente, par sa position finale, un “cycle” à caractère sabbatique, celui des temps 
messianiques qui apporteront le Repos du vrai Sabbat mais aussi des jugements. 

Si c'est “après” les “69 semaines” que l’Oint est abattu, c'est donc pendant la 70e semaine. 
 
• Gabriel n’invite pas Daniel à deviner ou à calculer la date du début de ce mini-cycle final 

si important pour le peuple de Daniel. 
- Comme déjà souligné, les “70 semaines” de la prophétie ont une valeur symbolique et non pas 
calendaire. De même, les “2 300 soirs et matins” de Dan. 8:14 (vision “du Bélier et du Bouc”) ne 
désignent ni des jours, ni des mois, ni des années, mais la durée d’un cycle de purification et de mise à 
l’épreuve. 
- A partir du temps de Daniel, les Juifs ont pu décrypter ses prophéties au fur et à mesure que l’histoire 
de déroulait. Chaque génération a ainsi pu dire que Daniel avait vu juste, ce qui garantissait 
l’accomplissement du futur annoncé. 
- L’histoire, mais non un calcul divinatoire, permet au christianisme, après-coup, de faire débuter cette 
dernière semaine avec les interventions du même Gabriel en l’an -6 auprès du prêtre Zacharie (le futur 
père de Jean-Baptiste) et auprès de Marie (la future mère de Jésus), ou peut-être avant, par exemple au 
moment où le prêtre Siméon a été informé qu’il ne mourrait pas avant d’avoir vu le Messie (Lc. 2:26). 
Toutes ces interventions de l’Esprit, de la Parole de l’heure, avaient pour thème la venue de “l’Oint” (la 
“pierre détachée de la Montagne” qui a frappé la Statue aux pieds, Dan. 2:34,45). 

De même que la date du début de cette “70e semaine” n’est pas prophétisée, sa durée (et 
donc sa date de clôture) ne l’est pas davantage : la “semaine” ne signifie pas “7 ans”, mais ce 
mot désigne le mini-cycle sabbatique ultime qui va introduire les saints d’Israël dans le vrai 
Sabbat promis (grâce à l’œuvre de Golgotha et à l’effusion de l’Esprit), et jeter les rebelles dans des 
jugements terribles. 

Cette “dernière semaine” s’achèvera comme avaient débuté les “70 ans”  annoncés par Jérémie : avec 
la destruction du temple (en l’an + 70). 

Ce qui importe, ce n’est pas le calendrier, mais l’évènement majeur de ce mini-cycle, un 
évènement qui est la raison d’être et l’aboutissement des “69 septaines” précédentes (et même 
du grand cycle de l’humanité qui a débuté en Éden).  

Cet évènement est la mise à mort annoncée d’un Homme qui sera “un Oint = un Christ = 
un Messie” (c’est l’Oint-Conducteur du v.25). Il est précisé ici qu’il sera “retranché, abattu, 
coupé”. 
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Il sera en effet un Agneau sacrifié. Mais le peuple s’attendra, non à la venue d’un tel 
Agneau, mais à celle d’un Général chassant les Romains, ou d’un Boulanger multipliant les 
pains. 

Daniel est ici informé d’un évènement que la plupart des Juifs contemporains de Jésus (y compris les 
apôtres) auront du mal à reconnaître quand il se déroulera devant leurs yeux ! 
 

• L’expression “il n’aura pas de successeur (légitime)” dans la version Segond (et dans celle 
du Rabbinat), est la traduction audacieuse d’une locution peu claire du texte hébreu signifiant, 
sans plus de précision : “mais rien (héb. “we-en”,  ְו   .”(וֹל֑  ,”héb. “lov) pour (ןיאֵ֣

 
Diverses traductions ont été proposées : “il n’aura pas de successeur” (car son Onction ne sera 

pas transmissible comme l’étaient l’onction davidique et l’onction aaronique dans la théocratie d’Israël), ou : 
“mais personne pour lui” (car il affrontera seul la Croix), ou : “mais rien par sa faute” (car il 
n’avait rien à se reprocher), ou : “n’aura rien”, etc. 

- Ces traductions, bien que diverses, suggèrent que la prophétie de Daniel annonce plus une restauration 
spirituelle qu’une restauration politique. 
- Les 7 premières “septaines” (un premier sous-cycle) ont débouché sur une restauration (mais sur les 
fondements mosaïques inchangés), au retour de l’exil, conduite par Josué et Zorobabel, avec l’appui de 
prophètes (quand Cyrus a autorisé vers – 536 la reconstruction du temple qui avait été détruit en – 586). 
Mais ce qui est annoncé pour la fin des “70 semaines”, c’est l’Onction sur un Saint des saints d’une 
nouvelle Nature (Dan. 9:24). 

 
• Gabriel annonce en outre la venue du dévastateur, comparable à l'armée de 

Nébucadnetsar : ce sera “un peuple, une nation” (des idolâtres venus des Nations) avec son “chef” 
(un autre “nagid”, car ils auront rejeté leur vrai “Nagid” du v.25), de même que les sauterelles 
démoniaques venues de l’abîme pour submerger l’église auront pour chef Apollyon (= 
“destructeur” = Satan, Ap. 9:11).  

 
En l’an +70 Jérusalem (la “ville”) et le temple (le “sanctuaire”, héb. “qodesh”), c’est-à-dire tout ce 

qui avait été en voie de restauration durant les “7 premières semaines”, seront “détruits, 
dévastés, ravagés” par des soldats romains (environ 40 ans après la crucifixion). 

- Ce “chef” venu des Nations n’appartient ni à la “Statue”, ni au “4e Animal”, ni au “Bouc” !  Il n’est 
pas une “petite corne”. Quand ce “chef” intervient en jugement final, c’est après la venue, le sacrifice 
et la résurrection de la “pierre détachée de la Montagne” (Dan. 2:45), c’est après la défaite du Serpent. 
Il intervient parce que cette œuvre de l’Éternel a été bafouée.  
- C’est un jugement divin qui va frapper la théocratie d’Israël, un peuple singulier qui était au centre des 
prophéties précédentes de Daniel mais qui a déclaré ne pas avoir d’autre roi que César (Jn. 19:15).  
- Pour ce peuple, tout est déjà fini, les 153 bons poissons ont déjà été mis à l’abri (Jn. 21:11) : la 
théocratie juive est déjà en dehors de l’épure divine (même si les individus sont encore aimés à cause de 
leurs pères, Rom. 11:28). C’est un monde nouveau, un cycle nouveau qui débute pour “toute 
l’humanité”. 

  
• “La fin”, celle de la “ville” (avec ses habitants) et du “sanctuaire” (avec ses sacrifices) sera 

comparable à une “inondation” (ou “un débordement impétueux”), c’est-à-dire un nouveau 
Déluge, semblable à celui qui a marqué la fin irrévocable de l’Alliance conclue avec les 
descendants de Seth. 

- Le Déluge a détruit un peuple au bénéfice d’une Alliance, mais apostat dans sa presque totalité. 
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- La destruction du temple de Salomon et l’exil de 70 ans le laissaient prévoir : Dieu a déjà prévu 
l’apostasie parvenant à son comble au moment même de la venue de la pleine Lumière, et un décret de 
jugement était déjà prêt (il est “arrêté”). 
- Le jugement se traduira par une “dévastation” totale. Le feu brûlera tant qu’il y aura du bois. Alors 
seulement la “guerre” de Dieu contre ce qui avait été son peuple s’achèvera. Même après la destruction 
du temple en l’an +70, la Palestine sera encore longtemps ravagée par Rome. 

C’est d’ailleurs la réalité du “sanctuaire dévasté” (9:17) et des “ruines de la ville” (9:18) qui avait 
suscité la prière passionnée de Daniel. 

 
Dan. 9:27 “Il fera une solide Alliance avec plusieurs pour une semaine, et durant la 

moitié de la semaine il fera cesser le sacrifice et l'offrande ; le dévastateur commettra les 
choses les plus abominables, jusqu'à ce que la ruine et ce qui a été résolu fondent sur le 
dévastateur.” 

• Le pronom “il” désigne l’Eternel, indissociable de son Messie, le “Saint des saints oint” 
du v.24, “l’Oint abattu” du v.26 (et non pas le “chef” destructeur du v.26). 

• C’est une “Alliance” (héb. “beriyth”,  ִבְּ תיר) d’un nouvel ordre que le Messie va offrir à 
l’Israël selon l’Esprit : 

Héb. 7 :22 “Jésus est par cela même le garant d'une Alliance plus excellente.” 
Jn. 1:16-17 “(16) Et nous avons tous reçu de  (gr. “ek”) sa plénitude, et grâce pour grâce ; (17) car la 
Loi a été donnée par Moïse, la Grâce (le baptême de l’Esprit) et la Vérité (la Réalité, et non plus son 
ombre) sont venues par Jésus Christ.” 
 

Cette “Alliance” sera “solide, forte, puissante” (héb. “gabar”,  ָּרבַג), ce qui suggère que la 
précédente ne l’était pas. Mais celle-ci sera fondée sur une union organique sans précédent, 
par l’effusion de l’Esprit Divin, de “Christ en nous”, dans chaque croyant.  

- Pour les rabbins, c’est Antiochus IV Épiphane qui ourdira des alliances impures avec plusieurs traîtres 
d’Israël, qui mènera des actions virulentes contre le Sabbat, les sacrifices, la Loi, jusqu’à ce qu’il soit 
finalement  obligé de fléchir devant la puissance romaine.  
Mais ces évènements se sont achevés vers -164, et la prophétie de Daniel semble alors avoir ignoré le 
désastre bien plus grave qui allait se produire à partir de l’an +70 ! 
- Cette Alliance ne peut pas non plus désigner ici la connivence impure qui unira les chefs de la théocratie 
aux influences grecques et romaines, car il ne peut y avoir une union “solide” entre le fer et l’argile. Il y 
a certes eu “alliance contre nature”, mais elle fait partie des “abominations” dénoncées dans ce verset. 
 

• C’est l’Alliance Nouvelle que Jérémie avait autrefois annoncée : 
Jér. 31:31-34 “(31) Voici, les jours viennent, dit l'Éternel, où je ferai avec la maison d'Israël et la 
maison de Juda une Alliance nouvelle, (32) non comme l'Alliance que je traitai avec leurs pères, le jour 
où je les saisis par la main pour les faire sortir du pays d'Égypte, Alliance qu'ils ont violée, quoique je 
fusse leur Maître, dit l'Éternel. (33) Mais voici l'Alliance que je ferai avec la maison d'Israël, après ces 
jours-là, dit l'Éternel : Je mettrai ma Loi au dedans d'eux, je l'écrirai dans leur cœur ; et je serai leur 
Dieu, et ils seront mon peuple. (34) Celui-ci n'enseignera plus son prochain, ni celui-là son frère, en 
disant : Connaissez l'Éternel ! Car tous me connaîtront, depuis le plus petit jusqu'au plus grand, dit 
l'Éternel ; car je pardonnerai leur iniquité, et je ne me souviendrai plus de leur péché.” 
2 Cor. 3:18“Nous tous qui, le visage découvert, contemplons comme dans un miroir la gloire du 
Seigneur, nous sommes transformés en la même image, de gloire en gloire, comme par le Seigneur, 
l'Esprit.” 

C’est parce que cette “Alliance” sera nouvelle, qu’elle “fera cesser (ou : “interrompre, 
reposer”, héb. “shabath”,  ַשָׁ  תב)  le sacrifice (héb. “zebach”,  ֶחבַז)  et l’offrande (héb. “minchah”, 
 c’est-à-dire tout le rituel symbolique et visible de la Loi mosaïque qui n’était qu’une ,”(החָנמְִ 
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ombre (des “ordonnances charnelles” et répétitives, Héb. 9:7,10) de la Réalité : le sabbat ritualiste fera 
place au Sabbat (le Repos) selon l’Esprit (le sabbat mosaïque a été enseveli avec Jésus un jour sabatique). 

Col. 2:16-17 “(16) Que personne donc ne vous juge au sujet du manger ou du boire, ou au sujet d'une 
fête, d'une nouvelle lune, ou des sabbats : (17) c'était l'ombre des choses à venir, mais la Réalité est en 
Christ.” 
 

• La promesse est adressée aux “plusieurs” qui adhèreront à la “solide Alliance”. Parmi les 
premiers figureront tous les vrais fils d’Abraham qui auront adhéré à la Parole de l’heure 
finale  (citons : Siméon, Anne, Zacharie, Elizabeth, Nicodème, Jean-Baptiste et ses disciples, les 120 dans la 
Chambre haute, etc.) ; s’y ajouteront d’autres Juifs, puis les élus issus des Nations, mais ces 
derniers ne sont pas ici le propos de Gabriel). Cette offre sera en vigueur durant toute la “70e  
semaine”, c’est-à-dire durant les temps de la prédication à destination d’Israël (depuis la 
révélation faite à Siméon, puis la prédication de Jean-Baptiste jusqu’à celle des apôtres et de Paul).  

Les apôtres prêcheront bien plus que 3 ans ½ après la crucifixion : ils savaient que la 
“dernière semaine” ne signifiait pas “7 ans”. 

Act. 13:46 (à Antioche) “Paul et Barnabas leur dirent avec assurance : C'est à vous premièrement que 
la parole de Dieu devait être annoncée ; mais, puisque vous la repoussez, et que vous vous jugez vous-
mêmes indignes de la vie éternelle, voici, nous nous tournons vers les païens.” 
 

Le rituel mosaïque sera rendu inutile après la crucifixion et la résurrection de l’Agneau agréé 
par Dieu. Le Sacrifice de Jésus ayant une portée intemporelle, il n’aura plus à être répété. 

Héb. 9:11-12 “(11) Mais Christ est venu comme Souverain sacrificateur des biens à venir ; il a traversé 
le tabernacle plus grand et plus parfait, qui n'est pas construit de main d'homme, c'est-à-dire, qui n'est 
pas de cette création ; (12) et il est entré une fois pour toutes dans le Lieu très saint, non avec le sang 
des boucs et des veaux, mais avec son propre Sang, ayant obtenu une rédemption éternelle.” 
1 P. 3:18 “Christ aussi a souffert une fois pour les péchés …” 

 
• Jésus-Christ ayant été crucifié après environ 3 ans ½ de ministère, il en a été déduit par les 

partisans de la théorie des “semaines d’années”, que ces 3 ans ½ étaient précisément la 
“moitié de la semaine” annoncée par Daniel, et qu’il reste donc encore “3 ans ½” à 
accomplir pour que la “semaine de 7 ans” soit achevée.  

Ces “3 ans ½” manquants se dérouleront, selon eux, beaucoup plus tardivement, à la fin du 
christianisme. 

- C’est passer sous silence le travail accompli par les apôtres auprès des seuls Juifs, du moins dans un 
premier temps (au moins jusqu’à la conversion de Corneille). 
- Il est vrai cependant que, pour Israël, la période messianique qui leur était réservée a comporté deux 
phases distinctes, séparées par Golgotha en “milieu” de période : la première phase a débuté avec les 
annonces faites par Gabriel, et la seconde phase s’est achevée aux alentours de la chute de Jérusalem. 
 

• “Le dévastateur” (ou : “désolateur, épouvanteur”) désigne l’agent qui se rendra coupable des 
“dévastations” mentionnées au v. 16 précédent. Ce “dévastateur” désigne des hommes (des 
soldats destructeurs des biens visibles), mais aussi des esprits mauvais et impurs dirigés par le roi de 
l’Abîme, et destructeurs des âmes. 

 
Parmi “les choses les plus abominables” qui seront alors commises (avant et après “le milieu de 

la semaine”), citons : le massacre des enfants par Hérode le Grand, la crucifixion de l’Oint, les 
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meurtres d’Etienne et de Jacques, la persécution des premiers fidèles par les chefs spirituels 
d’Israël, etc.  

 
• Le verset 26 précédent annonçait que “la ville” et “le sanctuaire” infidèles seraient 

dévastés, et qu’il avait été décidé (“arrêté”, et cela par Dieu) que cela se poursuivrait “jusqu’à la 
fin de la guerre” (celle-ci n’est peut-être pas encore terminée pour Israël).  

Es. 10:22 “Quand ton peuple, ô Israël, serait comme le sable de la mer, un reste seulement reviendra ; 
la destruction est résolue, elle fera déborder la justice.” 
Es. 28:18 “Votre alliance avec la mort (une iniquité ténébreuse) sera détruite, votre pacte avec le séjour 
des morts ne subsistera pas ; quand le fléau débordé passera, vous serez par lui foulés aux pieds.” 
 

Maintenant, au verset 27, c’est l’ennemi, “le dévastateur”, qui est menacé par “la ruine” 
(ou : “dévastation, désolation”) et par “ce qui a été résolu” (ce sera une “coupe de colère”, sans autre 
précision).   

Comme cela était arrivé à Babylone autrefois (juste avant la fin des 70 ans de captivité annoncés par 
Jérémie), le Serpent dévastateur sera jugé à son tour (cf. Jér.25:12-17). 

Ap. 14:8a (6e Tableau de la 4e Fresque du “conflit de tous les siècles”)  “Et un autre, un second ange 
suivit, en disant : Elle est tombée, elle est tombée, Babylone la grande (nom de honte du 
christianisme apostat), …” 
Es. 21:9 “Et voici, il vient de la cavalerie, des cavaliers deux à deux ! Elle (la sentinelle) prit encore la 
parole, et dit : Elle est tombée, elle est tombée, Babylone, et toutes les images de ses dieux sont 
brisées par terre !” 
 

Ce châtiment “fondra” comme un oiseau de proie sur le maudit, ce qui suggère la 
soudaineté, l’impétuosité et l’effet de surprise. Ce sera le cas en l’an + 70. 

Note relative à la traduction de la seconde moitié du verset 27 : 
- Les mots : “Le dévastateur commettra les choses les plus abominables” (version Segond), signifieraient 
littéralement : “Sur l’aile (= à cause de la protection demandée aux idoles) des abominations (les idoles 
elles-mêmes cachées dans les âmes) il y aura un désolateur” (cf. aussi l’expression “abomination du 
dévastateur” en Dan. 11:31 et 12:11). Le sens général est le même. 
- Les mots : “… jusqu'à ce que la ruine et ce qui a été résolu fondent sur le dévastateur” (version 
Segond), signifieraient littéralement : “… jusqu’à ce que l’entière destruction et ce qui est décrété soient 
versés sur la désolée (ou : sur ce qui est désolé, ruiné)”. Si c’est “la désolée” qui est frappée (et non “le 
dévastateur”), alors c’est bien la ville infidèle qui est sous le coup de la menace. 
- La seconde partie du v. 27 (“le dévastateur commettra les choses les plus abominables, jusqu'à ce que 
la ruine et ce qui a été résolu fondent sur le dévastateur”) pourrait donc être paraphrasée comme suit : 
“L’emprise impie du paganisme recouvrira tant le pays, qu’il est décrété que la ruine va recouvrir 
soudainement ces ruines.” 

 
• La pleine manifestation de ces jugements, en gloire ou en condamnation, ne se verra qu’à 

la prochaine manifestation de Jésus-Christ et de son Épouse, mais tout était déjà accompli à 
Gethsémané et à Golgotha, y compris la défaite complète de Satan. La preuve en a été donnée 
par la résurrection de Jésus-Christ. 

Jn. 19 :30 “Quand Jésus eut pris le vinaigre, il dit : Tout est accompli (toutes les prophéties à couleur 
rédemptrice). Et, baissant la tête, il rendit l'esprit.” 
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• Cette prophétie des “70 septaines” de Daniel était destinée à Israël seul, plus précisément 
au petit reste des fidèles nichés au milieu des nations ou sous leurs bottes (des fidèles représentés 
par Daniel).  

Durant toute cette période, se sont succédés, anonymes, les ancêtres de Marie, de Joseph, de 
Pierre, de Paul, etc. 

Pour la théocratie d’Israël, ces “70 septaines” sont donc déjà, selon nous, totalement 
accomplies (y compris la ruine totale du dévastateur vaincu à Goolgotha). 

Mais rien n’empêche que tout descendant d’Abraham, comme tout descendant d’Adam de n’importe quel 
peuple ou tribu, ou nation, puisse encore accepter l’appel de l’Évangile.  
 

Pendant tout le temps que dure l’appel, le petit groupe des élus endure certes des épreuves, 
mais il est au bénéfice de l’attention permanente de l’Esprit divin. 

Ps. 46:1-7 “(1) … Dieu est pour nous un refuge et un appui, un secours qui ne manque jamais dans 
la détresse. (2) C'est pourquoi nous sommes sans crainte quand la terre est bouleversée, et que les 
montagnes chancellent au cœur des mers, (3) quand les flots de la mer mugissent, écument, se soulèvent 
jusqu'à faire trembler les montagnes. (4)Il est un Fleuve dont les courants réjouissent la Cité de Dieu, le 
Sanctuaire des demeures du Très Haut. (5) Dieu est au milieu d'elle : elle n'est point ébranlée ; Dieu la 
secourt dès l'aube du matin. (6) Des nations s'agitent, des royaumes s'ébranlent ; il fait entendre sa voix 
: la terre se fond d'épouvante. (7) L'Éternel des armées est avec nous, le Dieu de Jacob est pour nous 
une haute retraite.” 
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PARTIE 3 
Deux messagers angéliques (Dan. 10:15-21) 

et la prophétie du conflit entre le roi du Nord et le roi du Sud (Dan. 11:1 à 12:14) 
 

Sommaire 
1) Rappels préliminaires 
2) Des messagers angéliques (Dan. 10:1-21) 
3) La prophétie proprement dite du conflit entre les deux rois (Dan. 11:1 à 12:14) 

 
1) Rappels préliminaires 

     Plan suivi : 
a) Quatre visions pour un jugement long et affligeant de l’infidèle Israël  
b) Notes historiques  

 
a) Quatre visions pour un jugement long et affligeant de l’infidèle Israël : 
• En - 603 (au début du règne de Nébucadnetsar) et dans des circonstances dramatiques (la vie des 

sages de Babylone, de Daniel et de ses amis était en jeu), Daniel avait reçu (après le roi) une première 
vision : celle d’une “Statue” (Dan. 2) représentant les nations païennes qui devaient 
successivement dominer le Moyen Orient (et donc la Judée).  

Daniel avait rendu grâces à l’Éternel qui, par cette révélation, sauvait à court terme des vies 
(Dan. 2:13-23). Mais Daniel savait que la révélation venait du Dieu d’Israël, et que, même si 
Israël n’était pas nommé, au milieu de ces royaumes successifs Israël apparaissait frêle, 
fragile, comme délaissé par Dieu depuis la prise de Jérusalem par Nébucadnetsar. Daniel 
savait que son peuple était sous le coup d’un jugement divin pour cause d’infidélité, et la 
vision suggérait que cette situation allait durer longtemps encore (4 dynasties étrangères allaient 
piétiner la Terre promise).  

Daniel lui-même, par son exil, est à la fois témoin et figure emblématique de cette période sombre.  
Comme Abraham (Héb. 11:13), il va comprendre de plus en plus clairement que sa délivrance (et celle de 
son peuple) n’aura pas lieu visiblement de son vivant, mais plus tard, et que cette délivrance sera 
messianique, céleste, comme  le suggérait l’image de la “pierre” détachée d’une “haute Montagne” et 
qui allait abattre toute la “Statue” en des temps lointains. 

 
• Puis, en - 556 (sous le règne de Belschatsar, régent de Nabonide), Daniel a été bouleversé par une 

seconde vision, celle des “4 grands Animaux” (Dan. 7), vision confirmant la précédente, 
mais s’attachant plus spécialement à la fin du cycle de la théocratie juive, à l’action 
dramatique du “4e Animal” monstrueux et “différent des autres”, et en particulier d’une 
“petite corne” dévastatrice pour le peuple se réclamant de l’Alliance. 

Dan. 7:15,28 (vision du 4e Animal) “Moi, Daniel, j'eus l'esprit troublé au- dedans de moi, et les visions 
de ma tête m'effrayèrent (cela va inciter Daniel à se remettre aussitôt en prière). - … - (28) …  Moi, 
Daniel, je fus extrêmement troublé par mes pensées, je changeai de couleur, et je conservai ces paroles 
dans mon cœur.” 
 

Ce qui “trouble” Daniel, c’est que cette “petite corne” ne représente pas un ennemi 
extérieur traditionnel d’Israël, mais un ennemi de Dieu qui s’est infiltré jusque dans le cœur 
même de la théocratie. Jean lui aussi sera troublé en découvrant (Ap. 17:6) que le pire ennemi 
de l’Eglise n’est pas le Dragon, mais la Fausse prophétesse, l’apostasie qui transforme 
Jérusalem en Babylone. 
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• Puis, en -551 (sous Belschatsar), Daniel a une fois de plus été bouleversé par une troisième 

vision, celle “du Bélier et du Bouc” (Dan. 8) confirmant, elle aussi, le diagnostic spirituel  
tragique des visions précédentes, et le décret divin contre Israël. 

Daniel a sans doute soigneusement examiné et comparé le tableau des ravages du “4e 
Animal” et de sa dernière “petite corne”, avec le tableau des ravages de l’autre “petite 
corne” issue du milieu des 4 cornes des dynasties hellénistiques ayant succédé à Alexandre 
le Grand (en particulier celles des Séleucides et des Ptolémaïdes). 

Dan. 8:27 (après les explications de la vision du Bouc) “(27) Moi, Daniel, je fus plusieurs jours 
languissant et malade ; puis je me levai, et je m'occupai des affaires du roi. J'étais étonné de la vision, et 
personne n'en eut connaissance.” 
 

Mais si cette “petite corne” jaillit au milieu de royaumes païens, et peut représenter un 
chef des Nations, elle désigne avant tout une puissance spirituelle prenant, par un jeu 
d’alliances humaines trompeuses, le contrôle de la théocratie d’Israël. C’est pourquoi Daniel 
en a été, une fois de plus, “étonné, effaré”. 

 
• Puis, en - 537 (la 1ère année du règne de Cyrus le Grand, appelé “Darius fils d’Assuérus”), l’Esprit a 

utilisé la prophétie de Jérémie (qui avait annoncé une captivité de 70 ans) pour charger le cœur de 
Daniel d’un esprit de repentance et d’intercession en faveur d’un peuple qui avait bafoué les 
exigences de la sainteté de Dieu. 

Dan. 9:3 (Après avoir lu la prophétie de Jérémie) “Je tournai ma face vers le Seigneur Dieu, afin de 
recourir à la prière et aux supplications, en jeûnant et en prenant le sac et la cendre.” 
 

 En réponse à son intercession, il a reçu une quatrième prophétie dite des “70 septaines” 
(Dan. 9:21-27). Elle confirmait que ce long cycle de tragédies et de désillusions pour le peuple de 
l’Alliance résultait d’un jugement divin, et que même la fin imminente de l’exil babylonien 
ne serait qu’une accalmie éphémère. Il en serait ainsi jusqu’à la venue du Messie, la venue de 
la “pierre détachée de la Montagne”, image de l’Oint qui allait venir mais qui serait 
“abattu”, et qui mettrait fin aux rituels symboliques de la Loi mosaïque.  

Feront partie de cette “petite pierre” les saints unis à elle par un même Esprit. 
 
• Maintenant, en - 535 (la 3e année de Cyrus, Dan. 10:1), Daniel va être au bénéfice d’une série de 

visitations angéliques (Dan. 10) couronnées par une cinquième prophétie décrivant, de façon 
étonnamment détaillée, un conflit opposant le “roi du Nord” (les Séleucides) au “roi du Sud” 
(les Ptolémaïdes ou Lagides). Une fois de plus, l’enjeu de la prophétie est avant tout Israël, pris 
entre les mâchoires de ces deux dynasties représentantes de toutes les Nations. 

La prophétie confirmera les révélations des visions antérieures.  Les détails historiques sont 
assez imprécis pour décourager toute tentative d’établir à l’avance un calendrier des 
évènements à venir, mais assez précis pour servir de signes (et donc d’encouragements) aux vrais 
croyants d’Israël. 

Mt. 16:3 “… Vous savez discerner l'aspect du ciel, et vous ne pouvez discerner les signes des temps.” 
 
b) Notes historiques : 
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La compréhension du récit de ces dernières révélations nécessite, comme pour les 
révélations antérieures, de recourir aux travaux de l’histoire profane.  

Les principaux intéressés (le peuple de Daniel) n’avaient pas ces informations historiques à leur 
disposition, mais elles permettent a posteriori de se mettre en partie à leur place quand ils 
ont été témoins de ces “signes”. 

Dan. 2:44 “Dans le temps de ces rois (ceux de la fin du cycle de la théocratie juive), le Dieu des cieux 
suscitera un Royaume (= la pierre devenue une montagne de Dan. 2:34-35, formée du Fils de l’homme et des saints 
d’Israël) qui ne sera jamais détruit, et qui ne passera point sous la domination d'un autre peuple ; il 
brisera et anéantira tous ces royaumes-là, et lui-même subsistera éternellement.” 

 
b1) Chronologie de la dynastie syro-iranienne des Séleucides (le “roi du Nord”) : 
Cette chronologie peut aider à replacer les évènements annoncés par le Livre de Daniel dans 

le contexte d’une histoire profane du Moyen Orient très complexe (avec des chevauchements de 
règnes). 

Cette chronologie peut être mise en parallèle avec la note historique relative à la période 
allant de la révolte des Macchabées jusqu’à la fin du royaume judéo hasmonéen proposé 
précédemment (cf. Partie 1, chap. 4, §.d4), et impliquant donc plus précisément la Judée. 
 

• Séleucus 1er Nicator (= “le Vainqueur”), l’un des généraux d’Alexandre, et satrape de Babylone (de - 321 
à -316 et de - 311 à - 305), se proclame roi de Syrie en - 305 et règne de - 305 à - 281. A cette même époque, 
la petite monarchie romaine (- 753 à - 509) a fait place à la République expansionniste romaine (- 509 à - 27). 
• son fils Antiochus 1er Soter (= “le Sauveur”) règne de - 281 à - 261.  
• son fils Antiochus II Théos (= “le Divin”) règne de - 261 à - 246. 
• son fils Séleucus II Calllinicus (= “le Grand Vainqueur”) règne de - 246 à - 226. Son frère Antiochus 
Hierax (= “l’Épervier”) règne en Asie Mineure de - 241 à - 226. 
• Séleucus III Soter (fils de Séleucus II) règne de - 226 à - 223. 
• son frère Antiochus III Mégas (= “le Grand”) règne de - 223 à - 187. Ayant voulu aider la Macédoine 
contre Rome, il capitule en - 188.  
Son cousin Achaius II règne en usurpateur en Asie Mineure de - 221 à - 213. 

En - 216 et - 217, le carthaginois Hannibal (et ses éléphants), allié de Philippe V de Macédoine, écrase 
les Romains, mais est vaincu par Scipion en - 202. Rome devient la 1ère puissance méditerranéenne. 
Carthage est détruite en - 146. Le sud de la Gaule devient province romaine en - 121. 

• Séleucus IV Philopator (= “qui aime son père”), fils d’Antiochus III, règne de - 187 à - 175.  
• son frère Antiochus IV Épiphane (= “manifestation divine”) règne de - 175 à - 164. Il veut maladroitement 
helléniser l’empire, d’où la révolte des Macchabées en Judée (entre - 175 et - 140). 
• son fils Antiochus V Eupator (= “né d’un père illustre”) règne de - 164 à - 162 
• son cousin Démétrius 1er Soter (fils de Séleucus IV) règne de - 162 à - 150. Après lui débute une longue 
période de troubles politiques. 
• Alexandre 1er Balas, faux fils d’Antiochus IV, règne de - 150 à - 145. 
• son fils Antiochus VI Dionysos règne de - 145 à - 142. Diodote Tryphon, général usurpateur, assassine 
Antiochus VI et règne de - 142 à - 139. 
• Démétrius II Nicator (fils de Démétrius 1er) règne de - 145 à - 139. Son frère Antiochus VII Évergète 
Sidetes règne de - 138 à - 129. Démétrius II règne à nouveau de - 129 à - 126. Il est renversé puis tué par 
Alexandre II Zabinas (= “marchand d’esclaves”), prétendu fils d’Alexandre Balas, et prétendu fils adoptif 
d’Antiochus VII, et qui règne de - 126 à - 122. 

En - 133, Rome hérite du royaume de Pergame. C’est le début de la Province romaine d’Asie. 
• Séleucus V Nicator (fils de Démétrius II), se déclare roi en - 125 sans en aviser sa mère qui le fait assassiner 
en - 124, et le remplace par son second fils Antiochus VIII Philométor (= “qui aime sa mère”) lequel règne 
de - 125 à - 96. 
• Antiochus IX Philopator, son demi-frère et cousin (il est fils de Démétrius II), règne de - 114 à - 95. 
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• Son neveu Séleucus VI Épiphane (fils d’Antiochus VIII) règne de - 96 à - 85 (sur la Syrie du nord), tandis 
que son frère Démétrius III Eukarios (= “heureux”) règne de - 95 à - 88 (sur la Syrie du sud). 
• Son cousin Antiochus X Eusèbe (= “le Pieux”) (fils d’Antiochus IX) renverse Séleucus VI et règne de - 94 
à - 92 (sur la Syrie du nord). 
• son cousin Antiochus XI Philadelphe (= “qui aime son frère”) (fils d’Antiochus VIII, frère de Séleucus VI 
et de Démétrius III) se révolte et règne de - 93 à - 90 seul ou conjointement avec son frère jumeau Philippe 
1er  Philadelphe (de - 93 à - 83) (sur la Syrie du nord). 

Entre - 90 et - 50, les guerres de Rome contre Mithridate VI Eupator, roi du Pont (victoire de Sylla en 
- 83), font avancer les légions du consul Pompée jusqu’en Syrie, puis en Judée en - 64 et - 63. 

• Son frère Antiochus XII (5e et dernier fils d’Antiochus VIII), règne de - 87 à - 84 (en Syrie du sud). Il est 
tué lors d’une expédition contre le Nabathéen Arétes III. Les Nabatéens s’emparent de Damas et de la Syrie 
du sud). 
• Son cousin Séleucus VII Philometor Kybiosaktes (fils d’Antiochus III) règne de - 83 à - 69 (Syrie du nord). 
• Son frère Antiochus XIII Asiaticus est placé sur le trône de la Syrie du nord par le romain Lucullus en -
68, tandis que son cousin Philippe II Philoromaios (= “l’ami des Romains”), fils de Philippe 1er, règne de - 
67 à - 64 sur la Syrie du sud. Tous les deux sont déposés par Pompée en - 64. 
• Pompée transforme les royaumes d’Antioche et de Damas en province romaine en - 64. La province restera 
province romaine jusqu’en + 395, alors que la plus grande partie de l’empire séleucide passe dans l’empire 
parthe (- 247 à + 224).  
• Jules César conquiert la Gaule de - 58 à - 51, et franchit le Rubicon en - 49. Pompée doit s’enfuir. César est 
assassiné en - 44. Octave (fils adoptif de Jules César) fait assassiner (- 0) le jeune Césarion Prolémée XV (le 
dernier Lagide, fils de Cléopâtre VII et de son amant Jules César). La victoire d’Octave en - 29 sur Marc 
Antoine et Cléopâtre VII, marque la fin de la République de Rome. En - 27 Octave reçoit le titre d’Auguste 
(Jésus-Christ naît durant son règne) : il est le premier empereur romain (l’empire durera de – 27 à 476).  

Succèderont à Auguste : Tibère (14 à 37), Caligula (37 à 41), Claude (41 à 54), Néron (54 à 68), 
Galba (68 à 69), Othon (69), Vitellius (69), Vespasien (69 à 79 ; chute de Jérusalem en 70), Titus 
(79 à 81), Domitien (fils de Vespasien, 81 à 96 ; propagateur du culte impérial ; Jean est exilé à 
Patmos en 94), Nerva (96 à 98), etc. 
 

b2) Mise en parallèle chronologique des premiers souverains des dynasties des Séleucides 
et des Ptolémaïdes (les principaux rois identifiables dans la prophétie sont en caractères gras) :  
 

Séleucides Ptolémaïdes (ou Lagides)  
• 305-281 : Séleucus 1er Nicator  
• 281-261 : Antiochus 1er Soter, fils du précédent 

261-246 : Antiochus II Théos, fils du précédent 
• 246-226 : Séleucus II Kallinicos, fils du précédent 
• 226-223 : Séleucus III Ceraunus Soter, fils du 

précédent 
• 223-187 : Antiochus III Mégas, frère du précédent 
• 187-175 : Séleucus IV Philopator, fils du précédent 
• 175-164 : Antiochus IV Epiphane, frère du précédent 
• 164-162 : Antiochus V Eupator, fils du précédent 
• 162-150 : Démétrius Ier Soter, cousin du précédent, fils 

de Séleucus IV 
• 150-145 : Alexandre Ier Balas, se prétendant fils 

d'Antiochus IV 
• 145-142 : Antiochus VI Dionysos, fils du précédent 
• 145-139 : Démétrius II Nicator (premier règne), fils de 

Démétrius Ier 
• 142-138 : Diodote Tryphon, usurpateur 
• 138-129 : Antiochus VII Evergète, fils de Démétrius 

305-283 : Ptolémée 1er Soter   
284-246 : Ptolémée II Philadelphe, son fils 
 
 
246-221 : Ptolémée III Évergète I, son fils 
221-205 : Ptolémée IV Philopator, son fils 
205-180 : Ptolémée V Épiphane, son fils 
180-145 : Prolémée VI Philométor, son fils 
 
 
 
 
145 : Ptolémée VII Neos Philopator, son fils 
145-116 : Ptolémée VIII Évergète II 
Physcon, son oncle (fils de Ptolémée V) 
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Ier 
• 129-126 : Démétrius II Nicator (deuxième règne) 
• 126-122 : Alexandre II Zabinas, usurpateur, prétendu 

fils d'Alexandre Ier Balas 
• 125-124 : Séleucus V Nicator, fils de Démétrius II 
• 125-96 : Antiochus VIII Philometor, frère du 

précédent 
(Le dernier roi Séleucide est déposé en -64) 

 

 
 
 
 
(le dernier roi lagide, Césarion, meurt en -
30) 

 
2) Des messagers angéliques (Dan. 10:1-21) 

     
  Seront examinés successivement : 

a) Les circonstances de l’intervention divine (Dan. 10:1-4)  
b) Daniel reçoit la visite d’un Homme glorieux (Dan. 10:5-8)  
c) Un premier message oral de réconfort (Dan. 10:9-11) 
d) Un second message oral : une révélation de portée capitale (Dan. 10:12-14) 
e) Un troisième  message gestuel : Daniel est ordonné messager (Dan. 10:15-17) 
f) Un quatrième message oral : une consolation (Dan. 10:18-19) 
g) Cinquième  message oral : la raison de la visitation (Dan. 10:20-21 et 11:1) 

 
a) Les circonstances de l’intervention divine (Dan. 10:1-4) : 
De même que la prophétie des “70 semaines” a été précédée d’une visitation angélique, la 
prophétie du “conflit entre les rois du Nord et du Sud” est elle aussi précédée d’une double 
visitation angélique. 

 
La prophétie des “70 semaines”  

(Dan. 9:1-27) 
La prophétie du “conflit entre le roi du 

Nord et le roi du Sud” (Dan. 10:1 à  12:13) 
Note historique (Dan. 9:1-2) Note historique (Dan. 10:1) 
La contrition de Daniel (Dan. 9:3-19) La contrition de Daniel (Dan. 10:2-3) 
Un Messager instructeur (Dan. 9:20-23) Un Messager instructeur (Dan. 10:4-21) 
La prophétie (Da. 9:23-27) La vision (Dan. 11:1 à 12:13) 

 
Lors de son exil sur l’île de Patmos, Jean sera lui aussi accompagné et fortifié par des visitations angéliques 
glorieuses. 

 
Le texte : 
Dan. 10:1-4 “(1) La troisième année de Cyrus, roi de Perse, une parole fut révélée à Daniel, 
qu'on nommait Beltschatsar. Cette parole, qui est véritable, annonce une grande calamité. Il 
fut attentif à cette parole, et il eut l'intelligence de la vision. (2) En ce temps-là, moi, Daniel, 
je fus trois semaines dans le deuil. (3) Je ne mangeai aucun mets délicat, il n'entra ni viande 
ni vin dans ma bouche, et je ne m'oignis point jusqu'à ce que les trois semaines fussent 
accomplies. (4) Le vingt-quatrième jour du premier mois, j'étais au bord du grand fleuve qui 
est Hiddékel (= le Tigre).” 

Commentaires : 
• La révélation est reçue la “3e année de Cyrus” (en -535), et donc 2 ans après le décret 

autorisant le retour des Juifs. Daniel ne demeure peut-être plus à Babylone, mais à Suse. Il a 
sans doute appris que ses concitoyens de retour à Jérusalem (et/ou dans d’autres villes de Judée) 
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n’ont pas tous un cœur consacré : certains regrettent les oignons de Babylone (cf. Nb. 11:5) ! 
S’ajoutent à cela les manigances des ennemis d’Israël. 

Gen. 19:26 “La femme de Lot regarda en arrière, et elle devint une statue de sel.” 
Daniel n’assume sans doute plus de fonctions officielles : selon Dan. 1:21, il les a assumées 

“jusqu'à la première année du roi Cyrus.”  
 
• Cette nouvelle révélation est reçue à la suite d’une nouvelle intercession de Daniel. C’est 

un esprit d’angoisse et de tristesse intérieures, et même de “deuil” pendant “3 semaines” (une 
dynamique de douleurs d’enfantement), qui secoue Daniel. Cette intercession n’est ni un rituel, ni 
une discipline méritoire que Daniel s’imposerait. 

Non seulement Daniel va recevoir une révélation précieuse, mais il va la respecter (il sera 
“attentif”) et il sera capable de la comprendre (d’en “avoir l’intelligence”) : comprendre une vision 
divine, c’est pénétrer dans la pensée de Dieu et en tirer les conséquences, et non pas essayer 
de satisfaire une curiosité divinatoire. 

 
•  Le “premier mois” était soit celui du calendrier religieux (au printemps, au mois de Nisan), soit 

celui du calendrier civil, (à la fin de l’été, au mois de Tichri). Daniel a été dans l’affliction durant 
“trois semaines”  (une dynamique de contrition), soit 7 x 3 = 21 jours.  

- Le texte dit littéralement : “3 semaines de jours”. Dans la vision des “70 septaines” (chap. 9), c’est à 
dessein que l’ange n’a pas précisé qu’il s’agissait de semaines “de jours” ou “d’années” ! 
- Ces “21 jours” sont ceux durant lesquels les ténèbres ont “résisté” (Dan. 10:13). 
- Il est parfois souligné que la semaine des “pains sans levain” s’achevait le 21 Nisan, et  la semaine des 
“tabernacles” s’achevait le 21 Tichri. Mais cela semble ici sans importance. 
- C’est 3 jours plus tard, le “24e jour”, que le ciel va s’ouvrir pour Daniel. “24” = 3 x 8, ce qui suggère 
une dynamique (“3”) de résurrection (“8”). 
 

La vision ayant été reçue le 24e jour, et les ténèbres (le “chef” maléfique et invisible de la Perse, 
Dan. 10:13) ayant résisté pendant “21 jours”, Daniel est resté 3 jours de plus sans réponse à sa 
prière, ce qui n’avait pas été le cas lors de son intercession précédente (Dan. 9:21 “Je parlais 
encore dans ma prière, quand l'homme, Gabriel, que j'avais vu précédemment dans une vision, s'approcha de 
moi d'un vol rapide, au moment de l'offrande du soir.”). 

Même s’il avait dû attendre plus longtemps, ou même si aucun ange ne s’était manifesté, Daniel aurait 
gardé confiance en la bienveillance de l’Éternel envers Israël et envers lui-même. 

 
• La révélation va confirmer et surtout détailler ce qui a déjà été révélé au sujet des 

“jambes” et des “pieds” de la “Statue”, du “4e Animal” monstrueux, et de deux dynasties 
issues du “Bouc” helléniste. 

C’est une guerre spirituelle (avec des acteurs et des combats visibles et invisibles) de longue durée, 
avec un grand nombre de victimes (“une grande calamité”), qui va être annoncée et décrite avec 
un grand luxe de détails.  

Le champ de bataille sera avant tout dans les âmes du peuple autrefois au bénéfice des 
révélations des prophètes. 

1 Sam. 16:13-15 “(13) Samuel prit la corne d'huile, et l'oignit au milieu de ses frères. L'esprit de 
l'Éternel saisit David, à partir de ce jour et dans la suite. Samuel se leva, et s'en alla à Rama. (14) 
L'esprit de l'Éternel se retira de Saül, qui fut agité par un mauvais esprit venant de l'Éternel. (15) Les 
serviteurs de Saül lui dirent : Voici, un mauvais esprit de Dieu t'agite.” 
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1 R. 22:21-22(lors du conflit opposant Michée au faux prophète Sédécias et au roi Achab) “(21) Et un 
esprit vint se présenter devant l'Éternel, et dit : Moi, je le séduirai. L'Éternel lui dit : Comment ?  (22) Je 
sortirai, répondit-il, et je serai un esprit de mensonge dans la bouche de tous ses prophètes. L'Éternel 
dit : Tu le séduiras, et tu en viendras à bout ; sors, et fais ainsi !” 

 
b) Daniel reçoit la visite d’un Homme glorieux (Dan. 10:5-8) : 
Le texte : 
Dan. 10:5-8 “(5) Je levai les yeux, je regardai, et voici, il y avait un Homme vêtu de lin, et 

ayant sur les reins une ceinture d'or d'Uphaz (peut-être une autre appellation du pays d’Ophir d’où 
Salomon faisait venir de l’or). (6) Son corps était comme de chrysolithe, son visage brillait 
comme l'éclair, ses yeux étaient comme des flammes de feu, ses bras et ses pieds 
ressemblaient à de l'airain poli, et le son de sa Voix était comme le bruit d'une multitude. 
(7) Moi, Daniel, je vis seul la vision, et les hommes qui étaient avec moi ne la virent point, 
mais ils furent saisis d'une grande frayeur, et ils prirent la fuite pour se cacher. (8) Je restai 
seul, et je vis cette grande vision ; les forces me manquèrent, mon visage changea de couleur 
et fut décomposé, et je perdis toute vigueur.” 

Commentaires : 
• Dans les expériences telles que celle vécue ici par Daniel, “lever les yeux” a le même sens 

que “le ciel s’ouvrit” (cf. Lc. 3:21, Act. 9:3, Ap. 4:1). Daniel ne cherche pas à expliquer la nature 
d’un tel phénomène étranger aux concepts de l’homme naturel. 

 
• “L’Homme” qui apparaît soudain devant Daniel n’est pas un ange, mais l’Esprit de 

Christ lui-même en forme humaine. C’est l’Esprit Rédempteur qui, depuis le début de la 
création, s’occupe des humains, qui se manifestera en plénitude dans le corps du Messie, puis 
dans l’Eglise qui sera le Corps et l’Epouse de Christ. 

 
• Ce même Être glorieux s’était déjà manifesté lors de la vision des  “4 Animaux” (Dan. 7:9-

10) : 
Dan. 7:9-10  “(9) Je regardai, pendant que l'on plaçait des trônes. Et l'Ancien des jours s'assit. Son 
vêtement était blanc comme la neige, et les cheveux de sa tête étaient comme de la laine pure ; son trône 
était comme des flammes de Feu, et les roues comme un feu ardent. (10) Un fleuve de Feu coulait et 
sortait de devant lui. Mille milliers le servaient, et dix mille millions se tenaient en sa présence. Les juges 
s'assirent, et les livres furent ouverts.” 

 
Cet Être  est pleinement digne de prophétiser sur les temps messianiques. Il l’a déjà fait lors 

de la vision “du Bélier et du Bouc” en ordonnant à Gabriel d’expliquer la vision (Dan. 8:16-18), 
et c’est encore vers lui que deux anges iront s’informer  (Dan. 12:5-6) : 

Dan. 8:16-18 “(16) Et j'entendis la voix d'un Homme au milieu de l'Ulaï (fleuve coulant coulait près de 
Suse) ; il cria et dit : Gabriel, explique-lui la vision. (17) Il vint alors près du lieu où j'étais ; et à son 
approche, je fus effrayé, et je tombai sur ma face. Il me dit : Sois attentif, fils de l'homme, car la vision 
concerne un temps qui sera la fin. (18) Comme il me parlait, je restai frappé d'étourdissement, la face 
contre terre. Il me toucha, et me fit tenir debout à la place où je me trouvais.” 
Dan. 12:5-6 “(5) Et moi, Daniel, je regardai, et voici, deux autres hommes se tenaient debout, l'un en 
deçà du bord du fleuve, et l'autre au delà du bord du fleuve. (6) L'un d'eux dit à l'Homme vêtu de lin, qui 
se tenait au-dessus des eaux du fleuve : Quand sera la fin de ces prodiges ?” 

- A chaque fois que cet Homme se manifeste, Daniel est près d’un cours d’eau dans la province 
d’origine de Cyrus (l’Ulaï, le Hiddékel, un fleuve). 
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- Ces fleuves avaient contribué au jugement de la Basse Mésopotamie au temps du Déluge, en 
déversant dans la plaine les eaux de pluie tombées dans les massifs montagneux du Nord. 
 

• La nature glorieuse de cet “Homme vêtu de lin” est démontrée par les Attributs qu’il 
arbore :  

- La blancheur du “lin” (cf. le vêtement blanc comme neige de l’Ancien des jours, Dan. 7:9 précité) 
proclame la Sainteté normative de la Divinité. C’est parce que Dieu est la Sainteté absolue que tout est 
jugé par rapport à cette Sainteté, et que nul ne peut être Roi ou Intercesseur sans être revêtu de ce même 
Attribut.  
- “L’or” désigne la Nature de l’Esprit divin (au même titre que l’Huile). La “ceinture sur les reins” est 
celle d’un ouvrier, d’un Prêtre (Es. 11 :5, Ex. 28:8, 39:5) (alors que la longue robe et la ceinture sur la 
poitrine d’Ap. 1:13, sont celles d’un Roi et Juge). 
- Le “corps de chrysolithe” (couleur jaune verdâtre) rappelle la couleur de la Nuée. Le même mot hébreu 
désigne la 1ère pierre de la 4e rangée du pectoral (Ex. 28 :20 et 39:13), et les roues du char de l’Éternel 
semblaient être en chrysolithe (Ez. 1:16, 10:9). Le “visage éclatant” est celui de la gloire (cf. le visage de 
Moïse à qui l’Éternel venait de parler, Ex. 34:29, cf. Jésus lors de la transfiguration, Mc. 9:2-3).  
- Le “regard de flamme” est celui à qui rien n’échappe et qui brûle les consciences impures. Les “yeux” 
sont “comme des flammes de feu”, ce qui est aussi le cas du “trône”  (Dan. 7:9) : ce Regard est de même 
Nature incandescente que le Trône (que Celui qui l’occupe). Dans le Livre de Daniel, comme dans 
l’Apocalypse, le “feu” de la Nature divine occupe une place essentielle : ce même “Feu” peut parler au 
sein d’un Buisson sans le consumer, ou jaillir du Sanctuaire pour consumer l’impiété. 
- “Les bras et les pieds brillent comme l’airain poli”. “L’airain poli´ suggère un éclat résultant d’une 
intense fournaise intérieure, d’un embrasement permanent de sainteté : aucune impureté ne peut résister à 
l’écrasement de “pieds” ou à l’étreinte de “bras” animés par l’Esprit de cet “airain poli”. 
 - Sa “voix était comme le bruit d'une multitude” : ce n’est pas le bruit de la mer agitée des peuples, mais 
la “voix” des prophètes et témoins (terrestres et célestes) de la Pensée du Messie tout au long des âges. 
 

L’Esprit qui présidera à la rédaction de l’Apocalypse réutilisera ces allégories, comme le 
montre le tableau comparatif suivant qui montre que la réaction de Daniel annonce celle que 
l’apôtre Jean manifestera : 
 

Les Attributs de l’Homme vêtu de lin (Dan. 
10:5-8) 

Le Roi-Juge au milieu des 7 Chandeliers des 
7 Églises (Ap. 1:12-16) 

• Un Homme (v.5) 
 
• Vêtu de lin (v.5) 
• Sur les reins une ceinture d'or d'Uphaz (v.5) 
• Son corps était comme de chrysolithe (v.6) 
• Son visage brillait comme l'éclair (v.6) 
 
• Ses yeux étaient comme des flammes de feu 
(v.6) 
• Ses bras et ses pieds ressemblaient à de l'airain 
poli (v.6) 
 
• Le son de sa voix était comme le bruit d'une 
multitude (v.6) 
• “Je restai seul, et je vis cette grande vision ; 
les forces me manquèrent, mon visage changea 
de couleur et fut décomposé, et je perdis toute 
vigueur.” (v.8) 
• Les cheveux de sa tête étaient comme de la 

• Quelqu'un qui ressemblait à un fils d'homme 
(v.13) 
• Vêtu d'une longue robe (v.13) 
• Une ceinture d'or sur la poitrine (v.13) 
 
• Son visage était comme le soleil lorsqu'il 
brille dans sa force (v.16) 
•  Ses yeux étaient comme une flamme de feu 
(v.14) 
• Ses pieds étaient semblables à de l'airain 
ardent, comme s'il eût été embrasé dans une 
fournaise (v.15) 
• Sa voix était comme le bruit de grandes 
eaux (v.15) 
•  Quand je le vis, je tombai à ses pieds 
comme mort. Il posa sur moi sa main droite en 
disant : Ne crains point ! (v.17) 
 
• Sa tête et ses cheveux étaient blancs comme 
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laine pure (l’aspect de l’Ancien des jours en 
Dan. 7:9) 

de la laine blanche, comme de la neige (v.14) 
•  Il avait dans sa main droite sept étoiles (v.16) 
•  De sa bouche sortait une épée aiguë, à deux 
tranchants (v.16) 

 
• En filigrane, l’apparence “d’homme” rappelle la grande promesse qui justifie à elle seule 

la création du monde : le peuple qui sera uni organiquement (par une imprégnation d’Esprit Divin) 
à ce Fils de l’homme, sera composé de fils et de filles de Dieu, de vrais humains “faits à 
l’image de Dieu”,  héritiers et cohéritiers de Christ parce qu’animés du même Esprit. 

Mt. 25:31 “Lorsque le Fils de l'homme viendra dans sa gloire, avec tous les anges, il s'assiéra sur le 
Trône de sa gloire.” (Les autres “juges” de Dan. 7:10 sont les cohéritiers du Christ-Juge, Rom. 8:17). 
Dans les deux textes, la “ceinture” est “en or”, symbole (comme l’huile dorée), de l’Esprit Saint divin. 
Es. 11:5 “La justice sera la ceinture de ses flancs, et la fidélité la ceinture de ses reins.” 
Ap. 19:11-13 “(11) Puis je vis le Ciel ouvert (la sphère divine), et voici, parut un cheval blanc. Celui qui 
le montait s'appelle Fidèle et Véritable, et il juge et combat avec justice. (12) Ses yeux étaient comme 
une flamme de feu ; sur sa tête étaient plusieurs diadèmes ; il avait un Nom écrit, que personne ne 
connaît, si ce n'est lui-même ; (13) et il était revêtu d'un vêtement teint de sang. Son Nom est le Verbe de 
Dieu (ce Verbe ne peut être connu par son Nom que par révélation dans l’âme).” 
Zac. 3:9-10 “(9) Car voici, pour ce qui est de la pierre que j'ai placée devant Josué, il y a sept yeux 
(l’Esprit du Messie à l’œuvre durant tout le cycle) sur cette seule pierre (le Messie, la Pierre de Faîte et la 
Pierre angulaire du Sanctuaire vivant) ; voici, je graverai moi-même ce qui doit y être gravé, dit l'Éternel 
des armées ; et j'enlèverai l'iniquité de ce pays, en un jour. (10) En ce jour-là, dit l'Éternel des armées, 
vous vous inviterez les uns les autres sous la vigne et sous le figuier.” 
Ez. 1:26-27 “(26) Au-dessus du ciel qui était sur les têtes des Êtres vivants, il y avait quelque chose de 
semblable à une pierre de saphir, en forme de Trône ; et sur cette forme de Trône apparaissait comme 
une figure d'Homme placée dessus en haut. (27) Je vis encore comme de l'airain poli, comme du feu, 
au- dedans duquel était cet Homme, et qui rayonnait tout autour ; depuis la forme de ses reins jusqu'en 
haut, et depuis la forme de ses reins jusqu'en bas, je vis comme du feu, et comme une lumière éclatante, 
dont il était environné.” 
Ez. 8:2 “Je regardai, et voici, c'était une figure ayant l'aspect d'un Homme; depuis ses reins en bas, 
c'était du feu, et depuis ses reins en haut, c'était quelque chose d'éclatant, comme de l'airain poli.” 
Jn. 13:20 “En vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui reçoit celui que j'aurai envoyé me reçoit, et celui 
qui me reçoit, reçoit Celui qui m'a envoyé.”  
 

• La réaction de Daniel (et celle de ceux qui l’accompagnaient, Dan. 10:7) face à une telle vision ne 
se veut pas un documentaire, mais elle enseigne que la naissance d’En-Haut est indispensable 
pour accéder à la sphère divine (cf. aussi l’expérience du futur apôtre Paul sur la route de Damas, Act. 
9:3-4 ; 22:6-9).  

C’est tout l’être, l’âme et le corps qui est impacté … avec la permission de Dieu (cf. Dan. 5:6 ; 
7:28) ! Aucun des témoins de cette scène n’oubliera ces instants ! 

 
c) Un premier message oral de réconfort (Dan. 10:9-11) : 
Le texte : 
Dan. 10:9-11 “(9) J'entendis le son de ses paroles ; et comme j'entendais le son de ses 

paroles, je tombai frappé d'étourdissement, la face contre terre. (10) Et voici, une main me 
toucha, et secoua mes genoux et mes mains. (11) Puis il me dit : Daniel, homme bien-aimé, 
sois attentif aux paroles que je vais te dire, et tiens-toi debout à la place où tu es ; car je suis 
maintenant envoyé vers toi. Lorsqu'il m'eut ainsi parlé, je me tins debout en tremblant.” 
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Commentaires : 
• La vue de cet Homme et de sa gloire a presque terrassé Daniel. Maintenant c’est l’oreille 

de Daniel qui est sollicitée par un message articulé.  
Cette fois, Daniel “tombe la face contre terre”, non pas dans un geste d’adoration, mais 

parce qu’il est “frappé d’étourdissement” : lors du jugement, les âmes impies retomberont de 
même dans la poussière, frappées par le reflux de toute vie en elles. 

Jn. 6:63 “C'est l'Esprit qui vivifie ; la chair ne sert de rien. Les paroles que je vous ai dites sont Esprit 
et Vie.”  (rejeter ces paroles, c’est perdre le souffle et mourir, c’est quitter l’arche au milieu du Déluge. 
 

• La “Main” qui “touche” Daniel est celle qui, au commencement, avait pris de l’argile du 
sol, et l’avait modelé en forme d’homme, pour le “façonner à Son image”. 

Cette “Main” ne s’en tient pas là : elle “secoue les genoux et les mains” de Daniel, et lui 
communique ainsi une énergie, un influx vital, un Souffle qui relève Daniel de la poussière, 
le remet debout, à la verticale, comme lorsqu’Adam et Ève ont été différenciés des animaux. 

L’Esprit peut alors “parler” à l’homme vivifié, afin : 
- de lui révéler la gloire de son héritage : “tu es un homme bien-aimé”, 
- de lui communiquer ses instructions : comprendre (“sois attentif”), et rester fidèle (“tiens-toi debout”). 

Dan. 9:22-23 (paroles de Gabriel en introduction de la prophétie des “70 septaines”) “(22) Il 
m'instruisit, et s'entretint avec moi. Il me dit : Daniel, je suis venu maintenant pour ouvrir ton 
intelligence. (23) Lorsque tu as commencé à prier, la parole est sortie, et je viens pour te l'annoncer ; 
car tu es un bien-aimé. Sois attentif à la parole, et comprends la vision !” 
 

Il n’y a pas d’expérience plus précieuse et plus bouleversante pour un humain que 
“d’entendre” l’Esprit lui assurer qu’il est un “bien-aimé” de Dieu. Un tel amour est étranger 
à la sphère des hommes déchus les mieux intentionnés. 

Tout homme crucifié avec Christ et né de l’Esprit de Christ est, de son vivant,  un “bien-
aimé” de Dieu. L’apôtre Jean le savait. Dieu donne à ses bien-aimés tout ce qu’il a donné à 
son Bien-aimé. 

Toute cette scène est en harmonie avec la promesse de la Rédemption messianique. 
 
• Une fois de plus, Daniel, exilé parmi les nations, est l’image d’un peuple réceptif, aimé de 

Dieu, vers lequel Dieu délègue “l’Envoyé”, l’Oint promis Daniel est l’image d’un peuple qui 
assume sa position d’enfant de Dieu (il “se tient debout”), dépendant et confiant (il demeure 
“tremblant” comme un agneau nouveau-né). 

Cet Esprit saint n’est autre que l’Esprit de Christ : 
1 Cor. 10:4 “(Sachez que nos pères) ont tous bu le même breuvage spirituel, car ils buvaient à un 
Rocher spirituel qui les suivait, et ce Rocher était Christ.” 

 
• Ce changement d’état après un “étourdissement” non naturel provoqué par l’intensité 

croissante de l’Onction, marque l’introduction de Daniel dans une sphère de perceptions le 
rendant capable d’entrer en contact direct avec la Pensée et le Conseil de Dieu. 

 
Les défaillances de Daniel, de Jean (Ap. 1:17), etc., face à de telles manifestations de l’Esprit 

Saint, démontrent combien l’homme, même oint de l’Esprit, est encore loin de la stature d’un 
fils de Dieu pleinement accompli. Jésus ne défaillait pas sous l’Onction du Père ! 
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Mais le verset suivant va révéler que Daniel est agité par une inquiétude qui reflète sa stature 
spirituelle remarquable. 

 
d) Un second message oral : une révélation de portée capitale (Dan. 10:12-14) : 
Le texte :  
Daniel 10:12-14 “(12) Il me dit : Daniel, ne crains rien ; car dès le premier jour où tu as 

eu à cœur de comprendre, et de t'humilier devant ton Dieu, tes paroles ont été entendues, et 
c'est à cause de tes paroles que je viens. (13) Le chef du royaume de Perse m'a résisté vingt 
et un jours ; mais voici, Micaël, l'un des principaux chefs, est venu à mon secours (ou : me 
prêter main forte), et je suis demeuré là auprès des rois de Perse. (14) Je viens maintenant pour 
te faire connaître ce qui doit arriver à ton peuple dans la suite des temps ; car la vision 
concerne encore ces temps-là.” 

Commentaires : 
Le message de l’Esprit semble contradictoire : l’intercession de Daniel a été agréée par 

l’Éternel dès les premiers mots émis, et cependant la volonté d’une créature vile a pu 
s’opposer pendant 3 semaines à la volonté du Créateur ! Ce sera l’occasion de révéler à 
Daniel (et à tous les croyants) des principes spirituels majeurs. D’où un commentaire en trois 
points de ces versets : 

d1) Une prière agréée sans délai par le Trône  
d2) Une puissance ose s’opposer à l’accomplissement de la volonté du Trône 
d3) Une révélation de principes spirituels majeurs 
 

d1) Une prière agréée sans délai par le Trône : 
• La “crainte” que l’Esprit divin a discernée en Daniel n’est pas celle éventuellement 

provoquée par une manifestation angélique soudaine et sainte.  
La conjonction “car” introduit en effet un lien de causalité entre cette “crainte” et son 

intercession angoissée. Daniel était préoccupé par le destin de son peuple, et même les 
promesses messianiques reçues lors des visions précédentes n’avaient pu le satisfaire. 

C’était l’état spirituel de son peuple qui angoissait Daniel. C’est à cette angoisse d’un 
homme pour un peuple que l’Esprit vient répondre. 

 
• L’Esprit s’empresse de révéler que l’efficacité de la prière d’un saint ne dépend pas de 

l’acharnement religieux, mesuré en nombre de jours, de l’intercesseur (la courte prière exaucée du 
brigand crucifié près de Jésus le démontre). 

En effet, “dès le premier jour” la prière de Daniel a été comprise, prise en considération 
(“entendue”), et le décret d’exaucement a été proclamé. 

 
• Deux raisons sont citées pour justifier cette bienveillance divine. Daniel a “eu à cœur de 

comprendre” et il “s’est humilié” devant Dieu. 
- “Chercher à comprendre”, c’était confronter les expériences spirituelles personnelles,  les Écritures et 
les faits de l’actualité au Moyen Orient. C’était aussi montrer du respect pour chaque mouvement de 
Dieu, même incompris. 
- “S’humilier”, c’était se juger selon les critères de justice absolue de Dieu, et s’appuyer en pleine 
conscience sur la seule miséricorde venant du Trône. 
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• C’est “à cause” de cette attitude immédiatement perçue par les regards célestes, que cet 
Esprit est “venu” vers Daniel le plus vite possible. 

Daniel n’était sans doute pas le seul intercesseur : il avait des compagnons d’exil et de foi, avec lesquels il 
partageait ses expériences et ses préoccupations. Mais ici l’Ange ne parle pas “des autres”. 

 
d2) Une puissance ose s’opposer à l’accomplissement de la volonté du Trône : 
• A l’époque où Daniel a fait monter sa prière vers Dieu, le “chef du royaume de Perse” 

était, aux yeux de tous,  Cyrus le Grand, celui-là même qui venait de permettre à des fils 
d’Abraham de revenir en Judée dont leurs parents avaient été éloignés 70 ans auparavant. 

Mais ce n’est évidemment pas un simple homme, fût-il à la tête d’un puissant empire par 
son énergie et celle de ses armées, qui pourrait s’opposer à la mission d’un Envoyé céleste 
mandaté et envoyé par Dieu ! 

Le “chef de la Perse” ne désigne donc pas ici Cyrus, le roi visible, mais un esprit 
dominateur, l’un des “vents” autorisés par la justice de Dieu à agiter la mer des Nations (Dan. 
7:2) : c’est l’une des “autorités” démoniaques du royaume invisible de “la puissance de 
l’air”. 

Cette puissance impie n’est rien face à la puissance de Dieu, mais c’est Dieu qui juge de 
l’opportunité et de la manière de l’anéantir ou de la laisser subsister et agir. 

2 R. 6:15-17 “(15) Le serviteur de l'homme de Dieu (Élisée) se leva de bon matin et sortit ; et voici, une 
troupe (des Syriens) entourait la ville (Dothan), avec des chevaux et des chars. Et le serviteur dit à 
l'homme de Dieu : Ah ! mon seigneur, comment ferons-nous ? (16) Il répondit : Ne crains point, car ceux 
qui sont avec nous sont en plus grand nombre que ceux qui sont avec eux. (17) Élisée pria, et dit : 
Éternel, ouvre ses yeux, pour qu'il voie. Et l'Éternel ouvrit les yeux du serviteur, qui vit la montagne 
pleine de chevaux et de chars de feu autour d'Élisée.” 

 
• En Perse, lorsque Daniel a prié, le Dieu Tout-Puissant est entré en guerre contre des esprits 

ténébreux qu’il avait lui-même suscités !  
Il l’a fait selon sa sagesse surprenante, non pas en foudroyant définitivement  l’ennemi, mais 

en ne mettant en œuvre que l’énergie suffisante, en prenant ainsi garde de ne nuire à aucun 
élu. 

Mt. 13:26-30 “(26) Lorsque l'herbe eut poussé et donné du fruit, l'ivraie parut aussi. (27) Les serviteurs 
du maître de la maison vinrent lui dire : … (28) … Veux-tu que nous allions l'arracher ? (29) Non, dit-
il, de peur qu'en arrachant l'ivraie, vous ne déraciniez en même temps le blé. (30) Laissez croître 
ensemble l'un et l'autre jusqu'à la moisson, et, à l'époque de la moisson, je dirai aux moissonneurs : 
Arrachez d'abord l'ivraie, et liez-la en gerbes pour la brûler, mais amassez le blé dans mon grenier.” 
 

Dieu sait attendre. A la fin du cycle, l’armée des enfants de Lumière (des bien-aimés) lancera, 
conduite par son Général, la dernière charge, non contre des forces visibles, mais contre les 
hordes ténébreuses invisibles qui entourent le monde et ses habitants, et elle les dispersera 
comme de la poussière par l’éclat de son avènement (2 Thes. 2:8, Ap. 19:11-15). 

2 Thes. 2:7-8 “(7) Car le mystère de l'iniquité agit déjà ; il faut seulement que celui qui le retient encore 
ait disparu. (8) Et alors paraîtra l'impie (incarné dans un groupe de faux croyants), que le Seigneur 
Jésus détruira par le souffle de sa bouche, et qu'il anéantira par l'éclat de son avènement.” 

L’esprit dominateur qui anime la “Statue” de haut en bas, est une seule et même puissance 
qui cherche à submerger les âmes, en particulier celles d’Israël, et ce “chef du royaume de 
Perse” est aussi celui de Babylone, de la Grèce, des Syriens et des Égyptiens, et sera aussi 
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celui de la Judée : c’est en Judée qu’il manifestera ouvertement qui il est : le Prince de 
l’ivraie. Ce sera l’heure choisie par Dieu pour l’arracher définitivement de la Terre promise: 

Es. 14:13-14 … et 15 (prophétie contre le roi de Babylone … et donc contre le “roi de Perse” … et 
contre l’église apostate) “(13) Tu disais en ton cœur : Je monterai au ciel, j'élèverai mon trône au-
dessus des étoiles de Dieu ; je m'assiérai sur la Montagne de l'assemblée, à l'extrémité du septentrion ; 
(14) Je monterai sur le sommet des nues, je serai semblable au Très Haut. (15) Mais tu as été précipité 
dans le séjour des morts, dans les profondeurs de la fosse.” 
Mt. 13:30 “Laissez croître ensemble l'un et l'autre jusqu'à la moisson, et, à l'époque de la moisson (à la 
fin de l’âge), je dirai aux moissonneurs (les anges) : Arrachez d'abord l'ivraie, et liez-la en gerbes (dans 
les liens du mensonge) pour la brûler, mais amassez le blé dans mon grenier.” 
 

• Dieu a vu tout ce que Daniel a subi et ce que d’autres saints allaient endurer. Mais il n’abat 
pas encore la “Statue” : au temps de Daniel, la “pierre” chargée de cette mission n’est même 
pas encore détachée de la Montagne. 

Dieu n’impose pas un temps d’attente à son peuple pour vérifier s’il sera fidèle. Dieu sait en 
effet ce qu’il y a dans chaque homme (Jn. 2:25) : il n’a donc pas besoin de mettre ses enfants à 
l’épreuve pour s’assurer s’il peut ou non leur faire confiance ! Mais l’épreuve permet à Dieu 
de faire peu à peu germer et grandir en chacun d’eux la semence des Attributs de Christ 
crucifié. 

Dieu a jugé que seule cette formation au moyen d’expériences parfois douloureuses, était à 
la mesure des responsabilités glorieuses qu’il réserve à son peuple dans l’éternité. 

 
• Le “chef du royaume de Perse” fait partie de ce que Paul appelle les “dominations” et les 

“autorités”, ou encore les “puissances de l’air” ennemies de Dieu et de son peuple. Ce sont 
des entités spirituelles qui occupent la sphère spirituelle invisible qui enveloppe l’humanité. 

Eph. 6:12 “Car nous n'avons pas à lutter contre la chair et le sang, mais contre les dominations, contre 
les autorités, contre les princes de ce monde de ténèbres, contre les esprits méchants dans les lieux 
célestes.” 

Les “dominations” et les “autorités” sont des titres de puissances exerçant leur gouvernement, soit 
dans le monde visible (“les princes de ce monde de ténèbres”), soit dans le monde invisible (“les 
esprits méchants dans les lieux célestes”). 

Eph. 2:1-2 “(1) Vous étiez morts par vos offenses et par vos péchés, (2) dans lesquels vous marchiez 
autrefois, selon le train de ce monde, selon le prince de la puissance de l'air, de l'esprit qui agit 
maintenant dans les fils de la rébellion.” 
Col. 2:15 “Il a dépouillé les dominations et les autorités, et les a livrées publiquement en spectacle, en 
triomphant d'elles par la croix.” 
Héb. 1:14 “Les anges ne sont-ils pas tous des esprits au service de Dieu, envoyés pour exercer un 
ministère en faveur de ceux qui doivent hériter du salut ?” 
 

Ces esprits ont la capacité d’influencer les pensées et donc  les comportements des 
hommes, et donc les événements (cf. le récit de la chute en Eden, où Ève a dû choisir entre le message de 
Dieu et le message du Serpent ancien, le chef de ces puissances invisibles impies).  

- Le champ de bataille se déroule donc dans les âmes, où s’opposent le Message porteur de la Vie de 
Dieu (aujourd’hui la Bible) et les messages porteurs de mort venus du monde ténébreux. 
- Une église hiérarchisée selon les modèles du monde est sous l’influence d’un “roi de Perse”. 
- La seule arme mise à la disposition des enfants de Dieu est la Bible éclairée par l’Esprit de Christ. C’est 
pourquoi le Serpent pousse le monde à la polluer, à la faire taire, à la ridiculiser, etc. 
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• Le message de cet Ange divin confirme que la “petite corne” du “4e Animal”, que la 
“petite corne” issue du milieu des 4 cornes du “Bouc” helléniste, que le “dévastateur” en 
action durant la dernière des “70 semaines” du cycle d’Israël, désignent ce ou ces mêmes 
dominations diaboliques. 

L’enseignement attaché à une telle révélation (cf. §.d3 ci-après) mérite plus d’attention que les 
spéculations sur un calendrier prophétique illusoire. 

 
• La mention de l’existence d’un “chef” invisible du royaume de Perse suggère que le 

royaume de Satan se manifeste sur terre dans le cadre de subdivisions territoriales (nations, 
provinces, communes, quartiers, familles, individus, dénominations, etc.) aux frontières changeantes au 
gré de mouvements, qui nous sont inconnus, du monde invisible. 

1 Jn. 5:19 “Nous savons que nous sommes de Dieu, et que le monde entier est sous la puissance du 
malin.” Mt. 4:8-9 “(8) Le diable transporta encore Jésus sur une montagne très élevée, lui montra tous 
les royaumes du monde et leur gloire, (9) et lui dit : Je te donnerai toutes ces choses, si tu te prosternes 
et m'adores.” 
Lc. 4:5-6 “(5) Le diable, l'ayant élevé, lui montra en un instant tous les royaumes de la terre, (6) et lui 
dit : Je te donnerai toute cette puissance, et la gloire de ces royaumes ; car elle m'a été donnée, et je la 
donne à qui je veux.” 
 

Cette révélation met en relief le particularisme d’Israël : dans l’ensemble des Nations sous 
contrôle direct du Serpent ancien, Israël était un enclos lumineux à part, sous contrôle direct 
de l’Éternel et de ses anges (en particulier Micaël, l’ange protecteur du peuple de Dieu : Jean l’a vu en 
action en Ap. 12:7). 

Ap. 12:7 “Et il y eut guerre dans le ciel (non pas le Ciel de Dieu, mais la sphère d’influence de la 
puissance de l’air). Michel et ses anges combattirent contre le Dragon. Et le Dragon et ses anges 
combattirent, …” 

En rejetant l’Évangile, Israël est devenu une entité sociale presque ordinaire. 
 

• L’humanité est en grande partie inconsciente de ce conflit cosmique entre Dieu et le 
Serpent, conflit qui se déroule autour et au milieu des hommes, et même en eux. 

Contre le “chef” ténébreux de Perse (et des empires de la “Statue”), Dieu a envoyé, d’auprès du 
Trône où la prière de Daniel est parvenue, un Esprit divin à l’apparence d’Homme, vêtu de 
lin, avec une ceinture d’or, un corps et un visage étincelants, au regard de flammes (Ap. 10:5-6). 
C’est cet Esprit glorieux qui s’adresse à Daniel en cet instant et qui l’enseigne par révélation. 
Or Daniel est en Perse, et l’esprit mauvais s’oppose à tout ce qui peut faire intrusion sur le 
territoire qu’il considère comme son domaine légitime, surtout si “l’intrus” est un Esprit de 
révélation annonçant la future victoire du Messie et de son peuple ! 

Cet Esprit Saint ne peut encore faire usage de la toute-puissance du Trône, car elle ne lui a 
pas encore été remise, et l’heure n’est pas encore venue pour cela (Mt. 28:18). 

Mt. 8:29 “Et voici, ils s'écrièrent : Qu'y a-t-il entre nous et toi, Fils de Dieu ? Es-tu venu ici pour nous 
tourmenter avant le temps ?” 

C’est pourquoi, Daniel étant Juif, il a été fait appel à “Micaël” (= “qui est semblable à Dieu ?”), 
lui aussi “l'un des principaux chefs” (Dan. 10:13), mais en outre authentifié par le Trône 
comme  “défenseur des enfants du peuple élu” (Dan. 12:1). 
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En Dan. 11:1, le même Esprit de révélation déclarera : “Et moi, la première année de Darius 
(une autre appellation de Cyrus), le Mède, j'étais auprès de lui pour l'aider et le soutenir (lui servir 
de soutien et d’appui).” 

On peut supposer que le combat s’est déroulé sur la base du témoignage rendu par les 
Écritures, du témoignage rendu par la vie de Daniel,  la puissance de Dieu intervenant 
contre la puissance de doute et de mensonge de l’ennemi. 

- Jésus combattra de la même façon lors de la tentation dans le désert : “Il est écrit !” 
- Si ces “autorités et dominations” résistent, c’est qu’elles doutent toujours de la victoire de Dieu. Satan 
n’a jamais cru que Jésus aimait le Père et les hommes à ce point, et il s’est lui-même ainsi vaincu en tuant 
l’Agneau innocent. 
- Si la vie de Daniel n’avait été exemplaire, l’Esprit de révélation n’aurait pu se manifester. 
- Ici, le “chef de la Perse” a dû laisser l’Esprit de révélation accomplir sa mission de bénédiction. 

 
• “Micaël” est déjà intervenu pour protéger un cadavre (celui de Moïse). A plus forte raison 

interviendra-t-il pour protéger des âmes vivantes ! 
Deut. 34:5-6 “(5) Moïse, serviteur de l'Éternel, mourut là, dans le pays de Moab, selon l'ordre de 
l'Éternel. (6) Et l'Éternel l'enterra dans la vallée, au pays de Moab, vis-à-vis de Beth Peor (NE de la Mer 
Morte). Personne n'a connu son sépulcre jusqu'à ce jour.” 
Jude 9 “Or, l'archange Michel, lorsqu'il contestait avec le diable et lui disputait le corps de Moïse 
(c’est-à-dire sa sépulture, pour qu’elle ne devienne pas un lieu d’idolâtrie en terre païenne), n'osa pas 
porter contre lui un jugement injurieux, mais il dit : Que le Seigneur te réprime !” 
 

Ce même “Micaël-Michel” (et son armée) intervient de même durant tout le cycle du 
christianisme comme il est intervenu en faveur des saints d’Israël (cf. Ap. 12:7 précité).  
 

• C’est semble-t-il une action similaire de “Michaël”, appuyé par la prophétie de Jérémie et 
la prière de Daniel (Dan. 9), qui a conduit Cyrus à autoriser le retour des captifs, en particulier 
ceux d’Israël, alors que des conseillers ennemis d’Israël entouraient sans doute le roi. 

Dan. 9:23 “Lorsque tu as commencé à prier, la parole est sortie, et je viens pour te l'annoncer ; car tu 
es un bien-aimé. Sois attentif à la parole, et comprends la vision (celle des 70 semaines) !” 
 

La victoire de l’Esprit de révélation sur le “chef ténébreux de la Perse” préfigure la victoire 
de Jésus-Christ, de l’Oint-Conducteur, du Verbe manifesté contre la Souillure et la Mort. 

Les récits du Déluge et de la ruine de Sodome montrent que s’il n’y a pas assez de justes semblables à 
Daniel dans une collectivité, celle-ci est vouée à la ruine. Jésus a prévenu qu’il ne trouverait guère la foi 
dans les temps de la fin. 

 
• La mention de “la suite des temps” (Dan. 10:14) suggère que ces temps de la venue du 

Messie sont, pour les contemporains de Daniel, encore très éloignés, et que le combat contre 
les Ténèbres va donc encore se poursuivre bien après le décret de Cyrus. 

 
d3) Une révélation de principes spirituels majeurs : 
• C’est un enseignement d’importance majeure que l’Esprit Saint transmet à Daniel, en lui 

révélant que des esprits ténébreux dominent et manipulent les pensées, les sentiments et les 
actions de l’humanité, et cela dans tous les domaines. C’est ainsi que la reconstruction du 
temple prévue après l’édit de Cyrus autorisant le retour des Juifs (- 536) sera vite interrompue 
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par l’action de ces esprits : elle ne reprendra que 15 ans plus tard sous Darius Ier en – 520 (Esd. 
4:24) : 

Esd. 4:24 “Alors s'arrêta l'ouvrage de la maison de Dieu à Jérusalem, et il fut interrompu jusqu'à la 
seconde année du règne de Darius, roi de Perse.” 
 

• Daniel va comprendre pourquoi son peuple et lui-même doivent passer par de si longues 
épreuves. Daniel va pouvoir prier encore plus intelligemment. Il ne priera pas seulement pour 
le relèvement visible des murs de Jérusalem, mais pour l’éradication de ce qui, dans le 
peuple, avait fait s’écrouler ces murailles. 

 
• Depuis la création et la chute de l’homme, les esprits de la “Statue”, qui ont Satan pour roi, 

ensemencent le monde de leur souffle, pour que les hommes (et surtout les assemblées de croyants 
et les couples) reproduisent sur terre le schéma de gouvernement hiérarchisé et dominateur qui 
régit ces esprits impurs. 

Leur pouvoir sur la nature (cf. la tempête menaçant la barque des disciples), ou sur les corps (par les 
maladies et les infirmités), n’est pas mentionné ici, car hors-sujet). 
 

L’esprit de la “Statue” veut tout dominer, alors que l’Esprit de Christ veut tout donner. 
 
• C’est à cause de ces esprits que l’église, comme Israël autrefois, a toujours voulu un roi et 

des princes comme en a le monde (sous la forme d’un roi unique continental ou planétaire, ou sous la 
forme de roitelets locaux). 

1 Sam. 8:5,7 “(5) Ils lui dirent (à Samuel) : Voici, tu es vieux, et tes fils ne marchent point sur tes traces ; 
maintenant, établis sur nous un roi pour nous juger, comme il y en a chez toutes les nations. - … - (7) 
L'Éternel dit à Samuel : Écoute la voix du peuple dans tout ce qu'il te dira ; car ce n'est pas toi qu'ils 
rejettent, c'est moi qu'ils rejettent, afin que je ne règne plus sur eux.” 
 

Les esprits de la “Statue” sont des esprits de compétition, qui, comme Goliath, exhibent leur 
force, veulent inspirer la crainte ou l’adulation. Les esprits de la “Statue” offrent une fausse 
sécurité derrière les murailles d’un système qui en impose au monde.  

C’est cette puissance que voulait Nimrod, et il devint roi de Babel (Gen. 10:8,10). 
Gal. 1:10 “Et maintenant, est-ce la faveur des hommes que je désire, ou celle de Dieu ? Est-ce que je 
cherche à plaire aux hommes ? Si je plaisais encore aux hommes, je ne serais pas serviteur de Christ.” 
1 Jn. 2:15-16 “(15) N'aimez point le monde (sa sagesse, son système de gouvernance, etc.), ni les choses 
qui sont dans le monde. Si quelqu'un aime le monde, l'amour du Père n'est point en lui ; (16) car tout ce 
qui est dans le monde, la convoitise de la chair, la convoitise des yeux, et l'orgueil de la vie, ne vient 
point du Père, mais vient du monde (du “roi de Perse”).” 
 

• L’esprit de la “Statue” a créé de magnifiques palais à Babylone et Suse, mais a voulu tuer 
Daniel et ses amis, a voulu tuer les Juifs au temps d’Esther, et a voulu dominer le monde.  

Une fois installé dans la “petite corne”  de la théocratie en Judée, le même esprit a voulu tuer Lazare,  a 
tué Jean-Baptiste, a tué le Messie, a tué Etienne. Il a poursuivi son œuvre au travers du clergé chrétien en 
excommuniant, en calomniant, en tuant, en mentant, en occultant ses crimes. Jésus leur a dit : “Vous avez 
pour père le diable” (Jn. 8:44). 

L’Assemblée, comme Ève et Adam au commencement, comme le monde païen, se laisse 
fasciner par le pouvoir (“Vous serez comme des dieux”, Gen. 3:5) et se laisse conduire par les 
convoitises, les ambitions, l’incrédulité, l’orgueil, la bonne conscience d’un clan, etc. 
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• Le succès clérical peut conduire l’homme à communier avec ces ténèbres (“ils aimèrent la 

gloire des hommes plus que la gloire de Dieu”, Jn. 12:43), et donc à crucifier Christ. Caïphe était 
manipulé par le “roi de Perse”, et il n’a pas accepté de renoncer à la gloire offerte par l’esprit 
des rois de Babylone. Paul pensait de même avant sa conversion et “il respirait la menace et 
le meurtre” (Act. 9:1) en croyant servir Dieu.  

Se servir des méthodes du monde, c’est se greffer en lui et dans sa sève noire, au lieu de se 
laisser greffer dans la Sève de l’Agneau qui s’est donné par amour de Dieu et des hommes. 

Jn. 5:44 “Comment pouvez-vous croire, vous qui tirez votre gloire les uns des autres, et qui ne cherchez 
point la gloire qui vient de Dieu seul ?” 
Es. 31:1 “Malheur à ceux qui descendent en Égypte pour avoir du secours, qui s'appuient sur des 
chevaux, et se fient à la multitude des chars et à la force des cavaliers, mais qui ne regardent pas vers le 
Saint d'Israël, et ne recherchent pas l'Éternel !” (Pour affronter Goliath, David a rejeté l’armure que lui 
proposait Saül, 1 Sam. 17:39). 
Jér. 17:5 “Ainsi parle l'Éternel : Maudit soit l'homme qui se confie dans l'homme, qui prend la chair 
(les énergies naturelles de l’homme) pour son appui, et qui détourne son cœur de l'Éternel !” (= Ps. 
118:8). 

 
• Daniel savait que cet esprit était pareillement dissimulé en lui, et c’est pourquoi il 

s’identifiait à Israël dans ses intercessions. C’est parce que Paul avait compris quel danger 
mortel représentait cette réalité du monde déchu, qu’il préférait être faible plutôt que fort : 

2 Cor. 12:10  “C'est pourquoi je me plais dans les faiblesses, dans les outrages, dans les calamités, dans 
les persécutions, dans les détresses, pour Christ ; car, quand je suis faible, c'est alors que je suis fort.” 
 

Satan peut laisser l’église prêcher le pardon par le Sang de l’Agneau, il peut la laisser guérir 
des malades et faire quelques miracles. Mais il sera vainqueur s’il peut empêcher l’église 
d’expérimenter et de prêcher la mort de l’ego au Jardin de Gethsémané : “Non pas ma 
volonté, mais la tienne, même si tout ce que j’ai fait ou possédé est détruit par tes mains” (cf. 
Mt. 26:42). 

Jésus aimait plus la volonté du Père que ses propres désirs (il aurait aimé éviter la crucifixion si 
cela avait été possible, Mt. 26:39). Il ne se souciait que de la volonté parfaite du Père. Il n’a pas 
voulu se déclouer à Golgotha comme le lui suggéraient les complices de la “Statue” (Mt. 
27:42), car il avait choisi de suivre la sagesse du Père.  
 

• Ce qui donnait de la puissance à la foi de Jésus, de Paul, de Daniel, c’est que leurs prières 
étaient marquées du Sceau de la Croix, de la mort à soi-même, de la mort aux pulsions du 
monde déchu. Ils étaient vraiment voyageurs et étrangers dans ce monde.  

C’est ainsi que les esprits malins au service du “roi de Perse” d’alors, “connaissaient” Paul 
(Act. 19:15). Ils craignaient cet Esprit de “Christ crucifié” en lui, mais ils n’avaient peur ni de 
la théologie, ni des exorcismes bruyants, ni des bonnes actions des membres du système. 

Lc. 9:23 “Si quelqu'un veut venir après moi, qu'il renonce à lui-même, qu'il se charge chaque jour de 
sa croix, et qu'il me suive.” 
1 Cor. 2:6-8 “(6) Cependant, (Jésus-Christ crucifié), c'est une Sagesse que nous prêchons parmi les 
parfaits, Sagesse qui n'est pas de ce siècle, ni des chefs de ce siècle, qui vont être anéantis ; (7) nous 
prêchons la Sagesse de Dieu, mystérieuse et cachée, que Dieu, avant les siècles, avait destinée pour 
notre gloire, (8) Sagesse qu'aucun des chefs de ce siècle (les chefs religieux) n'a connue, car, s'ils 
l'eussent connue, ils n'auraient pas crucifié le Seigneur de gloire.” 
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“Porter la croix chaque jour”, c’est être d’accord avec Dieu quand il fait mourir goutte à 

goutte les prétentions de l’ego (la “chair”). C’est tourner le dos au “roi de Perse” qui fait au 
contraire miroiter le pouvoir de créer des pains quand on a faim, ou de planer devant les 
foules. C’est être aussi un “bien-aimé” de Dieu. 

1 Cor. 2:2 “Car je n'ai pas eu la pensée de savoir parmi vous autre chose que Jésus Christ, et Jésus 
Christ crucifié (et non pas le nombre de conversions).” 
Col. 2:15 “Il a dépouillé les dominations et les autorités, et les a livrées publiquement en spectacle, en 
triomphant d'elles par la croix.” 

Il est possible de convoiter la présence de “Christ en soi”, mais ce que l’Evangile offre, c’est Christ 
prêt à porter la croix par amour de Dieu. 

•  L’Agneau couronnera des brebis ayant méprisé toute couronne babylonienne, cléricale ou 
non. Un jour, les fils de Dieu remplaceront les “rois de Perse”, mais ce ne sera pas pour 
redonner vie à la “Statue” maudite !  

Phil. 3:8 “Et même je regarde toutes choses comme une perte, à cause de l'excellence de la 
connaissance de Jésus Christ mon Seigneur, pour lequel j'ai renoncé à tout, et je les regarde comme de 
la boue, afin de gagner Christ, …” 

Depuis le début, Dieu se prépare, pour le dernier jour, un peuple d’agneaux transformés peu 
à peu à l’image de Christ (cf. les épreuves endurées par Moïse, par le peuple d’Israël, par Job, par la pauvre 
veuve, par Paul, par d’innombrables anonymes).  

1 Cor. 1:27-29 “(27) Mais Dieu a choisi les choses folles du monde pour confondre les sages ; Dieu a 
choisi les choses faibles du monde pour confondre les fortes ; (28) et Dieu a choisi les choses viles du 
monde et celles qu'on méprise, celles qui ne sont point, pour réduire à néant celles qui sont, (29) afin 
que nulle chair ne se glorifie devant Dieu.” 
Ps. 8:2 “Par la bouche des enfants et de ceux qui sont à la mamelle tu as fondé ta gloire, pour 
confondre tes adversaires, pour imposer silence à l'ennemi et au vindicatif (le roi invisible de Perse).” 
 

Ce jour-là, aucun “roi de Perse” n’enveloppera plus la terre de son filet pour garder son 
bétail prisonnier avant l’abattoir.  

 
e) Un troisième  message, gestuel : Daniel est ordonné messager (Dan. 10:15-17) : 
Le texte : 
Dan. 10:15-17 “(15) Tandis qu'il m'adressait ces paroles, je dirigeai mes regards vers la 

terre, et je gardai le silence. (16) Et voici, quelqu'un qui avait l'apparence des fils de 
l'homme toucha mes lèvres. J'ouvris la bouche, je parlai, et je dis à Celui qui se tenait devant 
moi : Mon seigneur, la vision (celle de l’Esprit de Christ-Roi) m'a rempli d'effroi, et j'ai perdu 
toute vigueur. (17) Comment le serviteur de mon Seigneur pourrait-il parler à mon Seigneur 
? Maintenant les forces me manquent, et je n'ai plus de souffle.” 

 
•  Daniel “garde le silence” parce qu’il n’a plus la force de parler malgré les paroles 

bienveillantes de l’Esprit saint (“Homme bien-aimé”, v.11 ; “Daniel, ne crains rien”, v.12). 
Les paroles d’apaisement de l’Esprit ont certes été efficaces contre la crainte d’un 

jugement dirigé contre lui. Mais l’annonce du long jugement qui va encore frapper Israël, 
maintient dans un état de prostration son âme d’intercesseur. Il n’ose pas lever le regard (“il 
regarde vers la terre”), et il n’ose pas parler  (“il garde le silence”). Daniel reste solidaire de son 
peuple. 
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•  L’Esprit glorieux se manifeste à nouveau, mais sans être revêtu de la gloire insoutenable 
de ses Attributs de Justice divine. Il apparaît comme “quelqu’un ayant une apparence 
d’homme (héb. “adam”)”, d’un homme comme lui : Daniel peut le regarder sans être aveuglé. 

L’Ange a non seulement changé d’apparence devant Daniel, signifiant ainsi qu’il ne vient 
pas vers lui comme Juge, mais en outre “il lui touche les lèvres”, non pour le guérir d’un 
mutisme (cf. Mc. 7:33), mais pour indiquer qu’il lui confie une mission de messager saint, 
pour annoncer un message saint. 

 
•  Daniel lit les Écritures, et il connaît les versets décrivant l’expérience vécue par Esaïe. Il 

peut donc rapprocher ce qu’il expérimente en cet instant avec ce qu’a vécu Esaïe : 
Es. 6:5-7 “(6) Alors je dis : Malheur à moi ! je suis perdu, car je suis un homme dont les lèvres sont 
impures, j'habite au milieu d'un peuple dont les lèvres sont impures, et mes yeux ont vu le Roi, 
l'Éternel des armées. (6) Mais l'un des séraphins vola vers moi, tenant à la main une pierre ardente, qu'il 
avait prise sur l'autel avec des pincettes. (7) Il en toucha ma bouche, et dit : Ceci a touché tes lèvres ; 
ton iniquité est enlevée, et ton péché est expié. (8) J'entendis la voix du Seigneur, disant : Qui enverrai-
je, et qui marchera pour nous ? Je répondis : Me voici, envoie-moi.” 

Daniel sait qu’il est devenu une bouche sainte, un messager accrédité. 
 
•  Désormais Daniel peut exposer une requête lui permettant d’accomplir sa mission : sinon 

“comment pourrait-il parler” intelligemment avec l’Esprit saint qui le mandate ? 
- La “vision” relative aux calamités qui s’abattront sur Israël lors de la dernière des “70 semaines”  a 
rempli Daniel “d’effroi, d’angoisse” au point qu’il “a perdu toute vigueur”. 
 - A ces deux handicaps s’en ajoutent deux autres caractéristiques des douleurs de l’enfantement 
prophétique : “les forces lui manquent”, et il n’a “plus de souffle” malgré ses efforts pour tenter de  
respirer. 
- Il y a peu de passages dans les Écritures qui décrivent ainsi la pression spirituelle endurée par un saint 
placé en première ligne du combat contre des forces invisibles hostiles. 

Eph. 6:19-20 “(19) Priez pour moi, afin qu'il me soit donné, quand j'ouvre la bouche, de faire 
connaître hardiment et librement le mystère de l'Évangile, (20) pour lequel je suis ambassadeur dans 
les chaînes, et que j'en parle avec assurance comme je dois en parler.” 
Ap. 10:8-11 “(8) Et la Voix, que j'avais entendue du ciel (la Voix du Trône), me parla de nouveau, et 
dit : Va, prends le petit livre ouvert dans la main de l'Ange (l’Esprit de la Rédemption) qui se tient 
debout sur la mer et sur la terre. (9) Et j'allai vers l'Ange, en lui disant de me donner le petit livre. Et 
il me dit : Prends-le, et avale-le ; il sera amer à tes entrailles, mais dans ta bouche il sera doux 
comme du miel. (10) Je pris le petit livre de la main de l'ange, et je l'avalai ; il fut dans ma bouche 
doux comme du miel, mais quand je l'eus avalé, mes entrailles furent remplies d'amertume. (11) Puis 
on me dit : Il faut que tu prophétises de nouveau sur beaucoup de peuples, de nations, de langues, et 
de rois.” 
 

f) Un quatrième message oral : une consolation (Dan. 10:18-19) : 
Le texte :  
Dan. 10:18-19 “(18) Alors Celui qui avait l'apparence d'un homme me toucha de nouveau, 

et me fortifia. (19) Puis il me dit : Ne crains rien, homme bien-aimé, que la paix soit avec toi 
! Courage, courage ! Et comme il me parlait, je repris des forces, et je dis : Que mon 
Seigneur parle, car tu m'as fortifié.” 

 
Commentaires : 
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•  La nouvelle intervention de l’Esprit saint revêtu d’une apparence humaine rassurante, 
confirme la position de “bien-aimé” de Daniel, et s’accompagne de la même formule qu’au 
verset 12 : “ne crains rien” qui doit apporter “la paix” dans l’âme. 

Mt. 8:26 “Il leur dit : Pourquoi avez-vous peur, gens de peu de foi ? Alors il se leva, menaça les vents 
et la mer, et il y eut un grand calme.” 

C’est la réponse de l’Ange au premier besoin, celui de l’âme, exprimé précédemment par 
Daniel : “je suis rempli d’effroi” (v.16). 

 
•  L’Ange répond ensuite au second besoin exprimé par le corps de Daniel : la faiblesse. 

Les paroles sont porteuses de l’énergie dont Daniel a besoin : “Je repris des forces”.  
Jn. 6:63“C'est l'Esprit qui vivifie ; la chair ne sert de rien. Les paroles que je vous ai dites sont Esprit 
et Vie.” 
Ap. 21:4 “Il essuiera toute larme de leurs yeux, et la mort ne sera plus, et il n'y aura plus ni deuil, ni cri, 
ni douleur, car les premières choses ont disparu.” 
 

L’Ange n’a pas eu besoin cette fois-ci de toucher une partie du corps de Daniel : la parole a 
suffi (de même, Jésus n’utilisera pas toujours l’imposition des mains pour guérir les malades). 

 
• “Courage, courage !” : La répétition souligne combien l’Envoyé céleste insiste sur 

l’importance que va revêtir cette vertu personnelle pour le temps que Daniel a encore à vivre, 
mais aussi pour ceux qui seront au bénéfice de sa mission. 

Cela signifie aussi que Daniel aura besoin de courage, et qu’il va donc encore rencontrer de l’opposition, 
celle qui vient de la sphère invisible des puissances de l’air et de leur roi. 

Ps. 27:14 “Espère en l'Éternel ! Fortifie-toi et que ton cœur s'affermisse ! Espère en l'Éternel !” 
 
• Il y a de l’émotion dans cet encouragement répété ! Dans peu de temps, cet Ange va 

disparaître aux yeux de Daniel, et Daniel sera privé de cette présence exceptionnelle. 
Jésus-Christ sera animé par les mêmes sentiments quand, quelques heures avant sa 

crucifixion, il fera monter vers le Père la prière dite sacerdotale (Jn. 17), en faveur du petit 
troupeau qui allait être laissé apparemment seul sur la terre. 

Jn. 14:19 “Encore un peu de temps, et le monde ne me verra plus ; mais vous, vous me verrez, car je vis, 
et vous vivrez aussi.” 
Jn.15:18-19 “(18) Si le monde (le roi invisible de Perse) vous hait, sachez qu'il m'a haï avant vous. (19) 
Si vous étiez du monde, le monde aimerait ce qui est à lui ; mais parce que vous n'êtes pas du monde, et 
que je vous ai choisis du milieu du monde, à cause de cela le monde vous hait.” 
Jn. 16:33 “… Vous aurez des tribulations dans le monde ; mais prenez courage, j'ai vaincu le monde.” 
Jn. 17 :14-16 “(14) Je leur ai donné ta parole ; et le monde (sous l’influence de son roi) les a haïs, parce 
qu'ils ne sont pas du monde, comme moi je ne suis pas du monde. (15) Je ne te prie pas de les ôter du 
monde, mais de les préserver du mal. (16) Ils ne sont pas du monde, comme moi je ne suis pas du 
monde.” 
 

•  Comme Esaïe avant lui, Daniel s’abandonne aux désirs de son Dieu : “Que mon Seigneur 
parle !”. Daniel s’engage ainsi à faire connaître tout ce qui lui sera dit, quel qu’en soit le prix. 

 
g) Un cinquième  message oral : la raison de la visitation (Dan. 10:20-21 et 11:1) : 
Le texte :  



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
138 
	

Dan. 10:20-21 et 11:1 “(20) Il me dit : Sais-tu pourquoi je suis venu vers toi ? Maintenant 
je m'en retourne pour combattre le chef de la Perse ; et quand je partirai, voici, le chef de 
Javan viendra. (21) Mais je veux te faire connaître ce qui est écrit dans le livre de la vérité. 
Personne ne m'aide contre ceux-là, excepté Micaël, votre chef. (1) Et moi, la première année 
de Darius, le Mède, j'étais auprès de lui pour l'aider et le soutenir.” 

 
Commentaires : 
C’est l’ange d’apparence humaine qui parle directement à Daniel, désormais capable 

d’assimiler le message dont il sera porteur. 
 
•   Le “chef de Javan (le monde grec)” est l’esprit invisible qui manipule encore, pour le 

compte du Serpent ancien, les âmes vivant sur le territoire de l’empire perse (ennemi de Javan), 
mais cet empire va passer sous le pouvoir du grec Alexandre (cet empire va inclure lui aussi la 
Judée, un territoire qui appartient à l’Éternel du fait de l’Alliance). 

Le “chef de Javan” ne désigne pas expressément Alexandre le Grand, un souverain 
visible, mais plutôt la puissance ténébreuse qui gouvernera en sous-main les intelligences 
mauvaises qui quadrillent son empire. 

- Ces intelligences invisibles impies seront celles qui animeront les royaumes séleucides et ptolémaïdes, 
c’est-à-dire les “rois du Nord et du Sud” auxquels la prophétie suivante sera consacrée.  
- Ces “rois” désigneront bien plus que les souverains de chair et d’os recensés par les historiens, mais un 
esprit de gouvernance ténébreuse dominant une multitude d’acteurs, l’esprit qui anime toute la “Statue”, 
depuis la tête jusqu’aux pieds. 
- Alexandre le Grand jouera, comme Cyrus, un rôle de Libérateur-Justicier en renversant la lourde 
domination perse (le Bouc, comme le Bélier, était un animal pur). 
 

C’est cette même puissance ennemie de Dieu et de sa création, qui avait fait tomber Adam et 
Ève. C’est la même puissance qui cherche à renverser le christianisme de l’extérieur et de 
l’intérieur, par la violence ou par la séduction, et qui y parviendra presque. 

 
•  La mention de “Micaël” confirme que l’enjeu de la prophétie est Israël, le peuple de 

Daniel, le peuple de l’Alliance (Micaël est “votre” chef). 
L’Esprit divin confirme que Lui non plus n’abandonne pas le combat. Le jour allait venir où 

il serait fait chair. 
 
•  L’Ange  rappelle qu’il était déjà (à l’insu de Daniel) à l’œuvre “auprès de Cyrus, la 

première année” afin de “l’aider et le soutenir” pour prendre les bonnes décisions, celles 
voulues par la sagesse de Dieu. La proclamation du décret de Cyrus (-536) a prouvé que cet 
Ange, aidé par Micaël,  avait été victorieux. C’est le gage qu’il sera de même victorieux 
durant la suite de la guerre et jusqu’à son terme ! 

 
•  Le “Livre de Vérité” est celui du conseil caché de Dieu, et n’est pas le Livre de Vie (Ps. 

139:16, Ap. 5:1) de l’Agneau qui recense, par prescience, les noms des élus. 
Un tel Livre ne peut pas mentir ! Mais ce qu’il révèle est destiné à ces élus qui y trouveront 

les signes nécessaires à leur réconfort, à leur survie et à leur victoire. 
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C’est à ces élus que cet Esprit “veut faire connaître” ces signes, et il est venu pour cela 
(“Sais-tu pourquoi je suis venu ?”). 

 
3) La prophétie proprement dite  

du conflit entre les deux rois (Dan. 11:1 à 12:14) 
            Sommaire 
a) Rappels et remarques préliminaires 
b) Prélude : le roi de l’Est contre le roi de l’Ouest (Daniel 11:2-4) 
c) Le roi du Nord contre le roi du Sud : un conflit en sept phases  (Dan. 11:5 à 12:3)  

 
a) Rappels et remarques préliminaires : 

a1) Circonstances de la prophétie   
a2) L’aboutissement des révélations précédentes 
a3) Des prophéties centrées sur Israël 
a4) Un recueil de signes et non un horoscope 
a5) Les principaux acteurs sont invisibles 
a6) La menace d’une souillure spirituelle  
 

a1) Circonstances de la prophétie : 
•  En - 535 (la 3e année de Cyrus, Dan. 10:1), en réponse à un mouvement passionné de l’âme de 

Daniel (Dan. 10:2-3) alors âgé de plus de 80 ans, l’Esprit divin s’est aussitôt dirigé vers Daniel.  
Après un combat spirituel de 3 semaines contre un esprit méchant et dominateur des Nations 

(combat dont l’enjeu était le peuple d’Israël), cet Esprit divin est enfin parvenu jusqu’à Daniel pour 
lui confier une longue prophétie : “Mais je veux te faire connaître ce qui est écrit dans le 
livre de la vérité.” (Dan. 10:21).  

•  Ce “livre de la vérité” désigne un aspect de la Pensée divine, de son Omniscience et de sa 
Sagesse. 

 
a2) L’aboutissement des révélations précédentes : 
•  Le message angélique du chapitre 11 était l’aboutissement des révélations rapportées 

précédemment dans le Livre de Daniel (celle de la “Statue”, celle des “4 Animaux issus de la mer”, 
celle du “conflit entre le Bouc et le Bélier”, celle des “70 septaines”).  

 
•  Il y a progression dans la forme et dans le contenu de ces révélations : ainsi, quant à la 

forme, la première vision, celle de la “Statue”, était une allégorie sommaire, mais la 
révélation finale (examinée maintenant) du “conflit entre les rois du Nord et du Sud” se lit 
presque comme un journal détaillé et réaliste de l’histoire profane. 

* Le contenu des révélations successives est de plus en plus détaillé, et plus 
particulièrement en ce qui concerne les temps de la fin : 

Au fur et à mesure que la vie de Daniel (et ses expériences spirituelles) se déroule, il  y a de plus en 
plus de détails révélés, en particulier sur la fin du cycle d’Israël. Ainsi, la révélation du “conflit entre 
les rois du Nord et du Sud” passe sous silence l’époque babylonienne (pour Daniel c’est déjà de 
l’histoire passée), effleure un peu l’histoire future des dynasties persanes et celle d’Alexandre le 
Grand, mais s’attarde longuement sur les dynasties séleucides et ptolémaïdes. 

* Le contenu des révélations successives dévoile de plus en plus l’activité du monde 
invisible dirigée contre Israël : 
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- Au fur et à mesure que la vie de Daniel se déroule, l’action des puissances ténébreuses cachées 
derrière l’histoire profane, est de plus en plus exposée (De même, c’est durant le ministère public de 
Jésus, à la fin de la théocratie d’Israël, que les activités maléfiques  et les défaites de Satan seront le 
plus exposées et mises en pleine lumière).  
- Ici, le récit par l’Ange du combat de l’Esprit saint contre le “roi de la Perse” a dévoilé que toutes 
ces prophéties avaient pour objet, non pas tant la partie visible des faits de l’histoire profane, mais 
l’activité du monde spirituel invisible, activité dont Israël est l’enjeu (car Israël est porteur des 
Promesses de l’Alliance : le Serpent sait que le salut vient des Juifs). 

* Il y a par ailleurs dans le Livre de Daniel progression dans le mode de révélation 
employé par Dieu.  

- La vision de la “Statue” avait été reçue par un païen avant d’être communiquée à Daniel.  
- Puis la vision des “4 Animaux” a été communiquée par un songe à Daniel lui-même (Dan. 7:2).  
- Puis la vision “du Bélier et du Bouc” était accompagnée des commentaires de l’ange Gabriel 
nommément identifié, et obéissant aux instructions d’un Être en forme d’Homme (Dan. 
8:13,15,16). 
- Puis la prophétie des “70 semaines” se dispense d’imagerie allégorique : elle était un discours, et 
ce discours était prononcé directement par l’ange Gabriel (Dan. 9:21). Il ne commentait plus des 
images, et le discours était transmis directement dans l’entendement de Daniel. 
- Et enfin, la prophétie du “conflit entre les rois du Nord et du Sud”, examinée maintenant, est 
pareillement un discours dépourvu d’imagerie, mais il est prononcé, non plus par un ange, mais par 
l’Esprit de Christ lui-même. 
 

•  Cette progression observée sur l’ensemble du Livre de Daniel, confirme que ces 
révélations forment un tout cohérent (ce n’est pas une simple juxtaposition d’expériences sans lien entre 
elles).  
La valeur du contenu de ce Livre grandit donc en même temps que la stature de Daniel. 

 
a3) Des prophéties centrées sur Israël : 
•  Dans toutes ces fresques du Livre de Daniel, c’est Israël exilé au milieu d’une mer de 

nations impures, qui est au cœur des préoccupations divines, et l’enjeu de ces combats dont 
les historiens ne rapportent que la partie visible.  
Plus précisément encore, ce sont les vrais circoncis de l’Israël selon l’Esprit (un petit groupe), 

qui sont au cœur des attentions de Dieu (même s’ils ne sont presque jamais nommés).  
- La personne même de Daniel, de même que son exil dans la tombe babylonienne, sont une illustration 
vivante de tout ce que ce Livre révèle sur le dessein paradoxal de Dieu en faveur de ses bien-aimés.  
- Dieu a prévu pour eux un temps d’épreuves douloureuses, mais aussi une protection permanente 
(ponctuée de consolations épisodiques,) au milieu d’un monde arrogant cherchant à s’élever  par ses 
propres énergies impures, et s’effondrant sans cesse. 
 

•  Ici, la prophétie du “conflit entre le roi du Nord et le roi du Sud” se focalise apparemment 
sur l’empire d’Alexandre le Grand, et surtout sur les deux dynasties concurrentes qui vont 
en émerger après la mort du conquérant : la dynastie gréco-syrienne des Séleucides au Nord 
(ils régnèrent en Syrie jusqu’en - 65), et la dynastie lagide ou ptolémaïde au Sud (elle régnera jusque 
vers -30). Mais l’enjeu majeur de l’histoire est, comme dans les visions précédentes, le destin 
d’Israël et donc la venue des temps messianiques. 

- Le Livre de Daniel proclame aux saints d’Israël qu’ils vont devoir faire preuve de patience et 
d’endurance au sein d’un environnement tumultueux, séducteur ou violent, pollué par l’idolâtrie (c’est-à-
dire par les convoitises de l’ego entretenues par le monde, c’est-à-dire par les dominations et les autorités 
invisibles).  
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- Les saints traverseront “un long jour” qui ne sera que grisaille (Zac. 14:7), mais avec une puissante 
manifestation de l’Esprit de résurrection à la fin du cycle (préfigurée ici par la manifestation de l’Ange 
glorieux vêtu de lin et prenant forme humaine, à la fin de la vie de Daniel). 
- La vie même de Daniel, un vrai fils d’Abraham, est comme un signe vivant qui souligne l’unité de ce 
Livre dont il a rédigé la plus grande part. 
- Le lecteur de ce Livre est invité à se mettre à la place de tous les croyants, célèbres ou anonymes, qui, 
comme Daniel, ont dû patienter jour après jour jusqu’à leur mort sous un ciel souvent gris, le regard 
néanmoins tourné vers le moment où le Soleil allait pleinement briller. 
- Daniel exhorte ainsi le peuple de Dieu à marcher comme l’avait fait Abraham, sans peut-être voir de 
son vivant la Cité qu’il espérait atteindre. 

 
•  Le destin d’Israël préfigurait celui du christianisme, car les lois spirituelles mises en 

œuvre sont fondamentalement les mêmes. Israël était au bénéfice de la grâce déjà 
expérimentée par Adam et Ève aussitôt après la chute, par la présence de la Nuée au sein d’un 
peuple mis à part des autres nations, par les sacrifices expiatoires, par la présence des 
prophètes. 

L’Eglise chrétienne, quant à elle, est au bénéfice de la même grâce, mais manifestée, 
depuis le jour de la Pentecôte, par l’offre du don de l’Esprit Saint dans chaque enfant de 
Dieu. 

Dans les deux cas, la grâce est offerte, mais chaque individu en Israël devait voir puis 
accepter la révélation confirmée par la Nuée inspirant les prophètes, et de même chaque 
individu se réclamant de l’Évangile doit accepter l’invitation de Jésus-Christ crucifié. 

La fausse Assemblée veut un Dieu qui fasse pleuvoir des cailles, ou un Boulanger qui multiplie les pains 
à volonté. Dieu offre d’abord un Mariage  

Mt. 6:33 “Cherchez premièrement le Royaume et la Justice de Dieu ; et toutes ces choses vous seront 
données par-dessus.”). 

 
•  Le royaume du Nord et le royaume du Sud sont comme deux mâchoires qui enserrent la 

Terre promise, et la mastiquent au gré des attaques et contre-attaques des rois du monde.  
- La “Statue” en fait autant en piétinant de tout son poids le peuple des élus.  
-Les “4 Animaux” venus des océans du monde agité, en font autant et déferlent l’un après l’autre.  
- La “petite corne” s’installe dans la chaire de Moïse pour que l’Éternel vomisse Israël. 
- Les allées et venues des “rois du Nord et du Sud” sont pareillement autant de flux et reflux des 
Ténèbres. 
 

a4) Un recueil de signes, et non un horoscope : 
•  Le récit prophétique du “conflit entre les rois du Nord et du Sud” donne une impression de 

chaos du fait de l’accumulation de guerres se succédant dans un film en accéléré, et aussi de 
l’absence (à de rares exceptions près, cf. v.43) de noms propres (géographiques et patronymiques). 

- Comme cela a déjà été signalé, alors que les visions de la “Statue”, des “4 Animaux issus de la mer”, 
du “conflit entre le Bélier et le Bouc” avaient la forme d’allégories, le discours du Messager dans ce 
chapitre 11 présente un caractère unique dans la Bible : il annonce en langage profane deux siècles 
d’évènements historiques si nombreux et précis, que beaucoup de commentateurs en ont conclu que ce 
chapitre avait été rédigé après-coup. 
- Cette absence de noms propres rend cette prophétie opaque (sauf pour celui qui la lit après son 
accomplissement, ce qui est le cas du lecteur d’aujourd’hui). 
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•  Cette opacité a été voulue : la prophétie du “conflit opposant les rois du Nord et du Sud” 
(tout comme l’ensemble des révélations du Livre de Daniel), est donc un livre de signes, et non un 
calendrier pour religieux en quête d’horoscopes et de sensationnel. 

- Ces signes étaient destinés à encourager les croyants juifs affrontant les tribulations du Moyen Orient 
jusqu’à la manifestation du Messie. 
- Les évènements annoncés ne devaient pas être définis avec précision à l’avance. Mais, au fur et à 
mesure que les prophéties s’accomplissaient, l’actualité valait interprétation de la prophétie. Daniel lui-
même ne savait pas ce que signifiait exactement tout ce que l’Ange lui annonçait, mais il comprenait ce 
qu’il était nécessaire de comprendre en son temps. 
 

•  Cette prophétie proclamait aux cœurs droits d’Israël : 
- que Dieu contrôlait tout, 
- que Daniel ne s’était pas trompé sur ce qu’ils voyaient eux-mêmes se dérouler  sous leurs yeux, 
- que Daniel ne s’était donc pas trompé quant au futur plus lointain : l’histoire conduisait à coup sûr à la 

venue du Messie, à la victoire des enfants de Dieu et au jugement des méchants. 
 

•  Une prophétie dont les évènements annoncés ne peuvent être compris qu’après coup ne 
doit pas être lue comme un horoscope, sous peine de priver le lecteur de la bénédiction 
attachée à la révélation de la Pensée de Dieu. ! 

Le Livre de Daniel est un message d’encouragement pour un petit peuple qui, depuis la chute en Éden, est 
le plus souvent en échec apparent, en errance interminable dans un désert dangereux, sur une mer 
agitée, en exil en milieu hostile, violent ou séducteur, toujours destructeur des âmes. 

 
a5) Les principaux acteurs sont invisibles : 
•  Curieusement, si les acteurs mentionnés sont assez facilement identifiables (après-coup) par 

les historiens (alors que Daniel ne les a pas nommés), les acteurs les plus importants de la 
prophétie ne sont pratiquement pas visibles dans le récit, alors qu’ils seront en fait 
constamment actifs et présents en filigrane !  

Même le Nom du Dieu de l’Alliance n’est pas prononcé par le Messager dont les paroles constituent tout 
ce chapitre 11 (cf. par contraste la prière de Daniel au chap. 9) ! 

Ces acteurs majeurs sont les suivants : l’Esprit glorieux vêtu de lin, le roi ténébreux de la 
Perse, le peuple d’Israël, Daniel et ses amis, les deux premiers appartenant au monde 
invisible. 

 
•  L’Esprit glorieux est celui que Daniel a vu mais ne verra plus de son vivant après cette 

vision ! Mais, durant le peu de temps qui lui reste à passer sur terre, l’âme de Daniel le verra. 
L’âme de ceux qui auront cru Daniel le verront eux aussi, car l’Esprit de Christ a toujours le 
regard sur son peuple. Et Micaël, l’ange protecteur d’Israël, sera lui aussi toujours actif. 

Jn. 14:19 “Encore un peu de temps, et le monde ne me verra plus ; mais vous, vous me verrez, car je vis, 
et vous vivrez aussi.” 
 

Cet Esprit au visage étincelant et aux yeux de flammes a prévenu Daniel : “Maintenant je 
m'en retourne pour combattre le chef de la Perse ; et quand je partirai (d’auprès du chef de la 
Perse), voici, le chef de Javan (le futur successeur des chefs de la Perse) viendra.” (Dan. 10:20). Après 
avoir combattu le temps nécessaire auprès “des rois de Perse” (Dan. 10:13), il continuera le 
combat auprès des “chefs de Javan”, car cet Esprit combat les ennemis d’Israël. Il 
s’occupera aussi des rois ténébreux séleucides et ptolémaïdes, des chefs de la Judée, et de 
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toutes les dominations et autorités impliquées dans le destin d’Israël, et cela jusqu’aux temps 
messianiques inclus. 

 
•  Le ou les chefs ténébreux de la Perse seront en quelque sorte toujours présents eux aussi, 

mais sous une forme nouvelle : celle du roi de la Grèce, du roi de la Syrie, du roi de l’Égypte, 
du roi de l’Idumée, et surtout des chefs d’Israël. Toutes ces autorités sont des esprits vassaux 
du Serpent ancien, et sont de même nature. Un enfant de Dieu saura les discerner derrière 
leurs marionnettes humaines. 

  
•  Le peuple d’Israël n’est pratiquement jamais nommé (sauf dans des expressions telles que : “le 

plus beau des pays”). Or l’Esprit de Christ ne pense qu’à ce peuple, car c’est là que sont les 
graines de Lumière connues dès avant la fondation du monde. 

Pareillement, même si Daniel sera mort quelques années après avoir mis par écrit cette 
prophétie, les Juifs élus de Dieu, animés du même Esprit, poursuivront le combat de Daniel. 
Ce sont eux qui, aux temps annoncés par Daniel, écouteront et suivront Jean-Baptiste, Jésus-
Christ et les apôtres. Eux et Daniel appartiennent à un même Berger. 

 
a6) La menace d’une souillure spirituelle : 
•  Derrière la précision extraordinaire de cette prophétie, ce qui est révélé, c’est la violence et 

la souillure des passions qui dominent les âmes du monde déchu, de ses chefs et de ses 
peuples. 

•  Les brillantes victoires terrestres de ces chefs sont ravageuses, éphémères et illusoires. 
Leurs alliances sont fragiles, car guidées par l’égoïsme et l’orgueil de monstres froids. C’est  
pourquoi les “4 Animaux” sortis de la mer sont tous des fauves carnivores, mangeurs 
d’âmes.  

Le dernier Animal, “différent des autres”, sera le pire de tous : il présidera la page d’histoire que Daniel 
ne cesse de découvrir et d’annoncer depuis le début de son appel. 
 

La prophétie du “conflit entre les rois du Nord et du Sud” révèle, en termes clairs, la nature 
spirituelle de la marée noire qui va submerger Israël à cause de son apostasie presque 
générale (et malgré son temple neuf). Le récit décrit un tableau d’idolâtrie, de mariages politiques, 
de divorces, de haine, d’usage de la force brutale, de fourberie, d’avidité, d’orgueil. 

 
b) Prélude : le roi de l’Est contre le roi de l’Ouest (Daniel 11:2-4) : 
•  Le conflit opposant durant des décennies les rois du Nord (ceux de la Syrie) aux rois du Sud 

(ceux de l’Egypte), conflit qui sera le cadre général de la prophétie, est précédé par la mention 
d’un conflit préalable opposant le roi de l’Est (la Perse) au roi de l’Ouest (la Grèce). 

- Les quatre points cardinaux sont concernés : le conflit qui va être décrit s’inscrit dans le conflit 
universel qui ravage l’ensemble du monde depuis la chute de l’homme en Eden. 
- Daniel ne sera témoin ni du premier conflit, ni du second, mais ses prophéties précédentes y ont fait 
allusion (cf. le torse d’argent suivi du ventre d’airain de la “Statue” ; cf. l’ours sortant de la mer et suivi 
d’un léopard ailé ; cf. surtout la vision du Bélier perse opposé au Bouc grec). 
- La prophétie s’éloigne donc de plus en plus de l’époque où vivait Daniel, et se focalise sur les temps 
qui préparent la venue du Messie promis (cf. l’Oint, le Conducteur attendu dans la dernière des “70 
semaines”, Dan. 9:25). 
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•  Le conflit préliminaire (puissance de l’Est contre puissance de l’Ouest) se présente donc comme un 
simple prélude, permettant au Messager de rattacher cette prophétie aux précédentes. 
De plus, ce prélude de trois versets donne déjà le ton du conflit qui va suivre :  

- Les verbes sont en effet éloquents : “amasser des richesses” (v.2), “soulever tout” (v.2), “dominer” 
(v.3), “faire ce qu’il voudra” (v.3), et surtout, pour terminer : “se briser” (v.4), “être divisé” (v.4), “être 
déchiré” (v.4), “passer à d’autres” (v.4). 
- Ce prélude décrit une volonté de domination par la violence qui s’achèvera par un anéantissement. 
- Les rois du Nord et du Sud finiront comme les rois de l’Orient et de l’Occident, comme tous les 
royaumes des 4 vents. Daniel sait déjà que la “Statue” s’écroulera nécessairement avec l’esprit sombre 
qui l’anime des “quatre vents”. 
 

•  Commentaires du texte : 
 

Le texte 
Dan. 11:2 “(2b) … Voici, il y aura encore trois rois en Perse. Le quatrième amassera plus de 
richesses que tous les autres ; et quand il sera puissant par ses richesses, il soulèvera tout contre le 
royaume de Javan.” 
Commentaires 

•  Ces “3 rois”, non dénommés ici, qui régneront en Perse après  Cyrus le Grand (-559 à -
530) sont : Cambyse (-529 à -522 : la Bible ne parle pas de ce roi connu des historiens), Darius 1er 
Hystape (-521 à -486, cf. Esd. 5:6, Ag. 1:1, Zac. 1:1), Xerxès 1er (-486 à -465, = Assuérus, et non 
pas Cambyse, cf. Esd. 4:6 ; cf. Est. 1:1). Il semble peu probable que l’Esprit ait daigné citer ici 
l’usurpateur Smerdis le Mage (il ne régna que quelques mois en -522). 

•  Darius 1er fut le premier à marcher “contre le royaume de Javan”, ouvrant le cycle des guerres 
médiques contre Athènes (elles cessèrent sous Artaxerxès 1er). La défaite navale de Xerxès 1er à 
Salamine (-480) contre le grec Thémistocle est un tournant de l’histoire. 

•  Le “4e roi” serait son fils Artaxerxès 1er Longue-Main (-465 à -424, cf. Esd. 4:7, 7:11-26), 
d’abord opposé, puis favorable à la restauration de Jérusalem, après 15 ans d’interruption des 
travaux.  

Xerxès et Artaxerxès ravagèrent une partie de la Grèce (“Javan”). 
•  Ces “trois” rois sont animés par une dynamique de destruction qui les fait grandir aux yeux du 

monde, puis qui les détruit eux-mêmes (cf. Nébucadnetsar, Dan. 4:29-33). 
 
Le texte 
Dan. 11:3-4 “(3) Mais il s'élèvera un vaillant roi, qui dominera avec une grande puissance, et fera 
ce qu'il voudra.  
(4) Et lorsqu'il se sera élevé, son royaume se brisera et sera divisé vers les quatre vents des cieux ; 
il n'appartiendra pas à ses descendants, et il ne sera pas aussi puissant qu'il l’était, car il sera 
déchiré, et il passera à d'autres qu'à eux.” 
 
Commentaires 
•  Le “vaillant roi” désigne Alexandre le Grand (-336 à -323 ; cf. Dan. 7:6 ; 8:5-8,21-22). 
L’histoire a retenu les noms de 4 principaux généraux qui, à la mort d’Alexandre, se disputèrent 
son empire (Cassandre, Lysimaque, Ptolémée 1er Soter (-323 à -285) en Égypte, Séleucus 1er 
Nicator au Nord), et qui n’étaient “pas de sa descendance” (celle d’Alexandre).  
•  L’expression “les 4 vents des cieux” souligne surtout que l’empire s’est “déchiré”, disloqué 
durant la guerre des Diadoques (et donc “il ne sera pas aussi puissant”) dans toutes les directions, 
sous l’impact d’esprits de jugement contrôlés par Dieu. 
 

 
c) Le roi du Nord contre le roi du Sud : un conflit en sept phases  (Dan. 11:5 à 12:3) :  

                    Seront successivement examinés : 
c1) Phase 1 - Une alternance de dominations par la violence (de -323 à -216) (v. 5 à 12) 
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c2) Phase 2 – Hégémonie et chute d’Antiochus III le Grand, roi du Nord (de -204 à -187) (v. 13 à 20)  
c3) Phase 3 – L’ascension d’Antiochus IV Épiphane (de -175 à -168) (v. 21 à 28)  
c4) Phase 4 – L’épreuve du peuple de Dieu (de -168 à -164) (v. 29 à 33) 
c5) Phase 5 – Victoire de l’’iniquité (à partir de -168) (v. 34 à 39) 
c6) Phase 6 – Décadence et fin chaotique de l’impie (à partir de -168)  (v. 40 à 45) 
c7) Phase 7 – La gloire promise aux vainqueurs (v. 1 à 3, chap. 12) 
 

Cette division en 7 phases se justifie par les observations suivantes : 
 
•  Chacune de ces 7 phases (sauf peut-être la phase3) débute par un repère temporel : 

1. v.6 “Au bout de quelques années …” 
2. v.14 “En ce temps-là …” 
3. v.21 “Un homme … prendra sa place …”; v.23 près que …” 
4. v.29 “A une époque fixée” 
5. v.34 “Dans le temps où …” 
6. v.40 “Au temps de la fin …” 
7. v.1 (chap. 12) “En ce temps-là … en ce temps-là …” 
 

•  Chacune de ces 7 phases annonce la fin inéluctable d’un système : 
1. v. 12 “Il ne triomphera pas” 
2. v.19 “Il chancellera, il tombera, et on ne le trouvera plus”, v.20 “Il sera brisé …”  
3. v.27 “Cela ne réussira pas” 
4. v.30 “Il rebroussera” 
5. v.35 et 36 “… jusqu’au temps de la fin … jusqu’à ce que la colère soit consommée” 
6. v.45 “Puis il arrivera à la fin, sans que personne lui soit en aide” 
7. v. 2 et 3 (chap. 12) “… vie éternelle … honte éternelle … à toujours et à perpétuité” 
 

•  Chacune de ces 7 phases suggère le sort du peuple se réclamant du Dieu d’Israël : 
1. La terre de Palestine est balayée par les vagues venues du nord et du midi 
2. v.14 “Des hommes violents parmi ton peuple se révolteront pour accomplir la vision”, et v.16 “Il 
s'arrêtera dans le plus beau des pays, exterminant ce qui tombera sous sa main”, et v.20 “Il fera venir un 
exacteur dans la plus belle partie du royaume”  
3. v.24 “Il entrera … dans les lieux les plus fertiles de la province …” 
4. v.31 “Des troupes … profaneront le sanctuaire, la forteresse, elles feront cesser le sacrifice perpétuel, 
et dresseront l'abomination du dévastateur.” 
5. v.35 “…  des hommes sages succomberont” 
6. v.45 “… la sainte montagne” 
7. Les versets 1 à 3 du chapitre 12 exposent la gloire finale du vrai peuple de Dieu 
 

•  Chacune de ces 7 phases parle d’alliances trompeuses précédant l’Alliance éternelle : 
1. v.6 “Ils s'allieront, et la fille du roi du midi viendra vers le roi du septentrion pour rétablir la 
concorde” 
2. v.17 “Il lui donnera sa fille pour femme” et v.21 “Il s'emparera du royaume par l'intrigue” 
3. v.27 “Les deux rois … à la même table parleront avec fausseté”, et v.28 “Il sera dans son cœur hostile 
à l'Alliance sainte, il agira contre elle” 
4. v.30 “Il portera ses regards sur ceux qui auront abandonné l'Alliance sainte”, et v.32 “Il séduira par 
des flatteries les traîtres de l'Alliance” 
5. v.34 “… plusieurs se joindront à eux par hypocrisie”, et v.39 “Il comblera d'honneurs ceux qui le 
reconnaîtront” 
6.  v.43 “Les Libyens et les Éthiopiens seront à sa suite” 
7. Les versets 1 à 3 exposent la gloire finale du vrai peuple de l’Alliance. 
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Ces divisions suggèrent que la révélation s’est peut-être déroulée en plusieurs phases, 
l’Ange marquant des pauses pour permettre à Daniel de noter ce qui était révélé, de poser 
éventuellement des questions pour ne pas faire d’erreur, de se fortifier. 

 
c1) Phase 1 - Une alternance de dominations par la violence (de -323 à -216) (v. 5 à 12) : 
Leurs trônes à peine consolidés à la suite du démembrement de l’empire d’Alexandre le 

Grand, les rois séleucides (les rois du Nord) et les rois ptolémaïdes (les rois du Sud) s’affrontent 
dans une série de guerres qui vont affaiblir les deux empires et préparer la future domination 
romaine.  

Pour ces rois, l’enjeu de ces guerres était le contrôle de la Cœlée-Syrie, la zone de passage 
nord-sud qui relie le bassin de l’Euphrate et le delta du Nil. 

Les “deux” royaumes témoignent contre eux-mêmes, dès leur fondation, de l’esprit destructeur qui les 
manipule. 

Quatre épisodes peuvent être distingués durant cette première phase de conflit :  
Les v. 5 à 6 décrivent une domination du roi du Nord (de -323 à -246). 
Les v. 7 à 8 décrivent une domination du roi du Midi (de -246 à -222). 
Les v. 9 à 10 décrivent une domination du roi du Nord (de -221 à -217). 
Les v. 11 à 12 décrivent une domination du roi du Midi (de -217 à -216). 
 

•  Épisode 1 (de la Phase 1) (Dan. 11:5-6) : une domination du roi du Nord (de -323 à -246) : 
 

Le texte 
Dan. 11:5 “Le roi du midi deviendra fort. Mais un de ses chefs sera plus fort que lui, et dominera ; 
sa domination sera puissante.” 
 
Commentaires 

• Le “roi du midi” désigne Ptolémée 1er Soter (= “Sauveur) 1er (-323 à -283), roi d’Égypte. Il est 
“du midi” par référence à la Judée (le centre de gravité spirituel de tout le Livre de Daniel). 

• Le “chef plus fort que lui” désigne Séleucus 1er Nicator  (= “conquérant”) (-312 à -281), “l’un 
des chefs” d’Alexandre. Après sa victoire à Ipsos (-301) contre les royaumes occidentaux, il 
deviendra “plus fort” que “lui” (que Ptolémée 1er) et “il dominera” en assujettissant la Syrie et la 
Médie à Babylone. Tous les deux étaient généraux d’Alexandre. 

 
Le texte  
Dan. 11:6“Au bout de quelques années ils s'allieront, et la fille du roi du midi viendra vers le roi 
du septentrion pour rétablir la concorde.  
Mais elle ne conservera pas la force (ou : “l’appui”) de son bras, et il ne résistera pas, ni lui, ni son 
bras ; elle sera livrée avec ceux qui l'auront amenée, avec son père (ou plutôt, selon une note en 
marge : “l’enfant”) et avec celui qui aura été son soutien dans ce temps-là.” 
 
Commentaires 

• La prophétie passe sous silence Antiochus 1er Soter (-281 à -261), le 2e roi séleucide. Elle passe 
donc sous silence une “1ère guerre syrienne” (-274 à -271) qui s’achève sur un statu quo : Ptolémée 
1er Soter conserve l’Anatolie et la Syrie. 

• “Au bout de quelques années”, au Sud, Ptolémée II Philadelphe (-285 à -246) doit mener une 
guerre défensive (deuxième “guerre syrienne” de -260 à -253) contre l’agressif fils d’Antiochus 
1er : Antiochus II Theos (il règne de -261 à -246). Après quelques pertes territoriales en Cilicie et 
Ionie, Ptolémée II donne à ce dernier sa fille Bérénice Syra comme épouse, pour sceller la 
“concorde” (vers -253). La “fille du roi du midi” désigne cette Bérénice. 

• Antiochus II Theos reçoit en dot une partie de la Palestine, mais il doit répudier sa première 
épouse Laodice et déshériter les fils de celle-ci (Séleucus Callinicus et le cadet Antiochus Hierax).  

Chacune des deux mères voudra que son fils succède à Antiochus II Theos sur le trône ! 
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• Laodice reviendra de son exil doré à Ephèse vers -246, fera empoisonner son ex-époux 
Antiochus II (“celui qui avait été le soutien” de Bérénice), puis fera tuer Bérénice (elle “sera 
livrée”) et tuer le fils de celle-ci (l’enfant devait devenir le “bras” de Ptolémée II). Son fils 
Séleucus II Callinicus (=  “grand vainqueur”) (-246 à -226) monte sur le trône (mais il devra 
longtemps combattre son frère cadet Hiérax, soutenu par sa mère, dans les territoires du Nord-
Ouest). 

• L’Egyptien Ptolémée II aura donc échoué (il ne “résistera pas”) dans son projet d’occupation du 
trône de Syrie. “Ce temps-là” aura été une période de fausse paix ! 

En définitive, ce qui, selon les calculs des hommes, devait apporter la paix, a conduit à un conflit 
aggravé par la haine.  

• A cette époque, l’araméen commence à faire place au grec. 
 

 
Rappelons que la précision étonnante de la prophétie n’a été perçue que par ceux qui ont vécu ces 
évènements, et que personne n’avait avant eux pu déchiffrer cette prophétie.  Mais, pour les cœurs droits, 
ces évènements avaient, dès leur manifestation, valeur de signes : Daniel ne s’était pas trompé, le Messie 
annoncé viendrait donc certainement, et l’heure en était plus proche qu’avant. 
 

• Épisode 2 (de la Phase 1) (Dan. 11:7-8) : une domination du roi du Midi (suprématie de Ptolémée III au Sud) 
(de -246 à -222) : 
 

Le texte 
Dan. 11:7 “Un rejeton de ses racines s'élèvera à sa place ; il viendra à l'armée (ou : “vers les 
remparts”), il entrera dans les forteresses du roi du septentrion, il en disposera à son gré, et il se 
rendra puissant.” 
 
Commentaires 

• Au Sud, Ptolémée III Évergète I (-246 à -221) est le “rejeton” de Ptolémée II Philadelphe et 
son successeur (il “s’élève à sa place”). Il est aussi frère de Bérénice qu’il n’a pas eu le temps de 
secourir, et, pour la venger, il  marche contre Séleucus II Callinicus (fils d’Antiochus II Theos), 
envahit la Syrie jusqu’à l’Euphrate, et entre même (-246) dans Antioche la capitale séleucide (“les 
forteresses”) et fait mourir Laodice. C’est la “3e guerre syrienne” (de -246 à -241). 

• Avec ce grand conquérant, la dynastie égyptienne est à son apogée : il “deviendra puissant” et 
obtiendra de grands gains territoriaux sur les Séleucides (en Thrace, en Mer Égée, en Syrie, en Asie 
Mineure). Il fut paraît-il assez bienveillant envers les Juifs. 

 
Le texte 
Dan. 11:8 “Il enlèvera même et transportera en Égypte leurs dieux et leurs images de fonte, et leurs 
objets précieux d'argent et d'or. Puis il restera quelques années éloigné du roi du septentrion.” 
 
Commentaires 

• Victorieux au Nord (3e “guerre syrienne” de -246 à -241), Ptolémée III Évergète ramène en 
Égypte d’immenses richesses (“leurs objets précieux”) et les idoles (“les images”) que Cambyse 
avait emportées autrefois en Perse. C’est alors qu’il reçoit de son peuple le titre d’“Évergète” (= 
“Bienfaiteur”).   

Il soutient le culte de Sérapis aux côtés d’Isis. 
• Ptolémée III règne encore “quelques années” (4 ans de plus que Séleucus II Callinicus), et sans 

nouvelle guerre avec le Nord (“il reste éloigné”) : sa vengeance a été satisfaite, et il domine une 
partie de l’Asie occidentale. Son règne a duré au total 46 ans, et l’empire est à son apogée.  

De son côté, Séleucus II Callinicus a fort à faire avec divers troubles sécessionnistes (dont les 
Parthes) et avec une invasion de Scythes. 

• Ptolémée III meurt assassiné et est remplacé par le jeune Ptolémée IV Philopator (règne de -
222 à -204), manipulé par le ministre Sosibios et d’autres courtisans. L’Égypte domine alors la 
Méditerranée. 
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•  Épisode 3 (de la Phase 1) (Dan. 11:9-10) : une domination du roi du Nord (montée en puissance d’Antiochus 
III le Grand) (de -221 à -217) : 
 

Le texte 
Dan. 11:9 “Et celui-ci marchera contre le royaume du roi du midi, et reviendra dans son pays.” 
 
Commentaires 

• “Celui-ci”, le “roi du septentrion” du v.8, semble désigner Séleucus III Ceraunus Soter (de -
226 à -223), qui a remplacé son père Séleucus II Callinicus (de -246 à -226, cf. épisode 1), mort 
accidentellement. 

• Il semble que Séleucus III Ceraunus Soter a tenté une incursion sans lendemain en Egypte, et “a 
dû revenir dans son pays”; en Babylonie. 

 
Le texte 
Dan. 11:10 “Ses fils se mettront en campagne et rassembleront une multitude nombreuse de 
troupes ; l'un d'eux s'avancera, se répandra comme un torrent, débordera, puis reviendra ; et ils 
pousseront les hostilités jusqu'à la forteresse du roi du midi.” 
 
Commentaires 

• Au Nord, “les fils” mentionnés sont ceux de Séleucus II Callinicus (-246 à -226) : il s’agit de 
Séleucus III Ceraunus Soter (-226 à -223, mort assassiné par des officiers), et surtout son frère 
Antiochus III Megas (= “le Grand”) (-223 à -187) : il est “l’un d’eux”. 

• Antiochus III le Grand est alors aussi jeune et inexpérimenté que son rival du Sud.  Il aspire à 
reconstituer l’empire de Séleucus 1er (de l’Hellespont grec jusqu’à l’Indus) et à reprendre toute la 
Syrie.  

• Pour reconquérir la Syrie (sous domination égyptienne), il lance une première expédition contre 
“le roi du midi”. Mais le jeune Ptolémée IV Philopator (-221 à -205), jusqu’alors roi indolent et 
jouisseur dans un pays affaibli par la corruption, parvient à rassembler une armée et stoppe 
l’avancée séleucide (en -221). En conséquence, Antiochus III le Grand “revient dans son pays”. 

• En -219, il engage la “4e guerre syrienne” (de -219 à -217) en passant par la Phénicie et 
s’empare de Tyr, puis il se détourne et s’empare de la Syrie et y reste un an pour consolider ses 
positions (il “s’avance”, se “répand”, “déborde”). 

Puis il “revient” vers l’Égypte, jusqu’à Raphia (juin -217), “la forteresse du roi du midi”, ville 
frontière égyptienne (près de Gaza) où il est battu par Ptolémée IV. 
 

 
A partir de cette bataille de Raphia, les versets 9 et 10 marquent peut-être l’entrée en scène des “jambes” de la 
“Statue” (Dan. 2). Les “pieds” entreront en scène plus tard. 
 
•  Épisode 4 (de la Phase 1) (Dan. 11:11-12) : une domination du roi du Midi (de -217 à -216) :  
Chaque retour de balancier signifie pour la Judée des mouvements de troupes sur son 
territoire. 
 

Le texte 
Dan. 11:11 “Le roi du midi s'irritera, il sortira et attaquera le roi du septentrion ; il soulèvera une 
grande multitude, et les troupes du roi du septentrion seront livrées entre ses mains.” 
 
Commentaires 

• Le verset précédent décrivait l’action militaire du roi du Nord (Antiochus III le Grand. La 
réaction militaire du “roi du midi” Ptolémée IV Philopator (-221 à -187, fils d’Évergète) est 
décrite ici. 

• “Philopator” est le titre ironique donné par le peuple à ce monarque corrompu, complice de la 
mort de sa mère, de son demi-frère et de son oncle.  
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• Il réagit  (il “s’irrite”), peut-être sous l’influence de son ministre et conseiller Sosibios, à 
l’attaque séleucide, et lève lui aussi une immense armée, une “grande multitude” (dont de 
nombreux Égyptiens qui, ayant ainsi appris à combattre, constitueront une menace intérieure pour la 
dynastie : une sécession nationaliste éclatera et ne s’achèvera qu’en -185). 

• La “multitude nombreuse” d’Antiochus III (cf. v.10) rencontre la “grande multitude”  de 
Ptolémée IV à Raphia (juin -217, cf. v.10). Antiochus III est lourdement vaincu dans cette bataille 
sanglante : “ses troupes seront livrées entre les mains” de Ptolémée IV, le roi du midi : 

- Auraient été engagés, pour l’Égypte : 70 000 fantassins, 5 000 cavaliers et 73 éléphants de 
guerre africains, et pour Séleucus : 62 000 fantassins, 6 000 cavaliers et 102 éléphants de 
guerre indiens. 
- Les pertes auraient été, pour l’Égypte : 1 500 fantassins, 700 cavaliers, 16 éléphants, et pour 
les Séleucides : 10 000 fantassins, 300 cavaliers, 5 éléphants. 
 

• Mais Ptolémée IV ne sait pas profiter de la victoire (v.12) pour poursuivre l’ennemi et l’écraser. 
La Judée reste encore égyptienne, mais pour peu de temps (cf. le commentaire du v.12). La 

victoire de Raphia n’a en fait apporté qu’un sursis à l’Égypte. 
• Quant à Antiochus III, il doit, en même temps, lutter contre d’autres  tendances centrifuges de 

son propre royaume (troubles en Anatolie soutenus par l’Égypte). 
 

Le texte 
Dan. 11:12 “Cette multitude sera fière (ou plutôt : “emportée”), et le cœur du roi s'enflera ; il fera 
tomber des milliers, mais il ne triomphera pas.” 
 
Commentaires 

• Ptolémée IV Philopator s’enorgueillit de sa victoire à Raphia (son “cœur s’enfle”) et il pénètre 
dans le Temple de Jérusalem (vers -216), et des “milliers” soupçonnés d’avoir collaboré avec les 
Séleucides “tombent”. Des nationalistes juifs espéraient sans doute rétablir la théocratie en profitant 
de ces guerres. Ces religieux zélés n’avaient pas lu Daniel.  

• Ptolémée IV se contente finalement d’un armistice avec  Antiochus III au lieu de poursuivre 
une contre-offensive dans toute la Syrie, ce qui lui aurait permis de “triompher”. 

 
 

La bataille de Raphia (-217), par le volume des forces engagées, était un signe clair pour les 
contemporains juifs de l’évènement : la prophétie de Daniel annonçait en effet l’engagement 
impressionnant de ces “multitudes”. 

Ces campagnes militaires, ces batailles, célèbres ou non, représentent non seulement des 
destructions et des pillages, mais aussi des vagues de morts et de souffrances : c’est la grande 
fête du Meurtier. 
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Carte montrant les deux empires vers – 200, avec la Parthie (jaune), l'Empire séleucide (bleu)  
et la République romaine (violet). 

 
c2) Phase 2 – Hégémonie puis chute d’Antiochus III le Grand, roi du Nord (de -204 à -

187) (v. 13 à 20) : 
 

Le texte 
Dan. 11:13 “(13) Car le roi du septentrion reviendra et rassemblera une multitude plus nombreuse 
que la première ; au bout de quelque temps, de quelques années, il se mettra en marche avec une 
grande armée et de grandes richesses.” 
 
Commentaires 

• L’erreur stratégique de Ptolémée IV va lui coûter cher, “car” Antiochus III le Grand, après 
avoir été rassuré quant à la situation au Nord (grâce à son alliance avec Philippe de Macédoine) et à 
l’Est de son royaume, repart en guerre (il “revient”) “au bout de quelque temps” (vers -204, 15 ans 
après la défaite de Raphia, -217) vers le Sud, avec toutes ses forces (“une multitude”), vers la 
Cœlée-Syrie, cette fois contre le fils de Ptolémée IV : Ptolémée V Épiphane encore enfant (il règne 
de -205 à -180).  C’est le début de la “5e guerre syrienne” (de -202 à -195). 

• Le moment est bien choisi : à la mort de Ptolémée IV, sa femme et sa sœur ont été assassinées, et 
des notables se disputent la régence. 

• Les “grandes richesses” désignent peut-être une abondance de moyens logistiques, ou de trésors 
pour acheter des alliances locales. 

Le Livre de Daniel passe sous silence les grandes expéditions militaires menées par 
Antiochus III, de -212 à -205 (pendant ce “quelque temps”) contre les Parthes, en Bactriane, 
et jusqu’à la frontière indienne (c’est à son retour qu’il sera appelé “le Grand”, par référence 
au titre perse “Grand Roi”). Cette célèbre expédition de 7 ans n’aura aucun impact direct sur 
la Judée (d’où le silence de la prophétie sur ces expéditions). 

 
Le texte 
Dan. 11:14 “En ce temps-là, plusieurs s'élèveront contre le roi du midi, et des hommes violents 
parmi ton peuple se révolteront pour accomplir la vision, et ils succomberont.” 
 

Commentaires 
• Parmi les “plusieurs” qui s’élèveront contre Ptolémée V, il faut compter non seulement 

Antiochus III, mais aussi Philippe de Macédoine, et aussi les Égyptiens nationalistes. 
Pour la première fois, le message mentionne expressément les Juifs (“ton peuple”, celui de 

Daniel), un petit peuple isolé au milieu des vastes empires mis en scène par la prophétie. 
Au v.12 “les milliers” qui “tombent” désignaient probablement aussi ces Juifs, mais ils 
n’étaient pas expressément identifiés. 

• “En ce temps-là”, aidé par son alliance avec Philippe de Macédoine, Antiochus III a reconquis 
des territoires perdus au Nord. Il est ainsi à nouveau le maître de l’Asie malgré les efforts des 
Égyptiens. 

“En ce temps-là”, lors de son offensive vers la Cœlée-Syrie (début de la “5e guerre syrienne”) 
contre l’Égypte, Antiochus III le Grand bat le général grec Scopas (au service de l’Égypte, du “roi 
du midi”, le jeune Ptolémée V Épiphane) à Panion (-200) près des sources du Jourdain, puis le 
poursuit jusqu’à la ville forte de Sidon d’où Scopas doit s’enfuir après l’échec des colonnes de 
secours égyptiennes.  

La prise du port de Sidon (-200) est une victoire décisive qui ouvre à Antiochus III les portes de la 
Samarie et de la Cœlée-Syrie.  

• A Jérusalem, les Juifs (des “hommes violents”) aident l’armée séleucide, et, quand Antiochus 
revient d’Égypte, ils participent à la prise de la citadelle encore occupée par une garnison de 
Ptolémée. Ces “hommes violents” sont plus animés par un zèle religieux charnel, que par une 
compréhension de la volonté de Dieu (cf. les Juifs refusant autrefois d’écouter les conseils inspirés 
du prophète Jérémie et poursuivant à tort une lutte armée contre Nébucadnetsar). 

L’Esprit prévient que cette révolte, opposée au plan annoncé par Dieu, sera un échec : “ils 
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succombent” (la théocratie espérée n’est pas rétablie), ce qui “accomplit la vision” (= ce qui la 
confirme) car elle annonce que la Judée doit souffrir jusqu’aux temps messianiques. 

Se tromper dans la lecture des promesses peut entraîner de nombreuses morts inutiles. 
 
Le texte  
Dan. 11:15 “Le roi du septentrion s'avancera, il élèvera des terrasses, et s'emparera des villes 
fortes. Les troupes du midi et l'élite du roi ne résisteront pas, elles manqueront de force pour 
résister.” 
 
Commentaires 

• Ce verset décrit des détails marquants de la campagne victorieuse du “roi du septentrion” 
Antiochus III le Grand. Les “terrasses” désignent les ouvrages de siège érigés contre la “ville 
forte” de Sidon (la ville se rendra à cause de la famine). 

“L’élite du roi du midi” désigne les renforts envoyés, en vain (“ils manqueront de force”), pour 
secourir le général Scopas. 

• A la mort de son père Antiochus III (-187), Séleucus IV Philoparor poursuivra son œuvre de 
consolidation du royaume, et de contrôle de la Palestine. Il règnera de -187 à -175. 
 
Le texte 
Dan. 11:16 “Celui qui marchera contre lui fera ce qu'il voudra, et personne ne lui résistera ; il 
s'arrêtera dans le plus beau des pays, exterminant (ou plutôt : “assujettissant”) ce qui tombera sous 
sa main.” 
 
Commentaires 

• Séleucus IV Philoparor (il règne de -187 à -175) s’avance “contre” le roi du midi (v.15), 
Ptolémée V Épiphane (-205 à -180) qui n’a que 12 ans, et passe pour cela par la Judée, “le plus 
beau des pays”, et “s’y arrête”.  C’est une nouvelle mention, à peine voilée, de la Terre promise à 
Israël. 

Ce roi séleucide “veut” accomplir un dessein, et il y parvient en “s’attardant”, en prenant le 
temps d’“assujettir” le pays. Cependant il n’opprime pas les Juifs (ils avaient en effet pris son parti 
contre l’Egyptien Ptolémée V, cf. v.14). 

• Si cet assujettissement n’est pas toujours celui des corps, il est celui des âmes. En s’installant, le 
roi installe aussi la pensée grecque dans les sphères dirigeantes. 

Ni son père Antiochus III le Grand, ni lui-même (il règne de -187 à -175,), ni son successeur 
Antiochus IV Épiphane (il règne de -175 à -164) ne seront le Messie ! 

• C’est “le plus beau des pays” (même expression au v.41) à cause de la promesse de Dieu (Es. 
14:1). Au v. 45, le même pays est appelé “la glorieuse et sainte montagne”. 

La prophétie confirme ainsi que Dieu n’oublie jamais son vrai peuple, même si celui-ci souffre à 
cause des faux circoncis. 
 
Le texte 
Dan. 11:17 “Il se proposera d'arriver avec toutes les forces de son royaume, et de conclure la paix 
avec le roi du midi ; il lui donnera sa fille pour femme, dans l'intention d'amener sa ruine ; mais 
cela n'aura pas lieu, et ne lui réussira pas.” 
 
Commentaires 

• La prophétie sur Antiochus III reprend son récit après la parenthèse du v.16. Antiochus III (-223 
à -187) avait envisagé (“se proposait”) de s’emparer de l’Égypte par la guerre alors que son armée 
(les “forces de son royaume”) était en place, mais il avait craint Rome qui souhaitait une paix entre 
les deux dynasties (pour assurer ses voies maritimes d’approvisionnement). Il avait donc décidé 
d’employer la ruse pour affaiblir encore plus l’Égypte (“dans l’intention d’amener sa ruine”).  

• En -195, le jeune Ptolémée V Épiphane (il est né en -210, et “règne” de -205 à -180), “roi du 
midi”, sous influence de Sosibios (cf. v.11), dans un pays ravagé par une crise économique et 
politique, suite à un accord avec Antiochus III, épouse vers -193 “la fille” de ce dernier : 
Cléopâtre 1ère (elle a vécu de -215 à -176, et ne doit pas être confondre avec Cléopâtre VII, épouse 
éphémère de Marc-Antoine, et qui vécut de -69 à -30).  
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Ptolémée V meurt empoisonné à 28 ans (-180) par des notables qui ne veulent pas financer 
une guerre. Son fils Ptolémée VI n’a que 5 ans. 

• L’année -195 marque la fin de la “5 guerre syrienne”. 
- Selon certains, Cléopâtre 1ère apporte en dot (mais cela n’est pas assuré) la Palestine, l’objet 
même du litige entre les deux royaumes. 
- De même que Bérénice venue du Sud, Cléopâtre 1ère, la Séleucide venue du Nord, est 
instrumentalisée. Les alliances de l’homme déchu sont souvent motivées secrètement par 
l’intérêt, par la convoitise, par la vanité. 

• Mais Cléopâtre prendra le parti de son mari et de l’Égypte, et fera échouer le plan de 
domination de son père (“cela n’aura pas lieu”) : elle tentera de défendre le royaume égyptien 
lorsqu’elle deviendra régente, son fils étant trop jeune (cf. v.22), et elle fera même appel à Rome. 

 
Le texte 
Dan. 11:18 “Il tournera ses vues du côté des îles, et il en prendra plusieurs ; mais un chef mettra 
fin à l'opprobre qu'il voulait lui attirer, et le fera retomber sur lui.” 
 
Commentaires 

• Rêvant encore de reconstituer l’empire de Séleucus 1er, Antiochus III le Grand s’empare de 
zones côtières de Palestine et de plusieurs îles de la Mer Égée (“du côté des îles”) et franchit 
l’Hellespont (en -196). Il soumet plusieurs cités grecques d’Asie Mineure, fait d’Ephèse sa base 
navale et passe en Thrace (sud de l’actuelle Bulgarie). 

• Le royaume de Pergame, allié de Rome, résiste et fait appel à Rome qui vient de soumettre la 
Macédoine. En -192 les troupes d’Antiochus menacent la Grèce. Mais, en -191, la petite armée 
séleucide est battue par les Romains  au défilé des Thermopyles (ne pas confondre avec la bataille 
de -780 au même endroit) et le roi séleucide doit s’enfuir.  

Durant cette période, l’influence romaine n’a cessé de grandir au milieu de nombreux 
protagonistes, d’alliances mouvantes, de combats indécis. 

• Finalement, le général romain (“un chef”), Scipion l’Asiatique, écrase Antiochus III à 
Magnésie en Lydie (en -190/189). “L’opprobre” qu’il voulait infliger à la République de Rome et à 
ses alliés “retombe sur lui” avec la paix d’Apamée (-188). L’expansion séleucide vers l’Ouest est 
brisée définitivement, et il perd tout l’Ouest de la Turquie actuelle. 

- Rome devient de fait le maître de toute la région. Mais ce n’est pas Rome qui importe 
pour l’Ange qui parle à Daniel et qui passe sous silence l’histoire détaillée de Rome. 
- Les indemnités de guerre imposées aux Séleucides seront lourdes de conséquences fiscales 
et politiques pour le royaume séleucide, et en particulier pour la Judée. Antiochus doit livrer 
sa marine et ses éléphants. 
- Antiochus IV, un autre fils d’Antiochus III, fait partie des otages envoyés à Rome et 
séjourne 2 ans à Athènes ; il sera échangé vers -178 avec son neveu, le futur Démétrius 1er 
Soter. 

• Ces évènements majeurs marquent peut-être les “chevilles” de la “Statue” (cf. v.20). 
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Carte de l’Asie Mineure après le traité d’Apamée de -188 (document Wikipedia) 
(En bleu : villes grecques “autonomes” ; en rouge : Rhodes ; en rose : Pergame ; en violet clair : 
royaume séleucide : violet foncé : territoire égyptien) 
 
Le texte 
Dan. 11:19 “Il se dirigera ensuite vers les forteresses de son pays ; et il chancellera, il tombera, et 
on ne le trouvera plus.” 
 
Commentaires 

• En Asie Mineure, suite au traité d’Apamée, Antiochus III le Grand doit abandonner toute vue 
sur les territoires à l’Ouest du Taurus, il doit payer un tribut et verser des dommages de guerre à 
Rome. Il décide de fortifier des villes qui lui restent (“les forteresses de son pays”). 

• Pour faire face à ces dépenses, il pille le temple d’Elymaïs (en Élam), mais, à cette occasion, il 
“tombe” assassiné par la population (-187). 

 
Le texte 
Dan. 11:20 “Celui qui le remplacera fera venir un exacteur dans la plus belle partie du royaume, 
mais en quelques jours il sera brisé, et ce ne sera ni par la colère ni par la guerre.” 
 
Commentaires 

• Séleucus IV Philopator (-187-175) “remplace” son père Antiochus III le Grand, et règne sur un 
royaume encore vaste (avec la Cilicie, la Syrie, la Palestine, la Mésopotamie, une partie de l’Iran).  

Selon l’accord d’Apamée (-188), Séleucus IV doit lui aussi, vers -178, remettre à Rome comme 
otage son fils Démétrius 1er Soter (l’aîné, et  donc l’héritier légitime). Ce dernier y restera; en exil 
doré, une quinzaine d’années (il régnera plus tard, de -162 à -150).  

• Pour renflouer les caisses du royaume, Apollonius, gouverneur en Syrie pour le compte de 
Séleucus IV, envoie (de -176 à -175) le général Héliodore (“l’exacteur”) tenter de piller le trésor 
du temple en Judée (la plus belle partie du royaume”, cf. v.16,41 et 8:9). (cf. Zac. 9:8).  

Apollonius aurait en effet été informé par un traître qu’Onias III, le dernier grand-prêtre 
légitime de la lignée de Tsadok, et pro-égyptien, détenait les dépôts des familles riches.  

Héliodore doit reculer devant la détermination d’Onias.  
• Revenu à Antioche, Héliodore brigue le trône et empoisonne Séleucus IV Philopator (-175). Le 

frère de ce dernier, Antiochus IV Épiphane, soutenu par le roi de Pergame (Eumène II, allié de 
Rome), revient de son exil. Il renverse et exécute Héliodore (celui-ci n’a régné que “quelques 
jours” et est “brisé”) et monte sur le trône (de -175 à -164) (évinçant ainsi son neveu Démétrius 1er 
resté à Rome pour le remplacer comme otage).  

Ainsi Héliodore est renversé, ni à la suite d’une émeute (“la colère”), ni à la suite d’un combat (la 
guerre). C’est la seconde fois (cf. les “violents” de Dan. 11:14) que la prophétie se focalise aussi 
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ouvertement sur la “plus belle partie du royaume”, sur la Terre promise, sur Israël. 
• Ce verset annonce les versets suivants consacrés au règne d’Antiochus IV (Phase 3). 

 
 
c3) Phase 3 – L’ascension d’Antiochus IV Épiphane (de -175 à -168) (v. 21 à 28) : 

 
Le texte 
Dan. 11:21 “Un homme méprisé prendra sa place, sans être revêtu de la dignité royale ; il 
paraîtra au milieu de la paix (ou : quand tout sera tranquille), et s'emparera du royaume par 
l'intrigue.”  
 
Commentaires 

• L’Ange qui s’adresse à Daniel poursuit la prophétie en focalisant son discours sur la personne 
d’Antiochus IV (dont Daniel ignore évidemment tout). 

A l’occasion de la “paix” (“au milieu de la paix”) d’Apamée (-188, cf. v.20), et profitant de la 
mort par empoisonnement de Séleucus IV (cf. v. 20) (règne de -187 à -175), son frère Antiochus 
IV Épiphane (il règne de -175 à -164) monte sur le trône qui aurait dû revenir à Démétrius 1er, fils 
de Seleucus IV.  

Il n’est donc pas légitimement “revêtu de la lignée royale”, mais il monte sur le trône (“il 
s’empare du royaume”) par “l’intrigue” (par des actions de corruption, par des complicités, etc.), 
et grâce à des contacts noués à Rome et à Athènes alors qu’il était otage.  

• Il est en position de “méprisé” (d’homme dont on fait peu de cas) du fait de son état d’otage, 
et non du fait d’un jugement particulier de Dieu (il n’est pas pire que les autres : ainsi, vers la même 
époque en Égypte, en -145, Ptolémée VIII, frère de Ptolémée VI, fera tuer son neveu Ptolémée VII 
tout juste couronné, pour le remplacer). 

• Antiochus IV Épiphane apparaît dans l’histoire au même moment que le grand prêtre Onias 
III.  

C’est aussi l’époque de l’apparition de la “petite corne” rusée (apparue en Dan. 7:8 sur le “4e 
Animal”, et en Dan. 8:9 sur le “Bouc”), qui va marquer toute l’histoire d’Israël jusqu’à la venue du 
Messie. 

Rappelons quels sont les attributs de la “petite corne” issue de l’une des 4 cornes du 
“Bouc” grec (ils sont presque tous de nature spirituelle et non pas profane) : 

- elle se manifeste et domine sur une zone particulière de l’empire d’Alexandre le 
Grand (Dan. 8:9) ; 
- elle apparaît vers la fin du cycle de la théocratie juive (Dan. 8:9,23) ; 
- elle est insignifiante au début (Dan. 8:9) ; 
- elle s’étend beaucoup, et en particulier vers la Terre promise (Dan. 8:9) ; 
- elle combat l’Assemblée des saints, la sacrificature, le temple et remporte des succès 
à cause de l’apostasie (Dan. 8:10,12,23,24,25) ; 
- elle souille et dénature la révélation prophétique et la Loi (la vérité) (Dan. 8:12) ; 
- son action dure tout le temps de la colère divine, mais connaît une fin (Dan. 8:14,19) ; 
- cette “corne” est un roi, un esprit dominateur arrogant et violent, mais en outre rusé 
et hypocrite (Dan. 8:23) ; 
- sa force ne vient pas de sa nature apparente (Dan. 8:24) ; 
- elle est finalement brisée sans l’effort d’aucune main (Dan. 8:25 ; cf. la Statue). 

Cette “petite corne” n’est pas Antiochus IV, mais elle est le roi invisible, un esprit qui manipule 
les acteurs de l’histoire visible. Antiochus IV n’est, comme d’autres rois, qu’un instrument, parmi 
d’autres, du Serpent qui vise Jérusalem, en particulier les responsables religieux (dont Onias III 
fait partie) qui exercent aussi de fait un réel pouvoir politique. 

• Antiochus IV Épiphane, malgré une instabilité psychique connue de tous, est le dernier grand 
souverain séleucide. Le Sénat romain voit en lui un moyen d’affaiblir l’Egypte.  

Devenu roi, et prévenu des préparatifs militaires de l’Égypte (et aussi pour faire face aux menaces 
des Parthes), il parvient à constituer une puissante armée. 

 
Le texte 
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Dan. 11:22 “Les troupes qui se répandront comme un torrent seront submergées devant lui, et 
anéanties (ou : “brisées”), de même qu'un chef (ou : “prince”) de l'Alliance.” 
 
Commentaires 

• L’Esprit Saint qui parle à Daniel poursuit la prophétie sur l’histoire profane des deux royaumes 
du Nord et du Sud. 

• En Égypte, le jeune Ptolémée VI Philometer (né vers -186) était encore sous tutelle de sa mère 
Cléopâtre 1ère Syra (régente depuis -180, date de son veuvage, jusqu’en -176, date de sa mort) et de 
deux officiers du palais soutenus par Rome. Il règnera en titre de -180 à -145.  

Ces conseillers engagent la “6e guerre syrienne” (de -170 à -168) avec les “troupes” du jeune roi 
contre le Séleucide Antiochus IV Épiphane (les raisons du conflit sont peu claires : peut-être, selon 
certains, sous le prétexte de réclamer aux Séleucides la dot de la mère : la Cœlée-Syrie).  

- Cléopâtre 1re Syra était la fille du séleucide Antiochus III le Grand (et donc la sœur de 
Séleucus IV Philopator). Elle avait été donnée par son père en mariage à Ptolémée V 
Épiphane (il régna de -205 à -180), dans le cadre d’un accord hypocrite (cf. v.17). Or, selon 
une clause de cet accord, la Cœlée-Syrie et la Palestine auraient été données en dot à 
Cléopâtre.  

• Lors d’une première campagne (celle citée par ce v.22), “les troupes” égyptiennes sont vaincues 
et poursuivies (“submergées”) par celles d’Antiochus IV Épiphane (“devant lui”) jusqu’à Péluse, la 
porte de l’Égypte au Nord-Est du delta du Nil (-170).  

Le jeune Ptolémée VI Philometer est fait prisonnier par Antiochus IV (qui est aussi son oncle) 
qui l’établit comme roi fantoche à Memphis. 

• Le “chef de l’Alliance” ne semble pas désigner Ptolémée VI Philometer, même s’il est partie 
prenante d’un “mariage d’alliance” conclu entre son père égyptien et son beau-père séleucide. 

Cette “Alliance” désigne plutôt celle que Daniel avait rappelée dans sa prière précédant la 
prophétie des “70 semaines” (Dan. 9:4,27,28,30,32). C’est l’Alliance sainte qui sera mentionnée 
plus loin par l’Ange (Dan. 11:28 et 30). C’est  l’Alliance, si chère au cœur de Daniel, entre 
l’Éternel et Israël. 

• Le “chef de l’Alliance” semble donc désigner Onias III, souverain sacrificateur légitime à 
Jérusalem, pro-égyptien, qui avait résisté à la tentative d’extorsion d’Héliodore (et de Séleucus IV, 
cf. v.20).  

Mais, en -175, il est déposé par Antiochus IV et remplacé par son frère hellénisé Jason, avant 
d’être assassiné (“brisé”) vers -170. 

Onias III était d’autant plus la cible des Séleucides qu’il était plutôt partisan des Égyptiens dont 
Israël avait moins eu à souffrir. C’est peut-être pourquoi la fin d’Onias est, ici, rapprochée de celle 
des armées égyptiennes. 

• Cette mort tragique d’un souverain sacrificateur a dû être, pour les Juifs, une preuve marquante 
de la véracité du Livre de Daniel. 
  
Le texte 
Dan. 11:23 “Après qu'on se sera joint à lui, il usera de tromperie ; il se mettra en marche, et il 
aura le dessus avec peu de monde.” 
 
Commentaires 

• Le  début du verset est peut-être une allusion aux accords passés entre Antiochus IV Épiphane 
et le traître Jason qui “se sera joint (rallié) à lui”. Ce ne sont pas que des manœuvres de 
consolidation du pouvoir d’Antiochus IV sur la Judée … et sur son potentiel fiscal. C’est aussi une 
infamie contre la sacrificature confiée à Israël. 

• La “tromperie” semble désigner les arbitrages hypocrites d’Antiochus entre factions juives 
opposées. 

- Jason, frère félon du grand prêtre légitime Onias III, a obtenu (cf. note v.20) d’Antiochus 
IV Épiphane  le titre de grand prêtre (-174). En échange, Jason s’est engagé à ouvrir plus 
largement le trésor du Temple au roi Séleucide, et à faire de Jérusalem une “cité grecque”.  
- Il fera construire un gymnase au pied du Mont du Temple, et des prêtres s’y rendront 
volontiers (la nudité dans le gymnase conduira certains citoyens à renoncer à la circoncision, 
ou à la masquer).  
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- En -172, Ménélas (peut-être un Benjamite), encore plus hellénisé que Jason, se fait 
nommer grand prêtre à la place de Jason. Avec l’aide du gouverneur Andronicus, c’est lui qui 
fait assassiner Onias III en -170. 

• Ces ententes sordides permettent à Antiochus IV de “se mettre en marche”, et de contrôler 
Jérusalem avec “peu de monde”. Ces mouvements militaires d’Antiochus sont sa réponse, une fois 
ses arrières assurés, au conflit mentionné au verset précédent et déclenché par l’Égypte. 

• La “petite corne” commence à s’insinuer ouvertement dans le cœur spirituel (le temple) de la 
Terre de l’Alliance. 

- Si la prophétie a d’abord mis l’accent sur la domination politique de la Terre promise par 
les Nations (depuis Séleucus 1er Soter, jusqu’à Antiochus III le Grand), désormais, à partir 
d’Antiochus IV Épiphane, elle met de plus en plus l’accent sur la domination spirituelle de 
la sacrificature et du temple par la “petite corne” des visions antérieures de Daniel. 
- La “petite corne” est en effet sans force si elle n’est pas portée et supportée par la 
puissance musculaire de l’animal sur lequel elle est comme assise. De même, dans 
l’Apocalypse, la Grande Prostituée profitera de la puissance de la Bête écarlate sur laquelle 
elle sera assise (Ap. 17:1-4). De même, les dards venimeux de la fausse prophétie se 
laisseront traîner par la force des pattes et du thorax des sauterelles jaillies de l’abîme (Ap. 
9:10). (Cf. aussi les queues maléfiques des chevaux dévastateurs d’Ap. 9:19). 
- Si les rois séleucides (en particulier Antiochus IV) préfigurent la “bête polymorphe issue de 
la mer” et ennemie extérieure du christianisme, des personnages tels que Jason préfigurent la 
“bête issue de la terre, avec deux cornes d’agneau et une voix de dragon ”, un ennemi 
intérieur à l’église : ces deux “bêtes” seront longuement dénoncées par Jean dans 
l’Apocalypse. 
- En Judée, il suffisait de contrôler la prêtrise pour “avoir le dessus”. Il en va de même pour 
contrôler un homme, 2 P. 2:19 : “Chacun est esclave de ce qui a triomphé de lui.”). 

 
Le texte 
Dan. 11:24 “Il entrera, au sein de la paix, dans les lieux les plus fertiles de la province ; il fera ce 
que n'avaient pas fait ses pères, ni les pères de ses pères ; il distribuera le butin, les dépouilles et 
les richesses ; il formera des projets contre les  (ou : “des”) forteresses, et cela pendant un certain 
temps.” 
 
Commentaires 

Faute d’informations historiques précises, et à la différence des Juifs vivant à cette époque, les 
avis des commentateurs d’aujourd’hui divergent sur la signification de ce verset.  

• De quelle “paix” s’agit-il ?  
- Ce n’est pas Antiochus IV, mais l’Égypte, qui engage la première les hostilités (cf. v.22). 
Ce n’est donc pas la “paix” résultant de l’accord passé autrefois entre les deux royaumes (et 
scellée par un mariage) qui est rompue ici par le Séleucide Antiochus. 
- L’expression “au sein de la paix, en pleine paix” souligne plutôt que la campagne menée 
par Antiochus IV Épiphane est contraire à l’esprit de l’accord passé entre le royaume 
séleucide et Rome (cf. le traité d’Apamée, en -188) : l’armée d’Antiochus est en effet 
devenue ici une armée d’invasion de l’Égypte, le grenier de Rome (cette armée, par sa taille 
et par son itinéraire, n’est plus une simple force défensive contre l’incursion “des troupes” 
égyptiennes.  

• Quels sont ces “lieux les plus fertiles de la province” et quelle est cette “province” (qui ne peut 
elle-même être qu’une portion de royaume, et non un royaume) ? 

- Pour les uns, c’est une autre appellation de la Terre promise, du “plus beau des pays”, Dan. 
8:9, un pays appelé à porter des fruits célestes). 
- Pour d’autres, “les lieux les plus fertiles de la province” désignent la riche plaine du delta 
du Nil, qui forme une partie de la “province” de la Basse-Égypte.  
Elle est qualifiée de “fertile” car elle produit en abondance le blé dont a précisément besoin 
l’armée romaine pour ses troupes engagées à cette époque en Grèce.  
- C’est la question du blé qui avait déjà provoqué la réaction de Rome face au Séleucide 
Antiochus III le Grand. Le royaume égyptien comportait d’ailleurs d’autres provinces à 
l’Ouest : la Cyrénaïque, la Lybie. 
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• Rien ne permet d’affirmer que “ce que n’avaient fait ni ses pères, ni les pères de ses pères” 
désigne nécessairement les abominations séleucides perpétrées en Judée contre la foi juive. Ces 
atrocités se produiront effectivement, mais quelques mois plus tard. 

Par contre, Antiochus IV Épiphane est le premier (et dernier) roi séleucide à avoir presque mis 
l’Égypte à genoux, ce dont rêvaient tous les Séleucides depuis Séleucus 1er Soter. 

• Le “butin”, les “dépouilles” et les “richesses” ne semblent pas ceux arrachés au temple ou au 
peuple (par les impôts) et distribués ensuite par Antiochus aux collaborateurs juifs de Judée. Il s’agit 
plutôt du “butin” amassé tout au long de la campagne d’Egypte, et surtout de privilèges et de postes 
accordés en Égypte quasi-occupée, à des ambitieux locaux.   

• Les “projets contre les forteresses” désignent les objectifs stratégiques “formés” par Antiochus 
IV.  

Ayant capturé Ptolémée VI (qui est aussi son neveu), l’ayant établi (sous contrôle) à Memphis, il 
veut en effet achever sa campagne par la prise d’Alexandrie, et s’assurer ainsi une domination 
maritime en s’emparant de ports méditerranéens encore contrôlés par l’Égypte. 

Mais le projet ne durera que “pendant un certain temps” :  
- Les habitants d’Alexandrie refusent en effet cette situation, tiennent tête au siège 
d’Antiochus et, la même année (-170/-169) nomment comme roi légitime Ptolémée VIII 
Évergète II Tryphon (surnommé “Physcon = ventru”, et frère cadet de Ptolémée VI).  
- En -169, Antiochus IV Épiphane doit se retirer provisoirement pour s’occuper de la révolte 
nationaliste qui s’aggrave en Judée (la révolte dite des Macchabées a débuté en -175). 
L’évènement est annoncé au v.25. 
 

Le texte 
Dan. 11:25 “A la tête d'une grande armée il emploiera sa force et son ardeur contre le roi du midi. 
Et le roi du midi s'engagera dans la guerre avec une armée nombreuse et très puissante ; mais il ne 
résistera pas, car on méditera contre lui de mauvais desseins (ou : “on complotera contre lui”).” 
 
Commentaires 

• Antiochus IV Épiphane doit interrompre sa campagne contre Alexandrie à causes de révoltes (à 
caractère social ou nationaliste) qui se poursuivent sur ses arrières, en Judée. 

Pendant son absence, Ptolémée VI Philométor (Antiochus IV est son oncle maternel) et Ptolémée 
VIII se réconcilient (mais leur entente restera toujours fragile et conflictuelle).  

En -164, menacé par son frère, Ptolémée VI devra fuir à Rome, mais il reviendra en -163 
avec l’aide de Rome et évitera sagement de se venger. 

• Furieux de cette réconciliation, qui renverse son projet de domination de toute l’Egypte (d’où 
“son ardeur furieuse”), Antiochus lance une nouvelle campagne terrestre et maritime. Il revient à 
la tête d’“une immense armée” comprenant même des éléphants. Il s’empare de Chypre, puis de 
Memphis et de Péluse (des villes où il avait peut-être laissé précédemment des garnisons), puis 
marche à nouveau sur Alexandrie. 

• Le “roi du midi” (Ptolémée VI Philométer) tente de faire face avec une armée reconstituée 
(“une armée nombreuse et très puissante”). Mais il est vaincu (“il ne résistera pas”). 

La prophétie attribue cette défaite à des trahisons (“on complotera contre lui”) : les comploteurs 
sont peut-être les notables ambitieux dont parle le verset suivant, mais dont les motivations ne sont 
pas précisées ici.  

Cette trahison a pu se traduire par une propagande démobilisatrice, par la non transmission 
d’ordres, etc.). 
 
Le texte 
Dan. 11:26 “Ceux qui mangeront des mets de sa table causeront sa perte ; ses troupes se 
répandront comme un torrent, et les morts tomberont en grand nombre.” 
 
Commentaires 

• Les traîtres mentionnés au v.25 sont des notables en contact avec les cercles du pouvoir : ils 
“mangent les mets de la table” des deux Ptolémée. 

Les motifs de leur trahison ne sont pas mentionnés. Il est probable que des contacts avaient été 
noués entre ces notables égyptiens et Antiochus IV lors de sa précédente incursion. 
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Antiochus IV a peut-être fait miroiter à ces notables qu’il souhaitait rétablir l’autorité légitime de 
Ptolémée VI Philometer (son neveu) sur toute l’Égypte. 

• Les troupes qui se répandent” dans le pays sont ici les troupes vaincues de Ptolémée VI 
Philometor après sa défaite devant Antiochus IV et la prise de Péluse où “les morts tombent en 
grand nombre”. 

 
Le texte 
Dan. 11:27 “Les deux rois chercheront en leur cœur à faire le mal, et à la même table ils parleront 
avec fausseté. Mais cela ne réussira pas, car la fin n'arrivera qu'au temps marqué.” 
  
Commentaires 

• Ces “deux rois” sont celui du Nord (Antiochus IV Épiphane) et celui du Midi (Ptolémée VI 
Philometer … son neveu). 

Philometer n’est qu’un roi fantoche, il le sait, mais il veut recouvrer la totalité de ses prérogatives 
sur toute l’Égypte (son frère Ptolémée VIII Evergète, établi à Alexandrie, est son concurrent). 
Antiochus IV quant à lui veut contrôler l’Égypte au travers d’un roi qui lui serait soumis, en évitant 
ainsi une réaction de Rome (il en a mesuré la puissance lorsqu’il était otage). 

• C’est donc un dialogue hypocrite (une fausse ambiance de paix) qui se déroule entre ces deux 
rois, mais nous en ignorons le contenu.  

• L’Ange prévient Daniel, et donc son peuple, que ces pourparlers et que les évènements 
marquants qui vont suivre immédiatement (avec la reculade d’Antiochus devant la puissance  
romaine en -168, et ses actions contre le judaïsme) ne seront pas la “la fin” espérée. Même la 
disparition d’Antiochus IV ne marquera pas “la fin”.  

Le processus de jugement des Nations et d’épuration d’Israël, ne sera pas achevé : il y a “un 
temps marqué”, connu de Dieu.  

Mt. 24:6 “Vous entendrez parler de guerres et de bruits de guerres : gardez-vous d'être 
troublés, car il faut que ces choses arrivent. Mais ce ne sera pas encore la fin.” 
 

C’est une mise en garde contre les faux espoirs prématurés. 
 

Le texte 
Dan. 11:28 “Il retournera dans son pays avec de grandes richesses ; il sera dans son cœur hostile 
à l'Alliance sainte, il agira contre elle, puis retournera dans son pays.” 
 
Commentaires 

• Ce verset conclusif marque la fin de la phase d’activité d’Antiochus IV Épiphane en Égypte et 
esquisse déjà ce qui va être exposé dans le cadre de la phase suivante. 

• En -168, les révoltés d’Alexandrie (avec à leur tête Ptolémée VIII Évergète II Tryphon) appellent 
Rome à l’aide. Le sénateur Gaius Popilius Laenas est aussitôt envoyé par Sénat romain.  

Lors d’une entrevue restée célèbre dans l’histoire, il ordonne à Antiochus IV de façon humiliante 
de quitter l’Egypte et Chypre (cf. v.30). 

Antiochus IV “retourne” vers son royaume du Nord avec cependant de “grandes richesses” 
obtenues par le pillage de la partie occupée de l’Égypte. 

• C’est la fin des ambitions d’Antiochus IV sur l’Égypte. 
• Mais Antiochus IV n’a pas oublié que beaucoup de Juifs (il y avait un parti pro-égyptien parmi 

les sacrificateurs) s’étaient réjouis de son retrait d’Égypte : sur le chemin du retour, pour se venger, 
Antiochus dévaste Jérusalem, avant de “retourner dans son pays”, plus au Nord, à Antioche. 

- Cette attaque contre Jérusalem aurait fait 80 000 morts, 40 000 prisonniers (II Macc. 5: 5-
14) - Ménélas (préféré à Jason par Antiochus IV) aurait même conduit Antiochus dans le 
Temple qu’il aurait souillé de sang humain, et pillé (2 Macc. 5:15-21). 

• Malgré le sang d’Israël ainsi versé, Antiochus IV ne préfigure l’antichrist qu’en partie, car il 
ne prétend pas faire partie des circoncis. Or le loup se déguise en brebis pour dévorer les brebis. 

L’antichrist s’insinue de même en permanence dans le christianisme, et il en jaillira avec 
plus d’intensité à la fin, de même que le Messie a été tué, non pas tant par la volonté de 
Rome, mais par la volonté d’une partie de la théocratie. 

• Les manifestations de “l’hostilité” d’Antiochus IV à l’encontre de “l’Alliance sainte” seront au 
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centre des révélations prophétiques des versets de la phase suivante. 
Cette hostilité contre le peuple de la révélation est celle de l’esprit qui anime les Nations 

représentées par la “Statue” (cf. l’action du “roi invisible de la Perse” qui a résisté 3 semaines à 
l’Ange Rédempteur venu vers Daniel). 

• L’année -168 marque l’accélération de la décomposition du royaume ptolémaïde et l’accélération 
de l’emprise romaine sur la région. 

 
 

La date de -168 (date du recul d’Antiochus IV devant Rome) marque peut-être le début 
chronologique des “orteils” de la “Statue” de Daniel 2, de même que la défaite d’Antiochus 
III le Grand à Magnésie (en -189) devant Scipion l’Asiatique, avait marqué la fin des “jambes” 
et le début des “pieds”. 

Les deux royaumes vont dès lors commencer à s’émietter sous l’impact de forces internes 
(des luttes de succession) et externes (en particulier les intérêts de Rome). 
 

Phase 4 – L’épreuve du peuple de Dieu (de -168 à -164) (v. 29 à 33) : 
•	L’Ange qui parle à Daniel va maintenant mettre l’accent sur les épreuves que vont devoir 

affronter les vrais circoncis de Judée au temps d’Antiochus IV Épiphane, épreuves qui ont été 
passées sous silence dans les versets précédents. (Sur le bien-fondé de notre découpage de la prophétie 
de Daniel 10 en 7 phases, voir l’introduction de ce chapitre 3, §c). 
•	Sur les 7 phases qui  articulent la prophétie relative au long conflit entre les rois du Nord 

et du Sud, celle-ci (la quatrième) occupe la position centrale.  
Cette position signale que le thème de cette phase, les souffrances du peuple de l’Alliance 

(le peuple de Daniel), est au centre des préoccupations de l’Éternel, et donc au centre de l’histoire 
du monde. 
•	Autour de cette phase médiane, il apparaît que les autres phases sont disposées de façon 

symétrique (cette structure 3 + 1 + 3 est aussi une caractéristique de l’Apocalypse) : 
- A la phase 1 (une alternance chaotique de dominations par la violence) fera écho la phase 7 (la gloire 
lumineuse des vainqueurs).  
- A la phase 2 (l’hégémonie croissante d’un roi du Nord, Antiochus III) fera écho la phase 6 (la 
décadence de l’impie du Nord).  
- A la phase 3 (l’ascension de l’iniquité avec Antiochus IV) fera écho la phase 5 (l’iniquité de 
l’Assemblée à son comble). 
 

•	Cette phase sera introduite (v.29-30) par un rappel circonstancié d’un évènement majeur 
précédemment cité : l’humiliation d’AntiochusIV devant Rome. 
•	Il apparaît, une fois de plus, que la période couverte par le règne d’Antiochus IV Épiphane 

est loin de marquer la fin historique  de l’épreuve des saints d’Israël (elle se poursuivra longtemps 
après), mais sa position centrale au sein de ce discours prophétique de l’Ange, informe le 
lecteur que l’épreuve accompagnera les saints durant tout le cycle (qu’il s’agisse du cycle d’Israël 
ou du cycle du christianisme). 

 
Le texte 
Dan. 11:29 
“A une époque fixée, il marchera de nouveau contre le midi ; mais cette dernière fois les choses ne 
se passeront pas comme précédemment.” 
 
Commentaires 
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• “L’époque fixée” est celle choisie par Dieu. Antiochus IV avait entrepris une première 
campagne contre l’Égypte en réponse à une attaque de l’Égyptien Ptolémée VI Philometer. Il avait 
dû interrompre le siège d’Alexandrie à cause d’une révolte naissante en Judée. Durant son absence, 
les deux frères Ptolémée VI Philometer et Prolémée VIII Tryphon étaient parvenus à une sorte 
d’entente. Antiochus IV revient donc “de nouveau” et reprend le siège d’Alexandrie.  

• Ces deux campagnes constituent la “6e guerre syrienne” (de -170 à -168). Mais, si durant la 
première campagne de cette guerre, Antiochus avait eu les mains libres, la seconde campagne “ne se 
passe pas comme précédemment”. 

La première fois, les armées des deux frères Ptolémée Philometer et Ptolémée Tryphon (qui 
avaient engagé des mercenaires) avaient été dispersées. 

Mais “cette dernière fois”, en -168, comme le relate le verset suivant, les choses tournent à 
l’échec pour Antiochus : le romain Popilius rencontre Antiochus IV à Eleusis avec un décret du 
Sénat ordonnant à Antiochus de se retirer d’Égypte et de rendre Chypre à l’Égypte. 
 
Le texte 
Dan. 11:30 “Des navires de Kittim s'avanceront contre lui ; découragé, il rebroussera. Puis, 
furieux contre l'Alliance sainte, il ne restera pas inactif ; à son retour, il portera ses regards sur 
ceux qui auront abandonné l'Alliance sainte.” 
 
Commentaires 

• Le nom “Kittim” (d’origine incertaine) semble désigner dans l’AT les peuples des îles ou des 
côtes de la mer Méditerranée. Ici, les “navires de Kittim” désignent la flotte romaine ayant à son 
bord Popilius Laenas, mandaté par le Sénat romain pour imposer à Antiochus IV (règne de - 175 à -
164) son départ d’Égypte : 

- Popilius trace avec un bâton un cercle autour d’Antiochus, et lui interdit d’en sortir 
avant d’avoir accepté l’injonction de Rome. Antiochus s’incline (-168). 
- Sur le chemin du retour, à Chypre, Popilius ordonne à la marine syrienne de quitter l’île. 

• Tous les rêves d’Antiochus IV de reconstitution de l’empire perse sont renversés par cet 
ultimatum romain  (de même que les rêves de son père Antiochus III le Grand avaient été anéantis 
au Nord-Ouest après la défaite de Magnésie en -189). 

- Dans les deux cas, Rome apparaît comme un instrument de contrôle de l’expansion des 
nations représentées par la “Statue”. 
- C’est dans la poussière de l’empire romain (la poussière du monde) que la “Statue” (y 
compris la théocratie apostate de Judée), frappée par la “pierre détachée de la Montagne”,  
s’écroulera et disparaîtra. 
- A l’époque du retour en gloire du Messie, c’est dans la nuit que sombreront les nations 
impénitentes et le christianisme apostat. 

• Vaincu et humilié, “découragé”, Antiochus IV doit “rebrousser” chemin. Sur le chemin du 
“retour” vers le Nord, il va faire payer sa frustration à “l’Alliance sainte”, celle que l’Éternel a 
offerte au Peuple de l’élection par la foi. 

- En -169, Antiochus IV avait dû interrompre le siège d’Alexandrie et revenir en Judée à 
cause des troubles provoqués par la pression fiscale. La ville avait été en partie pillée et le 
temple souillé, et Ménélas (encore plus hellénisant que Jason) avait alors déjà pris la place de 
ce dernier (-172).  
Peu après (-170), à la suite d’un sacrilège commis par son frère, Ménélas avait dû laisser sa 
place de sacrificateur à Jason. Entre-temps le culte avait été rétabli. 
- Cette fois non plus (-168), à son retour définitif d’Égypte, Antiochus IV n’est pas “inactif”, 
mais, bien  au contraire, rendu “furieux” par le chaos politique en Judée.  
Il rétablit Ménélas (son protégé) en place, et prend des mesures de vengeance maladroites 
(mais non dictées par une haine spécifique du judaïsme : rappelons que c’est Jason, Juif 
hellénisant convaincu, soutenu par une bonne partie de la population, et non pas Antiochus 
IV,  qui avait voulu, en -175, que Jérusalem soit une ville de droit grec). 

• C’est le début d’une persécution religieuse sanglante des Juifs, en particulier ceux de la Judée. 
- Les sacrifices rituels, la détention des Livres de la Loi, le sabbat, la circoncision sont 
interdits (automne -168). 
- Des milliers de Juifs fidèles à la Loi choisissent de mourir plutôt que de renier leur foi. 
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- C’est le début, sur fond de guerre civile (opposant des religieux : les pharisiens 
traditionnalistes et les sadducéens hellénisants),  de la guerre des Macchabées (de -168 à -
160) initiée par le prêtre Mattathias (cf. la note historique “Partie I, chapitre 2, §d4”). 
- Antiochus IV va systématiquement favoriser (“porter les regards sur”) ceux qui 
“abandonnent” (qui trahissent) “l’Alliance sainte” au nom du modernisme, et qui 
mélangent l’argile avec le fer, les stratégies et les traditions humaines avec la révélation (cf. 
Dan. 2:42). 
 

• L’Ange annonce ainsi à Daniel effondré ce que l’apostasie juive, parvenue à son comble, va 
commettre. C’est aussi un avertissement pour le christianisme qui sera jugé plus sévèrement, car 
ayant plus de connaissance. 

D’où l’importance prophétique non seulement d’Antiochus IV, mais surtout des circoncis “qui 
abandonnent l’Alliance”. Les uns et les autres préfigurent le comble à venir : l’Alliance de Pilate, 
d’Hérode et de Caïphe contre le Messie lui-même (cf. Lc. 23:12). 

- Si plusieurs “abandonnent l’Alliance”, d’autres lui restent fidèles : ils sont mentionnés au 
verset suivant. C’est beaucoup plus tard, avec les descendants spirituels de ces derniers, que 
l’Oint de Dieu “fera une solide Alliance au milieu de la semaine” (Dan. 9:27, prophétie des “70 
septaines”). 
- Antiochus IV aura une descendance biologique et politique, mais la prophétie n’en parle pas. 
Elle devient de même silencieuse sur la fin parallèle de la dynastie égyptienne. 
- En -164, à la mort d’Antiochus IV Épiphane, le royaume du Nord va connaître une longue 
période de troubles.  
- L’Égypte sera elle aussi en proie à des troubles, dont le Livre de Daniel ne parle pas. Rome en 
profitera :  

En -164, Ptolémée VI Philometer devra s’enfuir devant son frère Evergète vers Rome, et 
en -163 Rome le rétablira sur le trône d’Égypte. Il mourra dans un combat  en -145 en 
Syrie. 

Devenue veuve, Cléopâtre II qui était à la fois sœur et épouse (en -172) de Ptolémée VI 
devient régente. Elle a eu 4 enfants, dont Ptolémée VII qui n’a encore que15 ans. 

En -144, elle épousera son second frère : Ptolémée VIII Évergète, qui fera assassiner 
le jeune Ptolémée VII, héritier légitime, et pendra une seconde épouse. Ces faits seront à 
l’origine de tragédies qui hâteront la fin du royaume. 

 
Le texte 
Dan. 11:31 “Des troupes se présenteront sur son ordre ; elles profaneront le sanctuaire, la 
forteresse, (ou : “le sanctuaire de la force”) elles feront cesser le sacrifice perpétuel, et dresseront 
l'abomination du dévastateur.” 
 
Commentaires 

• En avril -167, Antiochus IV envoie un de ses officiers, Apollonius, avec 22 000 hommes (“des 
troupes”) qui massacrent une partie de  la population un jour de sabbat, détruisent des habitations, 
abattent les murailles et, avec les débris, érigent en pleine ville une forteresse : la tour Acra.  

Le temple de Jérusalem (“le sanctuaire”), de même que celui de Garizim, sont “profanés”, 
consacrés à Jupiter.  

• “La forteresse” (ou : “le sanctuaire de la force”) semble désigner ici le temple de 
l’Eternel. L’édification de la “tour Acra”, une vraie forteresse occupée par des soldats païens, 
érigée dans la ville même, est ressentie comme une “profanation”. 

- Pour certains commentateurs, il faut joindre les mots “sanctuaire” et “forteresse” et traduire : 
“le temple de la Force” (celle de l’Éternel qui a comme rejeté Israël, cf. Ps. 48:1). 
- Profaner le temple, c’est aussi souiller la ville de Jérusalem et toute la Terre promise. 

• La “cessation du sacrifice perpétuel” est une allusion à l’interdiction, édictée par Antiochus IV, 
de tout culte. C’est ce qui va enflammer le pays contre les Séleucides (mais sans effacer les clivages 
internes au peuple juif). 

• “L’abomination” désigne ici une idole : Apollonius fait sacrifier des porcs, et la statue de 
Jupiter (avec un autel) est dressée dans l’enceinte du temple de Jérusalem : l’idolâtrie est ainsi 
installée au cœur d’Israël et de ce qui est la raison d’être d’Israël. C’est la victoire du Serpent 
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avec la permission de l’Éternel ! C’est le reflet de ce que Dieu pense de la prêtrise d’alors. 
L’expression “l’abomination du dévastateur” a aussi été traduite : “l’abomination de celui qui 

sème la désolation dans les cœurs droits” : l’image déjà été utilisée par Daniel, en termes à peine 
différents, … et le sera par Jésus : 

Dan. 8:12-13 (vision du conflit opposant le “Bélier” et le “Bouc”, et de la “petite corne”) 
“(12) L'armée fut livrée avec le sacrifice perpétuel, à cause du péché ; la corne jeta la 
vérité par terre, et réussit dans ses entreprises. (13) J'entendis parler un saint ; et un autre 
saint dit à celui qui parlait : Pendant combien de temps s'accomplira la vision sur le 
sacrifice perpétuel et sur le péché dévastateur (c’est l’abomination) ?” 
Dan. 9:26-27 (prophétie des “70 septaines”) “(26) Après les 62 semaines, un Oint sera 
retranché, et il n'aura pas de successeur. Le peuple d'un chef qui viendra détruira la ville et 
le sanctuaire, et sa fin arrivera comme par une inondation ; il est arrêté que les dévastations 
dureront jusqu'au terme de la guerre. (27) Il fera une solide Alliance avec plusieurs pour 
une semaine, et durant la moitié de la semaine il fera cesser le sacrifice et l'offrande ; le 
dévastateur commettra les choses les plus abominables, jusqu'à ce que la ruine et ce qui a 
été résolu fondent sur le dévastateur.” 
Dan. 12:11 “Depuis le temps où cessera le sacrifice perpétuel, et où sera dressée 
l'abomination du dévastateur, il y aura 1 290 jours.” 
Mt. 24:15-16 “C'est pourquoi, lorsque vous verrez l'abomination de la désolation, dont a 
parlé le prophète Daniel, établie en lieu saint, -que celui qui lit fasse attention ! alors, que 
ceux qui seront en Judée (pour ceux de Jérusalem ce sera trop tard) fuient dans les 
montagnes …” 

• En l’an 132, l’empereur Adrien (117 à 138; successeur de Trajan) fera de même ériger un 
temple à Jupiter à l’emplacement du Temple, et la ville de Jérusalem sera interdite aux Juifs (il en 
résultera la révolte de Bar-Cocheba  de 132 à 135). 

• Tous ces évènements annoncés par l’Ange à Daniel sont pour nous du passé et concernaient la 
théocratie d’Israël.  

Ces paroles ne peuvent s’appliquer au christianisme que par analogie. 
- L’Ange a annoncé ces évènements en -535 (la 3e année de Cyrus), près de 370 ans à l’avance.  
- Près de deux siècles après ces évènements de -167, les “fils du diable” (Jn. 8:44) tueront le 
Messie, le Temple de chair. 

 
Le texte 
Dan. 11:32 “Il séduira par des flatteries les traîtres de l'Alliance. Mais ceux du peuple qui 
connaîtront leur Dieu agiront avec fermeté, …” 
 
Commentaires 

• La prophétie se focalise à nouveau sur les “traitres de l’Alliance” (cf. v.30) sensibles aux 
“flatteries” du monde.  

L’orgueil, les convoitises, les jalousies sont utilisées par le Serpent depuis le temps de la tête de la 
“Statue” jusqu’au temps de ses pieds ! Depuis le début, la “Statue” est un Goliath qui défie Israël 
et le Fils de David. 

• Les “flatteries” sont des appâts mensongers pour attirer les adorateurs de l’ego. Ce sont des 
moyens de “séduction”. Cette séduction est celle qui avait fait tomber Adam et Ève en Éden. 

Le scandale est que ceux qui se font ainsi capturer se réclament du Dieu d’Israël. C’est ainsi que 
Pilate et Hérode se réconcilieront. Jésus condamnera ceux qui tirent ainsi leur gloire les uns des 
autres (Jn. 5:44).  

• Il y a une différence absolue de nature et de destin entre “les traîtres de l’Alliance” et “ceux qui 
connaissent Dieu”.  

Une minorité accepte les semences de la Vérité de leur heure : “ils connaissant” intimement “leur 
Dieu”, se conduisent en conséquence, et restent fidèles, “fermes”, malgré la durée et la violence du 
combat. Cette minorité préfigure les héros plus tardifs tels que la vieille Anne, le vieux Siméon, les 
parents de Jean-Baptiste, Nicodème, etc., qui feront partie de ces ultimes résistants. 

• Depuis Daniel jusqu’aux temps apostoliques, il y aura donc eu des fidèles en Israël. 
 
Le texte 
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Dan. 11:33 “… et les plus sages parmi eux donneront instruction à la multitude. Il en est qui 
succomberont pour un temps à l'épée et à la flamme, à la captivité et au pillage.” 
 
Commentaires 

• L’Ange continue de décrire des étapes futures de l’histoire de la théocratie juive jusqu’aux 
temps apostoliques. 

Ces épreuves d’Israël, révélées à Daniel, ne doivent pas être confondues, même si elles en sont 
une préfiguration, avec celles de la “grande tribulation” propre au christianisme et mentionnée 
dans l’Apocalypse (Ap. 2:22 et 7:14), et dont la durée est exprimée en nombres symboliques divers. 

• “Les plus sages” sont ceux qui, par leur comportement conforme aux révélations des prophètes, 
seront des modèles, et donc un “enseignement” vivant pour “la multitude” (ou : “les plusieurs”, id. 
12:3) du peuple juif, même s’ils sont anonymes. 

• Aux temps d’Antiochus IV, beaucoup de Juifs pieux vont choisir le martyre (cf. v. 35) ou l’exil. 
Apparemment ils “succomberont”, mais l’Ange affirme à Daniel que ce sera “pour un temps”  ou 
“plusieurs jours” (id. 8:27) : ce n’est pas l’indication sommaire de la durée de l’épreuve, mais la 
promesse qu’une heure est prévue pour le rétablissement de toutes choses et la manifestation de la 
Vie éternelle. 

Ils “succomberont” mais ce sera sous le regard attentif de Dieu. 
• Sont mentionnés quatre instruments utilisés sans pitié par Satan (cf. les 4 premiers Sceaux d’Ap. 

6) : “l'épée”, “la flamme”, “la captivité” et “le pillage”. Ne sont mentionnés ni la peste, ni la 
famine qui ont peut-être un caractère plus collectif. 

La persécution violente en Judée a duré 3 ans ½ (de décembre -167 à -164), et a cessé avec la 
victoire des révoltés (1 Macc. 1:59, 4:54 ; 2 Macc.10:1-7). Pour les rabbins, cette durée est 
celle de la dernière moitié de la 70e semaine. 

• En résumé, l’introduction de l’esprit des Nations en Judée y a introduit des idoles et des passions 
venues du monde païen environnant, l’apostasie intérieure alimentée par la convoitise du pouvoir 
clérical, la violence, le chaos, l’hypocrisie des élites, les fausses alliances œcuméniques charnelles, 
l’effacement des saints (Daniel est leur représentant devant l’Ange, comme Jean le sera devant la 
vision des saints égorgés sous l’autel, Ap. 6:9).  
 

 
Phase 5 – Victoire de l’’iniquité (à partir de -168) (v. 34 à 39) : 
•	Comme la Phase 4, la Phase 5 est introduite par un rappel (v. 34 et 35) des derniers faits 

significatifs qui viennent d’être annoncés. 
•	Cette Phase 5 décrit les hauts-faits  d’un roi ténébreux en Israël : à ce titre, ces victoires 

font écho (avec un effet de symétrie) à la Phase 3 qui décrivait l’ascension d’Antiochus IV. 
Ce roi n’est en fait autre que “le (ou les) roi(s) de la Perse” (Dan. 10:20), un esprit mauvais 

dont Antiochus IV (et d’autres) ne sont que des figures emblématiques, l’esprit de la “puissance 
de l’air” qui anime en cachette toute la “Statue”, toutes les structures dominatrices. 

- L’Ange de l’Éternel, qui a déjà révélé les attributs de la “petite corne” issue du “Bouc”, révèle ici les 
attributs de cet impie : il s’incarne au milieu des circoncis (v. 37), il domine sur la Judée et prospère 
jusqu’au jugement accompagnant la venue du Messie (v.36), il veut le pouvoir absolu et se considère 
comme dieu (v.37), il est apostat et impie (v.37), blasphémateur (v.38), créateur d’idoles (v.39), 
hégémonique (v.43), et il s’entoure de complices (v.39).  
- Ce sont ces attributs que ce “roi” veut introduire dans l’Assemblée de l’Alliance. Il est “l’ennemi 
semeur d’ivraie” (Mt. 13:25). 

•	Ce roi-esprit est aussi “la petite corne” issue des 10 cornes du “4e Animal” (Dan. 7:8, texte 
en araméen), et la “petite corne” issue de l’une des 4 cornes d’un “Bouc” (Dan. 8:9, texte en 
hébreu). 

- “La petite corne” ne désigne pas le fondateur d’une nouvelle dynastie (tels que Nébucadnetsar, Cyrus, 
Alexandre), mais un esprit venu de l’Abîme avec un dessein caché vénéneux !  
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- De même que le pouvoir des sauterelles démoniaques à visage humain d’Ap. 9 se trouve dans le venin 
du dard de leur queue (le venin du mensonge), la puissance de la “petite corne” ou de cet “impie”, est 
dans sa capacité de séduction et d’anesthésie de ses proies. 
- Qu’elle prenne la forme du gréco-syrien Antiochus IV (de -175 à -164), ou du romain Pompée (de -106 
à -48), ou de la prêtrise juive apostate (de Jason ou d’Alexandre Jannée jusqu’à Caïphe), ou de l’Iduméen 
Hérode Antipater, c’est une puissance dirigée contre le peuple de Dieu, et directement en son sein. 

 
Le texte 
Dan. 11:34“Dans le temps où ils succomberont, ils seront un peu secourus, et plusieurs se 
joindront à eux par hypocrisie.” 
 
Commentaires 

• “Ceux qui succomberont”  sont les Juifs fidèles du v.33 qui n’auront pas accepté l’hellénisation 
impure, et qui se seront révoltés par les armes (les partisans de la révolte des Macchabées), ou qui 
auront fui, ou qui auront accepté le martyre.  

- Mattathias (de la lignée de Phinées), âgé, étant mort en -166, un de ses fils, Judas 
Maccabée, poursuit la lutte, et les Syriens doivent se replier. En décembre -164, le temple 
est purifié (c’est l’origine de la fête de la Dédicace, ou Hanoucca). 
- Judas, prêtre et général, décide de faire appel à Rome contre la Syrie. En -164, des 
négociations s’ouvrent avec Antiochus V (fils d’Antiochus IV qui vient de mourir). Rome, 
heureux d’affaiblir les Séleucides, arbitre en faveur des Juifs. La persécution cesse (-163). 
Les Juifs sont ainsi “un peu secourus”. Judas entreprend même quelques conquêtes sur la 
côte. 
- Il meurt au combat contre Démétrius 1er (-160). La Judée retombe sous contrôle syrien, et le 
prêtre Alcine commence même à détruire l’enceinte du temple ! 

• Cette réaction nationaliste armée marque la fin provisoire de l’oppression et une apparence de 
restauration de la théocratie juive. 

• Comme à chaque victoire du peuple de Dieu, l’ivraie, attirée par le surnaturel visible, se joint 
aussitôt au blé (cf. les motivations diverses du peuple quittant l’Egypte à la suite de Moïse). Cet 
opportunisme est qualifié d’“hypocrisie” car il s’accompagne de la volonté de tromper en se 
déguisant. Or la Loi (Deut. 22:11) interdit de porter un vêtement où se mêlent la laine (imprégnée de 
la sueur des passions animales) et le lin (image de pureté sacerdotale). 

Font partie de ces hypocrites ceux qui veulent profiter des évènements pour échapper au 
pouvoir séleucide, ou pour leur propre gloire. 

Mt. 21:13 “Et il leur dit : Il est écrit : Ma maison sera appelée une maison de prière. 
Mais vous, vous en faites une caverne de voleurs.” 

 
Le texte 
Dan. 11:35 “Quelques-uns des hommes sages succomberont, afin qu'ils soient épurés, purifiés et 
blanchis, jusqu'au temps de la fin, car elle n'arrivera qu'au temps marqué.” 
 
Commentaires 

• La prophétie reprend ce qui a déjà été prophétisé au v. 33, mais la teneur des paroles de l’Ange 
confirme que, désormais, la prophétie embrasse une période qui s’étend jusqu’aux jours 
messianiques, “jusqu’au temps marqué” (et donc bien après la mort d’Antiochus). 

• L’Ange décrit des combats invisibles, plus que des champs de bataille pour caméras. 
Ne peut être un “homme sage” que celui ou celle qui s’attache à la Sagesse, un autre Nom du 

Verbe de Dieu qui soutient toutes choses et veut s’unir à des hommes. 
Es. 11:1-2 “(1) Puis un Rameau sortira du tronc d'Isaï, et un Rejeton naîtra de ses racines. (2) 
L'Esprit de l'Éternel reposera sur lui : Esprit de sagesse et d'intelligence, Esprit de conseil et de 
force, Esprit de connaissance et de crainte de l'Éternel.” 

• Ce verset est peut-être le plus important de toute cette prophétie, car il expose une nouvelle fois 
une réalité troublante présente dans toute la Bible depuis Abel : pourquoi Dieu permet-il que des 
“hommes sages” et donc aimés de Dieu, “succombent”  dans ce monde (par la maladie, la 
souffrance, la mort, l’exil, etc.) alors même qu’ils sont au bénéfice des promesses de l’Alliance ? 
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• Dan. 7:25 (à propos d’un 11e roi issu du 4e royaume) “Il prononcera des paroles contre le Très 
Haut, il opprimera les saints du Très Haut, et il espérera changer les temps et la Loi ; et les 
saints seront livrés entre ses mains pendant un temps, des temps, et la moitié d'un temps.” 

L’épître aux Hébreux, après avoir rappelé les victoires spectaculaires du peuple élu, souligne elle 
aussi ce que sont les victoires incompréhensibles du Dragon sur les enfants de Dieu : 

• Héb. 11:35-40 “(35) … d'autres furent livrés aux tourments, et n'acceptèrent point de 
délivrance, afin d'obtenir une meilleure résurrection ; (36) d'autres subirent les moqueries et le 
fouet, les chaînes et la prison ; (37) ils furent lapidés, sciés, torturés, ils moururent tués par 
l'épée, ils allèrent çà et là vêtus de peaux de brebis et de peaux de chèvres, dénués de tout, 
persécutés, maltraités, (38) eux dont le monde n'était pas digne, errants dans les déserts et les 
montagnes, dans les cavernes et les antres de la terre. (39) Tous ceux-là, à la foi desquels il a 
été rendu témoignage, n'ont pas obtenu ce qui leur était promis, (40) Dieu ayant en vue 
quelque chose de meilleur pour nous, afin qu'ils ne parvinssent pas sans nous à la perfection.” 

La vieillesse et la mort des croyants font aussi partie de ces victoires de l’Ennemi. 
Le comble du scandale sera atteint à Gethsémané quand Jésus-Christ, “l’Homme Sage” parfait, a 

souhaité que la coupe de la Croix s’éloigne de lui, avant de s’écrier : “Que ma volonté ne se fasse 
pas, mais la tienne !” (Lc. 22:42). Jésus révèle ainsi la clef de la victoire à tous ses disciples futurs ! 

Daniel et ses amis étaient eux-mêmes des exemples d’“hommes sages” que l’Éternel avait laissé 
partir en exil. 

Ap. 13:7 “Et il fut donné à la Bête (celle sortie de la mer) de faire la guerre aux saints, et de 
les vaincre. Et il lui fut donné autorité sur toute tribu, et tout peuple, et toute langue, et toute 
nation.” 

• L’Ange de l’Éternel révèle la raison de cette attitude de Dieu : il permet que ses bien-aimés 
“succombent” pour qu’ils soient “épurés, purifiés, blanchis” (3 verbes sont utilisés : c’est une 
dynamique d’affinage par le feu), tout cela en vue d’une plus grande gloire éternelle encore 
invisible. C’est pourquoi Paul se plaisait dans les outrages (mais ne les recherchait pas !). 

2 Cor. 12:10 “C'est pourquoi je me plais dans les faiblesses, dans les outrages, dans les 
calamités, dans les persécutions, dans les détresses, pour Christ ; car, quand je suis faible, 
c'est alors que je suis fort.” 

Les incrédules tombent eux aussi un jour ou l’autre, mais c’est seulement pour que leur poussière 
soit dispersée par le vent. Ainsi Antiochus et ses sbires, Satan et ses armées ne font que travailler 
pour Dieu. 

Les exemples de Job (un croyant connaissant et aimant déjà l’Éternel) et de tous les croyants, 
montre que les catastrophes qui ont frappé la théocratie juive avaient pour but, non pas tant de punir 
les méchants, mais de faire grandir les croyants jusqu’à la stature d’enfants de Dieu.  

C’était la raison d’être de l’errance dans le désert des tribus d’Israël : la nudité du plus grand 
nombre a été dévoilée, mais Josué et les siens ont grandi dans cette adversité. 

Zac. 13:8-9 “(9) Dans tout le pays, dit l'Éternel, les deux tiers seront exterminés, périront, et 
l'autre tiers restera. (9) Je mettrai ce tiers dans le feu, et je le purifierai comme on purifie 
l'argent, je l'éprouverai comme on éprouve l'or. Il invoquera mon Nom, et je l'exaucerai ; je 
dirai : C'est mon peuple ! Et il dira : L'Éternel est mon Dieu !” 
1 P. 1:6-7 “(6) C'est là ce qui fait votre joie, quoique maintenant, puisqu'il le faut, vous soyez 
attristés pour un peu de temps par diverses épreuves, (7) afin que l'épreuve de votre foi, plus 
précieuse que l'or périssable (qui cependant est éprouvé par le feu), ait pour résultat la louange, 
la gloire et l'honneur, lorsque Jésus Christ apparaîtra, (8) lui que vous aimez sans l'avoir vu, 
en qui vous croyez sans le voir encore, vous réjouissant d'une joie ineffable et glorieuse …” 

Cette apparente “défaite” des saints est en fait la preuve de leur victoire, et même d’une 
“meilleure résurrection” (Héb. 11:35 précité) !  

- Les “victoires” de Satan sur les biens et le corps de Job ont proclamé la défaite du 
vainqueur. 
- La “victoire” des méchants qui ont réussi à faire crucifier le Fils de Dieu, a signé la défaite 
totale de Satan. 
- Il n’est donc pas question ici des chutes et des offenses dont se seraient rendu coupables des 
Juifs pieux durant leur pèlerinage, et des souffrances ainsi provoquées.  

• L’apôtre Paul a lui aussi énuméré ces victoires du Serpent, mais c’était pour souligner qu’elles 
sont vaines ! 
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• Rom. 8:35-37 “(35) Qui nous séparera de l'amour de Christ ? Sera-ce la tribulation, ou 
l'angoisse, ou la persécution, ou la faim, ou la nudité, ou le péril, ou l'épée ? (36) selon qu'il est 
écrit : C'est à cause de Toi qu'on nous met à mort tout le jour, qu'on nous regarde comme des 
brebis destinées à la boucherie. (37) Mais dans toutes ces choses nous sommes plus que 
vainqueurs par celui qui nous a aimés.” 
• 1 Jn. 4:4 “Vous, petits enfants, vous êtes de Dieu, et vous les avez vaincus, parce que Celui 
qui est en vous est plus grand que celui qui est dans le monde.” 
• Ps. 129:1-2 “(1) Cantique des degrés. Ils m'ont assez opprimé dès ma jeunesse, qu'Israël le 
dise ! (2) Ils m'ont assez opprimé dès ma jeunesse, mais ils ne m'ont pas vaincu.” 
• Jér. 15:20 “Je te rendrai pour ce peuple comme une forte muraille d'airain ; ils te feront la 
guerre, mais ils ne te vaincront pas ; car je serai avec toi pour te sauver et te délivrer, dit 
l'Éternel.” 

Jésus n’a laissé sur ce point aucune illusion aux disciples : 
• Mt. 10:25 “Il suffit au disciple d'être traité comme son maître, et au serviteur comme son 
seigneur. S'ils ont appelé le maître de la maison Béelzébul, à combien plus forte raison 
appelleront-ils ainsi les gens de sa maison !” 
• Mt. 10:28 “Ne craignez pas ceux qui tuent le corps et qui ne peuvent tuer l'âme ; craignez 
plutôt Celui qui peut faire périr l'âme et le corps dans la géhenne.” 
• Mt. 23:34-35 (à l’adresse des chefs religieux apostats) “(34) C'est pourquoi, voici, je vous envoie 
des prophètes, des sages et des scribes. Vous tuerez et crucifierez les uns, vous battrez de 
verges les autres dans vos synagogues, et vous les persécuterez de ville en ville, (35) afin que 
retombe sur vous tout le sang innocent répandu sur la terre, depuis le sang d'Abel le juste 
jusqu'au sang de Zacharie, fils de Barachie, que vous avez tué entre le temple et l'autel.” 

• L’Ange confirme que les combats ne s’achèvera pas pour les “hommes sages” avant le “temps 
de la fin” prévu par Dieu. Pour Daniel, ce “temps de la fin” est venu le jour où il s’est endormi une 
dernière fois. Pour la théocratie juive, il est venu aux temps apostoliques, depuis la venue du Messie 
jusqu’à la chute de Jérusalem à partir de l’an 70. 

 
Le texte 
Dan. 11:36 “Le roi fera ce qu'il voudra ; il s'élèvera, il se glorifiera au-dessus de tous les dieux, et 
il dira des choses incroyables contre le Dieu des dieux ; il prospérera jusqu'à ce que la colère soit 
consommée (ou : “arrive à son comble”), car ce qui est arrêté s'accomplira.” 
 
Commentaires 

• Ce “roi” est représenté, entre autres, par Antiochus IV Épiphane qui n’est plus désigné 
directement  depuis le verset 32. 

Mais les actions attribuées ici à ce “roi” font de “ce roi” plus qu’un souverain humain tel 
qu’Antiochus, d’autant que ses complices dans la théocratie juive étaient parfois pires que lui (un 
apostat est plus coupable qu’un païen impie, Héb. 10:29). 

Ce “roi” désigne surtout l’esprit caché qui anime depuis le début l’ensemble de la “Statue”, les 
“4 Animaux”, le “Bouc” avec ses “cornes” successives. Cet esprit intemporel est celui de Satan.  

• Ce roi-esprit “s’élève”, c’est-à-dire s’enorgueillit comme l’a fait Nébucadnetsar. Cet orgueil est 
un attribut satanique. 

• Ce roi-esprit “fait ce qu’il veut” car il est dictateur par nature et ne recule devant aucun moyen 
pour satisfaire ses ambitions (le “Bélier” perse de Dan. 8:4 lui aussi “faisait ce qu’il voulait”, de 
même que le roi vaillant de Dan. 11:3, Alexandre le Grand). Aucune résistance humaine naturelle 
ne peut s’y opposer.  

Dans le monde déchu, l’homme croit que le pouvoir se prend, et il devient alors l’esclave de 
l’esprit (le “chef”, le roi invisible “du royaume de Perse”, Dan. 10:13) qui l’a ainsi vaincu. 

• Il “se glorifie au-dessus de tous les dieux (héb. “elim”)”, c’est-à-dire qu’il s’adore lui-même. 
C’est un autre trait de Satan qui demandera même à Jésus de l’adorer (Mt. 4:9). 

Antiochus s’est fait appeler : “Théos Epiphanès” (= “Dieu révélé”), mais d’autres 
souverains ayant dominé sur Israël ont agi de manière similaire. 

2 Thes. 2:3-4 “(3) Que personne ne vous séduise d'aucune manière; car il faut que 
l'apostasie soit arrivée auparavant, et qu'on ait vu paraître l'homme du péché, le fils de la 
perdition, (4) l'adversaire qui s'élève au-dessus de tout ce qu'on appelle Dieu ou de ce 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
167 
	

qu'on adore, jusqu'à s'asseoir dans le temple de Dieu, se proclamant lui-même Dieu.” 
• Il “dit des choses incroyables (= stupéfiantes, inouïes) contre le Dieu des Cieux”, contre 

l’Éternel qui parlait aux prophètes d’Israël. Font partie de ces déclarations honteuses les blasphèmes, 
les déformations des messages divins, l’adjonction de traditions humaines, le détournement de la 
gloire due à Dieu seul, la mise sous cloche de tout ou partie des Ecritures, etc.  

Gen. 11:4 “Ils dirent encore : Allons ! Bâtissons-nous une ville et une tour dont le sommet 
touche au ciel, et faisons-nous un nom, afin que nous ne soyons pas dispersés sur la face de 
toute la terre.” 

Une partie du peuple se réclamant de l’Éternel en sera subjuguée : 
Ap. 13:3 “Et je vis l'une de ses têtes comme blessée à mort ; mais sa blessure mortelle fut 
guérie. Et toute la terre était dans l'admiration derrière la Bête (celle issue de la mer, de 
l’abîme).” 
Ap. 17:8 “La Bête que tu as vue était, et elle n'est plus. Elle doit monter de l'abîme, et aller à la 
perdition. Et les habitants de la terre, ceux dont le nom n'a pas été écrit dès la fondation du 
monde dans le Livre de Vie (il s’agit ici du Livre de Vie de l’Agneau), s’émerveilleront en voyant la 
Bête, parce qu'elle était, et qu'elle n'est plus (elle a été vaincue à la Croix), et qu'elle reparaîtra 
(sur décision divine).” 

Ces attributs ont déjà été associés à la personne historique et visible d’Antiochus IV : 
Dan. 7:8 “Je considérai les cornes (du 4e Animal monstrueux), et voici, une autre petite corne 
sortit du milieu d'elles, et trois des premières cornes furent arrachées devant cette corne (les 3 
Onctions de roi, de prophète et de sacrificateur) ; et voici, elle avait des yeux comme des yeux 
d'homme (la convoitise rusée), et une bouche, qui parlait avec arrogance (contre l’Éternel).”  
(cf. aussi Dan. 7:25 déjà cité). 
Dan. 8:25 “A cause de sa prospérité et du succès de ses ruses, (le roi impudent et artificieux) 
aura de l'arrogance dans le cœur, il fera périr beaucoup d'hommes qui vivaient paisiblement, et 
il s'élèvera contre le chef des chefs (le Souverain sacrificateur) ; mais il sera brisé, sans l'effort 
d'aucune main.” 

La Bête polymorphe sortie de la mer des nations et vue par Jean, et qui agira durant tout le cycle 
du christianisme, présentera des attributs similaires : 

Ap.11:7 “Quand (les deux témoins) auront achevé leur témoignage, la Bête (première mention) 
qui monte de l'abîme leur fera la guerre, les vaincra, et les tuera.” 
Ap. 13:2. “Et la Bête que je vis était semblable à un léopard ; et ses pieds étaient comme ceux 
d'un ours, et sa gueule comme une gueule de lion. Et le Dragon lui donna sa puissance, et son 
trône, et une grande autorité.” (cf. les 3 premiers Animaux sortis de la mer et vus par Daniel : 
le lion, l’ours, le léopard. Le 4e Animal monstrueux vu par Daniel est, selon Jean, le Dragon lui-
même). 
Ap. 13:5-6 “(5) Et il fut donné à la Bête une bouche qui proférait des paroles arrogantes (cf. 
Dan. 7:8 précité) et des blasphèmes ; et il lui fut donné le pouvoir d'agir pendant quarante-deux 
mois. (6) Et elle ouvrit sa bouche pour proférer des blasphèmes contre Dieu, pour blasphémer 
son Nom, et son Tabernacle, et ceux qui habitent dans le Ciel.” 
Ap. 13:7-8 “(7) Et il fut donné à la Bête de faire la guerre aux saints, et de les vaincre (cf. Dan. 
7:25). Et il lui fut donné autorité sur toute tribu, tout peuple, toute langue, et toute nation. (8) Et 
tous les habitants de la terre (ceux qui se réclament à tort de l’Évangile et de ses promesses) 
l'adoreront, ceux dont le nom n'a pas été écrit dès la fondation du monde dans le livre de vie de 
l'Agneau qui a été immolé.” 
Ap. 13:13 “La Bête venue de la terre (avec une apparence d’Agneau) opérait de grands 
prodiges, même jusqu'à faire descendre du feu du ciel (l’église apostate prétend détenir le 
pouvoir de pardonner et de maudire) sur la terre, à la vue des hommes.” 
Ap. 16:13-14 “(13) Et je vis sortir de la bouche du Dragon (un faux Père), et de la bouche de la 
Bête (un faux Fils), et de la bouche du Faux Prophète (une fausse prêtrise), trois esprits impurs, 
semblables à des grenouilles. (14) Car ce sont des esprits de démons, qui font des prodiges, et 
qui vont vers les rois de toute la terre (vers les chrétiens déchus), afin de les rassembler pour le 
combat du grand jour du Dieu tout puissant.” 
Ap. 17:17 “(16) Les dix cornes que tu as vues et la Bête (issue de la mer)  haïront la Prostituée 
(assise sur la Bête), la dépouilleront et la mettront à nu, mangeront ses chairs, et la 
consumeront par le feu (celui qui les consume intérieurement). (17) Car Dieu a mis dans leurs 
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cœurs d'exécuter son dessein et d'exécuter un même dessein, et de donner leur royauté à la Bête, 
jusqu'à ce que les paroles de Dieu soient accomplies.” 
Ap. 19:19-20 “(19) Et je vis la Bête, et les rois de la terre, et leurs armées rassemblés pour 
faire la guerre à Celui qui était assis sur le cheval et à son armée. (20) Et la Bête fut prise, et 
avec elle le Faux Prophète (les docteurs apostats), qui avait fait devant elle les prodiges par 
lesquels il avait séduit ceux qui avaient pris la marque de la Bête et adoré son image. Ils furent 
tous les deux jetés vivants dans l'étang ardent de feu et de soufre (une destruction totale et 
honteuse).” 

• Mais l’Ange rappelle à Daniel, comme cela lui a déjà été dit, qu’il y a une limite assignée par 
Dieu à sa propre patience. 

Une heure est prévue où Dieu considérera que l’apostasie est à son comble et ne peut mettre 
davantage en danger les saints. La “colère” (c’est-à-dire l’indignation) sera de même “à son 
comble” et se manifestera en plénitude.  

La chute de Jérusalem en l’an 70 et les tragédies qui ont suivi, ne seront que des arrhes de 
l’indignation finale qui clôturera le cycle de l’Olivier franc (de même que l’effusion de l’Esprit dans 
la Chambre Haute n’a été que les prémices du déversement de l’Esprit en plénitude qui submergera 
les élus. 

Es. 14:12 “Te voilà tombé du ciel, Astre brillant, fils de l'aurore ! Tu es abattu à terre, toi, le 
vainqueur des nations !” (cf. Ap. 9:1). 
Es. 37:23-24 (contre Sancherib, roi d’Assyrie) “(23) Qui as-tu insulté et outragé ? Contre qui as-tu 
élevé la voix ? Tu as porté tes yeux en haut sur le Saint d'Israël. (24) Par tes serviteurs tu as 
insulté le Seigneur, et tu as dit : Avec la multitude de mes chars, j'ai gravi le sommet des 
montagnes, les extrémités du Liban ; je couperai les plus élevés de ses cèdres, les plus beaux de 
ses cyprès (l’élite d’Israël), et j'atteindrai sa dernière cime, sa forêt semblable à un verger.” 
 

• La décision (“ce qui est arrêté”) de Dieu sera fondée sur les critères divins de la justice absolue, 
et elle sera donc irrévocable et “s’accomplira”. 

Dan.  8:19 (vision de la dernière “petite corne” portée par le Bouc de l’empire d’Alexandre) 
“Puis il me dit : Je vais t'apprendre, ce qui arrivera au terme de la colère, car il y a un temps 
marqué pour la fin.” 
Dan. 9:26-27 “(26) Après les 62 semaines, un Oint sera retranché, et il n'aura pas de 
successeur. Le peuple d'un chef qui viendra (Rome) détruira la ville et le sanctuaire, et sa fin 
arrivera comme par une inondation ; il est arrêté que les dévastations dureront jusqu'au 
terme de la guerre. (27) Il (l’Oint) fera une solide Alliance avec plusieurs pour une semaine (la 
dernière des 70 semaines, allant de la naissance de Jean-Baptiste jusqu’à la destruction de la 
théocratie), et durant la moitié de la semaine (ou : “dans le milieu de la semaine”, à la Croix) il 
fera cesser le sacrifice et l'offrande ; le dévastateur (l’apostasie à son comble, cf. Caïphe et le 
sanhédrin) commettra les choses les plus abominables, jusqu'à ce que la ruine et ce qui a été 
résolu fondent sur le dévastateur.” 
 

Le texte 
Dan. 11:37 “Il n'aura égard ni aux dieux de ses pères, ni à la divinité qui fait les délices des 
femmes ; il n'aura égard à aucun dieu, car il se glorifiera au-dessus de tous.” 
 
Commentaires 

• Le verset établit un lien de causalité (“car”) entre un orgueil individuel monstrueux du “roi” et 
les conséquences de cet orgueil. 

• Cet orgueil est une convoitise intérieure diabolique de domination du monde visible et du monde 
invisible. Antiochus IV Épiphane a certes pillé par cupidité des temples païens et a profané par 
colère le temple de Jérusalem, mais ce qui est décrit ici est d’une autre nature : l’esprit qui a 
commencé à s’emparer d’Antiochus est celui qui osera demander au Fils de Dieu de se prosterner 
devant lui : “il se glorifiera au-dessus de tous”. C’est le paroxysme de l’individualisme exacerbé, la 
divinisation de l’égo (un penseur du XXIe siècle a déclaré que notre époque était  de même celle du 
“tout à l’ego” !).  

Es. 14:13-14 (contre le roi de Babylone) “(13) Tu disais en ton cœur : Je monterai au ciel, 
j'élèverai mon trône au-dessus des étoiles de Dieu ; je m'assiérai sur la montagne de 
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l'assemblée, à l'extrémité du septentrion ; (14) je monterai sur le sommet des nues, je serai 
semblable au Très Haut.” 
Ez. 28:12-18 (contre le roi de Tyr) “(12) … Tu mettais le sceau à la perfection, tu étais plein de 
sagesse, parfait en beauté. (13) Tu étais en Éden, le jardin de Dieu ; tu étais couvert de toute 
espèce de pierres précieuses, … ; tes tambourins et tes flûtes étaient à ton service, préparés pour 
le jour où tu fus créé. (14) Tu étais un chérubin protecteur, aux ailes déployées ; je t'avais placé 
et tu étais sur la sainte montagne de Dieu ; tu marchais au milieu des pierres étincelantes. (15) 
Tu as été intègre dans tes voies, depuis le jour où tu fus créé jusqu'à celui où l'iniquité a été 
trouvée chez toi. (16) Par la grandeur de ton commerce tu as été rempli de violence, et tu as 
péché ; je te précipite de la montagne de Dieu, et je te fais disparaître, chérubin protecteur, du 
milieu des pierres étincelantes. (17) Ton cœur s'est élevé à cause de ta beauté, tu as corrompu 
ta sagesse par ton éclat ; je te jette par terre, je te livre en spectacle aux rois. (18) Par la 
multitude de tes iniquités, par l'injustice de ton commerce, tu as profané tes sanctuaires ; je 
fais sortir du milieu de toi un feu qui te dévore, je te réduis en cendre sur la terre, aux yeux de 
tous ceux qui te regardent.” 

Le “roi” Antiochus IV (de même que le roi de Tyr dénoncé en Es. 23) n’a été qu’une pâle 
incarnation de cet esprit archi-impie (cf. aussi Torquemada, Hitler, Staline … et d’autres). 

• Cet esprit (Satan) n’a pas de “pères”, mais les “dieux de ses pères” désignent les divinités 
païennes qu’il a forgées et implantées au sein des royaumes successifs de la “Statue”. L’objectif de 
Satan est d’être ouvertement vénéré, et il n’a donc “aucun égard” pour les idoles de sa fabrication. 

• Selon les rabbins, la “divinité qui fait les délices des femmes” serait une allusion à la déesse 
Artémis (déesse grecque de la chasse … et des accouchements) : son temple à Elymaïs avait été pillé 
par Antiochus III (le père d’Antiochus Iv) en -187. Cet esprit n’acceptera que sa propre statue. 

Mais, dans la bouche de l’Ange Saint  qui parle à Daniel, la “divinité qui fait les délices des 
femmes” désigne peut-être, non pas une divinité païenne  (cf. le culte de la “reine du ciel” en Israël 
: Jér. 7:18, Jér. 44:17), mais plutôt le Messie que les femmes juives désiraient enfanter et qui avait 
été promis. Cet esprit impie n’hésitera pas à faire massacrer les enfants de Bethléhem dans une folle 
tentative d’empêcher l’accomplissement de la prophétie (cf. Ap. 12:4). 

Gen. 3:14-15 “(14) L'Éternel Dieu dit au Serpent : … (15) Je mettrai inimitié entre toi et la 
femme, entre ta postérité et sa postérité : celle-ci t'écrasera la tête, et tu lui blesseras le talon.” 
Ap. 12:4 “…  Le dragon se tint devant la femme qui allait enfanter, afin de dévorer son enfant, 
lorsqu'elle aurait enfanté.” 
 

Le texte 
Dan. 11:38 “Toutefois il honorera le dieu des forteresses sur son piédestal (ou : “au centre de son 
culte”) ; à ce dieu, que ne connaissaient pas ses pères, il rendra des hommages avec de l'or et de 
l'argent, avec des pierres précieuses et des objets de prix.” 
 
Commentaires 

• L’homme esclave de l’esprit manifesté en Antiochus IV (et en d’autres) devient son propre dieu 
législateur ! cf. la tour de Babel, cf. Caïn. (2 Thess. 2:4). 

L’adverbe “toutefois” infléchit l’affirmation précédente selon laquelle le roi n’aurait égard à 
aucun dieu du passé. Cet esprit impie va en effet manifester sa vraie nature par un nouveau culte 
issu de son cœur. 

• Il a été suggéré que le “dieu des forteresses” désignerait Melqart, une divinité des villes 
maritimes de Phénicie (en particulier de la ville fortifiée de Tyr) : cette divinité, issue d'une 
association entre Baal (dieu de l’orage, cf. Jupiter) et Yam (déesse du chaos), serait à la fois le dieu 
de la fertilité et celui des exploits, ce qui l’assimile aussi à Héraclès/Hercule. 

Le “dieu des forteresses” est le dieu de la domination sur les autres hommes. 
C’est ce même esprit qui avait présidé à la fondation de Babel, une forteresse des ambitions 

hégémoniques. 
Le même esprit dira “nous n’avons de roi que César” (Jn. 19:15), un roi qui vénérait Jupiter. 

C’est cet esprit qui poussera les chrétiens à se barricader dans des dénominations où l’Esprit ne peut 
habiter. 

- Antiochus IV éleva un temple à Jupiter à Antioche, et voulut l’imposer en Judée.  
- Ici, le “roi” désigne aussi cet esprit invisible qui s’incarne au sein du peuple d’Israël ! Ce 
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culte n’était “pas connu de ses pères”. 
- C’est parce que c’est Israël (le peuple de l’Alliance sainte) qui est en cause, que l’Ange 
donne tous ces détails. 
 

• Dresser un tel dieu sur un “piédestal” c’est vouloir le faire admirer par le plus grand nombre, et 
c’est aussi le faire marcher sur les âmes et les écraser. 

C’était le but de la “Statue” : écraser la terre (en particulier Israël) par un esprit babylonien. Le 
culte ainsi rendu par cet esprit est un culte païen manufacturé avec ce qui est précieux aux yeux des 
hommes déchus (“l’or, l’argent”, les beaux bâtiments, un rituel savant, etc.) : c’est un culte 
mercenaire, un culte de ce qui se voit et se mesure. Hérode dépensera beaucoup pour embellir 
extérieurement le temple de Jérusalem. Mais il manque le Sang de l’Agneau, il manque la Nuée. 
C’est pourquoi les prophètes ont toujours demandé aux croyants de sortir de Babylone : 

Es. 48:20 (id. Jér. 50:8) “Sortez de Babylone, fuyez du milieu des Chaldéens ! Avec une voix 
d'allégresse annoncez-le, publiez-le, faites-le savoir jusqu'à l'extrémité de la terre, dites : 
L'Éternel a racheté son serviteur Jacob !” 
Ap. 18:4 “Et j'entendis du ciel une autre voix qui disait : Sortez du milieu d'elle, mon peuple, 
afin que vous ne participiez point à ses péchés, et que vous n'ayez point de part à ses fléaux.” 
 

Le texte 
Dan. 11:39 “C'est avec le dieu étranger qu'il agira contre les lieux fortifiés ; et il comblera 
d'honneurs ceux qui le reconnaîtront, il les fera dominer sur plusieurs, il leur distribuera des 
terres pour récompense.” 
 
Commentaires 

• Les traducteurs considèrent que la première partie de ce verset est confuse, et il en résulte des 
traductions divergentes. 

Il semble que ce “dieu étranger” est utilisé pour séduire, et ainsi contrôler, des points stratégiques 
de pouvoir. 

• L’Ange insiste encore : la Lumière dénonce les ténèbres et met en garde l’Assemblée. 
Ce “dieu étranger” désigne une dynamique spirituelle, un mode de fonctionnement de 

l’Assemblée. 
Les “lieux fortifiés” ne sont pas seulement des places fortes terrestres identifiées sur des cartes 

(Sidon, Péluse, Memphis, etc.). Ce sont les lieux et les hommes de pouvoir. 
L’esprit dénoncé ici veut conquérir ou fédérer (derrière des murailles) pour être plus puissant. 

La vie spirituelle devient alors une lutte de clans. Les pharisiens et les saducéens se 
combattront, mais leur cible commune sera le Messie. 

 
• Ainsi le royaume invisible du Prince de la puissance de l’air aura apposé et gravé sa marque sur 

une grande portion du peuple de l’Alliance. 
• Cet esprit impie utilise toujours les mêmes armes : la convoitise et la peur. Il “comble 

d’honneurs” ses complices qui s’efforcent dès lors d’obtenir des titres cléricaux et des signes 
visibles de notoriété. En corollaire, les opposants sont liés par les menaces d’exclusion ou de 
malédiction : il est instructif de voir combien de personnes, du temps de Jésus, n’oseront pas 
témoigner en sa faveur “par crainte” des élites religieuses (Jn. 7:13, 9:22, 19:38). 

• Des chefs “domineront sur plusieurs” âmes : ils seront devenus des loups ravisseurs au milieu 
du troupeau. 

• Les “terres distribuées” seront des lambeaux déchirés de la Terre promise. Les assemblées 
deviendront de petits royaumes illusoires. 

De même, Antiochus partagera la Palestine entre les Juifs apostats pour les “récompenser” s’ils 
coopèrent à la paganisation du pays. 
Les noms propres (grecs) des chefs d’Israël tels que Jason, Ménélas, Alexandre, Aristobule, etc. 
révèlent que ces “sacrificateurs” ont perdu leur arbre généalogique et ne descendent plus 
d’Abraham. 

Néh. 7 :64 “Ils cherchèrent leurs titres généalogiques, mais ils ne les trouvèrent point. On 
les exclut du sacerdoce …” 
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• Satan, l’inspirateur de toutes ces manœuvres “offrira” les royaumes de la terre à Jésus ! 
Mt. 4:8-9 “(8) Le diable transporta Jésus sur une montagne très élevée, lui montra tous les 
royaumes du monde et leur gloire, (9) et lui dit : Je te donnerai toutes ces choses, si tu te 
prosternes et m'adores.” 
Gen. 3:4-5 “(4) Alors le serpent dit à la femme : Vous ne mourrez point ; (5) mais Dieu sait 
que, le jour où vous en mangerez, vos yeux s'ouvriront, et que vous serez comme des dieux, 
connaissant le bien et le mal.” 

 
 
Phase 6 – Décadence et fin chaotique de l’impie (à partir de -168)  (v. 40 à 45) : 
                (Cf. les notes historiques Partie 4, chap. 1, §b) 
•	L’Ange revient soudainement à l’histoire profane, plus précisément aux dernières années 

d’Antiochus IV Épiphane … et aussi du roi d’Égypte (dont il n’était plus parlé depuis le v.29 à propos 
de la reculade d’Antiochus IV Épiphane face à l’ultimatum romain en -168).  
•	L’accomplissement de ces versets constituera un dernier faisceau de signes annonçant 

aux croyants juifs l’imminence des temps messianiques. La mort en  -164 d’Antiochus IV 
sera un signe prophétique, mais ne sera pourtant pas la fin de la dynastie, ni même le début de 
ces temps messianiques (mais en sera très proche).  
•	 Cette Phase 6 centrée sur la fin des oppresseurs des âmes d’Israël, est en symétrie 

opposée avec la Phase 2 qui annonçait la montée en puissance des deux mêmes empires 
visibles avec les figures du Séleucide Antiochus III le Grand (de -223 à -187), et des Lagides 
Ptolémée IV Philopater (de -221 à -205) et Ptolémée V Épiphane (de -205 à -180). 

 
Le texte 
Dan. 11:40 “Au temps de la fin, le roi du midi se heurtera contre lui. Et le roi du septentrion 
fondra sur lui comme une tempête, avec des chars et des cavaliers, et avec de nombreux navires ; il 
s'avancera dans les terres, se répandra comme un torrent et débordera.” 
 
Commentaires 
• Le “temps de la fin” est celui qui était annoncé au v.35 et qui devait achever l’épreuve d’épuration 
des saints juifs.  Ce “temps” est aussi celui de la mort (en -164) d’Antiochus IV (cf. v.45 : “il 
arrivera à la fin”). 

Dan. 8:17,19 (vision de la “petite corne” issue du “Bouc”) cf. v.19,23) “(17) Il vint alors 
près du lieu où j'étais ; et à son approche, je fus effrayé, et je tombai sur ma face. Il me dit : 
Sois attentif, fils de l'homme, car la vision concerne un temps qui sera la fin. - … - (19) Puis 
il me dit : Je vais t'apprendre, ce qui arrivera au terme de la colère, car il y a un temps 
marqué pour la fin. - … - (23) A la fin de leur domination (celle des 4 cornes), lorsque les 
pécheurs seront consumés (à leur comble), il s'élèvera un roi impudent et artificieux 
(Antiochus IV).” 
Dan. 11:27 “Les deux rois (Antiochus IV et Ptolémée VI) chercheront en leur cœur à faire 
le mal, et à la même table ils parleront avec fausseté. Mais cela ne réussira pas, car la fin 
n'arrivera qu'au temps marqué.” 
Dan. 11:35 “Quelques-uns des hommes sages succomberont, afin qu'ils soient épurés, 
purifiés et blanchis, jusqu'au temps de la fin (la fin d’Antiochus IV, puis les temps 
apostoliques), car elle n'arrivera qu'au temps marqué.” 

 
• Ce verset décrit une campagne militaire engagée par l’Égypte (le “roi du midi”) contre les 

Séleucides (“lui”, le “roi du septentrion”). Mais l’histoire profane ignore l’existence d’une 
“septième guerre syrienne” ! 

Ce verset est en fait le rappel (qui sert d’introduction pour cette portion du récit) d’évènements 
déjà mentionnés. Ce procédé introductif a été signalé aux débuts des phases précédentes. 

Ici est rappelée la sixième (et dernière) “guerre syrienne” (-170 à -168), engagée imprudemment 
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par le jeune Ptolémée VI Philometer  (régna de -180 à -145) contre Antiochus IV Epiphane : 
Dan. 11:22 “Les troupes (celles du roi du midi, Ptolémée VI) qui se répandront comme un 
torrent seront submergées devant lui (le roi du Nord, Antiochus IV), et anéanties, de même 
qu'un chef de l'Alliance.” 

- La réaction d’Antiochus IV (le “roi du septentrion fondra sur lui comme une tempête”) 
est comparable à ce que relatait Dan. 11:12 : les troupes du roi du midi “seront submergées”. 
- Comme cela a déjà été indiqué, Antiochus IV a contrattaqué avec une armée terrestre (“des 
chars” et “des cavaliers”)  et avec la marine séleucide (“de nombreux navires”) qui s’est 
emparé de Chypre (alors possession égyptienne). 
- Ici, le roi du Nord “s’avance, se répand comme un torrent, déborde”. En Dan. 11:22 il 
était dit pareillement que le roi du Nord “submerge et anéantit” son ennemi. 
- Il s’agit bien du même évènement. 
 

• Ce conflit mérite d’être considéré comme ouvrant la porte “au temps de la fin”, car : 
- il s’achève avec l’humiliation d’Antiochus IV se retirant devant l’envoyé de Rome (en -
168) : la marque de Rome (la mort) va désormais s’imposer jusqu’à l’avènement du 
Messie. 
- il s’achève avec la persécution des croyants en Judée ; 
- il s’achève avec la corruption d’une partie des élites juives ; 
- il s’achève avec la délivrance (encore limitée et éphémère) du peuple de Dieu ; 
- il s’achève (en prophétie) 4 ans plus tard à la mort d’Antiochus IV (-164 ; cf. v. 45 ci-
après). 

Tous ces points ont une portée préfigurative. C’est pourquoi l’Ange revient sur ces faits (sur les 
points importants) : ainsi la présence dans et autour de Jérusalem de soldats de Rome (image du 
monde) sera un marqueur, un signe pour les croyants juifs (bien avant l’an 70). 

 
• Le verset suivant rappelle à nouveau l’invasion de la Judée avec les persécutions, qui 

débuteront à la fin de la sixième “guerre syrienne”. 
 
Le texte 
Dan. 11:41 “Il entrera dans le plus beau des pays, et plusieurs succomberont ; mais Édom, Moab, 
et les principaux des enfants d'Ammon seront délivrés de sa main.” 
 
Commentaires 

• C’est encore le rappel, par l’Ange, d’évènements de l’histoire profane déjà annoncés 
précédemment, relatifs à la sixième et dernière “guerre syrienne”, des évènements historiques mais 
à valeur préfigurative.  

Dan. 11:30 “Des navires de Kittim (avec Popilius envoyé par le Sénat romain en -168) 
s'avanceront contre lui (Antiochus IV); découragé, il rebroussera. Puis, furieux contre 
l'Alliance sainte, il ne restera pas inactif ; à son retour, il portera ses regards sur ceux qui 
auront abandonné l'Alliance sainte.” 

Les paroles de l’Ange insistent ici sur l’épreuve que subiront de nombreux Juifs (“l’Alliance 
sainte”) lors du passage des troupes d’Antiochus IV Épiphane revenant de son expédition 
manquée en Égypte. 

L’Ange ne juge pas utile de donner beaucoup de détails sur le déroulement de la guerre des 
Maccabées proprement dite : il y avait suffisamment de signes annoncés pour soutenir la foi. 

 
• En revenant d’Égypte, Antiochus IV a traversé “le plus beau des pays” : la Judée. L’Ange a déjà 

décrit plusieurs aspects tragiques de ce passage du roi (v. 30 à 33, 36 à 39), mais il ajoute ici un 
nouveau détail : Antiochus a trouvé trois alliés dans sa guerre contre les Juifs fidèles à la Loi : 
“Édom, Moab, et Ammon”, des ennemis traditionnels et emblématiques d’Israël (1 Macc. 4 et 5 
rapportent ces faits).  

- Certains des chefs (“les principaux”) de ces voisins dangereux ont peut-être fait partie de ceux 
qui ont profité des largesses d’Antiochus (ils sont “délivrés de sa main”), en remerciement de 
leur aide (Dan. 11:39). 
- Les Macchabées se lèveront ensuite contre eux (avec des conséquences qui se feront encore 
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sentir au temps de Jésus (la famille des Hérode viendra d’Édom). 
• Mais, au-delà de l’actualité du moment, ce détail est révélé à cause de sa portée messianique. 

Es. 11:14 “Ils (Juda et Ephraïm) voleront sur l'épaule des Philistins à l'occident, ils pilleront 
ensemble les fils de l'Orient ; Édom et Moab seront la proie de leurs mains, et les fils 
d'Ammon leur seront assujettis.” (Moab et Amon descendent de Lot, Gen. 19:37-38 ; Édom-
Esaü était frère de Jacob, Gen. 25:30). 
 

Le texte 
Dan. 11:42 à 43 “(42) Il étendra sa main sur divers pays, et le pays d'Égypte n'échappera point. 
(43) Il se rendra maître des trésors d'or et d'argent, et de toutes les choses précieuses de l'Égypte ; 
les Libyens et les Éthiopiens seront à sa suite.” 
 
Commentaires 

• Ce verset est un résumé (partiel) des conséquences de diverses expéditions menées par 
Antiochus IV aux frontières de son royaume (“sur divers pays”, et aussi sur “le pays d’Égypte” lors 
de la sixième “guerre syrienne”. 

Ces guerres exprimaient la convoitise des “richesses d’Égypte” (“les trésors”, “les choses 
précieuses” aux yeux des hommes), une volonté hégémonique, caractéristique des ténèbres.  

• Antiochus IV voulait reconstituer l’empire perse.  
L’Eglise voudra devenir reine de la terre. Des ministères voudront devenir rois de leur 

dénomination ou de leur assemblée locale. Babel voulait se faire un nom (Gen. 11:4). 
Jn. 18:36 “Mon Royaume n'est pas de ce monde, répondit Jésus … mon Royaume n'est 
point d'ici-bas.” 
Mt. 6:19-20) “(19) Ne vous amassez pas des trésors sur la terre, où la teigne et la rouille 
détruisent, et où les voleurs percent et dérobent ; (20) mais amassez-vous des trésors dans le 
ciel, où la teigne et la rouille ne détruisent point, et où les voleurs ne percent ni ne 
dérobent.” 
Lc. 17:20 “Les pharisiens demandèrent à Jésus quand viendrait le royaume de Dieu. Il leur 
répondit : Le Royaume de Dieu ne vient pas de manière à frapper les regards.” 

• Les “Lybiens” et les “Ethiopiens” sont des mercenaires au service d’Antiochus IV. Ainsi la 
Terre promise sera foulée par qui ne l’avait encore jamais foulée, et qui n’en parle pas la langue, et 
qui ne manifestera aucune mansuétude envers le peuple. 
 
Le texte 
Dan. 11:44 “Des nouvelles de l'orient et du septentrion viendront l'effrayer, et il partira avec une 
grande fureur pour détruire et exterminer des multitudes.” 
 
Commentaires 

• Revenant d’Égypte, Antiochus IV prend Arad en Judée, dévaste la Phénicie. Mais les 
mouvements sécessionnistes au Nord et à l’Est du royaume inquiètent (“effraient”) Antiochus IV.  

Bien décidé à restaurer l’autorité séleucide “à l’orient et au septentrion”, il attaque le roi 
d’Arménie (devenue indépendante après la défaite séleucide de Magnésie en -189) pour rétablir la 
suzeraineté séleucide (et donc collecter des taxes). 

Puis il se retourne avec les mêmes raisons contre le royaume Parthe. 
• C’est peut-être au retour de l’une de ces campagnes qu’il planifie “avec fureur” le “massacre de 

multitudes” en Judée pour se venger des Juifs révoltés qui ont vaincu ses généraux durant son 
absence. 
 
Le texte 
Dan. 11:45 “Il dressera les tentes de son palais entre les mers, vers la glorieuse et sainte 
montagne. Puis il arrivera à la fin, sans que personne ne lui soit en aide.” 
 
Commentaires 

• Pour mieux contrôler les opérations militaires, Antiochus IV Épiphane établit son quartier 
général (“les tentes de son palais”) non loin de Jérusalem (“vers la glorieuse et sainte montagne”),  
entre la Mer Morte et la Mer de Galilée (“les deux mers”). 
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• Mais  il “arrive à sa fin” et meurt de maladie au retour de sa campagne en Arménie et en Médie, 

dans la ville perse de Tabès (en -164). Son fils, Antiochus V Eupator, n’a que 9 ans. 
- Il meurt “sans que personne ne lui soit en aide” (cf. la fin du “roi impudent et artificieux” 
dans la vision du Bouc, Dan. 8:25). 

2 Thes. 2:8 “Et alors paraîtra l'impie (le Serpent incarné dans une église ayant trahi la 
Vérité), que le Seigneur Jésus détruira par le Souffle de sa bouche, et qu'il anéantira par 
l'éclat de son avènement.” 
Es. 14:13 (contre le roi de Babylone) “Tu disais en ton cœur : je monterai au ciel, j'éléverai 
mon trône au-dessus des étoiles de Dieu (les élus) ; je m'assiérai sur la Montagne de 
l'assemblée, à l'extrémité du septentrion.” 

- Son ambitieux général Lysias avait quant à lui été vaincu par Judas Macchabée à la bataille de 
Beth Zur (près d’Hébron) en -164 (2 Macc. 9:5), mais il sera vainqueur en -162 et assiégera 
Jérusalem, mais il devra repartir pour marcher contre un prétendant apparu à Antioche.  
- C’est alors que Démétrius 1er Soter (-162 à -150), fils de Séleucus IV Philopator, revient de 
Rome (où il était otage). Lysias et le jeune Eupator sont exécutés (-162). 

 
 
Phase 7 – La gloire promise aux vainqueurs (v. 1 à 3, chap. 12) :  
•	Cette Phase finale proclame qu’un petit troupeau d’enfants de Dieu sera vainqueur de la 

longue mise à l’épreuve imposée à l’Assemblée juive se réclamant d’Abraham et de Moïse. 
Daniel y a vu la confirmation de la gloire de son propre destin éternel, et en a été fortifié. 
•	Cette bonne nouvelle de la victoire finale est la raison d’être de tout le Livre de Daniel. 
•	Les fidèles de la Nouvelle Alliance y trouveront les mêmes consolations que Daniel y a 

trouvées. 
Ap. 14:4 “Ce sont ceux qui ne se sont pas souillés avec des femmes (les convoitises du monde), car ils sont 
vierges ; ils suivent l'Agneau partout où il va. Ils ont été rachetés d'entre les hommes, comme des prémices 
pour Dieu et pour l'Agneau.” 
Mal. 3:17 “Ils seront à moi, dit l'Éternel des armées, ils m'appartiendront, au jour que je prépare ; j'aurai 
compassion d'eux, comme un homme a compassion de son fils qui le sert.” 
 

• Pas plus que les versets du chapitre 11, les premiers versets du chapitre 12 ne sont une 
prophétie pour des temps que nous devrions attendre encore aujourd’hui, mais ils sont un 
épilogue glorieux de la prophétie annoncée par l’Ange de l’Éternel à Daniel. 

Ces versets ont déjà eu leur accomplissement lorsque les premiers ressuscités ont 
accompagné la résurrection de Jésus-Christ et sont apparus à Jérusalem (Mt. 27:52), et lors de 
l’effusion de l’Esprit sur les disciples juifs réunis dans la Chambre haute. 
 

Le texte 
Dan. 12:1 “En ce temps-là se lèvera Micaël, le grand chef, le défenseur des enfants de ton peuple 
; et ce sera une époque de détresse, telle qu'il n'y en a point eu de semblable depuis que les nations 
existent jusqu'à cette époque. En ce temps-là, ceux de ton peuple qui seront trouvés inscrits dans le 
Livre seront sauvés.” 
 
Commentaires 

• C’est le même “Micaël” qui avait apporté son concours au même Ange glorieux contre l’esprit 
dominateur de la Perse (Dan.10:13) : il était déjà qualifié de “l’un des principaux chefs”. Ici, il est 
appelé “le grand chef” et aussi de “défenseur des enfants de ton peuple”, celui de Daniel, Israël. Il 
est plus extensivement le défenseur des fidèles du peuple de l’Alliance. 

C’est à ce titre qu’il est à nouveau présent dans l’Apocalypse où il agit au bénéfice des croyants de 
toutes les Alliances, et désigne symboliquement le Saint-Esprit protecteur des élus : 

Ap. 12:7-8 “Et il y eut guerre dans le ciel. Michel et ses anges combattirent contre le Dragon. 
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Et le Dragon et ses anges combattirent, (8) mais ils ne furent pas les plus forts, et leur place ne 
fut plus trouvée dans le ciel.” 

• Micaël interviendra (“se lèvera”)  “en ce temps-là” : cette expression vague désigne les temps 
où le peuple de Dieu aura besoin de cette intervention.  

Cette période a débuté dès l’exil à Babylone, mais comme le prouve l’intervention auprès des rois 
de Perse (Da. 10:13), le besoin de secours n’a jamais cessé, et va même grandissant jusqu’à une 
“époque de détresse” sans précédent, telle “qu’il n’y en a point eu de semblable dans le passé”. 

 
Cette période ne désigne donc pas uniquement les persécutions d’Israël par Antiochus IV 

Épiphane, mais surtout les temps apostoliques : c’est en effet alors qu’Israël va connaître une 
épreuve que les Juifs n’auraient jamais imaginée : la destruction du temple de Jérusalem et une 
absence d’autel qui dure encore aujourd’hui. 

Dan. 8:24-25 (contre le roi impudent et ambitieux) “(24) Sa puissance s'accroîtra, mais non par 
sa propre force ; il fera d'incroyables ravages, il réussira dans ses entreprises, il détruira les 
puissants et le peuple des saints. (25) A cause de sa prospérité et du succès de ses ruses, il aura 
de l'arrogance dans le cœur, il fera périr beaucoup d'hommes qui vivaient paisiblement, et il 
s'élèvera contre le Chef des chefs ; mais il sera brisé, sans l'effort d'aucune main.” 
Dan. 9:26 “Après les soixante-deux semaines, un Oint sera retranché, et il n'aura pas de 
successeur. Le peuple d'un chef (Rome) qui viendra détruira la ville et le sanctuaire, et sa fin 
(celle d’Israël) arrivera comme par une inondation ; il est arrêté que les dévastations dureront 
jusqu'au terme de la guerre.” 

 
Jésus confirmera cette prophétie de Daniel dont l’accomplissement a donc déjà eu lieu : 

Mt. 24:20-21 “(20) Priez pour que votre fuite n'arrive pas en hiver, ni un jour de sabbat. (21) 
Car alors, la détresse sera si grande qu'il n'y en a point eu de pareille depuis le 
commencement du monde jusqu'à présent, et qu'il n'y en aura jamais.” (= Mc. 13:19). 
Jér. 30:7 “Malheur ! car ce jour est grand ; il n'y en a point eu de semblable. C'est un temps 
d'angoisse pour Jacob ; mais il en sera délivré.” 

Pour les partisans du schéma eschatologique de Scofield et de Larkin, l’Ange de l’Éternel 
n’a rien à dire dans cette longue révélation finale, sur les temps messianiques (alors que 
dans la courte révélation de la “Statue” il y est fait allusion avec la “pierre détachée de la 
Montagne”) ! 

• Si l’Esprit de l’Éternel n’a jamais abandonné ses fidèles (Daniel en est la preuve), c’est aussi à la 
fin de cette période que certains “du peuple de Daniel” (“ton peuple”) seront vraiment “sauvés” à 
Golgotha, avec effet rétroactif. 

• Tous ceux qui seront ainsi “sauvés” durant cette période étaient déjà connus par la prescience de 
Dieu : c’est pourquoi ils sont déjà “inscrits dans le Livre”.  

Ce “Livre” n’est autre que le “Livre de Vie”. C’était le nom donné aux registres qui recensaient 
tout ou partie d’une communauté (les artisans, les notables, tous les habitants, etc.).  

Les livres de généalogies étaient des “livres de vie” : le “Livre de Vie” est la mémoire éternelle 
des noms des croyants nés de Dieu. Il existe un “Livre de la Maison d’Israël” selon l’Esprit (Ez. 
13:9).  

Daniel savait que son nom y était inscrit (cf. le livre des généalogies des Israélites revenus d’exil, 
lors d’un retour qui était une image de la résurrection future, Néh. 7:5). 

Eph. 1:4-5 “(4) En lui (en Christ) Dieu nous a élus avant la fondation du monde, pour que 
nous soyons saints et irrépréhensibles devant lui, (5) nous ayant prédestinés dans son amour à 
être ses enfants d'adoption par Jésus Christ, selon le bon plaisir de sa volonté …” 
Ap. 20:15 “Quiconque ne fut pas trouvé écrit dans le Livre de Vie fut jeté dans l'étang de feu.” 
Ap. 21:27 “Il n'entrera (dans la Ville) rien de souillé, ni personne qui se livre à l'abomination et 
au mensonge ; il n'entrera que ceux qui sont écrits dans le Livre de vie de l'Agneau.” (cf. Ap. 
3:5, Ap. 13:8 ; Ap. 20:12 ; Lc. 10:20 ; Ps. 69:27-28). 
Es. 4:3-4 “(3) Et les restes de Sion, les restes de Jérusalem, seront appelés saints, quiconque à 
Jérusalem sera inscrit parmi les vivants, (4) après que le Seigneur aura lavé les ordures des 
filles de Sion, et purifié Jérusalem du sang qui est au milieu d'elle, par le Souffle de la justice et 
par le souffle de la destruction.” 

• Ce “salut” d’Israël fera de lui un peuple qui sera à la fois du Ciel et de la terre.  
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C’est ce qu’a démontré l’effusion de l’Esprit le jour de la Pentecôte, et c’est ce qui sera pleinement 
manifesté lors de l’avènement de la Jérusalem céleste et de Jésus-Christ glorifié. 

Ez. 37:21-28 (lors de la vision de la Vallée des ossements) “(21) Et tu leur diras : Ainsi parle le 
Seigneur, l'Éternel : Voici, je prendrai les enfants d'Israël du milieu des nations où ils sont 
allés, je les rassemblerai de toutes parts, et je les ramènerai dans leur pays. (22) Je ferai d'eux 
une seule nation dans le pays, dans les montagnes d'Israël ; ils auront tous un même Roi, ils ne 
formeront plus deux nations (Ephraïm et Juda), et ne seront plus divisés en deux royaumes. (23) 
Ils ne se souilleront plus par leurs idoles, par leurs abominations, et par toutes leurs 
transgressions ; je les retirerai de tous les lieux qu'ils ont habités et où ils ont péché, et je les 
purifierai (par la Croix) ; ils seront mon peuple, et je serai leur Dieu. (24) Mon serviteur David 
sera leur Roi, et ils auront tous un seul Pasteur. Ils suivront mes ordonnances, ils observeront 
mes lois et les mettront en pratique. (25) Ils habiteront le pays (la Terre promise céleste) que j'ai 
donné à mon serviteur Jacob, et qu'ont habité vos pères ; ils y habiteront, eux, leurs enfants, et 
les enfants de leurs enfants, à perpétuité ; et mon serviteur David sera leur Prince pour 
toujours. (26) Je traiterai avec eux une Alliance de paix, et il y aura une Alliance éternelle avec 
eux ; je les établirai, je les multiplierai, et je placerai mon Sanctuaire au milieu d'eux pour 
toujours (par l’effusion de l’Esprit Saint).” 
Ez. 39:25-29 “(25) C'est pourquoi ainsi parle le Seigneur, l'Éternel : Maintenant je ramènerai 
les captifs de Jacob, j'aurai pitié de toute la maison d'Israël, et je serai jaloux de mon saint 
Nom. (26) Alors ils oublieront leur opprobre, et toutes les infidélités qu'ils ont commises envers 
moi, lorsqu'ils habitaient en sécurité leur pays, et qu'il n'y avait personne pour les troubler. (27) 
Quand je les ramènerai d'entre les peuples, quand je les rassemblerai du pays de leurs ennemis, 
je serai sanctifié par eux aux yeux de beaucoup de nations. (28) Et ils sauront que je suis 
l'Éternel, leur Dieu, qui les avait emmenés captifs parmi les nations, et qui les rassemble dans 
leur pays ; je ne laisserai chez elles aucun d'eux, (29) et je ne leur cacherai plus ma face, car je 
répandrai mon Esprit sur la maison d'Israël, dit le Seigneur, l'Éternel.” 

• L’édit perse autorisant les Juifs exilés à revenir en Judée n’aura été qu’une ombre de la libération 
éternelle à venir : 

Es. 10:21 “Le reste reviendra, le reste de Jacob, au Dieu puissant.” 
Es. 11:11 “Dans ce même temps, le Seigneur étendra une seconde fois sa main, pour racheter le 
reste de son peuple, dispersé en Assyrie et en Égypte, à Pathros et en Éthiopie, à Élam, à 
Schinear et à Hamath, et dans les îles de la mer.” 
Es. 27:12-13 “(12) En ce temps-là, l'Éternel secouera des fruits, depuis le cours du fleuve 
jusqu'au torrent d'Égypte (là où les Juifs ont été exilés) ; et vous serez ramassés un à un, enfants 
d'Israël ! (13) En ce jour, on sonnera de la grande Trompette (cf. 1 Thes. 4:16), et alors 
reviendront ceux qui étaient exilés au pays d'Assyrie ou fugitifs au pays d'Égypte ; et ils se 
prosterneront devant l'Éternel, sur la Montagne sainte, à Jérusalem.” 

• Le peuple de Dieu issu d’Israël et des Nations sera un peuple imprégné du Saint-Esprit de 
sainteté et de gloire : ils seront la Jérusalem céleste. Ils seront les autorités nouvelles “de l’air”, du 
nouveau ciel : 

Os. 3:4-5 “(4) Car les enfants d'Israël resteront longtemps sans roi, sans chef, sans sacrifice, 
sans statue, sans éphod, et sans théraphim. (5) Après cela, les enfants d'Israël reviendront ; ils 
chercheront l'Éternel, leur Dieu, et David, leur Roi ; et ils tressailliront à la vue de l'Éternel et 
de sa bonté, dans la suite des temps.” 
Joël 3:16-18 “(16) De Sion l'Éternel rugit, de Jérusalem il fait entendre sa voix ; les cieux et la 
terre sont ébranlés. Mais l'Éternel est un refuge pour son peuple, un abri pour les enfants 
d'Israël. (17) Et vous saurez que je suis l'Éternel, votre Dieu, résidant à Sion, ma sainte 
montagne. Jérusalem sera sainte, et les étrangers n'y passeront plus. (18) En ce temps-là, le 
moût ruissellera des montagnes, le lait coulera des collines, et il y aura de l'Eau dans tous les 
torrents de Juda ; une Source sortira aussi de la Maison de l'Éternel, et arrosera la vallée de 
Sittim (= “vallée des acacias”, et donc une vallée aride).” 
Amos 9:11-13 “(11) En ce temps-là, je relèverai de sa chute la maison de David, j'en réparerai 
les brèches, j'en redresserai les ruines, et je la rebâtirai comme elle était autrefois, (12) afin 
qu'ils possèdent le reste d'Édom et toutes les nations sur lesquelles mon Nom a été invoqué, dit 
l'Éternel, qui accomplira ces choses. (13) Voici, les jours viennent, dit l'Éternel, où le laboureur 
suivra de près le moissonneur, et celui qui foule le raisin celui qui répand la semence, où le 
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Moût ruissellera des montagnes et coulera de toutes les collines.” 
Abd. 21 “Des libérateurs monteront sur la Montagne de Sion, pour juger la montagne d'Ésaü ; 
et à l'Éternel appartiendra le règne.” (cf. v. 17). 
Zac. 12 :6-10 “(6) En ce jour-là, je ferai des chefs de Juda comme un foyer ardent parmi du 
bois, comme une torche enflammée parmi des gerbes (ce sera la pleine manifestation des fils de 
Dieu) ; ils dévoreront à droite et à gauche tous les peuples d'alentour, et Jérusalem restera à sa 
place, à Jérusalem. - … - (8) En ce jour-là, l'Éternel protégera les habitants de Jérusalem, et le 
faible parmi eux sera dans ce jour comme David ; la maison de David sera comme Dieu, 
comme l'Ange de l'Éternel devant eux.” 
 

Le texte 
Dan. 12:2 “Plusieurs de ceux qui dorment dans la poussière de la terre se réveilleront, les uns 
pour la Vie éternelle, et les autres pour l'opprobre, pour la honte éternelle.” 
 
Commentaires 

• C’est la résurrection des saints de toutes les Alliances qui est ici annoncée par l’Ange, car elle 
résulte de l’œuvre de Jésus-Christ et d’une foi à l’image de celle d’Abraham (même si cette 
résurrection ne sera manifestée en plénitude qu’au temps de l’avènement en gloire du Messie, cf. 1 
Cor. 15:23, 1 Thes. 4:15-16). 

Daniel allait bientôt faire partie de ceux qui “dorment dans la poussière” aux yeux de l’homme 
naturel. Il savait qu’il se réveillerait. 

Leur “réveil” sera une résurrection en gloire.  
Job 19:25-27 “(25) Mais je sais que mon Rédempteur est vivant, et qu'il se lèvera le dernier sur 
la terre. (26) Quand ma peau sera détruite, il se lèvera ; quand je n'aurai plus de chair, je verrai 
Dieu. (27) Je le verrai, et il me sera favorable ; mes yeux le verront, et non ceux d'un autre ; 
mon âme languit d'attente au- dedans de moi.” 

• L’Ange annonce qu’il y aura “les uns”, mais aussi “les autres”. 
“L’opprobre” et la “honte éternelle” décrivent un état de déchéance irréversible, infamante (et 

ressentie comme telle) car inconciliable avec la Nature du Royaume de Dieu. C’est donc un état qui 
aboutit inéluctablement au non-être.  

C’est la victoire de Jésus-Christ qui donne le coup fatal à l’esprit qui animé toute la “Statue” 
et qui provoque donc l’écroulement de cette dernière. 

La “Vie éternelle” offerte “aux uns” est un Attribut de la Nature de Dieu, Attribut véhiculé, 
transmis et entretenu par son Souffle. 

Jn. 3:16 “Car Dieu a tant aimé le monde qu'il a donné son Fils unique, afin que quiconque croit 
en lui ne périsse point, mais qu'il ait la Vie éternelle.” 
Jn. 5:29 “Ceux qui auront fait le bien (ils auront adhéré à la volonté révélée de Dieu) 
ressusciteront pour la Vie, mais ceux qui auront fait le mal ressusciteront pour le jugement.” 
Act. 24:15 “… il y aura une résurrection des justes et des injustes.” 
Es. 26:19,21 “(19) Que tes morts revivent ! Que mes cadavres se relèvent ! Réveillez-vous et 
tressaillez de joie, habitants de la poussière ! Car ta Rosée est une Rosée vivifiante, et la terre 
redonnera le jour aux ombres. - … - (21) Car voici, l'Éternel sort de sa Demeure, pour punir les 
crimes des habitants de la terre ; et la terre mettra le sang à nu (le sang d’Abel criera), elle ne 
couvrira plus les meurtres.” (Cf. aussi Es. 27:6). 
Ap. 20:4-6 “(4) Et je vis des trônes ; et à ceux qui s'y assirent (les messagers du Verbe) fut 
donné le pouvoir de juger (par leur prédication). Et je vis les âmes de ceux qui avaient été 
décapités à cause du témoignage de Jésus et à cause de la parole de Dieu, et de ceux qui 
n'avaient pas adoré la Bête ni son image, et qui n'avaient pas reçu la marque sur leur front et 
sur leur main. Ils revinrent à la vie, et ils régnèrent avec Christ pendant mille ans (déjà de leur 
vivant, et pendant tout le christianisme, et durant toute l’éternité). (5) Les autres morts ne 
revinrent point à la vie jusqu'à ce que les mille ans fussent accomplis (un jour de jugement à la 
fin du christianisme). C'est la première résurrection (ou plutôt : “résurrection par excellence”, 
celle qui est un Attribut de la naissance d’En-Haut et qui est réservée aux saints mentionnés au 
verset 4 précédent). (6) Heureux et saints ceux qui ont part à la première résurrection (au 
moment où ils sont baptisés de l’Esprit) ! La seconde mort n'a point de pouvoir sur eux ; mais ils 
seront sacrificateurs de Dieu et de Christ, et ils régneront avec lui pendant mille ans (id. v. 4).” 
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Le texte 
Dan. 12:3 “Ceux qui auront été intelligents brilleront comme la splendeur du ciel, et ceux qui 
auront enseigné la justice, à la multitude brilleront comme les étoiles, à toujours et à perpétuité.” 
 
Commentaires 

• Dieu revêtira de sa propre Nature (la “splendeur du Ciel” à l’éclat insoutenable) ceux qui 
auront accepté son offre de Grâce. Cette Nature était offerte dans le Sang de l’Agneau. 

Ils “brilleront” d’un éclat qui sera celui de Jésus-Christ (ce que trois disciples ont vu le jour de la 
Transfiguration n’était qu’un éclat atténué pour le rendre supportable à des hommes déchus, Mt. 
17:2,). 

Mt. 13:43 “Alors les justes resplendiront comme le soleil dans le Royaume de leur Père ….” 
1 Cor. 15:41-44 “(41) Autre est l'éclat du soleil, autre l'éclat de la lune, et autre l'éclat des 
étoiles ; même une étoile diffère en éclat d'une autre étoile. (42) Ainsi en est-il de la résurrection 
des morts. Le corps est semé corruptible ; il ressuscite incorruptible ; (43) il est semé 
méprisable, il ressuscite glorieux ; il est semé infirme, il ressuscite plein de force ; (44) il est 
semé corps animal, il ressuscite corps spirituel (un corps imprégné de l’Esprit de Dieu et devenu 
de ce fait une partie du Temple).” 
 

• Ceux-là “auront été intelligents” (la Sagesse consiste à adhérer aux paroles de Dieu quoi qu’il 
advienne), ou qui “auront enseigné la justice” (ils auront témoigné par leur vie, leurs actions, leurs 
paroles, leurs pensées). 

Prov. 11:30 “Le fruit du juste est un arbre de vie, et le sage s'empare des âmes.” 
Dan. 11:33 “Les plus sages parmi eux donneront instruction à la multitude. Il en est qui 
succomberont pour un temps à l'épée et à la flamme, à la captivité et au pillage.”  
Jac. 5:20 “… celui qui ramènera un pécheur de la voie où il s'était égaré sauvera une âme de 
la mort et couvrira une multitude de péchés.” 
 

 
• Cette rencontre de Daniel avec l’Ange de l’Éternel s’achève ensuite sur une parole de paix 

pour Daniel : 
Dan. 12:4 “Toi, Daniel, tiens secrètes ces paroles, et scelle le livre jusqu'au temps de la fin. Plusieurs alors 
le liront, et la connaissance augmentera.” 
 

• Les saints de Dieu (ils seront “plusieurs”) “connaîtront”, car tout sera accompli et ils 
seront alors immergés dans la Vérité-Réalité, dans l’Absolu, en la Personne et la Présence de 
Jésus-Christ. Ce ne sera pas seulement une connaissance théologique, aussi utile soit-elle. Ce 
sera un processus de croissance et d’émerveillement qui aura débuté dès la naissance d’En-
haut. 

 
Cela ne s’est produit que partiellement le jour de la Pentecôte, quand les disciples juifs ont 

reçu les arrhes, les prémices de l’Esprit. Le monde en a été changé. 
La plénitude se produira à la fin du christianisme, lors de l’Avènement du Messie en 

gloire, quand  un tsunami du Souffle de Dieu s’emparera des âmes et des corps des élus de 
tous les siècles. 

1 Jn. 3:2 “Bien-aimés, nous sommes maintenant enfants de Dieu, et ce que nous serons n'a pas encore été 
manifesté ; mais nous savons que, lorsque cela sera manifesté, nous serons semblables à lui, parce que 
nous le verrons tel qu'il est.” 
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• “Garder secrète” ce qui est une révélation, ce n’est pas s’interdire de la rendre publique, 
mais c’est prévenir qu’elle sera révélée au fur et à mesure qu’elle sera interprétée par les 
évènements au cours des siècles. 

Dan. 12:7-9 “(7) Et j'entendis l'Homme vêtu de lin, qui se tenait au-dessus des eaux du fleuve ; il leva vers 
les cieux sa main droite et sa main gauche, et il jura par Celui qui vit éternellement que ce sera dans un 
temps, des temps, et la moitié d'un temps, et que toutes ces choses finiront quand la force du peuple saint 
sera entièrement brisée. (8) J'entendis, mais je ne compris pas ; et je dis : Mon seigneur, quelle sera l'issue 
de ces choses ? (9) Il répondit : Va, Daniel, car ces paroles seront tenues secrètes et scellées jusqu'au temps 
de la fin.” 

Ap. 10:4-7 “(4) Et quand les sept Tonnerres eurent fait entendre leurs voix, j'allais écrire ; et j'entendis du 
ciel une Voix qui disait : Scelle ce qu'ont dit les sept Tonnerres, et ne l'écris pas. (5) Et l'ange, que je voyais 
debout sur la mer et sur la terre, leva sa main droite vers le ciel, (6) et jura par Celui qui vit aux siècles des 
siècles, qui a créé le ciel et les choses qui y sont, la terre et les choses qui y sont, et la mer et les choses qui y 
sont, qu'il n'y aurait plus de temps, (7) mais qu'aux jours de la voix du septième ange, quand il sonnerait de 
la trompette, le mystère de Dieu s'accomplirait, comme il l'a annoncé à ses serviteurs, les prophètes.” 

 
• Avec la Nouvelle Alliance dans l’Esprit, l’histoire du peuple de Dieu change de palier et 

passe des ombres matérielles visibles (les rituels symboliques, une caste sacerdotale, un temple de 
pierres, etc.) aux réalités spirituelles encore invisibles, et l’histoire profane d’Israël s’efface 
devant celle d’un peuple assis dans les lieux célestes : 

- La Terre promise délimitée par des frontières est remplacée par le monde entier. 
- Le peuple des circoncis dans la chair est remplacé par un peuple né de l’Esprit. 
- La Jérusalem historique est remplacée par la Jérusalem céleste. 
- Le temple de pierres est remplacé par le Corps de Christ, un temple de chair. 
- Les armées des nations ennemies sont remplacées par les armées ténébreuses. 
- etc. 

Il en résulte que les prophéties de Daniel relatives à Israël peuvent s’appliquer, mais 
seulement par analogie, au christianisme. 

- C’est pourquoi, prolonger la portée prophétique de la “Statue” en voyant dans les “deux jambes” les 
empires romains d’Orient et d’Occident, serait non cohérent. 
- Considérer que plusieurs phases finales des prophéties du Livre de Daniel doivent s’accomplir vers la 
fin du christianisme, serait tout aussi peu cohérent. 
- De même, sous prétexte que l’Apocalypse reprend des images, des chiffres et des expressions du Livre 
de Daniel, il ne serait pas cohérent de voir dans une partie de l’Apocalypse des prophéties relatives à 
Israël. 
- A l’exception de quelques versets relatifs aux temps éternels (Dan. 12:2-3), les prophéties du Livre de 
Daniel concernaient les Juifs de la théocratie d’Israël, et sont déjà accomplies. L’Apocalypse ne 
concerne quant à elle que l’histoire, glorieuse ou honteuse, du christianisme. 
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PARTIE 4 
Dernières paroles additionnelles de l’Homme vêtu de lin (Dan. 12:5-13) 

 
Ces versets sont un appendice qui clôt la longue prophétie relative au conflit opposant le roi 

du Nord au roi du Sud. “L’Homme vêtu de lin”, une manifestation de l’Esprit de Christ, vient 
d’achever l’exposé de la prophétie déroulée comme un film.  

Dan. 12:4 “Toi, Daniel, tiens secrètes ces paroles, et scelle le livre jusqu'au temps de la fin. Plusieurs alors 
le liront, et la connaissance augmentera.” 

Maintenant il marque une pause permettant à “deux hommes” de lui poser deux questions 
auxquelles il va répondre par trois courtes prophéties comportant des indications temporelles 
énigmatiques : “un temps, des temps, et la moitié d'un temps”, “1 290 jours” et “1 335 
jours”. D’où le plan suivant: 

1) Une première question et la réponse de l’Homme vêtu de lin (Dan. 12:5-7)  
2) Une seconde question et la réponse de l’Homme vêtu de lin (Dan. 12:8-13) 

 
1) Une première question  

et la réponse de l’Homme vêtu de lin (Dan. 12:5-7) 
a) La question (Dan. 12:5-6) 
b) La réponse : “un temps, des temps  
et la moitié d’un temps”  (Dan. 12:7) 

 
a) La question (Dan. 12:5-6) : 
Le texte : 

Dan. 12:5-6 “(5) Et moi, Daniel, je regardai, et voici, deux autres hommes se tenaient debout, l'un en deçà 
du bord du fleuve, et l'autre au delà du bord du fleuve. (6) L'un d'eux dit à l'Homme vêtu de lin, qui se 
tenait au-dessus des eaux du fleuve : Quand sera la fin de ces prodiges ?” 
 

Commentaires :  
• Le “fleuve” près duquel Daniel se voit est celui qui borde le berceau de la Perse, l’Ulaï 

déjà mentionné. Cela confirme que cette vision concerne toujours les territoires symbolisés 
par la “Statue” et au milieu desquels est enserrée la Terre promise (l’objet de la prophétie). Daniel 
“regarde” car telle est sa fonction de prophète fidèle. 

Dan. 8:2-3 (Vision du “Bélier” perse et du “Bouc” macédonien) “(2) Lorsque j'eus cette vision, il me 
sembla que j'étais à Suse, la capitale, dans la province d'Élam (berceau de la Perse) ; et pendant ma 
vision, je me trouvais près du fleuve d'Ulaï. (3) Je levai les yeux, je regardai, et voici, un Bélier se tenait 
devant le fleuve, et il avait des cornes ; ces cornes étaient hautes, mais l'une était plus haute que l'autre, 
et elle s'éleva la dernière.” 
Dan. 8:16 “Et j'entendis la voix d'un Homme au milieu de l'Ulaï ; il cria et dit : Gabriel, explique-lui la 
vision (en particulier la partie décrivant la “petite corne” s’élevant de l’une des 10 cornes du Bouc).” 
Dan. 10:4 “Le vingt-quatrième jour du premier mois, j'étais au bord du grand fleuve qui est Hiddékel.” 

• Ce fleuve est comme une frontière qui sépare “deux autres hommes” semblables à 
Daniel. L’un d’eux est “en-deçà” et représente les Juifs qui sont ou seront en exil en terre 
lointaine comme Daniel. L’autre est “au-delà” et représente les Juifs qui sont ou seront en 
Judée mais sous domination des Nations. 
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L’un et l’autre sont préoccupés par ce que subit le peuple de l’Alliance, d’où la question 
angoissée de l’un d’eux sur la durée de l’épreuve.  

La même question avait été posée dans des circonstances identiques par deux saints à 
l’occasion de la vision du “Bouc” et en particulier de la “petite corne”. 

Dan. 8:13 “J'entendis parler un saint ; et un autre saint dit à celui qui parlait : Pendant combien de 
temps s'accomplira la vision sur le sacrifice perpétuel et sur le péché dévastateur? Jusques à quand le 
sanctuaire (le temple de Jérusalem) et l'armée (les sacrificateurs et les croyants) seront-ils foulés?” 

• Ces “deux autres hommes” interrogent “l’Homme vêtu de lin”, car il est l’Esprit de 
l’Éternel, et il sera plus tard le Verbe incarné, un “Homme” lui aussi, et il peut donc compatir. 

Il se tient “au-dessus des eaux” car il les contrôle même dans leur furie. 
Ce sont les épreuves longues et douloureuses qui sont qualifiées de “prodiges”, c’est-à-dire 

de faits stupéfiants : comment le Dieu de l’Alliance peut-il laisser ses enfants si longtemps 
être le jouet d’ennemis impies à l’extérieur et à l’intérieur ? Y aura-t-il des rescapés ? Les 
anciennes promesses sont-elles vaines ? A quand “la fin” du scandale ? Ce sont des chrétiens, 
et non des Juifs, qui poseront la même question dans l’Apocalypse : 

Ap.6:9-11 “(9) Quand il ouvrit le cinquième Sceau, je vis sous l'autel les âmes de ceux qui avaient été 
immolés à cause de la parole de Dieu et à cause du témoignage qu'ils avaient rendu. (10) Ils crièrent 
d'une voix forte, en disant : Jusques à quand, Maître saint et véritable, tardes-tu à juger, et à tirer 
vengeance de notre sang sur les habitants de la terre ? (11) Une robe blanche fut donnée à chacun d'eux 
; et il leur fut dit de se tenir en repos quelque temps encore, jusqu'à ce que fût complet le nombre de leurs 
compagnons de service et de leurs frères qui devaient être mis à mort comme eux.” 

Comme dans le Livre de Daniel, il faut noter l’imprécision voulue de la réponse ! Le “quelque temps 
encore” fait écho à “un temps, des temps et la moitié d’un temps”. L’Éternel n’a jamais révélé à 
Job quelle serait la durée de ses épreuves afin de ne pas altérer sa victoire. 
 

b) La réponse : “un temps, des temps et la moitié d’un temps”  (Dan. 12:7) : 
Le texte : 

Dan. 12:7“Et j'entendis l'Homme vêtu de lin, qui se tenait au-dessus des eaux du fleuve ; il leva vers les 
cieux sa main droite et sa main gauche, et il jura par Celui qui vit éternellement que ce sera dans un temps, 
des temps, et la moitié d'un temps, et que toutes ces choses finiront quand la force du peuple saint sera 
entièrement brisée.” 
 

Commentaires :  
• Daniel est si impressionné par la stature et l’autorité de l’Être céleste qu’il contemple, 

qu’il juge utile de le décrire une nouvelle fois avec son Attribut de sainteté (cf. verset précédent). 
• C’est la deuxième (et dernière) mention de l’expression temporelle “un temps, des temps, et 

la moitié d’un temps”. Elle a été mentionnée pour la première fois par “l’un de ceux qui 
étaient là” (Dan. 7:16) : 

Dan. 7:25 (vision du 4e Animal)  “Il (un roi différent des premiers) prononcera des paroles contre le 
Très Haut, il opprimera les saints du Très Haut, et il espérera changer les temps et la Loi ; et les saints 
seront livrés entre ses mains pendant un temps, des temps, et la moitié d'un temps.” 

Dans les deux cas, l’expression est en relation avec la longue épreuve imposée aux “saints” 
du peuple d’Israël. 

 
• L’absence d’unité de temps interdit de voir là des années calendaires. La même 

expression est utilisée dans l’Apocalypse pour décrire également un temps d’épreuves, celles 
de “la femme” élue (le peuple de Dieu dans les douleurs de l’enfantement de Christ en lui) poursuivie par 
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le Dragon, mais “nourrie” du Verbe de Dieu et protégée ainsi par la Sagesse de Dieu, même 
au milieu des persécutions brutales. 

Ap. 12:14 “Et les deux ailes du grand Aigle furent données à la femme, afin qu'elle s'envolât au désert, 
vers son lieu, où elle est nourrie un temps, des temps, et la moitié d'un temps, loin de la face du 
serpent.” 
 

• En langage prophétique, l’expression peut devenir “un an, plus deux ans, plus la moitié 
d’un an”, soit “3 ans ½”, c’est-à-dire la moitié d’un cycle prophétique. 

 
Les disciples de Jésus avaient dû l’interroger sur le Livre de Daniel, et aucun n’a utilisé les 

données numériques de ce Livre pour dresser un hypothétique calendrier du futur. Ici, comme 
dans l’Apocalypse, l’Esprit veut souligner qu’aux yeux de Dieu cette épreuve est réduite au 
minimum nécessaire pour les élus. 

1 P. 1:6 “C'est là ce qui fait votre joie, quoique maintenant, puisqu'il le faut, vous soyez attristés pour un 
peu de temps par diverses épreuves …” 
 

• La raison de ces épreuves scandaleuses pour l’homme naturel, est le perfectionnement et 
la gloire éternelle des “saints”, ici l’Israël selon l’Esprit, le peuple dont Daniel et ses amis 
faisaient partie. 

Cette pensée parcourt tout le Livre de Daniel et en est la raison d’être : la souffrance des 
saints d’Israël est le thème central de toutes les prophéties de Daniel. 

 
“Briser entièrement la force du peuple saint”, c’est éliminer toutes les énergies naturelles 

attachées à l’homme déchu. C’est alors seulement que l’homme peut s’appuyer sur Dieu seul, 
et marcher comme Jésus marchait. C’est pourquoi le chrétien doit de son vivant être crucifié 
avec Jésus et ne pas blasphémer sur sa croix. 

 
Ne pourront participer à l’Héritage de Christ que les hommes et les femmes qu’il aura pu 

faire venir avec lui à Getsémané, jusqu’à ce que Christ soit leur nique passion. 
Es. 31:1 “Malheur à ceux qui descendent en Égypte pour avoir du secours, qui s'appuient sur des 
chevaux, et se fient à la multitude des chars et à la force des cavaliers, mais qui ne regardent pas vers le 
Saint d'Israël, et ne recherchent pas l'Éternel !” (Pour affronter Goliath, David a rejeté l’armure que lui 
proposait Saül, 1 Sam. 18:39). 
Jér. 17:5 “Ainsi parle l'Éternel : Maudit soit l'homme qui se confie dans l'homme, qui prend la chair 
pour son appui, et qui détourne son cœur de l'Éternel !” (= Ps. 118:8). 
 

Les 120 disciples juifs dans la Chambre haute ont reçu l’Esprit de Dieu parce qu’ils avaient 
tout abandonné pour suivre Christ. 

 
• Afin de rendre inébranlable  la foi de Daniel et du lecteur, l’Ange de l’Éternel “jure” en 

prenant à témoin, avec une gestuelle de sacrificateur, “Celui qui vit éternellement”, le 
Dispensateur de toute Vie. 

Héb. 6:16-18 “(16) Or les hommes jurent par celui qui est plus grand qu'eux, et le serment est une 
garantie qui met fin à tous leurs différends. (17) C'est pourquoi Dieu, voulant montrer avec plus 
d'évidence aux héritiers de la Promesse l'immutabilité (le caractère irrévocable) de sa résolution, 
intervint par un serment, (18) afin que, par deux choses immuables, dans lesquelles il est impossible que 
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Dieu mente, nous trouvions un puissant encouragement, nous dont le seul refuge a été de saisir 
l'espérance qui nous était proposée.” 

 
 

2) Une seconde question 
et la réponse de l’Homme vêtu de lin (Dan. 12:8-13) 

a) La question (Dan. 12:8) 
b) La réponse : “1 290 jours et 1 335 jours”,  
et une promesse (Dan. 12:9-13) 

 
a) La question (Dan. 12:8) : 
Le texte : 

Dan. 12:8 “J'entendis, mais je ne compris pas ; et je dis : Mon seigneur, quelle sera 
l'issue de ces choses ?” 

Commentaires :  
• Ce que Daniel “n’a pas compris”, c’est la réponse inquiétante de l’Ange : le peuple de 

l’Alliance sera éprouvé jusqu’à ce que “la force du peuple saint soit entièrement brisée”. 
Comment en effet concilier cette redoutable prophétie avec la promesse d’une éternité 

glorieuse pour ceux qui auront été “intelligents” et qui “auront enseigné la multitude” (Dan. 
12:3) ? 

Pour atteindre le sommet d’une montagne, un escalier montant de gloire en gloire ne 
conviendrait-il pas mieux qu’un sentier descendant vers le fond d’un ravin ? 

En conséquence, Daniel repose la même question en termes peu différents. Les mots : 
“quelle sera l’issue de ces choses ?” remplace les mors : “quelle sera la fin de ces épreuves 
incompréhensibles ?” Où est la gloire promise à Israël ? 

 
• L’Ange va répondre en langage chiffré (par 2 nombres mystérieux) : c’est un langage 

connu de Daniel. Ces nombres diront eux aussi  que pour les saints, le chemin du sommet 
passe par le fond du ravin. 

Actes 14:21-22 “(21) Quand ils eurent évangélisé cette ville et fait un certain nombre de disciples, ils 
retournèrent à Lystre, à Icone et à Antioche, (22) fortifiant l'esprit des disciples, les exhortant à 
persévérer dans la foi, et disant que c'est par beaucoup de tribulations qu'il nous faut entrer dans le 
Royaume de Dieu.” 

Le message précédent de l’Ange aura ainsi été confirmé : le jour gris et glacial doit précéder 
la venue de la Lumière au temps du soir (Zac. 14:6-7). 

 
b) La réponse (“1 290 jours et 1 335 jours”) et une promesse (Dan. 12:9-13) : 

b1) C’est seulement à la fin que tout se dénouera (Dan. 12:9) 
b2) L’utilité de l’épreuve annoncée pour les saints (Dan. 12:10) 
b3) Un message numérique d’encouragement à persévérer (Dan. 12:11-12) 
b4) Un encouragement final personnel pour Daniel (Dan. 12:13) 
b5) L’antichrist dans le Livre de Daniel  

 
b1) C’est seulement à la fin que tout se dénouera (Dan. 12:9) 
Le texte : 
Dan. 12:9 “Il répondit : Va, Daniel, car ces paroles seront tenues secrètes et scellées 

jusqu'au temps de la fin.” 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
184 
	

Commentaires : 
• L’Homme au vêtement de lin confirme à Daniel qu’il ne verra pas la venue du Messie de 

son vivant. Cet évènement est pour “le temps de la fin”, celle de toute la période couverte par 
la prophétie que Daniel vient d’entendre. 

“Va” signifie ici : “Continue donc de marcher le temps qu’il te reste à vivre sur terre, 
comme tu as marché jusqu’à présent.” 

Ap. 22:11 “Que celui qui est injuste soit encore injuste, que celui qui est souillé se souille encore ; et que 
le juste pratique encore la justice, et que celui qui est saint se sanctifie encore.” 

• Le contenu d’un message prophétique est “tenu secret” quand les détails de son 
accomplissement restent cachés dans le conseil intérieur de Dieu. 

Assurer que le message est “scellé” souligne que rien ne pourra empêcher son 
accomplissement, ni le retarder, ni l’avancer : Dieu a parlé et Dieu accomplira ! 

Dan. 8:26 “Et la vision des soirs et des matins, dont il s'agit, est véritable. Pour toi, tiens secrète cette 
vision, car elle se rapporte à des temps éloignés.” 
Mt. 24:36 “Pour ce qui est du jour et de l'heure, personne ne le sait, ni les anges des cieux, ni le Fils, 
mais le Père seul.” 

 
b2) L’utilité de l’épreuve annoncée pour les saints (Dan. 12:10) : 
Le texte : 
Dan. 12:10 “Plusieurs seront purifiés, blanchis et épurés ; les méchants feront le mal et 

aucun des méchants ne comprendra, mais ceux qui auront de l'intelligence comprendront.” 
Commentaires :  
• Les “plusieurs” désignent les circoncis de cœurs du peuple de l’Alliance. Eux seuls 

peuvent et savent tirer profit des épreuves qui jalonnent leur existence sur terre. Eux seuls 
“auront l’intelligence” venue de la fréquentation des Écritures pour voir l’invisible, et 
l’éternel derrière le visible et l’éphémère qui fascinent et accaparent tant l’homme déchu.  

2 Cor 4:17-18 “(17) Car nos légères afflictions du moment présent produisent pour nous, au delà de 
toute mesure, (18) un poids éternel de gloire, parce que nous regardons, non point aux choses visibles, 
mais à celles qui sont invisibles ; car les choses visibles sont passagères, et les invisibles sont 
éternelles.” 

Ces “intelligents” sont les “hommes sages” de Dan. 11:35 dont “quelques-uns 
succomberont” (du point de vue de l’homme naturel). 

• Les “méchants” sont des membres du peuple de l’Alliance qui ont goûté aux réalités du 
monde spirituel du fait même de leur contact avec les paroles des prophètes, mais qui ont 
choisi de ne pas “comprendre”, de ne pas adhérer. 

Jn. 3:19 “Et ce jugement c'est que, la Lumière étant venue dans le monde, les hommes ont préféré les 
ténèbres à la Lumière, parce que leurs œuvres étaient mauvaises.” 
Lc. 13:34 “Jérusalem, Jérusalem, qui tues les prophètes et qui lapides ceux qui te sont envoyés, combien 
de fois ai-je voulu rassembler tes enfants, comme une poule rassemble sa couvée sous ses ailes, et vous 
ne l'avez pas voulu !” 
Héb. 6:4-6 “(4) Car il est impossible que ceux qui ont été une fois éclairés, qui ont goûté le don céleste, 
qui ont eu part au Saint Esprit, (5) qui ont goûté la bonne parole de Dieu et les puissances du siècle à 
venir, (6) et qui sont tombés, soient encore renouvelés et amenés à la repentance, puisqu'ils crucifient 
pour leur part le Fils de Dieu et l'exposent à l'ignominie.” 
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• Ceux qui “comprendront”, qui auront adhéré au point de se laisser tailler et greffer dans  le 
tronc de la Sagesse de Dieu révélée par les prophètes, seront au bénéfice d’une dynamique 
décrite ici par 3  adjectifs : ils seront “purifiés, blanchis et épurés” : 

2 Cor 3:18 “Nous tous qui, le visage découvert, contemplons comme dans un miroir la gloire du 
Seigneur, nous sommes transformés en la même image, de gloire en gloire, comme par le Seigneur, 
l'Esprit.” 

L’objectif poursuivi par Dieu depuis la chute en Éden est de purifier le sanctuaire (Dan. 8:14), 
de purifier son peuple, de faire de ses enfants des temples de son Esprit pour toujours. L’Ange 
répète les 3 mêmes termes qu’il a déjà utilisés durant la prophétie (Dan. 11:35).  

 
Cette insistance souligne combien cet objectif divin est une raison profonde des épreuves. 

Dan. 11:35 “Quelques-uns des hommes sages succomberont, afin qu'ils soient épurés, purifiés et 
blanchis, jusqu'au temps de la fin, car elle n'arrivera qu'au temps marqué.” 

 
b3) Un message numérique d’encouragement à persévérer (Dan. 12:11-12) : 
Le texte :   
Dan. 12:11-12 “(11) Depuis le temps où cessera le sacrifice perpétuel, et où sera dressée 

l'abomination du dévastateur, il y aura mille deux cent quatre-vingt-dix jours. (12) Heureux 
celui qui attendra, et qui arrivera jusqu'aux mille trois cent trente-cinq jours !” 

Commentaires : 
Ces deux versets et les deux “durées” mentionnées (“1290 jours” et “1335 jours”) ont fait couler 

beaucoup d’encre chez ceux qui pensent trouver dans ces nombres (comme dans ceux de 
l’Apocalypse) des indices pour dresser un calendrier horoscopique (ce qui n’a jamais été l’objectif du 
Livre de Daniel ni celui de l’Apocalypse de Jean). 

 
* Les “durées” mentionnées dans le Livre de Daniel : 
Diverses durées sont citées par l’Esprit dans le Livre de Daniel :  

• Ont déjà été examinées des durées ne mentionnant aucune unité calendaire : “un 
temps, des temps, et la moitié d'un temps”, les “70 septaines”, les “2 300 soirs et 
matins” (cf. les commentaires de Dan. 8:14). 

• C’est la première fois qu’il est fait mention, soudainement et en fin de révélation, de 
ces deux nouvelles durées exprimées expressément en unités calendaires  : “1 290 
jours” et “1 335 jours”. Elles ne figurent nulle part ailleurs dans la Bible. 

• Comme déjà indiqué, “un temps, des temps, et la moitié d'un temps” représentent, 
sous forme symbolique, la durée d’une demi-semaine symbolique des épreuves que 
doivent endurer les saints d’Israël (ils seront “livrés”, ils seront “brisés”) jusqu’à l’heure de 
la délivrance finale et la gloire accompagnant la venue du Messie.  

L’Apocalypse reprendra l’expression en lui donnant, par la liberté de l’Esprit, la forme 
de “3 jours et demi” (Ap. 11:8,11, avec l’idée d’une tribulation suivie d’une résurrection finale des 
saints de tout le christianisme représentés par “deux témoins”), ou la forme de “42 mois”  (= “3 ans 
1/2”) d’Ap. 11:2 (durant lesquels la Ville, la Jérusalem céleste, est foulée par les nations), ou la 
forme des “42 mois” d’Ap. 13:5 (durant lesquels la Bête a toute liberté de séduire l’église 
infidèle), ou la forme, en Ap. 11:3, de “1 260 jours” (la durée de la prédication des “2 
témoins” : non pas un duo ressuscité Moïse/Elie, mais l’Eglise du témoignage). 
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Dan. 7:25 “Il (le 11e roi ou 11e corne du 4e Animal) prononcera des paroles contre le Très Haut, 
il opprimera les saints du Très Haut, et il espérera changer les temps et la loi ; et les saints seront 
livrés entre ses mains pendant un temps, des temps, et la moitié d'un temps.” 
Dan. 12:7 “Et j'entendis l'homme vêtu de lin, qui se tenait au-dessus des eaux du fleuve ; il leva 
vers les cieux sa main droite et sa main gauche, et il jura par celui qui vit éternellement que ce 
sera dans un temps, des temps, et la moitié d'un temps, et que toutes ces choses finiront quand la 
force du peuple saint sera entièrement brisée.”  

Le sens est toujours celui d'une durée amputée, abrégée, par exemple pour protéger 
les élus (Mt. 24:22), et n’a jamais le sens littéral de 3 ans ½. 

• Comme déjà indiqué, les “2 300 soirs et matins” (Dan. 8:14) représentent le temps 
d’épreuves imposées à un peuple dont la majorité s’est éloignée de l’Éternel, et cette 
épreuve s’achève sur un état nouveau : un sanctuaire vivant et “purifié” (cf. les saints 
“purifiés, blanchis et épurés” de Dan. 12:10).  

Ces “soirs et matins” ne sont pas des jours ou des mois ou des années d’historiens, 
mais correspondent symboliquement au nombre de sacrifices bi-quotidiens 
nécessaires pour effacer l’infidélité des 4 600 (= 2 300 x 2) fils de Jacob exilés par 
Nébucadnetsar (Jér. 52:28-30). 

Dan. 8:14 “Et il me dit : Deux mille trois cents soirs et matins ; puis le sanctuaire sera purifié.” 
Jér. 52:28-30 “(28) Voici le peuple que Nébucadnetsar emmena en captivité : la septième année, 
trois mille vingt-trois Juifs ; (29) la dix-huitième année de Nébucadnetsar, il emmena de 
Jérusalem huit cent trente-deux personnes ; (30) la vingt-troisième année de Nébucadnetsar, 
Nebuzaradan, chef des gardes, emmena sept cent quarante-cinq Juifs ; en tout quatre mille six 
cents personnes.” 
Nb. 14:34 “De même que vous avez mis quarante jours à explorer le pays, vous porterez la peine 
de vos iniquités quarante années, une année pour chaque jour ; et vous saurez ce que c'est que 
d'être privé de ma présence.” 
 

• Quant aux “septaines”, comme déjà indiqué, leur nombre total est de “70”. Elles 
représentent pareillement la durée, non exprimable en années d’historiens (sinon Jésus et 
les apôtres auraient pu présenter des calculs comme preuves) du temps d’errance imposé au peuple 
exilé de l’Alliance.  

C’est au milieu de la dernière et “70e” de ces “septaines” que l’Oint devait être 
retranché, et que “la ville” et “le sanctuaire” devaient être dévastés en jugement. 

Dan. 9:24-26 “(24) Soixante-dix semaines ont été fixées sur ton peuple et sur ta ville sainte, pour 
faire cesser les transgressions et mettre fin aux péchés, pour expier l'iniquité et amener la justice 
éternelle, pour sceller la vision et le prophète, et pour oindre le Saint des saints. (25) Sache-le 
donc, et comprends ! Depuis le moment où la parole a annoncé que Jérusalem sera rebâtie 
jusqu'à l'Oint, au Conducteur, il y a sept semaines et soixante-deux semaines, les places et les 
fossés seront rétablis, mais en des temps fâcheux. (26) Après les soixante-deux semaines, un Oint 
sera retranché, et il n'aura pas de successeur. Le peuple d'un chef qui viendra détruira la ville et 
le sanctuaire, et sa fin arrivera comme par une inondation ; il est arrêté que les dévastations 
dureront jusqu'au terme de la guerre.” 
 

* Des clefs d’interprétation des “1 290 jours” et “1 335 jours” : 
Toute explication de ces deux nombres distincts de jours, doit respecter les conditions 

suivantes : 
• l’explication proposée doit concerner la théocratie d’Israël, 
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• l’explication ne doit pas avoir besoin de se projeter plus loin que l’an 70 de l’histoire profane : là chute 
de Jérusalem en l’an 70 marque la fin de l’horizon prophétique accordé à Daniel, 
• l’explication doit répondre à la question de Daniel et des saints (“Jusqu’à quand ? Quelle sera l’issue 
de ces choses ?”), 
• la prophétie n’a pas été communiquée par l’Ange de l’Éternel pour établir un calendrier prévisionnel 
exprimé en jours ou en années (c’est pourquoi nous ne citons pas les conclusions d’un grand nombre de 
commentaires qui se sont aventurés sur ce chemin qui attire tant la curiosité de l’homme naturel), 
• l’explication doit sans doute s’inscrire dans la pensée et les thèmes qui sont au cœur du Livre de 
Daniel, 
• l’explication doit pouvoir établir un lien entre ces deux nombres qui sont si rapprochés l’un de l’autre 
dans le texte, 
• l’explication doit sans doute s’inspirer de la méthode déjà employée pour exposer la portée des “2300 
soirs et matins”, et donc s’appuyer sur un passage des Écritures mentionnant des nombres, 
• l’explication doit pouvoir profiter de l’enseignement de l’Esprit de Christ qui a rapproché dans 
l’Apocalypse l’expression “un temps, des temps et la moitié d’un temps”, de l’expression “1260 jours”,  
• l’enseignement dispensé par ces deux nombres en fin de vision et en fin de Livre doit avoir valeur de 
conclusion solennelle de tout le Livre.  
 

* Proposition d’explication des“1 290 jours” et des “1 335 jours” : une nécessite et un but : 
• 1290 = 1260 + 30. Selon Nb. 20:29, “la maison d’Israël a pleuré Aaron pendant 30 jours”, selon Deut. 
34:8, ils ont pleuré Moïse durant “30 jours”. En d’autres termes, les “30 jours” ont la même signification 
que les “1 260 jours” : c’est un temps de deuil avant la restauration d’une nouvelle prêtrise.  

Rappelons que “1 260 jours” (durée non citée dans ces versets) équivalent prophétiquement à 3 ans 
½, et donc à “un temps, des temps et la moitié d’un temps” et représentent une errance 
douloureuse loin de la Terre promise, un exil. 

• Par ailleurs 1335 = 1290 + 45. Or, selon Jos. 14:10, ceux qui (tel que Caleb) avaient adhéré à la Parole 
de Moïse à Kadès-Barnéa, ont dû attendre durant 45 ans avant d’entrer dans leur héritage.  

En d’autres termes, si les “30 jours” assurent la sanctification, les “45 jours” assurent l’entrée en 
possession de la Terre promise.  

• Les “30 jours” et “45” jours” ne représentent pas des temps d’attente additionnels aux “1260 jours” ! 
L’attente a été assez longue avec “un temps, des temps et la moitié d’un temps” ! Mais celui qui est 
parvenu au bout de ces 3 temps1/2, est en même temps parvenu aux bénédictions représentées par les 
“1290 jours” er les “1335 jours”. Ces trois  nombres sont divisibles par “3” : ils sont animés par une 
même dynamique de Rédemption. 

1 Cor. 8:30 “Et ceux qu'il a prédestinés, il les a aussi appelés ; et ceux qu'il a appelés, il les a aussi 
justifiés ; et ceux qu'il a justifiés, il les a aussi glorifiés.” 

C’est pourquoi la félicité reflétée dans l’expression “(bien) heureux” apparaît après la mention de la 
dernière durée. 

Ap. 10:5-7 “(5) Et l'ange, que je voyais debout sur la mer et sur la terre, leva sa main droite vers le 
ciel, (6) et jura par Celui qui vit aux siècles des siècles, qui a créé le ciel et les choses qui y sont, la 
terre et les choses qui y sont, et la mer et les choses qui y sont, qu'il n'y aurait plus de temps (pas de 
délai ou de retard), (7) mais qu'aux jours de la voix du septième ange, quand il sonnerait de la 
Trompette, le mystère de Dieu s'accomplirait, comme il l'a annoncé à ses serviteurs, les prophètes.” 

• Des commentateurs ont remarqué qu’en additionnant les chiffres des deux durées mentionnées dans ces 
versets, on obtenait le nombre “12”, ce qui confirmerait que cette promesse ne concerne que le peuple de 
l’Alliance (celui des 12 tribus de l’AT, ou des 144 000 élus du NT). 

1 290 >>> 1 + 2 + 9 + 0 = 12 
1 335 >>> 1 + 3 + 3 + 5 = 12 
    (1 260 est quant à lui  un multiple de 12). 
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En conclusion, l’enseignement ainsi dispensé à l’exilé Daniel, donne un sens à tous les 
évènements ayant jalonné sa longue et difficile vie. Ces évènements répondaient à une 
nécessité : un homme aimé de Dieu, mais issu d’Adam, doit passer par un processus 
d’affinage (cf. les 3 temps 1/2) répondant à un but : la participation des élus à la gloire céleste 
éternelle. 

Ps. 126:5-6 “(5) Ceux qui sèment avec larmes moissonneront avec chants d'allégresse. (6) Celui qui 
marche en pleurant, quand il porte la semence, revient avec allégresse, quand il porte ses gerbes.” 
Ap. 22:14 “Heureux ceux qui lavent leurs robes, afin d'avoir droit à l'Arbre de Vie, et d'entrer par les 
portes dans la Ville !” 
Prov. 18:12 “Avant la ruine, le cœur de l'homme s'élève ; mais l'humilité précède la gloire.” 
1 P. 2:9-10 “(9) Vous, au contraire, vous êtes une race élue, un sacerdoce royal, une nation sainte, un 
peuple acquis, afin que vous annonciez les vertus de Celui qui vous a appelés des ténèbres à son 
admirable Lumière, (10) vous qui autrefois n'étiez pas un peuple, et qui maintenant êtes le peuple de 
Dieu, vous qui n'aviez pas obtenu miséricorde, et qui maintenant avez obtenu miséricorde.” 

La raison de l’exil de Daniel, des tribulations d’Israël, des tribulations de l’Eglise est son 
affinage en vue de sa participation à la sacrificature selon l’ordre de Melchisédek. ! 

 
b4) Un encouragement final personnel pour Daniel (Dan. 12:13) : 
Le texte : 
Dan. 12:13“Et toi, marche vers ta fin ; tu te reposeras, et tu seras debout pour ton héritage 

à la fin des jours.” 
Commentaires :  
• C’est par ces paroles pleines d’affection que l’Ange quitte Daniel et disparaît de sa vue. 

Ap. 9:23 (avant la prophétie des “70 septaines”) “Lorsque tu as commencé à prier, la parole est sortie, 
et je viens pour te l'annoncer; car tu es un bien-aimé. Sois attentif à la parole, et comprends la vision !” 
 

• Cette bienveillance divine est soulignée par l’emploi répété de la 2e personne du singulier : 
“toi”,  “ta”, “tu” (deux fois), “ton”. Daniel en gardera sans doute un souvenir sans prix et 
saint. 

• L’exhortation à “marcher” est la répétition de celle du verset 9 : “Va, Daniel”. 
• Il y a une “fin” déjà réservée à Daniel. Il n’a guère connu le repos depuis son adolescence, 

mais alors il “se reposera”.  
En ce jour-là, “être debout” ce sera être vêtu et prêt à entrer dans la plénitude de la 

Promesse conçue par l’Éternel dès avant la fondation du monde ! 
Eph. 1:4-5 “(4) En Christ Dieu nous a élus avant la fondation du monde, pour que nous soyons saints 
et irrépréhensibles devant lui, (5) nous ayant prédestinés dans son amour à être ses enfants d'adoption 
par Jésus Christ, selon le bon plaisir de sa volonté …” 
Eph. 1:11 “En Christ nous sommes aussi devenus héritiers, ayant été prédestinés suivant la résolution 
de celui qui opère toutes choses d'après le conseil de sa volonté …” 
 

• C’est parce que Daniel fait partie de l’héritage de Dieu, que Daniel “hérite” de Dieu, de sa 
Vie, de sa promesse (Héb. 6:17), de sa Justice (Héb. 11:7), de son Royaume (Jac. 2:5), du monde 
(Rom. 4:13), du salut (Héb. 1:14), des nations (Ps. 2:8), etc. 

Rom. 8:17 “Or, si nous sommes enfants, nous sommes aussi héritiers : héritiers de Dieu, et cohéritiers 
de Christ, si toutefois nous souffrons avec lui, afin d'être glorifiés avec lui.” 
Eph. 1:18 “Qu'il illumine les yeux de votre cœur, pour que vous sachiez quelle est l'espérance qui 
s'attache à son appel, quelle est la richesse de la gloire de son Héritage qu'il réserve aux saints …” 
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Col. 1:12 “Rendez grâces au Père, qui vous a rendus capables d'avoir part à l'Héritage des saints dans 
la Lumière …” 
Col. 3:24 “… vous recevrez du Seigneur l'héritage pour récompense. Servez Christ, le Seigneur.” 
Tite 3:7 “… justifiés par sa grâce, nous devenons, en espérance, héritiers de la Vie éternelle.” 
1 P. 1:3-5 “(3) Béni soit Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus Christ, qui, selon sa grande miséricorde, 
nous a régénérés, pour une espérance vivante, par la résurrection de Jésus Christ d'entre les morts, (4) 
pour un Héritage qui ne se peut ni corrompre, ni souiller, ni flétrir, lequel vous est réservé dans les 
cieux, (5) à vous qui, par la puissance de Dieu, êtes gardés par la foi pour le salut prêt à être révélé dans 
les derniers temps !” 
 

• C’est cet “héritage” qui est promis à Daniel après les épreuves et les victoires des “1 290 
jours” et “1 335 jours”. 

 
b5) L’antichrist dans le Livre de Daniel : 
L’antichrist (= “adversaire de Christ” ; le mot voisin “antéchrist” résulte d’un contre-

sens) est l’anti-Oint, l’anti-Onction, l’anti-Messie.  
• Le premier antichrist humain a été Caïn, un faux croyant haïssant son frère Abel (lequel  était capable 
de recevoir le Verbe, le message divin reçu puis transmis par Ève et Adam, message proclamant la 
nécessité de l’effusion du Sang). 
• Un antichrist (dans la Bible, ce mot n’est utilisé que par Jean) est un faux christ, de l’ivraie se faisant 
passer pour du blé (cf. Mat. 13:24-26), un séducteur, un imposteur qui transforme le pain en poison 
quand il est moulu avec le blé. C’est au temps de la moisson, quand il arrive à maturité, en fin de cycle, 
qu’il est le plus dangereux. 

La théocratie juive a eu ses antichrists et son Antichrist. Le christianisme a ses 
antichrists et son Antichrist. Ce sont des hommes. 

Le Livre de Daniel annonce l’avènement de cet esprit s’incarnant dans l’homme aux temps de la fin de la 
théocratie juive. C’est un circoncis (pour ressembler au blé) et il prêche dans le temple (c’est une petite 
corne qui a une bouche). 

Antiochus IV Épiphane n’est ni l’Antichrist, ni une préfiguration de l’antichrist, car il 
n’est ni circoncis, ni un prédicateur de la Loi. Selon le Livre de Daniel, Jason et Ménélas, 
bien que non nommés, sont des préfigurations marquantes de l’antichrist (ils sont responsables de 
la mort d’Onias III, frère de Jason et oint), et ils ont eu pour descendance finale Caïphe et les 
ennemis de Paul.  

Par contre, Antiochus IV est une image du diable lui-même : c’est quand la Bête se 
manifeste que le Faux Prophète (des antichrists) prend le dessus et s’installe dans la chaire de 
Moïse : Jason et Ménélas ont été des instruments d’Antiochus (l’antichrist, faux prophète et 
prostituée, se laisse porter par la Bête). 

Le christianisme ne fait que suivre le chemin d’Israël. Il se trompe pareillement sur le 
moment et le lieu de la manifestation de l’antichrist (un groupe d’hommes animés par un même esprit 
mensonger). 

Mt. 23:2 “Les scribes et les pharisiens sont assis dans la chaire de Moïse.” qu'un antichrist vient, il y a 
maintenant plusieurs antichrists : par là nous connaissons que c'est la dernière heure.” 
1 Jn. 2:18 “Petits enfants, c'est la dernière heure, et comme vous avez appris  

 
____________ 

 
Résumé de l’étude : 



“Les visions de Daniel : l’Apocalypse d’Israël”, étude par DC 
190 
	

1) Cette étude examine les 5 révélations prophétiques relatées dans le Livre de Daniel : la 
vision de “la Statue”, la vision de “4 grands animaux sortant de la mer”, la vision du conflit 
entre “le Bélier et le Bouc”, la prophétie des “70 semaines” 

Ces révélations ont été reçues entre l’an -602 et l’an -535, mais concernent une longue 
période allant d’environ -600 jusqu’aux temps messianiques du 1er siècle. 

 
2) Ces 5 révélations, qui vont du chapitre 2 au chapitre 12, forment un tout cohérent et 

progressif confirmant ainsi l’unité d’inspiration de ce Livre : 
a) Il y progression dans la nature des images utilisées par l’Esprit : 

• La première vision (celle de la “Statue”) utilise une imagerie de l’inanimé. 
• La seconde vision (celle des “4 Animaux”) utilise des images d’animaux carnivores et impurs, en 
partie chimériques, et venus de l’abîme.  
• La troisième vision (celle du “Bélier et du Bouc”) utilise les images de deux animaux herbivores et 
purs, ne venant pas de l’abîme.  
• La quatrième révélation (celle des 70 “semaines”) n’emploie pas d’images, et parle d’hommes. 
• La dernière révélation (celle du conflit entre les rois du Nord et du Midi) décrit, sans imagerie, des faits 
identifiables de l’histoire profane. 
 

b) Il y a aussi progression dans le mode de révélation employé par Dieu : 
• La vision de la “Statue” a d’abord été reçue par un païen avant d’être communiquée à Daniel.  
• Puis la vision des “4 Animaux” a été communiquée par un songe à Daniel lui-même.  
• Puis la vision “du Bélier et du Bouc” est accompagnée des commentaires de l’ange Gabriel 
nommément identifié, et obéissant aux instructions d’un Être en forme d’Homme. 
• Puis la prophétie des “70 semaines” est un discours articulé, sans images, prononcé directement par 
l’ange Gabriel à Daniel. 
• Et enfin, la prophétie du “conflit entre les rois du Nord et du Sud”, est pareillement un discours articulé, 
mais il est prononcé, non plus par un ange, mais par l’Esprit de Christ lui-même. 
 

3) Ces prophéties sont reçues par Daniel, un saint d’Israël exilé en terre païenne, ce qui fait 
de Daniel une figure emblématique des saints de son peuple. 

Ces prophéties ont pour thème central la promesse de la Rédemption d’Israël. Mais il est 
révélé que la délivrance sera précédée d’une très longue période d’épreuves du fait des 
infidélités d’Israël et de l’action d’un esprit impur qui veut imposer à l’humanité, et en 
particulier au peuple de l’Alliance, les principes d’une gouvernance antichrist. 

La révélation la plus angoissante reçue par Daniel est que l’apostasie continuera de ramper 
au sein du peuple de l’Alliance, et cela jusqu’à la fin. Pour Israël, l’antichrist serait un 
circoncis (et non un syrien, ni un égyptien, et encore moins un Romain). 

 
4) Les prophéties du Livre de Daniel s’adressent à Israël et à Israël seulement. 
Toutes ces prophéties ont déjà été accomplies, et leur accomplissement s’est achevé à 

l’époque de la venue du Messie, avec sa mort, avec la victoire des saints baptisés du Saint-
Esprit, et avec la fin de la théocratie juive à partir de l’an +70. 

Les prophéties de Daniel ne peuvent s’appliquer à la période du christianisme que par analogie. 
 

5) Le christianisme a lui aussi reçu “son Livre de Daniel” de la main d’un autre exilé : 
l’Apocalypse rédigée par Jean (un exilé lui aussi), et qui est destinée dans sa totalité au peuple se 
réclamant des Évangiles.  
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Non seulement l’Apocalypse utilise et recombine de nombreux éléments constituant les 

images symboliques du Livre de Daniel, mais en outre l’enseignement dispensé est similaire : 
• Le peuple se réclamant de Dieu s’est laissé envahir par l’apostasie (les concepts et les convoitises du 
monde païen), empêchant l’Esprit de Dieu de manifester les promesses dans leur plénitude. Mais les élus 
sont constamment sous le regard bienveillant de Dieu qui utilise les temps d’épreuves pour purger son 
peuple de tout esprit du monde. 
• Le peuple se réclamant de Dieu est un mélange de blé et d’ivraie. 
• Le christianisme s’achèvera pareillement sur la glorification des élus, et sur l’effondrement dans les 
ténèbres des impies irrémédiablement endurcis. 
 

6) Il n’y a aucune place dans les prophéties de Daniel pour des calculs divinatoires qui 
feraient d’une partie de ce Livre (et de l’Apocalypse) un horoscope. 

____________ 
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